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Les defis 
du nouv 

roi Felipd 

En abdiquant, iun d i , jm+ * 
le roi Juan Carlos ^ * 
a transmis les renes W 



du royaume a son 
Felipe, qui devra 
redorer le blasoni 
de la monarchieJ 
espagnole et gjfl 
avec diplomatie 
stion catalar 





Juan Carlos et Felipe, 

1c 6 janvter dernier A Madrid. 



■* LA MONARCHIC ESPAGNOLE S'OFFRE UN COUP DE JEUNE LE ROI FELIPE DEVRA FEDERER UN PAYS EN CRISE LES TRIBUNES DE BARTOLOME BENNASSAR, BENOh" 
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Deficit: Bruxelles appelle 
Hollande a agir vite 




La Commission europ&nne, 

qui dtflivraft hind! ses recom- 
mendations annuelles aux 
Ktats, a estlme que les measu- 
res annoncees par les autori- 
t& fran^aises aUaient *ckm.s 
Ja bonne direction ». Mats elle 
>. av*Tii le goLj\vrtv.M!Ti*hi 



qu*fl devalt mettre en ceuvre 

ses reformes rite maintenant 
pour se placer en conformity 
d6s 2015 avec le pacte de sta- 
bility . I!ru\ dies maintient 
done la procedure de deficit 
excessif engag^e eontre la 
France, pages met 21 
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Reforme penale : un texte 
a hauts risques pour 
Christiane Taubira 



Dejk sous le feu de la droitc, le 
texte defendu par la garde des 
Sceaux s'expose d&wnnais a 
une possible fronde des depu- 
tes PS. En cause, la limitation 
du champ d'applleation de la 



contrainte penale aux delils 
dont la peine encourue n*ex- 
cede pas cinq aus f alors que les 
socialises avaient vote en 
commission son extension a 

tOUS les MftS . PAGES 4 ET S 



Q EDITORIAL 



par Philippe Gelie pgdkK^efigaroir 



Legitimite 



uan Carlos n'a pas toujour* etc cxem- 
I plaire. Ses frasques personnelles* ses 
I safaris en Afrique et les d&n&les de 
I quelques-uns de ses proches avec la 
%f justice ont ternl la fin de son rejjnc, 
Mais son abdication peut avoir des vertus 
cathartiques. En passant le t&ncin it son fils 
Felipe sans y etre absolument £orc£ par des 
considerations plus imperieuses que le bien 
du pays, le roi d'Espagne restaure le presti 
ge d-e la monarchic et lui doune une nou- 
velle chance de representor Tavenir, 

C y a trente-hult ans, le jeune souveratn 
form* et install^ sur le tr6ne par Franco 
manquait cruellement de legitiinit^. 11 eut 
r intelligence de comprendre que son r6ie 
historique etait d^assurer la transition vers 
la democratic et non de prolonger la dicta - 
rure. Sesgalons de rot, il lesgagna cette nuit 
de tevrieT 1981 ooi II fit 6:hec I un coup 
d'£tat en obtenant l'allegeance des g^r^- 
raux. Depuis, 11 a sai incarner Tunit^ d'un 
pays min6 par les independanl ismcs et vio- 
lemnient secoue par la crise economique- 
Dans un contexte ou ces tensions restent 
vives, son successeur aurait tort de se votr 
comme un simple h^rltier de la Couronne, 



Felipe. lui aussL va devoir conquerir sa 1^- 
gitimit^, en ^vitant les 6cueils d'une seces- 
sion catalane ou basque, peut -etre au prix 
d'une r^fonTie constitutionnelle, Jusqu'ici, 
les Espagnols Ctaient plus juancarlistcs » 
que royaKstes. A lui de les rendre non sett- 
lement * felipistes mats monarchistes. 
En R^publique, il n'est pas rare que des di 
rigeants affaiblis se raccrochent aux insti- 
tutions, A llnver- 



Uabdicatiori, 
un acte 

, Meme 
les papes s'y 
mettent ! 



se, uncmoEiaicMB 
modcrnc n 1 a de 
i x m n sens que si les ins- 

royal, Meme tltllt £ns 

auprfes du souve- 
rain leur propre 
point d'ancrage. 

1: abdication renforce alnsi un regime vou^ 

il ^ar;uitir h\ stabilite. Une demi-douzaine 
de rols et de reines en ont donn^ 1'exemple 
depuis le d6but du sifecte, MAme les papes 
s'y mettent ! Cest bien qu'il y a un benefice 
politique a soi^ner sa sortie. Dans le cas des 
elus t les urnes y pourvoient* parfots bruta 
lemeju, Un inoniuqau, lui, doit faire la 

preuve de son jtigement Jusque dans sa d4- 
ctsion de partlr. Un acte royal, ■ 
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La monarchie espagnole s'offre un 

En abdiquant, juan Carlos prend de Vitesse les adversaires du regime et transmet le temoin a son fils, 



MATHItUDE TAILLAC 



I-K ROYAUMK d'Espagnc se prepare k 
une succession express. DCs le depart, 
Tabdlcatlon de Juan Carlos I" a ressern- 
b\6 & une course contre la montre. La 
prase a ete cunvuqufts en utgence au 
J 'li Li is tic la Moncloa* la residence offl- 
cielle du president du gnuvernement, La, 
Mariano Rajoy a annnrtcd la nouvelle 
avec sa sobrlete habltuelle. Puisce fut au 
tour du souverain de s'expllquer. 

I] nc iui a fallu que 5 minute's el 48 se 
condes, Dans un message video enregb - 
rr£, Juan Carlos i* a expos* a ses sujets 
pmirquoi il nbdiqua.it du Crone d'Espagne 
en faveur de son fils, le prince Felipe. II 
s'agil, selon le discours duroi.de laisser 
" purser lti premiere fifpie uric generation 
plus jeunt*, forte d'energies nuuvellex, cW- 
cuflee a nit'iw mvc iivivrminatiim few 
transformations ef les n?/orme# que la 
awyancture actuefle reclame et ti affronter 
avec une Intensity renouvelee les defis de 

deniain *>_ 

Curtains Kspagnnls out sans doutc <rt£ 

dtet^is. Motifs de same, chez un septua- 
g6riaire maintes fois op6r6 de la hanche, 
qui tie se depbtce plus sans ses bequilles ? 
Incap.i'LLtc' politique, pour unehef d'frat 
empetre dans les affaires judicinires dc 
son gendre el ses frasques persannelles ? 
Rien de concret n'explique une decision 
rare dans I'histolre espagnole : central- 

rement aux Fays Has ou la Belgique, oil 
("abdication est une tradition, un Evpa 

cne sen Is six souverains avaient renonc£ 
i leur charge avant Juan Carlos. 

L'argumeut generationneL du coup, 
permet a thacun de lirer ses conclusions . 
Certains felicitcnt le snuverain Jose An- 
tonio Zarzalejos, ex-directeur du quod- 
dien ABC et chrwruqueur a ElConfiden- 
cial.com, est le premier journaliste* 11 y a 
un an et deml, a avoir dit que le roi refle- 

chissait a ("abdication. * be roi «*a ulUiffe 

auam euph&nisme, auctme excuse, iln'a 

pus cherche u st" cucher derriere sti sunt*?, 
sc n^aaiit il. /Fa kince wi messugf* daire- 
mmt i^ormtsfc, d'une ftww lucfeffttf. fl 
observe que ce n'est phis son fenqw, e'est 
im itisajurs extrvmemeitt Intelligent. » 



D'autres cherclient des raisons ca 
eh&s. * LVirgumeni tie iti gfrttntfiurt 
uururr uuksz been pu servrr iijustifier une 
dhdfcaf tort fly a dnq arts, estSme Jest Gar- 
cia Ahad, specialist? de la fa.mil.le royale. 
Recti runenf ,. If roi a nte plusieurs fois vou- 
(ofr abrfftjuer. _\fofs fi ol»mv qi/fl fte re- 
rri^le Jurr^ J t s Mintfqgra* cn dt^fi de 
totiv sen efforts. Ce n 'est cpi 'une /iv^thew, 
mtii.K on ptut imagmer quit ait wuiuahdi- 

quer avanl la fin du proces coiure son gen - 
dire, fAakf Urdunagarin. Soir parce qu'iH 
Lrcrfnf pour le srwr dc wj fillv, mir parte 
quVrdangtsrin pourraft lattaqum » Les 

Dechcs decochces contre un paisEble roi* 
ptrc n'auraienl pas la menic force que 
contre un chef d'Etal en ffinction. 

Projet de loi de succession 

Quo! qu'il en soit, le rythme des e\ r ene- 

rricnb. r>L' de\rail pa> latenlir, Maria rw 
fejuy a annonct" un (jutseil dus miriLslrcs 
exlraordinaire ce mardi- I* g<iuveme- 
nient devrait adopter le projet de loi de 
succession, une loi oruaniqut <sor:c dc 
loi -cadre) qui dolt ensuite pxsser par 
chacune des deux Assemblies, puts <kre 
sign^c par le roi- Les deux Charnbres r6u - 
ides en Cortes (Congres) pourront emui- 
te proc&ier a la proclamation de Felipe 
VI, qui pourraft se prudulre On juin ou 
debut millet, scion les spccialtstes. 

1 "ne telle rapklite offre des ai.'antages. 
Elie inscrit la procedure dans le caien 
drier parlemeutalre. avant les vaeances 
des elus. Ensuite. elle prend de Vitesse les 

adversaires du rtrgjrne. On ijpioreen effet 
si les r<rpubiicains nc sonl qu'unc pclite 
minorite. ceux que Ton aper^oit lors des 
anniversaires de la proclamation de la 
E!« Rt 4 publique r oil s'Us sonl, conune 
semhlenl Tindiquer les snndages, sur le 
fil de la majority, Ijcs deux grandes for- 
mations, le I ^arti populaire < PP. droite) de 
Rajoy et le Parti socialiste { PSOE), prtnei- 
pale force de ropposltion, sont. dans les 

fails, auEant royalists Tun que Taulrc. 
Merne eri pcrte dc vitessts P3 J ct PSOE 

peuvent encore imposer leur rythme aux 

pelilcs formations dc gauche, qui depen- 
dent la voied'un referendiun.a 
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Laurence Debray: «Mercredi, 
le roi etait tres decontracte » 



PROPOSHECUBLUSPAIf 

MARIE- AMELIE LOMBARD-LATH* E 



BIOGRAP1 IE de Juan Carlos [Juan Carlos 
d'Espo^ne, Perrln, 2013), Laurence De- 
bray a rencontre le roi Ja semaine der- 
niere 4 MadrM pour un document aire en 
preparation . Elle li vre ses impressions. 

IJE FIGARO. - V cws avez &6 rvpue 
par le rod Juan Carlos mcrcredi dernier. 
Comment Pavex-vous trouve ? 
Laurence DEBRAY. - En plelne forme, 
de bonne humeur - ce qui n'est pas 

toujour* le eas - , Ires posiE Lt II se dcpla- 
ce -nee une canne mais peut s'en pas- 
ser. Son fils, Felipe, que J'at tfgalenient 
fnterviewi, a assiste i notre enlretien- 
II n'a pas et6 quest kin d'abdlcalion. 
Mais oe qui m'a frappee, e'est que Feli- 
pe aflichait line s^renitc et une diiler 
tninatiim que je ne lui L'UiiiLtissLjis pj.s. 
alors que le roi drait, lui, tr^s decon- 
tracle, rieur. Comme si les roles 
s^taient inverses mais que les deux 
hommes^talent tres complices. 

Aucun signc avant - coureur 
de cell e abdication imminente ? 

Pas \Taiment. Le roi rent rait tout juste 
d'un long p^rfple dans les pays du Gol- 
fe r ou sun pays cherche de nouveaux 
marches. II a :LssisWS i la finale de foot- 
ball de la Ugue des champions. Cepen- 
dant, la disparltion recente d'Adolfo 
Suarez, te premier ministre de la trans I 
tlon detnocratique. son complice en 
fwnliliquc, 1* avail beaucoup alfecte. 

Ije pere et le fils semhLiient done 
stir la ufceme longueur d'ondes ? 
Oui. Ceiie abdication a quand meme ele 
envisaged de longue date. Juan Carlos 
est persuade que Felipe, qui a 46 arts, 
est prel d montcr sur le trflne. Depute 
les problemes de sant^ de son p^re. qui 
a subl plusictirs operations des hancbes, 
Felipe s'cxerce a prendre la reltvc. 



CVst un sncccsseur applique et une fi- 
gure populaire. 

Quelle est pour vous la ratson 
de cette abdication ? 

Sauf ratson de sante majeure que Ton 
ignorerait, la murtarehie espagnole al- 

tendai t sans doirte, dans la p£rtnde chao- 
tique qu'elle traverse depute plusleurs 
(TJUk'c-s, k- tnoim mauvais momeul. 



ff La perte de 
confiance a regard 
de la maison royale 
est durable ?f 




M^me si la situation rests fragile : b re- 
prise economique - que ta plupart des 
Espa^nols ne rcssentenl pas encore 
doit etre cotKolidee, I' infante Gristina et 
son niari, Inaki, mjhi emix'tres dans uric 
affaire judiciaire, la perte de confiance k 
regard de la maison ha ale est durable... 

La monarchie espagnole peut-eDe 

etre rvrnisc en question ? 
Elle est effcclivccncnt Li ciblc de diver- 
ges critiques ; des independanttstes Ca- 
talans en lutte contre runiti* nationale 
qui est incarnee par le roi ; de ta frange 
dure des republicans, h^ri tiers de la 

guerre endte. qui ne reconnaLssenl pas 

le processus de transition dfrnocratique 
mcue par Juan Carlos ; du parti « Podc- 
ma& successeur des « itKlignfe ar» 
rive en troiskitie position aux elections 
europeennes... Face i ces menaces, la 
succession sera un moment delscat 

La famille royale ncste-t- elie pupuiaire ? 
La « cote " de Felipe esi beaucoup 
munlce. Cielle de Juan Carlos avail chu- 
te depute la chasse il ] eJephanl au 
Botswana en 2012, Toutes les semaines. 

la maison royale eommande des sonda 
ges dc popularity... 




L(? 11° descendant de Louis XIV sur le tr6ne d'Espagne 



ARBR£ GENEALOGIOUE 
DESBOUREONS D'ESPAGNE 
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L<wfeXrvoD Marie-Thertse d'Autriche 

wide France 

(i603-T7i5> nte de PMppt IV ftspegne 
1 ff tf CUwftei^ tfe fiooce 

Louis de France 
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Lours de France 
Le Per^ Dauphin 



Charles de France 

Our de Berry 



ClsabethFarrW^e OD 



Phrtppe de France 

(168M746) 

devient rxtitfEspagne 
sous lenomde 

PhlppeV 00 Mane-LoulsedeSavoie 

fit U 2A I 



3 sceurc et 
Sfreres 

I 

] sceur et 
Hrere 
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Ferdinand VI (im-iral 



3 soeurs et 



I 



otmpontt\m-isi3f 



Ferdinaml VII [tw is??] 



1«cur IsabdeKtaimBO^ * 

2 soeurs JUptonse XII i iss? - tsssj 

S I 

1 soeur Alphonse XHtuw-ttit) 

4k* (IMB-B31} 

r | Senate Mpub0gu? ( mi- f9i9) 

3 Ireres Dm Juan rje Bourbon <im-*mj pm 

. rppmc fmnqufth? f 19 39- »75/ 

2sceureet Juan Carlos I" It? »-» CD Sofia deGrtce 

Ifrtre ^iitrs-ntti | (W3»-} ^ ^Bfc. 
1 1 

infante Infante Felipe V J GO Letaia Ortfe Rocasolarw 

Efena Crfetfrta nwa-» i 

delugo (tePohio f 

i W3-) (m-| infante Leonor hfante Sofia 

I.L riO AllO QO05-] DO07-I 



Comment usi percue Lclbcia. b fenune 
de Felipe ? 

I.eiirfda Oriiz est detest^e par beaucoup 
de families aristocrates, de royallstes 
traditionnels. Elle est roturiere. fille de 
republicains divorces, elle* mfiirie divor- 
cee. De plu* r c'esl une femme active, crui 
ne cache pas son ennui lors des kmgues 
c^nfimonles nfflcielles... Meme dans le 
pays, elle ne fait pas Punanimite. On la 
dit t'roade, ainbitieuse. Elle nc bcnefiele 
pas de La nieme image de nurque que 



Kate Mlddleton. Cepeiidant. Felipe et 

elle f<jrmcnl un beau couple, Ires jds _ 
rruiur. [jeurs deux petiles filles sont cra- 
quanres. Elles \iennenl de rentssir lew 

« examen de passage » tors d'un defile 
niiiitaire. Enfin, le couple princler est 
mleux connect^ b|eunesse espagnole. 

Ella reine Sofia? 

Elle doit etre son Ln^ee. les relations avec 
son mari ^taient distantes Cela devenait 
pesant pour elle. ■ 



(J Le moment 

de la releve etait 
venu f 

Je m'arjresse a vous ce matin par 
ce message pour vous falre part, 
avec une emotion partiojifere, dune 
importante dedslon et des raisons 
qui me poussent £ la prendre. 
Au cours de ma prodamatton en tant 
que roi, II y a deja pres de quarante 
are, fai pris fengagement ferme 
de serw les int&"lts de I'Espagne, 
avec le sot#ait de voir les dtoyens 
cfevenlr metres de leur propre destln, 
et notre nation tne cfemocratle 
modeme, planement rrtegree dans 
rEurope. (...) Rdde aux aspirations 
polltiques de mon pere, le comte 
de Barcetonc, dont fai hertt^ du legs 
NstoriqMe de la monarchie espagnoip 
Jai voUlu ^tre le rd de toos 
les Espagnois (,„). 
AujourdTiut 1 faut latsser arrtver 
en premiere llgne une g^n^ratkm plus 
Jeune. (J Une nouvelte generation 

rtdame d juste tltre un r6te moteur, 
le merne qu r a jou^ ma generation 
dans une conjoncture crudale de 
notre histoire. C-) Mon fils. Felipe, 
terltler de la Couronne, Incame la 
stability, qui est la marque d'identitfi 
de rinstitutmn monarchique. 
Lorsqu'en Janvier fal eu 76 ans. 
j'ai consider^ que le moment £tatt 
venu de preparer en quelques mois 
la reteve (...) Le prince des Asturles 
a la matudte, la preparation et le sens 

des responsaWlites necessaires pour 
prendre, avec totrtes les garantles, 
la tfcte de l'£tat (...) II pourra compter 
pour cda, fen siis certain^ sur 
le soutien que lul apporter a toujour s 
la prlncesse Letlzfca. (,..) 
Guide par la conviction de rendre 
le mefleur service aux Espagnois 
et ayanrt recupere tant sur le plan 
physique qu'en ce qui conceme mon 
aclivite irrstitutionnelle, j'ai decide 
de mettre un terme £ mon r^gne et 
d'abciquer de la courome d'Espagne, 
defa^on a ce que le gouvernemcnt 
et te Partement puissent organiser 
la succession ranf orm^ment 
a la Constitution. 

ie veux exprimer ma gratitude (...) 
3 la reine. dont la collaboration et 
le g^ner eux soutien nont jamais failli. 
Je garde et je garderai toujours 
TEspagne au plus prof ond de mon 
coeur 
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coup de j eune 

incarnation de la nouvelle generation. 




L'Europe salue le grand 

« architecte de la democratic » 



it Pour le president fran^ais. Francois 

^Hollande* «duranr ses trente-neuf 
annees de rigne, Juan Carlos a incarne 
VFtepagne d&noeratique a lu nuistomce 
de laqudte U a prfr une part determi- 
nanfe... Artisan de ta transition apres la 
dictatxtrefranquiste, il a mene son pays 
sur Se chemin des Wberttis dviles et poli- 
tique*, de ^integration eurvpee nne et de 
lamademite**. 

► La chanceliere allemande, Angela 
Merkel, a estjm6 s « Le rot Juan Car- 
los a fait un appart mcrtryablemeni im- 
purtanl u I'umittit el ixux relations his- 

pano-allemandes h et je lui en serai 
toufours reconnaissante. » 

► Kc president dc to Commission 
europi'ennc, Jost Manuel Barroso, a 
dc son cflt£ souligne que le roi Juan 
Carlos, * architect e et dtifenseur de la 
democratic, a dt*? (e goranf des vofeura 
/uridumerituJe* europeennes et du mo 
dernisme en Fspagne durunt tes trente- 



neuf annees deson regne** r L'fjipagne 

acturtle n'aurait pas et£ la mime sans 
luU a ajoutg le chef de 1'executif euro- 

pten. Far les valeurs qu'il income, U re- 

prtisenle pour torn les Europeens un 
exempk qtd continue de nous imptrer* « 

^ Jose Maria Aznar, ancien president 
^du gouvernemenl espagnol, a rap 
pele la contribution de Juan Carlos i 
« to nfconciliution ilcs l\-pagnok avec la 
dihnocratie * , relevant que son renon- 
cement au tr6ne <£talt « un acte de res- 
ponsabllite et de gintirasite » . 

^ Ixs dvequcs cspagnols ont rernercic 
^le roi pour « sa contribution ct Vins- 
tauratian et u la consolidation de la de 
mocratie » en Espagne. 

k.L'Espagnol Rafael Nadai. numero un 
' mondial du tennis, a rendu hornma- 
ge 5 une personne « tr&s chateureuse» 
el un ngrund representont pottr nvtre 
pays »>. ■ 



Felipe VI, le futur roi qui aura la lourde 
tache de federer un pays en crise 



FELIPE VI ne sera pas un Juan Carlos IL 
Au dda des prtnoms, le * charrgernent 
gencrationnei » desire c\ orckinnc pur le 
toi d'llspagne sera ^gatemem un chan- 
gement de persomudite. «fl n'a pas 
Vhumour de son pire ; il resxetnbte da 
vantage A $a m^re, fa reir.e Sofia - pirn 
germanique que Bourixsn, plus ucademi- 

que que ctmrismalique », decrit ainsl 
Jose Garcia Abad, cditeur du magazine 
El Sigh de Eurtipa et aulcur de pluskmr^ 
ilvrcs itir la famille ru}'alccspa|{agi|ft, 

« Academique «, radjectif pcrmct 
duller au-dela du cliche tiistille par les 
mcduis espagnals, selon feqael Felipe 
est •< k prime k mleux priparti de I7ib- 
toire >*. Un til re journalist iquc en forme 
dc sUy^<\n monarchiquc, qui corres- 
pond i la formation seolaire, unlvcrsi- 
talre et militafre du prince, et, encore 

une fobi, k la profunde difference dc 

trajee toire avec le roi. 
« Le rof tr recw une Munition orgmi- 

see par Franco, qui Vu fait passer par k-s 
ministireset J urrnec- Felipe. iuL a upie 
pour un dauhfe parvtmrx uniwndtaire de 
droit et de sciences econnmiques, parti - 

cttlierement dtfficQe, et a poursuivi ses 
etudes aux Etats-Unis» % reconnait 
Garcia Abad. Felipe, qui avail 7 arts i la 
mart de Franca, a en out re tie eleve 

dans le^ valeurs de la d6rrux:ratie, alors 
que son p£re a Spouse la came de la li- 
berie centre le rdle d'herltler que lui 
avail prepare le CJaudillo. 

« Tous les princes et princesses d'F.u- 
rope SOTf passes par ks rneiiteures uni- 
versities Internationales, nuance Jost- 
Apezarena, journaliste et auteur de Fe- 
lipe y Ixtizia s la conqaistadel trono (La 
Esicra de las Libras, 2014 ) Main (uiu vu 
rttgner xon pere dans des sir canst ance/i 
tr&$ difficiks : la jraHMffofi demoerati- 

que et Se coiqf d'£tat de W8L Dam une 
democratic recente, it suit qu*tt lui faut 
gagnersa charge. - 

Felipe, de lui-meme. s"«st Element 
distance de son pfcre, A Fepoque de 
son marlage, les chronlqueurs de la 
maison d'EspagtR- onl longueiucnl in 
siblc sur les uridines de Ktn Opouhc. La 

rorurltre Letlzia Ortiz-, appelee ^ fitre 
reLne d'Espagne dam les prochaines 

semaines, a beau etrc presentee 

anfounl 1 hui comme un gage de moder- 
ate, ce choix n'ailait pas de soi El y a 
dix aiw. Felipe a souvent itistete sur les 
sentlment.s qui Funksent a sa femme ; 
son im:i^e rl'epiHix aimanC v\ fidele 

tranche avec la tradition de tmqeriegos 
(« hommes a femmes ») de ses ascen- 
dants Bourbon. II a toutefots, a% r oir 

lance un ultimatum au roi « If adit que 
si xon perc avail ref use st*n mariage f U 
serai! reste celihaiaire a et nViuruif pri.v 

renonce au trarie explique Apezare- 
na, 

Les Espagnots, avant meme leurs no- 
ccs, connaissaicnt bit n la journaliste. 

qui prcscntait le journal du solr k la te- 
kHIsion publsque. lis se soaviennent de 
sa forraule* k Tadresse de Felipe, k jour 

de la deitiande en nuuriaije : * Luisse 
moi porter ! » Depuis B La princcssc a ga- 
gne une reputation de femme dectd^e 

et spontan^e. *£fle dome parfois la 
sensation d'awir plus de sang royal que 
Sim tfpowc. Hie degage iwt certaine ar- 
rogance. Son cote glamour est parfois 
pwcu par ks bjtpagnats cemme qaelqae 
chose d'artifkiel juge Garcia Abad, 
qui explique ainsi ta moindre populart 
tede la future reine. 



La presse people s'est montrie Impi 
toyable avec elle, cherchant dans sa 

mil teeui d es pc .. i j len icy dc s ante' 
qu'aucun fait n'etaye, anal\*sant ses 
changemenls plastiqucs pour y denon- 

cer un recours a La chirurgie est hell 
que. * Les sondages sont claim ; parmi 
k roi la reine* k prince et kt pri ncesse, 
U'tizia cut ta moim poputuire. rcsoimc 
Apczarcna- Mais e'est uxvez hgique: 
c r est une femme qui a debt personnaliti. 
mais e'est a \mi ceik qui est fa morns ex- 
fx>M*e. I3ie ptmrra ameUarer son image 
en dsimaHt reine. >* 



f I Felipe a demontr^ sa 

capacity a supporter les 

broncas et les critiques j 9 



JOSE J.PEIASEiS 



lOI. 



Par son education en Espagne et & 

retruji^er, et par ses parlicipalions. trn 
repriscntalion de son pays, a d'in* 
nombrabiessommetset forums, Felipe 

a deja acquis une stature, sinon 
d'honmie d'Etat, au moins de person- 
naltt^ internaiinnale. El park* eauram- 
ment anglais el francais, deux langues 

dans lesquelles il a recenunent d^- 
montre son atsance lors de Lii presen- 
tation de la candidature de Madrid aux 
Jeux olyxnpiques de 2020, 11 prununce 
uussi bicn le Catalan, une bnguc qu'll a 
ntilLsee en tevrier dernier pour faire In 

lecon a un chef d'entreprlsc indepen 



dantiste qui refusait ta main qu'il lui 
tendait 

1.4 question ca'alane, p<iur bcaueoup 
rt'ohservnteurs, est d'.iilk-urs x> f.^rand 

defi qui attend le prochain roi d'Espa- 
tpie. Le president regional de la Catalo- 
gue n'a pas attendu une heure apres le 
discours du roi pour le confirmer. « Le 
roi d'Expagne ejian^e. pas le pnKx^sun 
Catalan » , a dectard Artur Mas a propos 
du referendum qu'Q comple organiser 
le 9 novembre. Le prince devra, pour y 
faire face, conjugucr la fennete dc sa 

charge et Thabilet^ qu'on lui prete. 

Plus discret que son pere - capable 
d'interrcunpre 1 lu^o Chavez d'un C616- 
bre « Va$-tu te taire ? ! » - U devra fai- 
re valoir sa fonctton de « symbole de 
Vunlte de VRqHigne » que lui prete la 
Constitution. 

Selon les sp^eialistes du dossier, Fe- 
lipe a d£ja donne des preuves de son 
caractere dans Taffaire Urdangarin, un 

scatidale econotnique qui place son 
beau frere sur te bane des accuses et 
empoismne La vie quotidienne de la fa- 
mille royale. « Ila <?r*f radiail dan* cette 
affaire, explique Apezarena. Felipe a 
coupti toute relation avec sa satur Cristi - 
rru el wirt beau -/?*cre r alors que les deux 
couples 4tuient Ires iwix, !l a demantrd 

egatement sa capacity d supporter les 
broncos et les critique » Une vertu 

parlicuiierement precieuse daiis une 
tispaftnc en crise oil toutes les ^IJles fc 
quelfesqu^elles soient. sont Tobjetde la 
defiance populaire. m ft! BET. {A MADRID} 




Le nowveau roi d'Espagne, Felipe VI. son epouse. Letizia. et leurs deux Hies 
dans teur residence madrilene. le 1** aout 2012. ^5Tina ^afjcia flGDEftO/AFP 



Les monarques europeens sont de plus 
en plus endins a abdiquer 



Les monarchies europeennes ont 
de plus en plus regulferement vu leurs 
souveralns renoncer a la couronne. 

Les premieres annees du XX* siede 
ont connu des abdications forcees, 
qu'elles soient « sodales » 
(Edooard VIII, au Royaume-UnL en 
1936. pour epouser Wallis Simpson) 
ou polltlque-s (accuse dc co^latwratlon 
avec Mussolini. Victor-Emmanuel 
quitte le tr6ne en 1946, Michel 
de Raumanie est contraint 

ci y renoncer par les communist es 
en 1947). Oepols, les abdications 
se sont acceler^cs. le plus souvent 
dict^es par des ralsons de santd ou 



d'a c d. En 2QGG. au Luxembourg, 
le prince Henri succede ainsl a son 

pere le grand- due Jean. Ce dernier 
avalt lul-memc *te couronnfi aprts 
Tabdicatlon de la grandc-duchesse 

Charlotte, en 1964. En 2D13, la reine 

Beatrix des Pay s- a as. age« 

de 75 ans, c^de le tr6ne ft son fits 

Willem -Alexander. De}3 la reine 

Juliana avail abdique en 1980. 

en faveur de sa fille Beatrix. 

En 2013, Albert U, rot des Beiges, 

79 ans, lalsse la place i son f lis aing. 
Philippe. En 2013, e'est I'emir du Qatar 
qui abdlqualt, une demarche rare 
dans le monde arabe. 
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Reforme penale : 
une gauche divisee face 
a une droite combative 

L'examen du texte tres con tro verse de Christianc Taubira s'ouvre ce mardi 




a l'Assemblee nationale. 



PAULE GONZALES E 



SOPttt HUET 



J! 



vOUi un accrue tie dernlere 
minute qui risque de compUquer serteu- 
sement le travail de la majoritd el de f ui 
re les belles heures de la droite, mardi 
soto\ dans rilemlcycle. Apres le reca- 

dragc du president tie la Republiquc, 
mercredi dernier, en Qmseil des minis 
Ires, la reform*? penale de Christians 
Taubira pourrait bien donner lieu a une 
fronde des depute PS centre les choix 
gtnivernemeritaiBb En tout eas, sur sa 
disposition phare, eellc de la eoniraintc 

penale dont les socialist?* ont deji vot£ 
en commission des lols r^LirgLssement a 
tous les delits. 

Centre sa vulotile, la garde des Sceaux 
va el re dans I "obi Ita l ian de deposer el 
de defendre nn amendement rnmenant 

son recours aux delits dont la peine en 
courue n'excede pas cinq am. Pour 
Thierry Mandon porte -parole du grou- 

|je PS a r Assemblee i * Parudwcalifmmt, 
ce texle donne un mav\wx sigrutl en ter- 
mes de laxmne alors qui! esrpfus iwfrfc- 
trfcfue le droit red. A nous de lefuir e ±<>tu 
prendre. » 

Lc risque exist e que b ministre ne soil 
pas suivie par te groupe socialiste tui- 
mt'me, Memc si des deputes commc 
Pascal Popelin. depute PS de Seine- 
Saint Denis, proche de Manuel Vails af 

firme : « h' n'ai pas vole lYimerolenienl 
vufunt a et entire la eontroinXv penale a 
tous les debts car si on veui qu'elle reus - 
xisse, iJ nefaut pcis en rntdlrplier les op- 

portunites, Cinq arts de prison, e'est la 



voie de fa stigesse. Je sub pour que Ton 
conserve rdpWrv du text*. » Idem 

pour Cecile I jiicrmaier, depulee PS de 

la Saone -el Loire : Jcif vot<? enfaxeur 

de vet amendement, mais s*(l est incam- 

pr&hensible pour Topbtian, Hfaudrayre- 
venir », afftrme-t-elle, 

Travailtes au corps depuis de longs 
mob, mal a False face a la montee du 
Front national qui inlcrdit lout signal de 
laxisme au |*arlemenl, les deputes sont 
pris entre le mart can et Pentium**. Mais 
Dominique Raimbrmrg, rapporteur du 

projet de loi rappelle que * I 'on n *ert ja - 
mais a Vabrl d'un coup de vent*. Cette 

issue est d"aulant plas plausible t|ue les 



f f Paradoxalement^ 
ce texte donne un mauvais 
signal en termes de 
laxisme alors qu'il est plus 
restrictif que le droit reel?! 

ThIEIWY MANOOK PORTE-PAROL£ DU GROUPE PS 

Verts ont bien Pintenlion de deiendre 

Paxnendement voti en commission. 
nUmiter Id cottfrainte p£nal& 9 e'est 
tamtndrir prirtec. lljuut qucVvnscnMe 
iles delinquimts puisseni en bene/idtr*>, 
afftrme Sergio Coronado, le deputt v eco- 
logiste des Fran^ais de Pgtranger. De 
leuj cote, les radiums se som abstenus 
et se determlneront en seance. 

Si le gouvememenl n'elail pats suivi, 
ce serai I un nouveau eamouflet pour 

Francois Hollande, qui a fait irruption au 

dernier moment dans ce debat a priori 
bien ficete. Cest Bernard Cazeneuvc, le 



ministre del'Int^rieur, qui a (ait vaciDer 
le bel equilibre const nitt piem i pierre 
par [Dominique kaim1»urg. dernier a 
passe ces dcrniers mois a rapprocher les 
points de vue entre Manuel Valk et 
ChrLstiane Taubira, opposes tout Pete 
dernier s*ur le lexle. 1jl b premier minis! re 

avail accept* - certes du boul des ]£vres 
- une extension de la conlrainte p&nale a 
tous les de its (voir vi dessouai), conlre 
une rcfoiile de rainena^emetit des pei- 
nes a panir d'un an d'emprisnnneniKnl 
an lieu de deux precedemment . C'etait 
sans compter sur le nouveau ministre de 
l'lnt£rieur qui, quelques jours avant la 
dLscusskm en commission des bis. a fait 
savotr son v pposHion fcirmelle. 

L'opjwwilwm a bien J'intention de 

profiter de cette cacophonie, Georges 
Fenech, depute UMP du Rhone rappor- 
teur de PU MP pour ce texte et trie Ool- 
fl, depute UMP des Alpes- Maritime*, 
porteronl le fer par des m< ii ii mis de pro- 
cedure affiant de fourblr leurs armes 
oratoires pour les neuf heures de d£bats 
qui leur sor.t imparties. Ei fusiigent dej;i 
le ebolx d'une pnKedure aceeleree t|uj 
I i mite lc dcbal aulour d'un texte tres 

controvert a 30 heures de dbcussion 
cn tout et jwur lout_. 

* Hien atr% nam tutus Jettons un plaisir 
de voter les amendements de suppression 
du gouverwement », sourit Eric Ciotti , De 
son cotii, Cieorges Fenech, entend de- 
fendre les peEnes planchers jusqu'au 

bout : * Si dfes som inefffcuces purve que 
timilees au cob de reeidive, nous propose - 

rom de tes flargir aux cos de reir^ni- 
Ifan »„ affirme le depute qui a d'auires 
amendemeats dans sa manehc- ■ 



En commission 
des lols r 
les deputes 
sodaltstes ont 
vote, conlre I'avis 
du gouvemementr 

relarglssement 
i tous les delfts 
de la contrafhte 

penale, principle 
mesure dc la 

reforrne engaged 

par Christiane 
Taubira. 

JEAN-O«IST0PHE 
MARMARA/LE FIWRO 
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Dominique Raimbourg (PS) Les principaux points de discorde 
espere une reduction 



de 4 000 detenus 



INLASSAULE pelerin de la reforme pe M 
nale dont il est le rapporteur pour la 
conimtssjon des Nib, Pominiqiur Rai- 
mbourg. depute re de Loire- Atlanti- 
que f elait I'tnvite du -<Talk Orange- 

f-c Figaros. « Jjj loi perruie, e'est train 
volt'ts ' Wi volet viclirms, un vtAet lutie 
conlre fa cammisskm de rwuveOes in/rac- 
tfons par k controJe des sonants de prison 
et un volet indi vjduoKsation despeirK , s axxx 
la trAakm d 'une etmmtnte pentde » p a af * 
finne le depute r ippelant que celte me- 

sure enlrainenut «2SQQ0contramtesp&- 
naie9 au maximum camparees aux 
600000 condammtiom correcffmncOcs 
et aux 120000 peines Jermes par an. Jl/ttut 
dime renter extrememenl mesure >k 34c- 
prenant le exs de Mehdi Nemmoucbe. le 
rapporteur fair remarouer qu'a sa sortie 

de prison, ce dernier n'a «/oft Vcbjet 
d'aucim suM au amtrtik et ce n'esf pea 
normal. C'esT ce conrre qwof vewr Jrrtter la 
tof penale defa^on a tiublir un corttrcMe des 
sonants de prison » . 

Ei de tenter de rassurer quant aux 
moyens. *<Les CdMdBens de probation 
stmt 4000 - fls passeront it 5000 en rrofe 
ans et on ameWore In coordfrioHtwi rove 
les Jarees de I'tJtdre. Le but, v*est que les 
frtrcex de 1'ordre amnaisHeni les jnftndfc- 
rions et les obligations qui Jrappent tes 

autears d'infractiom, et les sonants de 
prisoti » 

« Dimension synibolique» 

Concenunl la contrainte penale. Domi- 
nique Raimbourg tente d'etre pedagogi- 
que s "fl/uuf tvster dun* le reel La M pi- 
nak\ e'est a ta Jois du symbuhque par le 
rappel. par to xanctirm des r&gtes qui re- 
gixsent la saciete. Ft puis i! y a 1 'utility pra - 
tique. Si I'on etemi la contrainte penaie des 
d&tis dont la peine encourue so juMpfa 
cinq am it ceux encaurant dix ans a on arri - 
xe a un ruled de 25 000 wmtruititespentdes, 
salt 5 000 de phis, C'&n statiHtiquemenl 
nefflfeeoble. » Et de marteler, *- je suh 
pour alier a dix am ear tiujonrd'Aur pour 
certains fobs an peat amir un sursis awe 



LE TALK H 
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DOMINIQUE RAIMBOURG Jundl. 
le studfeo du Figaro, r bouchon/le f 



mm a Vepreuve <jui esf une peine dont la 
dumbest rn/erfeureti la rairrafafe penale, 
Je n 'arrive done pas it comprendre ipm Van 
$ejtxalm ta -d&mm m ee n'eyt qu'U y a une 
dimenwirjn symtxAique ] ; avoral>le a un 

munerus clausus pour les prisons,. H esti - 
me que « si la reforme penale fmctbmm 
bien, an espere une dimitwtian de 4000 
detenus sur 68000 en trots ans. Ce n 4 esr 
pas rider les prisons. Et amime (m espere 
canstruire 5000 places de prison dans le 
mime temps, on entre a peu pres dans les 
clous ». 

(Juanl a la controversy souievee par le 
recadra^e du president de la Ri-publique. 
Dominique Raimbnnrg note "finipor- 
Curtf, e'est que ta reforme passe, Qi pent 
£tre un point de foealisation pour la majo- 
rity Mate rnftf je stsis le rdppnrreur de la 
commission des his. Kile a adopt e un point 
de vue r je k d£fendrui», HI de rappeUrr 
que Manuel Vails «?lt*&ttfi pas cfwilre so 
Ugne ». ■ 

p.a 



CE SONT les trois points exploslfs de la 

reforme penale. ILsferont Tobjel trune 
guerre oraloire de la pari de Topposi- 
lion et illiiNtrenl les positions irrecon- 

ciliables de la droite et la gauche en 
malicrc de justice. 



I 



LA CONTRAINTE 
PENALE 



Cest la zl£ de voilte de ce projet qui 
affiche Tintention de m lutler centre la 

recidive» et sa disposition la plus 
jiymbolique. I^i ministre de la Justice 
vent passer le message que la 
contrainte penale esl bien une « peine 
en soi», et ainsl *<casser la reference 
si'slemariquc & la prison w„ Iniriale- 
ment. cette nouvclie mesure avait vo- 
cation a remplacer iMncarc^ration 
pom ucs del its punis d'une peine 
d'emprisonne ment n 'excedanl pas 
cinq ans_ Kn commission des lots, un 
amendemenT | r a etendue h tous les de- 
lits au grand dam du president de la 

Republique qui a demande un retour 

au lexSc initial, (irosso modo, les obli- 
gations el interdictions qui consti- 
tuent cette contrainte penale repren 
neni celJes pre\ ues duns le sursLs avec 
mise i I'cpreuve : le )uge peut pronon 
cer une obligation de iravailter, une 
obligation de residence,, des interdic- 
tions gSographiques, IMnterdlction 
d'enlrer ejt contact avec leai vJcllmes, 
ou encore des injonclions de soin, des 
stages ei des travaux d'int^ret gen6- 
raux. 

Le juge de I'application des peines de- 
cider a du co menu apres proposition 

du consi'iller d'lasertion et de proba- 
tion. Auaremcnt dit, un prcvenu sera 
juge en deux temps ; ce n'est qu'aprfes 
TaudieiKe qu'U saura, dans les dettx 
mois qui suivent, le contenu exact de 
sa contrainte. Si le condarnrie ne res- 
pecte pas ses obligations, il retoumera 
devant le juge et pourrait alors etre in- 
carc£r£, pour une dur^e qui ne devra 
pas depasser la moltie de eelle de la 

eontrainle |>enaJe initiate. Un fwiint 
qui. menie aux ycux de Robert Badin- 
ter, powunproblemedeconstinirion- 
nalite. 

Par ailkurs, si la contrainte penale 



s'apparente A la peine de probation a 
ramerlcalne, elle ne beneficle nJ du 

dlsposttit, ni des moyeivs qui raccoiu- 
pagnent, Ce que rcdoutenl le plus les 

professionnels de la justice est avant 
tout sa mise en ceuvre. jugee coAteuse 
en moyens humains comrne finan 
ciers. Ije rapporteur a pre\u de renfor- 
cer les pouvoirs de police afin de 
mieux controller le respect des 
contraintes et de falre Inscrire les in 
terdklions et les obligations au flchJer 

des pcrsunnes recherchees. INmr eal 
mer les esprits. la Chancel Jeric a aussi 
promfe 1'embauche de 400 noiiveaux 

conseillers de probation de5 2014 et 
100O4l'horlzonde2017. 

LA SUPPRESSION 
DES PEINES PLANCHERS 

Lei peiiles planchers prevoyant des 
sanctions plus lourdes pour les rccidi 
vtsTes, sauf motivatSoas contraires du 
juge. seront supprimees, une facon de 
revenir sur Fun des textes syniboli- 
ques de Fere Sarkozy. Sur 3 millions 
de decisions an cours de ces S dernifc- 
res annees, on compte 42000 peines 
planchers. Pour la major! te, ce chtffre 
relailvement faible prouve rinefflca- 

cite du dispositif. Selon Dominique 
Raimbourg, le rapporteur de la loi, ^(e 



Gardiens et poliders 

unis contre le texte 



Erwrrmuel Gauthrln, secretaire 
national F0 p^nltentlalre. te principal 
syndlcat des gardiens de pf Sson, 
a sign* un texte commun avec 
Jean- Claude Delage, secretaire general 
d'Alllance-CFE- CGC. et Patrice Rlbeiro, 
secretaire general de Synergies 
Offlclers, deux des principals 

organisations de poliders et d'offiders 
de police, lis demandent le retrait 
du texte : ^ Nous consfde.rons cette 
reforme comme tnjoste, ineffkoce, 
orttrconstrm^onrtrifectdflinflcrcwsew, 
ecrivent-fts. 



fait que les peines phmchera ne ^'appfi- 
quent qu'd la rtieUHvc* - un concept ju- 
ridique inoptfranl - et nan a fa reit^ru - 
fion, te fait de eommettre plmieurs 
deffrs pas forcem&it Idcntiques, est une 
aberration ». L*opposition se prepare a 

le prendre au mot en proposant 
d^largir justement tes peines plan- 
chers k ladite reiteration. 



I 



L'AMENAGEMENT 
DES PEINES 



I/idee d'une liberation aulomatiquc 
aux deux tiers de la peine initialement 

defendue par Christiane Taubira a fi- 
naleinent etc supprlmee dans la re 
dactfon finale de la loi au profit d'un 
exarnen obligatoire des dossiers des 
detenus aux deux tiers de la peine, afin 
de juger de 1' opportunity d'une « libe- 
ration sotw contrainte » anticipAe. 
Pour rendre le dispositif acceptable 
par ] 'opinion pubtique, la commission 
des lois a adopte un amendcmqnt per- 

mettant de contr61er plus drasltque- 

mcnt les sonants de prison en recou- 

rant si nfcessaire a des mesures de 
geolocalisation ou d'geoutes. 
Par aitteurs, ta commission des lob a 
Ijenehe en faveur de Christiane Taubi- 
ra sur un autre point ? les personnes 
condamnees A des peines inferieures a 
deux ans pour les primodelinquants 

(el u un an pnur les recidn lMcs) pou 
\ aienl jusqu'ici ^viter la case prison en 
beneficiant d "un amenagement de leur 
peine. Ces seulls ont 6t6 abaisses a un 
an mais pour Tensemble des condam- 
nes, y compris pour les rticldlvbtcs , 

qui ne font done plus Tobjet de sanc- 
tions plus lourdes que les aulres. Com- 
mc pour les peines planchers. Domini- 
que Raimbourg just [fie cet alignemeru 
par le fait que la m recidive n'u pas de 
setts en matiere eorrectianneile car peu 
de gens sonf suscephWes de reprodrrfre 
a Videntique (e merne delit Le depute 
PS de Loire- Atlantlque assure qu'il 
avait obtenu de Manuel Vali&» encore 

ministre de rinlerieur, en echangc de 
cc durcissement nuance des amtnagc- 
mcnts dc pcincs. Tex tension dc la 
con train te penale k tous tes delits... ■ 

p. a 
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L'ORGUHI-LEUSE Christiane Taubira 

tient enfin sa revanche. tile defend, a 
parlir etc mardi, dans rhemicyetc de 
I'.V^semblee nationals certe refnrme 

penale quelle pousse depute te debut du 
quinquennat f qui fut si sou vent report ee, 
si sou vent cririquee par b droite. par u no 
partiede Li rnajoriteeE duguuvernement 

aussi loreque te texte n'etail encore 
qu'en gestation, «La riforme penale, 
e'est un terfepour fife, e'estf tine nuuvrJfe 
tame it dtfendrv, ccUc de la xurpfjpitSatiun 
cxirceraie el tie ta iufte contra la recutive. 
Mais ce n 'est pas une reforms de structure 
dont la justice flwraff pounanr Wen be- 
goto & , perslfle un socialiste. 

Une nauvclle cause & defendre apres 
ccllc du manage pour tote. La garde des 
Sceaux, qui peauftnail lundS le dtecuurs 
qu'elle proncmccra ce mardl devam les 
deputfe. joue gros. Elle se snil sous sur - 

veillance. L'oppositkm. qui a fait d'elle 
une de ses cibles pref erees depute le dt5- 
bul du quinquennat, *Tappr6le a livrer 
bataiUc en repiocJumi a hi jiLUiLs'.re sou 
laxisme- t-es sociallstes qui, selon un elu, 
jugenl le teste ".toil? ambition », sont 

pre Is i le « gaucblser ». + Dans fe fond, ce 
texte me fait penser a cetui sur les univer- 
sity qu'uvoff parttf Genevieve Finraso, 
Hien neat vrafrnent tranche # 9 juge un 

socialiste. Taubira, bien sur, tentera d'en 
faire un pro|et emblematique, Mais elle 
n' ignore pas que l'£lys£e suivra aussi les 



debate de tres pres. « Cette refartfxt- doit 
eire maltrbie par t'exemtif, mis fa di- 
rection du premier mfnfefre Manuel Vails, 
Notamment tout ce qui cottceme tes 
umrndcmertl&K« etmfie, presque cou- 
pant , un pruche du J'ran^eis J lollande. 
Alors qu*i I est au plus has dans les sonda - 
ges* que les r&ultats econcmiques tar - 
dent a venir. pas question pour le chef de 
rfitai d'ouvrirun notiveau front 

Comme tant d'autres, H iltande me 
sure parfaitement 1'appeLencede la gar- 
de des Sceaux pour les sorties de route et 
les bras de fer. Lundi matin, dans Le Pa 

La « magie » n f op6rera pas 
& gauche comme elle avait 

opere lors de la discussion 
sur le manage pour tous 



rfctoi. elle a redir sa preference pour une 
reforme que l'tlysee ne veal ]Kts voir 

aboutir a le droit de vote des Strangers, 
w/e pense, dlt Taubira, qw'oecorder fe 
droit de vote atix Sections munidpales 
uux ctrangcrs qui rcsiderif m depute rinq 
ariH ne deniahilif&ra pas ta /ranee". 
fendant sa * lihert^ de conscience*, elle 
ajoutei «Bn)a pas rrotfkVe it entrcr 
dans une togique de rupture, puisque je 
pettv dire tr&s dairenient que ce scroti une 

bonne chose, un cuefe juste. >♦ 

Un message i I'attenTion de Hollande 
et Vails ? Sans aucun doute. Taubira. le 
marqueur de gauche dont 11 n'^tait pas 



question de se sfyarer \ors du grand 

chambardetnent de I'apres-municipa- 
les, flirt e toujows avec les limites. La se- 
tnalne dernlere,. sur la refonne penale, 

elle a altLsi laLsw: passer saite broiiclier uil 
aniendejuenl elcrtdant la cuntrainLe pe- 
nale .1 Tous les dditsfe'est-a- dire jivsqira 
10 ans). Hollande et Yalls» qui veulenE 

prl\116gier * i'equflfljre du texte » . y sent 
totalement opposes. 
D'ou le recadrage de la garde des 

Sceaux mercredi dernier, a fissqc du 

(>>nseil des ministrcs. Les deux parties 
semblent desormak desireuses de passer 
a autre chose. «Ce n'&ait pas un reca 
drage* e'&ati une duiiftcatkm. U est nor 
mat que ie president* le prentier mindstre et 
la garde des Sceaux portent ensemble d'un 
dossier de cette ampleur*, tempore un 
proche oonseiller de Christiane Taubira. 

Meme mti de eh>clie ;i l'flvsce. IJ n'v « 

pas eu de recadrage Et e'est lepresrideni 
M- meme qui me t'a <flf », explkjue-t-on 

dans Tentouragc de Fran^uLs Hollan- 
de, 

l.cs derniers jours semblent 
avoir port£ conseQ il rexecutif. 

« Afuur qu'est ce que Hollande 
est alle fulre dam cet te tftitere ? 
Tour le monriesaii que ks depu- 
tes sQcwlisleH ne comptent pas 
rettrer ramendemenl vote en 
commission * , souffle un 

elu, Une vraie galerc en 
cflct, y compris pour la 

garde des Sceaux qui en- 
tend bien en sortir . 



parlehaut et |ieulconi|riersur lesoutien 
sans faille de Tex-niinistre ecologiste 
Cecite IXiflot ^ffre ci-dessous), Mais la 
« magie » n'op^rera pas & gauche com 
me eUe avait opere lors de in disci Ksicm 
sur le mariage pour tous. Un coiwetlfcrr 
prtxihe de Christiane Taubira n*en a que 
trop conscience InrsquMl evoque la 

« tedtnictte^ de la reforme pdnater ■ 



Duflot, en premiere ligne pour la minis tre de la Justice 



Chrbtiane Taubira a 6t6 rewdree 
mercredl par le chef de r£tat. D£s 
jeudi, I'ex-ministre Gecile Dufk>t lui 
proposait de montcr en premiere ligne 
sur la reforme penale en programmant 
un tteplacement J la maison d'arret 
de Vllleplnte, en region parlslcnne. 
Le displacement a eu lieu lundl matin. 
L'ex-ministre de I'Ecologie ^tait 
accompagnee du depute Vert Sergio 
Coronado. un des membres dm 
la commission des lolsfavorables 
au fameux amendement qui prevoit 



d'^tendre contralnte penale i tous 
les dellts, Sortant de la malsor d'anr^t 
ou « H y a deux fats phis de detenus 
que de tits **» Duf tot a lane^ sur 

BFMTV : fJ faut avoir ie courage 
de falre une reforme penale utile pour 
tout le moode, » Lo reforme penale 
« est contes tee par des hypocrites**, 

a- t-elle ajou t£ en appeJant la dasse 
politique a etre « honnete»- eta 
cesser de -« s'emparer des foks dtvers 
pour fafre de fa basse politique ». 
Concernant ia contrainte penaie, 



Duflot sen remet a « to copodtG 
professfonneHe des }uges ». estlmant 

quH faul teur faire *< canfiancc » 
Taubira et Oullot sent trfes prodies, 
« Uya une offinfte paUtique et une 
grands estlme reciproque », fait valolr 

un proche de la deputee ecotoglste. 
Lorsqu'elles ctalcnt toutes deux 

mimstres. Christiane Taubira cC CccAe 
Duflot se serralent les coudes, face 
notammerxt a Manuel VaHs et a sa Hgne 
politique. 

AM. R. 
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Eric Ciotti : 

« L'ideologie de ce texte 
serait destructrice » 



FHQP05 RKUBUJS PAfl 

JEAN -MARC LECLERC 'ef igar c 



DfiPUTE L P MP des Alpes Maritime*. 
£ric Ciotti denonce la procedure 

«expedi'iive » du debal sur la reforme 
penale, .iu cours duqqel la droite va 

deposer environ 400 amendements. II 
y voit une manoeuvre visant a recaser 
ensulte Christiane Taubira comme 
Defenseurdes droits;. Rt met en garde 
contre les consequences « destructri- 
ces » de r adopt ion du texte en I'etat. 

LE FIGARO. - Comment vouk-K^ vous 
c urnbatlre le texte dc la j?arde 
des Sceaux, Christiane Tauhira ? 

trie CIOTTI - Le combat sera deter- 
mine de la part de TUMP. Ce texte re- 
cele des dangers majeure pour notre 
pays, A rAssemblec j'ai aierte mardi 




Eric Ciotti, depute UMP des Aipes- 



le premier mitustre sur le risque d'ex 
plosion de la delinquance, s r il est vote, 

Mais la droite n'a pas depose, beaucoup 
d'aniendements... 

II y en a deja 400 environ Seulement 
voili : le gouverncment a adupte h 
procedure d'urgence qui constime un 
veritable d6ni de democratic pour une 

loi si luurde de consequences. Lit de 
bar Umite i .10 heures, dont seulement 
9 heures pour TUMP, e'esi une hnnte ! 

PourquoL i votre a\1s ? 
On a quasiment jamais \ u pour tin tex - 
te de celle importance une procedure 
aussi expedilive. Claircment, il faut se 
demander si le gouvernemenl ne 
cherche pas une porte de sortie rapide 
|mhjt pouvt»ir nornmer sam allendre 
Christiane Taubira an paste vacant et 
trfes convoite de r*efenseur des droits. 
Si e'est une procedure de convetianee 
pour de pelils arrangements cm re 
amis Sttf le dots des Fran^ais, q'est un 
veritable scandale. Mais, vu Le& degats 
qu'elle a causes* ]e comprends Fur- 
gence que Manuel Vails manifeste i 
exlillrer la minislre de la Juslk"C- 

E* si le texte est vote tiudgri tout 
dans sa philosophie actuelle ? 

Son ideologic serait destructrice. Moi 
Je veux que ce texte revlenne en com- 

mLssion. Car si le texte est vote, dans 

les conditions stupefiajites que nous 
denon^ons a Y\ 'MP, il faudra^ un jour,, 
si less Francais noui portent au gouver 
neutent. reveiitr sur ses dLspiJSEtians 
les plus iuquiet antes pour reridre justi- 
ce aux vie times. II faudra aussi revenir 
sair ta bi penitentiaire dc 2009 que je 
n'ai pas votee. Face aux problemes de 
s^curite immenses qui se posenl en 
France, il nous faut une plus grande 
fermete et surtout vcitler a cc que les 

decisions de justice soient appliquees 
sans amenagemeius systematiques et 

cxeeuteeS- ■ 




Christiane Taubira. 

PATRICK KOVARK/iVP 




tfi Mon impot, 
je prePere 
le donner a 
des projebs 




auxquels 
je crois. 5 5 




Vous aussi, agissez efficacement 
avec la Fondation France en 
tran&formant votre ISF en don F dans 
4e domain© qui vous tient a cosur : 
aide aux personnes vulnerables 
(solidarites, sante), d^veloppement 
de la connaissance (recherche, 



culture, Education), environnement 
Nos experts peuvent vous accompagner 
dans la realisation de vos projets et vous 
informer sur les resullats de votre action. 
Vous bencficiez d 9 une reduction 
de votre ISP k hauteur de 75 % 
de votre don (plafonnta A 50 000 €). 





Fondation 
de 

France 



Wr Contactez-nous 
((> 01 44 21 87 00 
isf.fondationdefrance.org 




Le cadre ideal 
de votre philanthropic 
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Bruno Le Maire : « Installo 
la tete de TUMP » 



Pour Fancien ministre, 1'organisation 
d'une primaire pour la presidentielle 2017 
est de nature a « preserver Funite » du parti 



PBOPOS BEOJELU5 PAR 

JEAN BAPTISTE CARAT* 



LE FIGARO- - Que preconisez- vous 
pour sortfr TUMP de r impasse ? 
Bruno LL MAIRE. - Le renouveau. En 
2012, j'avafe i\i candidat h la presidence 
de PUMP pour porler ce projet- Oette 
candidature n'a pas abouti mais ma de- 
termination est totale. Car te renouveau 
est la condition de noire vkioire en 2017 
el k seul moyen de noire redresscmcnl 
national. Moi on un autre pen importe = 
nous devons installer le renouveau a la 
t* te de PUMP en octobre. 

Quelle* sont les qualites rRwaaires 
pour ranplir cette lAchc ? 
Le renouveau, ce n'est pas tine -question 

d'dge mais une question de pratiques 
polltlques. Depuis2012J'ai entreprls un 
tour de France aupres de toutes les fe- 
derations et de tous les Franeafe el le 
message es! elajr. Nous avnns heroin dc 
nouveUes pratiques politique?, de visa- 
ges neub, d*idees nouvelles, de com- 
porlements exemplaires. d'tfeoute, de 

transparence, de respect, de dignitc... 
Ce renouveau, je Je porte depuis 2012 et 

Un parti n'a de sens que s 1 
un projet politique qui fait 
aux espoirs des Fran<;ais 9 

BRUNO L£ MURE, DtPUTE UMP DE LBJRE 

je me 1 'applique a moi -mime. Je refuse 
te cumul des mandate, e'est puurquoi je 
ne me sute pas pr&entc n la malrfc 
d'Evreux aux municipal es. Je refuse que 
Ton puisse rester fonctkuinaiie quand 
on est parlementalre et done j'ai demls- 

sionne de bt fonction publkjue. II faul en 
terminer avec le vieux syslcme politi- 
que et Ik doubles dlscours. 

Vous pourrfcv: done etre candidat ? 

Ton! est ou vert. 

Les appcb i un ret our de Nicolas Sarkozy 
se niulrtplient. Est-U le candidat ideal 

puur dinger ruw? 




11 me semble que Nicolas Sarkozy ne 
nous a jamais qui! res Mats ne parlous pas 

a sa place, Cest a lui de dire son choix , 

Le president de P UMP doit-tl s'engager 
a ne pas se presenter a la primaire ? 

If ne erois pas que ce soil la question ca 
pitale aujourd'bufi. \js prochain presi- 
dent de PUMP doil s'engager a organi- 
ser une primaire transparente, une 
primaire ouverte, en toute neutrality. 
La primaire a etc* prevue dam nos sla 
IuIh: elle esl le meilleur moyen pour 
chofeir sereinement noire candidat .i 
P&ys4e en 2017 et pour battre la gau- 
che. Je demande done le respect de nos 
statuts et des militants qui ont voti h 

90% pour leur application. Cest ne- 
cessaire pour preserver la cohesion el 
Punite de notrefamille politique, 

Le triumvirat mis en plate pour assurer 
P interim a-t-fl votre confiance ? 

Plus que jamais nous avons besoin de di 
#nite et de sang-Frokl. Nous lc devons '& 

nos militants qui ont connu deux crises 
majeures en deux ans i la guerre des 
chefe entre FrantjoLs Flllon et Jean- Fran- 
cois Cope et celte que nous Iraversons 
avec toules ces interrosalions sur les fi- 

nancesdel'UMP, 
il porte decision de 

i r w n tnetLre en place 

un iriumviral 
| avec Alain Juppe, 

Jeam-Pferrc Raf- 
fartn et Francois 
Fillon a eie prise cn bureau politique ; 
elle doit etre validee par un vote au pro- 

chain bureau politique et nous purmettre 

de preparer dans les meilteures condi- 
tions possibles le eon^rcsd'octobre- 

Sou t e nc z - vous le rcctnlrage cle 11 'M F*. 
Icl qu* Alain Juppe ou .N athalie 
Kosdusko-Morbet le proponent ? 
Un parti n'a de sens que s"il pc*rte uu 
pmjet polltkiue qui fait echo aux espoirs 
des Fran^ais. Le plus important est de 
rcccinjitnurc un cflscours a I'UMP. Nous 

ne gagnerons - et e'est ma priorite ma- 
jeure - qu'en etant clalr et ferme sur no 

Ire iigxie pobdque. C'esl pourquoi je 




Bruno Le Malre, lundl b Paris, « Le p4us important est de rarortstrufr? un dJsca urs a I'UMP », Insiste-t-l f -c. marmara/le foaro 



propose un ttat r^gallen fort, des entre- 

preneurs libres, un systemeeducalif re- 
fonde de fond en combLe. La question 
des alliances, el nolammenl ecllesavcc 
le centre, se posera quand nous aurons 
retrouv^ noire discours. 

Quelle sera voire posit ton dans lc debat 
parlcmcntaire sur la reforme penalc ? 
Li gauche et Francois Hollande ont tota- 
letiient perdu la raisun. Cede refortne 
nuus lc prouve encore- Le KMU^'errKincnt 
doH ffarantir k* respect de la kvi rtpubli- 
caine et le respect des sanctions pronon- 
oees mats Christian*? Taubira fait rinvcr- 
se : elle aide les delinquanu et punit les 
victimes II ne faut pai sY-tonner qu'il y 
ait un tel rejel du gouvernement et du 
president de Li R^publique puisqu'ib 
fonl loul en cttpit du bon sens_ Les Fran- 
vaLs n'atlendenl qu'une chose - que Ton 
remelle le pays a I cndroir 

La forme territoriale peut-clle 
y cont ribuer ? 

Cede reforme est I'^quivalent de la 
Krancle relorme liscale annoncic par 
Jean Mare Avraull. On nous annonce 

w 

un grand projet el ecla sl I ermine par 

quclques coups de ciseaux dans la carte 
des regions. Ce n'est pas h la hauteur 

desertjeux. ■ 



Hollande promet de ne pas 
toucher au budget militaire 

Lors dun conseii de Defense reuni a rfilysee, le chef de f£tat 
a reclame une amelioration de la gestion de la Defense. 



ALAIN BARLUET 



Aprte la levie de bouclters 
provoqu^e par les menaces de nouvel 
les coupes bud^etaircrs dans la Defense, 
b pamle de t-'ran^ris Hollande etail Ires 

adendue. La semalne derni^re, il avail 

annonce qu'it rendrait scs arbitrages 
MtiVtinr quehptes t&maines». Lundi. & 

Tissue d'un conseii de Defense a VELy- 
s6e, le chef de rfitat a reaffirm^ les en- 
gagements financiers de la lot de pro- 
gramtnaLion militaire (LPM) f votec en 
decembre dernier, et prevoyant pour 
les arrnees un budget de 190 milliards 
d euros durant la periode 2014-2019. 
Selon plusleurs sources, Bercy envlsa- 
geait ces dernl^res semaines de sou- 
mettre la Defense a des efforts bud^e 
taires supplement aires de I'ordre de 
2 milliards par an, 

Lors de la reunion a FElysee, a la- 
quelle particlpaient noiamment le 
ministre de la Defense, Jean Yves Le 
Drian, et eelui des Finances. Michel 
Sapin, le chef de l"£tat a assure que le 
budge! sqra it respect^, k ta fois dans 

son enveloppe et dans sa trajectoire 
plurlannuelle. Dans un communique, 

Francois: Hollande rappelle « fe cu- 
rat'! ere primordial de notre effort de 
difeme apn de renfarczr notre influen - 
ce hit erruirioJidle, proffer nos Inttirtts 
vffttU-V et assurer lu s^curite de fa 
France 




Jean-Yves Le Drian, ministre 
de la Defense, mercredfi & Paris. 

Dans le meme temps, leclief de l'fitat 
a reclame* une amelioration des condi 

lions de gesticm dc^s materiels et des 
projet-s, a annoncd PFJysshe, Michel Sa- 
pin el Jean -Yves; Ijc? Drian feront des 

propositions en ce sens d'fcl a la (In du 
mokde|uln, precise r£lys£e. m fi\'oquer 
tiimri une rrwilleiire gestion de la Defense 
pvrmet d Bercy de sutntr la face ana- 
lyse une bonne source. 

Ces derniers jours, les militalres, les 
Industrleb de la Defense et le minbtre 

de la Defense onl tir£ la sonnc tte 



d'alarmc avec une ^'igueur sans prece 
dent sur les eonsec|uenees isp^ralitsn- 
nelles, sociales et tndaslricUes de nou- 
velles coupes budg^taires . 

A la suite de cette bronca, Manuel 
Vails a exctu la semaine derni^re tout 

nouveau rabol budgelaire apres avoir 
deja assure quelques jours plus t6l que la 
LPM seralt <* totafemem prteervie ». Le 
chef du gouvernement a rapped i cette 
occasion t|iie Traneois Hollande avail 

Indit m i plusieura reprises son choix de 
w sonctuartocr # les credits de la Defen- 
se. Des assurances accueillles positive- 
men t mais avec une t res i^rande vidian 
ce, votre avec scepticismc par les 
militaires et les industriels de la Defen- 
se, Mercredi demler r la Cour des comp- 
tes a juge «peu prabaWe » dans une 
note 1'exi-culion cunforme de la LPM, 
est i mam que certaincs h>p<]thirses. 
comme des recettes exceptionnelles,, 
liees noEamment aiL\ exportations, ris- 
quaient ^ denepa*^trerespectee» ». 

Ces annoiices du chef de r6at eontri* 
buerojit encore a apaiser les inquietu 
des. FJles sont juR^es « totolemeiit rox- 
surantea » dans Tentourage du ministre 

de la Defense. Des bgmols se font nean- 
molns toujours entendre, * Ce consdf de 
J hrfense n 'a pan rtipundu it deux c/ucsf ions 
imprjrr unfes souli^ne amsi une bonne 
source. « Que passe- f- fl -si fes receTf as 
evce/)rtonnelle» ne -sonl pas altefntes ? 
Qufd id leaf t^eraikma extL'rii'ures ea&lml 
pbis cher que previa ? *> m 




CONTRE-POINT 

PAR GUILLAUME TABARD * (JJgtabard 



Quand saint Francois 
d Assise s'invite a TUMP 



En celebrant r Ascension i 
.Assise, Jean-Pierre Raffarin 
esperait sans doule oublier, 
le temps d'un week end, les 

miscrcsde I'V- VA 1 . I as, t haquc phrase 

de la eelebre priere de saint Francois 
Ta ramene au parti qu'O est eens& 
remelt re sur les rails avec Alain Juppe 
et FnineoisMllon. « tiiuuUyata 
cfocwde, gut je rnette Vunitm ; la ou fly 
q Voffense. quefe mette ie pardon ; ft 
ou fly « la Jurine... » L : n bon sainl 
patron finalcment, pour le trium\*irat 
prmasoire i la i*te de I'UMP que le 
« pau\Te d '.Assise » quisetait vu 
charge de « reooastnrire lllglfsequi 
tambe en ri4ines. M », 

En mines I'UMF V Toujour* au bord 
dc Texploskm en tout cas. une 
semaine apres Li demission 

contraintede lean - Francois Cope. La 
charge dc proches de Nicolas 5-arkozy 
(Nadine Morano, Claude GueanO 
uivcKjaant une violation des statuts 
du parti souligne In fracjilfti de la 
solution cvnst-e rani4 nrr lr-i serenile. II 

faudra d'ailleurs attendre la semaine 
prochaine pour qu'un bureau 
politique vatide ou non la designation 

du trio d'anciens premiers minLstres- 
[,es statuts ont bon das. C.ommesi 
I'avenir de 1*1 "MP, gravemenl 
hypothequ^ par les revelations de 
Taffaire Bygmabon. dependait de 

Particle 22 alinca 5 qui, en cas 
d'empechement du pr6ddent, 
rransf^re ses pouvoirs au vice- 
president. En I" occurrence, Luc 
ChateL Lequel avail demissionnfi 

u unmc Pensemble de la direction du 

parti au eours du meme bureau 
politique ayant conduit a la 
dfeiKnation du n trium viral » t 
Lc trio Juppe - Filkm- Raffarin est 

done ainsi contest^ (nos Aflfforw 
d*hfer)avant mfimed'.ivoir acceptesa 
mission, ni mihne commence k 
rcflechlr ensemble. 3>epuisune 
semaine, le maire tie Hordeaux esl le 
seul a s'exprimer publiquement et de 
maniere trancbec (le cap au centre, 
Pineompatibillte entre la p residence 
de PUMP et une candidature a 
P^l)^). Au point qu un des deux 
autres anciens premiers ministres 

commence a s'agacer de « Juppe et sa 
soupfesse i%endkiki ». Probfeme 
d"emplol du temps uniquetnent? Les 
Lroishon nncs ike se sum pas vUs 
encore une seule fois ensemble ! 
Raffarin et Fillon devnient partager 

leur petit dejeuner ce mardi matin ; 
Raffarin et Jupp* devroni attendre 
jeudi soir pour se voir i Bordeaux. 
Furmellement, aueun des trois n'a 
encore accept^ de participer i* cette 
instance d'un genre nouveau. Lundi. 
k maire de Bordeaux a fixe 
publiquement ses conditions. En 



prive, Jean - Pierre Raffarin 
s' interrage sur la faisabiHte de leur 
mission, Quant 5 Francois Fillon. 
sllencieux depute la semaine derniere, 

il n'a qu iine obses-sscm . rend re Le phis 
\ite possible irreversible la procedure 
des prlmatres cens&es designer le 
candidat de b droite a la 
presidentielle. 

(Test un bureau politique la 
semaine prochaine. mardi 10 juin, 

qui f par un vote dont Pujiaiilmit^ 
n'est pas encore garantie, donnera le 
coup d'envoi rtel de la mission du 

Iriumviral. Son role ne sera 
evtdernment pxs 3e memes'il doil se 

contenter de g^rer les affaires 
courantes ou sll dispose 
d'autbenliques pouvoirs dc decision- 
A commencer p;ir celut de 
* decopeLser » la direclion et 

radministration du partL 

II esi ii air en tout cas que le flou 
Slatutatre, fnUtdei'urgejice. masque 
lc veritable enjeu de cette pcriode dc 
vacance k rUMP : la course de vttesse 
entre sarkoz^tes et antisarkozystes 
pour imposcr ou au contraire 
erop^cto lc retour de Lanclen 
president dc la Repubbque. vUors que 
la cote de Surkoxy recule netlement 
aupres des sympathisants de droite 

{- 12 points selon le barometre 
BVAf V Express) f ses amis doivent 
conjurer lc plus rapidemein p*.isslblei 
la fois le risque d'unc nonnalisalion 
de leur champion et d'une 
implication dans la procedure 

judkrlaire de l'affaire Bygmalion. Qu'il 
le eherche ou qu'il s'en dtfende, le 

triumvirat Juppi-Filkm- Raffarin va 

s*eriger en bouclter contre un retour 
de Sarkoz>'. Devenant ainsi non pas 
un arbitre mais tut pnotagonisie de la 
nouveile guerre ^ venir i I'UMP. ■ 



» Rctrouvez 
Gufllaume Tabard 
Coils les matins a ShlO 

sur Radio Qassique 




Depuis 

une semaine, 

le maire 

de Bordeaux 

est le seul 

a s'exprimer 
publiquement 

et de maniere 

tranchee 
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POLITIQUE 7 



Le president devoile enfiri 
sa reforme territoriale 



Francois Hollande, 
qui annonce la 
division par deux 

cles regions, espere 
se relancer. 



5QLENN P€ ROYER * 



Une semaine apres la claque 
infiig^e au PS par les electeurs, Francois 

Holland? joue son va-tout. Dans une tri- 
bune publics mardi dans plu_sieurs quoii - 
dlens regional!*, le president ctevoile le 

eontenu dc sa reforme ternloriale: uil 
" big bang** doni U vcul (aire Tun des 
marqtieurs d'un quinqnennat enttse et 
contests Avec cette simplification de 
rorganisation lerritorlale, souvent 6vo- 
quee imLs sans cesse repouss^e, Hollande 
veut icnler d'apparailre eomme un re - 
formaleur couragcus, la nu tan! d'autrcs 
ont renonce. Objectif : all£ger le eowt du 
« nulkfeuille » B siniplifier et modeniiser 
une organisation dat£e et trop tourde* 
wire peu efflcace. Dte 2008, le eomite 

BalLaclur avail ptaidc pour des reruns 
pluspuissuinicsci compCtjlives, 

Concretement f la carte de France sera 
bouleveraSe : 13 ou 14 super-regions se- 
ront crimes, au Lieu des 22 actuelks. Des 

regions elargics aux competences renfor- 
cces- daas le domaine C-conomique el dc 

Pam£nagement. Cinq regions rcsteront 
inchangees, compre tenu de la density de 
leur population ou de leur sp&iGcit6 ? 
lle-de-Frantx\ Paca, Corse, Nord-Pas- 
de-Calais. Bretajgne. Gene derniere a fait 
I'objet dlntenses tractationsauxquelksa 
partidp6 le mtnlstre de la Defense, Jean- 
Yves Le Drian. Vex president de la re- 
gion rte voulait pas d" une fusion dc Ja lire 
tagne avec les Pays dc la hiire, II a crtrtenu 

La carte des fusions a ete 
discut^e aprement 
jusqu'au tout dernier 

moment, lundi soir 

gain de cause, compie tenu de « id fip&f - 
/icfte cwJturefJe et ^conomiqwe de ia Breta - 
gne », explique un proche du dossier. 

La carte des fusions - enjeu de debars 
entre k- Kouvernemenl et certains presi 
dcnlsdc region - a &e dtecutec aprement 
jusqu'au loul dernier moment, lundi .soir. 

Le sort des trois regions, Pays de la Loire, 
Centre et Poltou-Charentes, surveilEc de 
pres par Segolene Royal {qui plaldalt pour 
une fusion dc Poitou Charentes avee les 
Pays de la Loire) et Jean -Mart Ayraull 
(qui voutatt que les Pays de la Ixrire fu- 
sionneni avec la Bretagne et, a d&aut, 




Francois Holande, tars de ('inauguration du Musee Soulages, vendrecfl a Rodez. 



avec Poitou-Charentes), n'&air toujour; 
pas r6g\& lundi a 20 hemes, alors que la 
carte devait etre iransntise en debut de 
sotrte ;i la presse regional^ Ijc prudent, 

qui a ddjeune lundi avec le premier mi- 

nlstre Manuel Vails, a rtfgle lui-mfirne les 
dernlers arbitrages, le telephone 5 

PurciHc. « Im meme ambiance que peiur la 
compoxtium d'un fitMvem&n&tf «, SPUpi- 
raft un proche du dossier, passablerneni 
tendu. Le chef de PEtal a ensuite convo- 
que en urgence Manuel \ r alls et les minis- 

tnes ccmcernes, Bernard C;izeneuve, Ma 
rylLsc Lcbranehu et Andre Vallini, pour 

une ullime reunion, Un accouchemenl au 
forceps. 

Deuxieme axe de eette rSforme i k de 

faul d'etre su]>primes, les cunseils dipar- 

lementaux seront At leur substan- 
ce. Holland? avail sounus I'idee d'une 
siappression des dipartements au\ partis 
poliTiques, re^ns le mob dernier a PHy- 
see. Mais tcs cltefs dc parti ont fcrmc la 
puree a toute rexivHon conHtitulionnelJe. 
Faute de majorite sufdsante au Parlcnient 
pour reviser la Constitution, 1 lollande a 



enterrt cette piste. Cornpte tenu de son 
niveau dlmpopularitt, lecbef de 1'filat a 
egalcincnt exelu loul referendum, lequel 
sereHniniL-rall mccaniquemcni cxmiresa 

pCTsonne, « L 'e.itfJicfian progressive des 
depariem&rdss€fempariltapes * p noteun 
proche du dossier. En attendant, certai- 



nes competences des departments sc- 
ronl iransferees aux regions et aux Inter - 
comniunalitfe, appelees ix grossir elles 
aussL «r Le moment wnu, k preskfenf es- 

p&te (fli'urie reiwtm ctmstixulktnneUe pd- 
nach^vcru J 'ensemble » , note un eunscilkr 

ministerieL Le Conseil des ministres exa- 
minera deav projets de loi le 18 Juln- L'un 
porlant sur la nouvelle carte des regions, 
alrud que ia ttouvdle date des elccitons 
r^gionales el eajieonales t rttKjussees k 
I'automne 2015 ; Pautre organisanl le 
transfcrt des comp6tences r 

Ces annonces tntervtennent aprte une 
sir le de declarations ambigues, parfuts 
coniradlctdrcH. Ix- 14 |anvier, & PEI>^ t 
le president avail anmmec une reforme 
vfeant a simplifier La carte administrati- 
ve, redulre les depenses ct maintenir un 

lien fort entre coliectlvites et citoyens. 
Mais lors de ses veeux aux Correziens, U 
s'etait dil oppose a la suppression des dd- 
partenienis issusde la Revolution : « Des 
territoLres rurcniv penlrderif cn qualM de 
vie sans j*$n$rer d'ricononiies nippldtMR- 

talres. Trois muis plus lard. Manuel 
Vails avail done crire ia surprise en an- 
noncant la fin des consefls gtn^rnux,, ce 

qui semblait ouvrir la Wrie a une sup- 
pression des d^partements. Meme em- 
pressement du president, le 6 mai sur 
RMC s * U'& cmseibs gtin&tiwc on! v^ctL » 
•f* Le prexidenl a loujours penx£ tfue Ju 
droits ne Itri ferait jamais ce cadeau ». 
precise un conseiller ^lys^en. « Notre er- 
reur, c f est que nous awns raconti n'im 

parte quoi dans V apposition* soupire le 
depute PS Christophe Caresehe. J^uis on a 
r&ahU la ckmse de ctmpetenca gtindrale. 
supprimti Je co^tseffler ferritoria(„, JI a 
JqUu rwtifier i » 

Dans la maprite, cette reforme suscite 
deji des inciuiet udes. I a-s deputes PS y ont 

eonsacre un seminaire cUvant, U y a dix 
jours. « On est ttaiw fe potoge, resume 
Pun d'eux. Qs partait dam tous les sens ! 
Jv sutv impact sitr ta rrlariiere doni Ivs etas et 
ie.s auttes amtptrttetatit fatTi de I 'exumen 
du texte, Je ne vnhtpas comment le gouver- 

nernenl pottrru /aire Peconorrrie du vote 
titoqutm du 49-3. »m 



ZOOM 



Haute -Garonne : 
la candidate UMP 
elue d^putee 

La candidate de PUMP Laurence 

Arriba^e, -14 ans, a etc elue 
dimanche deputee de la troisiemc 
eirconseription de la Haute- 

Garonne, permeltant it sa 
formation de conserver le seul 
siege qu'elle dclenait dans 
ledeparlement. Flleaobtenu 
au second tour 62.09 des voce 

oontre 37,91 % a son adversaire 
PS Laurent Miric. 
Cette legislative partlelle^tait 
<3rRanisec apres la demission 
de t'Asscmblce rtationale 

del'UMP Jean -Luc Moudenc. 6tu 
maire de Tou louse le 30 mars, 
apres avoir battu le sorlant 
socialiste Pierre Cohen. 



ENBREF 



Juppe exige consensus 
et clarification financiere 
pour partidper au triumvirat 

Le maire de Bordeaux , Alain 
Juppe, a conditional lundi 

sa participation au triumvirat 
- compose delui-meme, dc 

Francois Fillon el de Jean Pierre 
Raffariu - cms* diriger PUMP 
jusqu'en octobre i un s-oiilien 
consensuc) du bureau politique du 
mou^'entent et a une clarification 
financiere sur la siniation du parti . 

Karoutchi demande 

le report du congres UMP 

Ix senalcur Roger Karoutchi 
a demande lundi le report 

d' * im mofe » du congris de 
PUMP, pr* vu le 12 octobre, 
en raison de la pnsximite des 
elections senatorialcs flxtet au 
28 septemhre, Cette date a ete 
choisie par le bureau politique de 
l fc CMP la semaine demiere, aprfes 
la demission de Jean Krantois 
Cope. Le prochain bureau 
politique statutaire de ITlrfP se 
liendra le 10 juln, en presence de 
la jurfcste Anne Levade, preskiente 

de la haute auloritc du parti. 



La decentralisation, serpent 
de mer depuis trente ans 



SOPHE HUET 10 an Mtotl 



UNE TRENTAINE de lois ont eli consa- 
erees. en trente am, k la decentralisa 
Hon., rendanl plus confus les transferts 
de competences entre PEtat et les collet - 

thites territoriaies, et plus crlant it 
manque de transferts de m ovens finan- 
ciers aux departements et aux regions. Si 
la decentralisation. Iniiiee par les lois 
Def ferre de 19*2, qui anient fail suite £ 
V election de FrancoU Mitterrand, £taft 
une belle idee de creation d'un nouveau 
mode d'organfeatlon territoriale, elle a 
mobilise trop d'energie pour un pletre 
resultat. LMrrniere reforme en berae, la 
creation, en 2013, du «binnme» fem- 
me-bomme elu dans un nomhre d c can 
tons divist par deux, Une reforme 6lec- 
torale qui pourrait blen ne Jamais ^tre 
appliquee. 

EmpUement 

Dc d roite comme de gauche, les gouver- 
nements ont empile des legislations qui 
n'ont jamais clarUK les transferts de 
competences et ont cree des doubtons au 

niveau de la fonclion publique tcrrit<3ria- 
te. I-e rapport du comity preside par Pan - 
cien premier mints tre Edouard Balladur, 
remis le 5 mars 2009 au president NicoEas 
Sarkozy, avait propose le regroupement 



des r^ions on des ri^parterroents, sur la 

base du volontariat. Mais, mime en Al- 
sace, le regroupement de la region et des 

d^partemenl.s du Haul Rhin el du Bas- 

Rliin propose au\ habitants par referen- 
dum s'est sokK par un echec. 

Dans un eontexte de mairrise accrue 
des finances publk jues, les resscsurces des 

collect! vites locates sont da\ r antage mbes 
sous tension, et les d£partements crient 
misfcre, ear ils ont la charge des depenses 
de solidarite qui stmt en eonstante aug- 
mentation, cn particulicr le RSA. TauS les 
guuvernemcnls on I eherche la formule 

magique pour conduire les collectivftis 
locales a falre des economies, Dans la loi 

du 16 decembre 21)10, adoptee sous la 
presklence de Nicolas Sarkozy, il itait 
question de fusionner les conseilk-rs gc- 

neraux et regionaux, pour creer des 
conselllers territoriaux. Dfe le ret our de 
la gauche au pouvoir, cette loi a etc abro- 

g6e. Mais, ironic du J'Jibtoire, Je «ouver 
nement pourrait. en definirh r e. retablir 
une autre forme de «conseil]er territo- 
rfcnl » , au niveau des * super regions * qui 
vont etre cr£*es. 

Toutes les lois sur la decentralisation 
votees depuis 1982 ont about! a un empi 
lement de structure, Reste h savoir si la 
reforme ambitieuse annoncee par Fran- 
qob Hollande va ou non finir dins les ti - 
roirsdu ministerederinterieur, ■ 
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L'etroit chemin 
de la reconciliation 




dans Horns 



Le gouverneur de la cite detruite I 
par 1'aviation d* Assad tente de poursuivre 
la negotiation avec les ennemis du regime, qu^s^^ 



ont etc recermnerit 



par le regime, kyodq/maxppp 



GEORGES MALBRUNOT 



Bftl'C-VC SPECIAL A H0M5 



Quanri Rachar el- Ash 

l'a nommc gouverneur de lioras, ilya huit 

lE'uis. prc;-ii.1.'rir !t:i -I * i M I li« l'.' HJrvs;',ii 

de rvnuuer les liens entre It's diff events seg- 
ments de la Haciete ** . VailA cc dtml se rap 
pelle Talal Rarctzi. un homme d'affaires ac- 
tif dans les pays du Golfe, qui n'est pas lie h 
Tappareit sticuritalie du regime, responsi- 
ble de la sangtante repression depute trots 

arts. Sous sonqpdc, quekjue 1 oOOinsurgto 
4ml qui lie debu! mai, epuises mais avec 

leur* amies k^etes. I.i ueille ville de 
Horns, transformee en champ de mines, 
aprte deux ansd'un Improvable sfcge. El 

clepuis, dc nnuvetlcs negudalkins se lien- 
nenl pour en Ifairc sortir 3 000 & 4 000 
autre* d'al-Wahcr, le dernier bastion rc- 
belle de randeiuie « capitate de la revofu- 
lion * f inoodfce de portraits d'Assad, qui 
sera sans surprise etu a I issue de la presi- 
dentielte de ce mardl. 

« Depuis deux $emaines, c'esl cufancr 

se nSjoutt Talal Barazl, en montrant le 
quartier d 'al Waher, a tin kilometre a vol 
d'oiseau dc sa residence ullrusecurKCe. 
Outre de nornhreux nmdex- vents lM- 
phonlques \ia Sfcype, il a tenu dw ren- 
LMliIi'L ^ ;jM':. u j;i -Jn.-Lkll qui lliv >i.v: ;;" 

nom des rebelles, Ces dernters sont divt- 




Lattaqule 



Horns 



Delrez-Zor 



} SYRIE 
aDamas 




s6s cn tr-nb groupes : les salaffcstes du 
Fronl islamique, les modtfres de FArmfe 
syrienne Libre et les extremists de Jabhat 
ai-Nasra, lies a al-Qafda. plus quckpics 
activities Lssus des trEbus voisincs. 

« Sous uvuns encore besom de temps, 

ufw vematner un mots, pettf-«ftre plus, 
constate le representant du pouvoir, k le 
vote Men cfucmJ mon fafiTlucuieur Jail at 
ferttire sti n^pons?, cat il dtrtl demander 
1 'mis de s*j ^rarrfon en dehor? *fc fa S%T»e. 

liP 

Mate ce qui rai topurtanl, c*est que ks 
etmtbattant& veulenf titfsormtib negoder. * 



Quitte a detrutre une partie de la trol- 
sterne vDle de S>Tie par des bombarde- 
rttcnts meurtriers, Tarmee a fijti par gii 
Riier la guerre d'asure, ell durchsant 
L'dlau de ifiuii-s pans. ben stddute qui 
nmst rewidtiienl die I 'essettoe. des tnrrje? et 
de (a TOuniiure t?nf ele reiJipJaees par des 
d&ncRbpfaa ^oy«ux , regreitc un leader 
d* un groupe armt. 

Al - Waher a (irit par tire eoupe de U 
gnes d'approvisionnemenr, a partir du 
row! de Homs, oil des villages mi.\les 
alaouites et Chretiens n'autorisent plus le 
passage des combattants and- Assad. A la 
longue, ses 300 000 habitants ottt Irouve 
la prisenee rebelle pesanle, cc qui a faeil i 
t6 le travail d'infiltrarton de rinsurrection 
par tes agents du regime, « Jl-s n 'nnr pfiwr 
chobc »n sekm le gouverneur. * Lcsstrvi- 
as de remeigr\emeiits ont les norm de tous 

fes in.s*urjf^», rencherit un homme d':iJ 
fairts implk|ue clans les pourparlers. 

Jeudt dernier, utte nouvetle stance de 
negociatious a ete reportee. Contralre- 
ment i Taccord sur le VIeux 1 loms, le rt- 

gime, qui se iscnl en position de force, 
exige que scs adver^aires abandonnenl 
leurs armcs, uml en Icur profwisani de 
resler a al Waller, SI le represent ant des 
insurgfe n"es4 pas veuu au reudez- vous, 
e'est que la m&flance enlre les deux 
camps est immense- Certains des rebelles 
n'ont pas bit leur service militaire. 
D'autres sont deja fichfe aupres des ser- 



vices pour « aetnites 1 dangereuses v. Tous 
ont peur d'etre arrfites, s'ils se rendent. 

Cest lecas de 120 ex-rebelks du VIeux 
Horns, offldellemenL en figuration » 
dans V£ct>\e al-Andalous r exempte uni- 
que ii travers le pays, que nous avons \isi- 
tee dans la vieille ville, Mais ces « repen- 
tfc >*, une fois librcs, ont la crainte 
supplementairedesubir le cltitiment des 
autres rebelles el la vengeance des e\tr*i- 

Les services 
de renseignements 
ont les noms 
de tous les insurges 99 

UNE HOMM£ D'AFFAsJCES 

nilstes pro-jVssad, « Le president m'o en- 
vem? Vordrv de ks fJberer duns kv pro 
chains jnurss% affirme p<iur(ant le 
gouverneur. 

Pour cornpUquer encore ce tres delicat 
exercice de rec:onciliatlon f I y a le pro 

bteme des deux a iroLs cents, otagts entre 
les mains des retjclles. Des miliciens pro- 
regtme, notammenl des sokLils alaouites, 

la communauie du rafe. « Leur fiberarioit 
est une prforite ^ , souiient Talal tarazi qui 
reconnalt qu 1 il devra se montrer flexible a 
« Si cert mim veuknt parfir avec leurs ar- 
um* dit-B, m les tamera fawe, >• Mais le 
pouTOlr doit, lui aassl, compter avec ses 



ullras. « Au moment de I'uceqtrd arur le 
\Teux Harm, note un obscrvateur inter- 
national, les medicifeurs <fc* Nations unJes 
onl A<f atfaq3a% par des milfctens pror^gi- 

mt' qui rejusaient taute concession^ car its 
Sont en premiere Ji^iae Jujls tu suuvetfurde 
dkl pouvoir. >» 

Ces pourparlers dc reconciliation ont- 
ils une chance de ramener le calme en 

Sjile? A Homs peut elre- Allleun> r ee 
sera Irks difficile. « Iluns les banlieues 
autaur tfe Pama^, (es precedents accords 
/onctioraerU plus ou mains Wen, constate 
un diplomate curopcen. A Yanmuk, ceio 
ne marvhe pas. A tkirzt*, pan trop, car 
uulorUt's ft 'onl pus Icnu leur parole dc iiix?« 
rer des pristmitiers. Ei puis tela depend 
ausstl des chefs facouvef du rapport defor- 
ces entre les mod&nSs et tes djjilKidtstes qui 
rt^tLsenr routconrocciivtvJepotfV^fr » 

Hostile it toute solution politique a la 
crise, « te rigime cherehe a aboutir ii une 
stabilfaatitvn de la situation sur le terrain 

decrypt eun expert oousien a Pamas, Aux 
termes de ces discussions, les plus radl 
caux des rebelles sont expulses vers leur 

kwtioti du llord, que rarinee ti'a pas les 
moyens de reeonquerir, 1 andls que V Hin- 
terland est renforc£, du slid de la ville de 

Hama i Deraa. en passant par Honis, Da 
mas et la re^km eittere, le fief du pouvoir 
syrien. « Cela va prendre du temps, rnais 

nous wommes putia t£* » t sourit le gouver- 
neur Talal Barazir ■ 



Hamas et Fatah ont forme leur 
« gouvernement de consensus » 

Isra£liens et Arn^ricains laissent une chance & ce cabinet de technocrates 
soutenu par le 1 lamas, considere comme une organisation terroriste. 



CYMLLELOUIS doub^kflfBroJr 



PROCHE-OREENT nouvfju gouveme- 

ttient palesUnlen, soutenu par ks natio 

nalLstes du Fatah comme par les islami- 
tes du Hamas, a prete serrnent lundi 
devanl te president Mahmoud Abbas, 
sept ans presque jour pour jour aprfes le 
divorce sanglam des deux factions rivales 

darts les rues de (riiza. « Nous practamtms 
la fin des divisions qui ant pravoqui ties d^- 
gdts cof asfropJifques pour notre came » , 
s'est r^Joui le chief de TAulorit^ palest i 
nienne* L'exdcutil de transMon» compose 



de technocrates ct dirige par le premier 
ministre sortant. Rami Hamdalkih, sera 
charge d'orga niser les Elections generales 
qui, d'ki a six mob, sont censees para 
-chever le processus de rteonclttatlon. 

Si le chemta resk- seme d'etnbDcbes^ la 
formalmn de ee « uouverncrnenl de 
consensus » constiriH! une avanc^e il ia- 

quelte Wen peu semhbiem croire lorsque 
les deux factions ont annonce. le 23 avrll 
dernier, vouloirclore leur brouflle. Mah~ 
moud Abbas s'est depuis appliquti i seel 

ler leur rapprochement tout en rassurant 
ri.'nion europ^enne et, surtout, les 
Elals-Unis, aux > r eux desquels le Hamas 
demeure une ocvanlasCkvn terroriste. Un 
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objcctlf en portlc atteint a force dc mar 
teler que le fufur cabinet, contrafrement 
au mmivement islamite, reconnaitmit 
Ismfit, condaninerait r usage de la vio- 
lence et respeeterait Tensembte des ac- 
cords signal par reorganisation de libera 
tiunckla Palestine (ULP). 

Posture dattente 

L'AdmitiistnLtion amSricaine, frusir£e 
par Tinipasse du processus de paLv, sera- 

ble prete i jugcr k* nouvel altelage Kurses 
actes, p"ur autant qu'U s'ahsEicnnc dc 
Eranchir certames Kgpes routes. Les di- 

plomates amerieains ont fait comprendre 
au president Abbas qu'its ne recoiuui 
trak-nt pas un cabinet ckmf \cs miriLstres 
seralent affilies au Hamas, lis ont de 
meme formute le snuhatt que le <• tfou- 
vernemenf de consensus » s'absiienne de 
preler serrnent devanl lc Qjuseil legSsLi 

tif palestinfen. 6lu en 2006 et largement 
domi ne par reorganisation islamiste. 
Muyeitiiant ces precautions, l'Adtninb- 
tnition es|>erc' puuvoir oonttrurner la bol 
qui tul Snterdit tout lien avec le 1 lamas, 
sanss'attirer la censure du Congres, 

Ims dirigeants israe liens, manifeste- 
ment d&ar?onnespar oettc « reeorrdfia- 
tion iiuittcnduc, onl WSSI upt£ pour 
une f>*>slure d'attcnte. Uenyamln N<tta* 
nyahcnj a prie Li commuriautii internii- 
tionalc de « ne pus se pr^ciptter pour re- 
connoitre im gouvernement palestinien 
dont le Humus est membre it port entii 
re». deplorailt au passage l f *< ambi#ut 
t& *+ de TKurope. Son ministre des Affai- 
re? strategiques, Yuval Steinlt3S v 0 accusd 

Mahmoud Abbas de violer l'enga^ement 
prls par I'OLP, a T^poque des accords 
d'Oslo, dc garantii la detnilitarlsaikut de 
I'Autnritt paiesLinienne, « Mahitenant 
qu r U reprend te controls de la hande de 
Gaza, a-t-il interrog^, que va t -il /aire 
dra 12 000 rtx|ue« les et missUes uecumtdes 
parte lkimas?» 




Le premier ministre palestlrvfen, ftaml 
Hamdallah, serre la main 

du president Mahmoud Abbas (d gauche), 

lors d'une ceremonie dintroni&atkm. 

lunduaRamallah. majoiu 



■JS.Il 



A ce Ktade, Israel n'a ccjiendanl pas 
pris dc sanction concrete. En d<"pit des 
menaces brandies fin avrih le transfert 
des 120 millions de dollars de taxes col - 
Jetties chaque mois par Tltlal hebreu 
pour le camptc dc RamaUah (soil deux 
tiers environ de ses ressourccs inlcrnes) 

n'a pas &e remis cn cause. « L^ie fefie 
mesure prmvquerxxit Veffandrement fi- 
nancier de VAutotUe pufestirtiertfje, ce qui 
nVsr pas vrtriirtenl dans Vinterit dis- 
rupt >' , dcerypte un dlptomate eunipecn. 

Sitdt lc nouveau cabinet Lnstail6 f le 
premier ministre islamiste de la bande dc 
Gaza, Ismail Hanlyeh, a presente sa 66 
mission. Mais de nombreux problemes 
demeurent, au premier ranj^ desqiiels 
ravenir de la cooperatkm secwritairecn- 
tre FEtat hebreu el TAutorite palest! - 
rdenne. <* La haUe est desormals dans le 
camp des Imiellens. pr^ient le depute 
palestinien Xhnistapha EJaryhouli. S'tis 
prennenf des rnesures de r&tar&ian conire 
nofre gouvernement, Os ne pourront vraf- 
semMablement plus compter sur son aide 
pour gamntir leur &tieurit& >* ■ 



ZOOM 



Lc president afghan critique 
L'aeeard talihans-Etats-Unis 

Le president afghan. 

Hamid Karzal. s'est plaint lundi 

de n'avob pas 6t6 inform^ 

de Taceurd enlre les talibans 
et les Etats-t 'nis, qui viennent 
d'echangerdesprisonniers, « Ijc 

pr<*si<Jenf est aupurd 7i ui encore 
plus rn^flant sur les intenttom 
destitute Unh» dans son pays, 
a declare un de ses proehes, 
Cette liMrarf nn de prtsonniers 
« rr 'aidera pas te processus 
depctfr, en uucune/a^cm m 9 
a fait savoir un responsable 

laliban, dont rorganisalinn 
a en <HJtrc menace de venir 

perturber le second tour de 

la presideutielle, pr£vu le 14 jutn. 



EN 



Plus de 40 morts en Irak 

Au moins 40 person nes ont peri 
dans des aWrontements el des 
boinbardemenls diinaikehe en 
Irak, dont 22 Si Faloudja. la ville 
tenue par les insurges sunniles 
a 60 km a I'ouest dc Bagdad, 

Ubye ; 16 tues dans les 
af frontements a Benghazi 

l>e nouveaux atfrontemcnts^ 
lundi a BenRhaTi, dans Test 
de la Ubye, entre les formes 
du general liaftar ct des groupes 

islamistes, aumient cause ta mort 
de 16 combattants et fail 
26 blesses. 

Snowden reve du BresO 

L'ancien m espion » de ragence 
de securitii natkinale NSA, 
Edward Snowden, aetueilcment 
n*fugie en Russie, affirme avoir 

transmis une demand? d'asile 
au BresIL 

Combats pr^s de Sanaa 

Plusieurs personncs u-nt clc Luces 
ou b!ess£es lundi dans de 
violents combats entre I 'arrive 
et les rebelles chiites aux portes 
de la capilalc yAndntte. Sana a. 



LE FIGARO .Jill 3 mil 2014 



INTERNATIONAL 



9 



Obama, entre la grande 
Histoire et rukraine 

Lors d'une visite qui le menera notamment en Pologne, le president 
americain doit rassurer Ies Europeens de PEst face a la Russie. 



LAURE MANDEVILU 



DIPLOMA TIE i-i grande Histoirc et le 
brulant contexte de la crise ukrainienrK" 
stront etroitcment metes cette semaine* 
tors du voyage europ&n qu'entame Ba- 
rack Obama cc mardi a Vanwvie. Avant 
de participer vendredi li d'cmouvanies 
commemorations du Jour J sur Ies plages 
Normandie, pour le 7CK* anniversaire 

du Debarqucmcnt, le presi- 
dent americain sera en Polo 
tflie pour les celebrations du 

25* anniversaire des premie- 
res elections lihres polonai- 
ses, moment cte du bascule 
rnent de FEurope de PEst 

vers la democralie. 

Ces celebrations pren- 
dront une coloration poiiri- 

que tres particuliere, ators 

qiPune crlse majeure oppose M oscou et 

rOccidcnt sur PLfkraine. A quelques 
ceniaines de kilometres de i:i Ironliere 
du jcunc Flat ukrainfcen. tm une fjuerrc 
rampante, ploniflte en catiminl depuis 
Moseou, fait ckaque jour de nouveaux 
man*, le president americain pronon- 
ccra mercredS un grand discours destined 
a rassurer ses allies et ^assembler r Occi- 
dent (ace au defi russe. II y partem de 
*• la nticessitt pour Its Jstats- Unis et VEu- 
rope de st' tcTur cole d vote pour Ju .seeitrxft 6 



25* 



anniversaire 

des premieres 
elections Lihres 

polonaises 



U i mage cP( )baiTui n*cst pas fameuse en 
Europe orientate, oil il est accuse de s'fitre 
dtseugage de ses responsabilites. En pre - 
miere ligrve face a la Russie* Ies Europeens 

de PEst ne se senten! pis ii PaLse avec un 
president americain qui vcul lairc «pi- 
vorer * la politique £trang£re americaine 
vers le Pacifique et paralt * trap XXI* arft* 

civet trap tvchruiLrutufuc » pour les coups 
fourres camnufles en n?vnjujtorifi pnpw- 
fo-fres » qui sont la speciality de la Russie 
depuis des slides, lis craignent que Ies 
grandes puissances ne ise ha - 

tent dc relrilegrer Routine 
dans le jeu, maintenani qu'H 
a retir£ ses troupes de la 
frontiere ukraiiiienne, m£me 
si rten n'est rtfgte. Barack 

Obama, cnttscient dc ces iii- 
quieTudcs. reneonlrera le 
nuuvcau president de 
PUkraine, Petro Poroclwn 

ko ( it Varsovie, un moment 

politique et symbolique important. 

L'L'krainc sera egalenlent au centre des 
dcbals & Bruxelles, ou Obama rctrouvera 
ses partcnaires du G7, pour unc rencon- 
tre desllrwie £ parler energle^ commerce 
et security Le sommet devait inltiale 
ment avoir lieu a Soichi, mals ['annexion 
dc b Crimfe a bouleverse ce calendrier, 

suscitant rexctusion de Poutinc du G8 . 

Pour autant, Ies Occktenlaux sonl loin 
d 'etre d'accord sur la nianlere dont il faut 



maintcnant gerer une Russic qui a donne 
quelques signes de sa volonte de desesca 
lade. Les Europeens de I* bit vcuJcnt 
maintcnir la presslon, rappetant a juste 
litre qy'ils ont eu rateon de crier au loup, 
toutesces ajinees, Francois HolLindc. lui. 
prone Touverrure et s'apprfite a profiler 
du Debarquemcilt pour demuler le tapis 
rouge a Pontine, en ilnvitatit a Pfilysee, 
fiwte apre?; avoir re^u Obcima. S'ik ont dtt 
ieur oppo5itimi in mainlien par Paris de 
la vente des navires Mistral aux Russes, 
les Ainerlcains se sont bien jjard.es de 

comtiienkT cette derniere initiative, se 
bornant a Juger normal i> que Poulirie 
soit invite en Xormandie. FLs ont prikise 
qu'aucune rencoritre entre le Russe et 
r Americain n'etalt prevue. *Je trouve 
limitation de Poutinc d l'£lv»de aurpre- 
nuniv el pmnatunw vu k-s etrcortsfunces 
ukTufnimn«s, Maw lea Arrutrictunx n'mtti- 
rrmt rien, car, pom' eux, norer les disac- 
cords eridneaffles n'est pas avunfugeuv ». 
note Shapiro, 

It ajoute que Punlte du camp occidental 
est en rfalitc plus forte qu'on ne veut bien 
le dire, meme si les divisions demcurenl. 

«r Bien *flr que des doutes s -cwprimeiK sur 
la solidarity Iramutkmtique. ceia dure de - 
puis le 6 juin 1944 i Mais si vous regarded 
l 1 l -Jfcrnire, chatfuc fois que la Rustic dwient 
ugresbive, rtotre uNuince M rniforce ins - 

tinctixemmL C'est a nouveau le cos 
auJSouni7eui afflrme t il ■ 




Barack Obama flcf samedf o ia NMson-Bkmche) prononcera m ercredl un grand 
dlscours destine b rassemblcr rOccidcnt (ace au defi russe. aacquclvnmariwvap 



dc V Europe de PEst a cxpliqu^ son 
conseiller Ben Rhodes. Ijc caractere sa- 
cre de l'article 5 de la charte de 1 'Allian- 
ce atlantique sera solenncdement rcaf- 

firrne, en presence de lous les diriiiearats 
des pays qui lurent meitibres du Facte 
de Vanartie cl S4>nt aujourd'but Inttfgrts 

a rotan. 

Effrayes par Pannexion de la Crimee 

pubi par Poperalion ded<fetablt£S3lion de 
I'Hst ukrainienque Pnuline asuseilee via 
dL*s mouvements separatistes manipu- 
les. Ies pays d'Fumpe orienlale r^venl 
d'un discours kennedien ou reaganien. 
tjui annonceraSt des cnKaKcmcnts con- 
ltcIs dc tlepbicrnenls deEroupes arneri 
eaines permanenLs a Pest dc PEurope. 

« Le president americain devrmt 4vtoer les 
platitudes flitvqitfJtes nous somtnes lusbi- 
t ues on ulom les uccompugnvr d 'annonces 
ctmcr&tefi >\ a eonJie ju Ntnv York 'I irnes 
liohcbn S?.kbrski, president du centre 
d'etudes americaines de Varsovie. Des 
altentes qui risquent d'etre partielle- 
ment deques, les Amerlcains n'ayam 
appareimnenl nuilcniei it I intention 
ri".innoncer des d^ploiements pernio - 
nents, affirme Jeremy Shapiro, analyst? 
a la Brookings Institution, 
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Les separatistes prorusses a l'offensive a Lougansk 



EMMANUEL GRVH5ZPAN 

LOLCANSH 



UNE EXPLOSION a radmlnlstration re 
gfonale de Lougansk aurait fait entre 

deux et sept morts lundi apres-mida. Sa 
cause fait l objet d'une inlense conlrq- 

verse. Pour les separatistes , qui contra- 
lent la ville et siegent dans le bAtiment 
vise fc U s'aglt de roquette^ tlrees par un 
avian de Tarmee ukraEnienne. Mais un 
porle-parole decelle derniere nie avoir 
bombard^ P^difice et indsque que Tex- 
plosion est le rfeultat «de to manipula- 
tion mulencortlreuAe cl'urmes^ par les 
separatistes. La police riglonale affir- 
mi\ via Pa^ence de presse VSH, que le 
tir venait d'une "bat terie de mmiles 
soJ-flfr qui a tir$ depute le bdtirnenr du 
SBU» (services de security}, ^galement 

controle par les separatisms armes. 
L'unc des \ictimes est la ministrc de la 
Sanlc de la <<republique populaire de 

Lougansk », Natalia Arkhipova. 



L a armee ukrainiennc pourrait cher 
eher a metfre sur le dfw des separatis- 
tes une attaque aerienne ayant fait des 
vlctimes civiles, Un avion de chasse 

sur\'olait effect ivemenl la ville depuis 
plusieurs heures a la suite de Patlaque, 
au petit malin, d'une base des gardes 

frontieres, situ^e aux abords de Lou- 
gansk, par plusieurs centaines de s£- 

paratlstes arrrwis. Un communique dc 
presse de Parmec ukrainiennc precise 
que Pavion ne pouvait pas tirer sur les 
"feirortere***, car ccux-ci se sont 

posies dans des habitations^ ee que de 
taujiibreuso s'tdc-i.^ dc* evcriurncnLs 

postees sur Internet attestent. A son 
credit, Pavialion ukrainienne n'a jus- 
qu'ici jamais pris pour cible des bati 
ments situes dans le centre-vllle 

d'agglornerntions sous le com role de 
separatistes. 

Le$ separalistes font rej^ulierement 
^tat d'attaques p.ir des hilicopteres de 
barricades bloquant Pentree des vltles 



de Lougansk. Donetsk cf Staviansk. S'il 
s'averait que Pexploston meurtriire 
dltler est bien le rt-sultat d'uit raid ae 
ricn. il s'aj^rali done d'un changement 
taetique majeur dans « Poperarfon an 

titerrariste « men^e par Kiev contre les 
separatistes- Ies madias officiels russes 
cies'embarrasseiil pasde doutes el ae 



La guerre mediatique fait 
rage entre Moscou et Kiev 
depuis plusieurs mois 

cusent Kiev de bombard er la popula- 
tion chile de Lougansk. Un peu pins 

tot dans la Journte, la chaine d'info 
russe en continue lifenews transfer- 
malt Pattaque des rebelles contre la 

base desK-irdes-trontieres en unc *o/- 
/enfffv^e de Vann&e ukrainienne et du 
Secteur droit (parti d'extrcmc droite, 

NDLR) contre la vfflle de Lougatutk La 



jjuerre mediatique fait rage entre Mos- 
cou et Kiev depuis plusieurs mois, et 
les televisions russes, tres regard^es 

dans Pest dc V Ukraine, pr^sentent tc 
guuvernement ukrainien eomme «df- 

rige par des /osclstes » et menant une 
<* guerre cmtre son propre peupie », 
Dans un Incident s£par&, h Donetsk, 

le porte parole du parti Novorossta al 
Cirme que scan leader, Pavel < ioubarev, 
Pune des figures les pltLs popuiaires du 

separatisme, a 6te Pobjet d'une "ten- 
tative d' assassinate, Selon MIroslav 
Roudeiiko, une grenade a £t£ jetee de 

puis la rue vers un bureau sltue au 
9*itagc du bStinaent de Padministra- 
tion regtonale. Bureau *frdquemment 
ocewpe par Pavel Gowixrrev. qui travail!? 
jmque tard dans la mrfr Ce meme bd- 
tlment a deja et6 purgt jeudi dernier 

par les parainlliLaJres du ^butulKon 
£st» d^elctnenls <tcriminel*» ¥ ee qui 
pourrait accrediter la these de con flits 
au sein du mouvement separatiste. ■ 



En Inde, 1'hyper-premier ministre entre en scene 



Une semaine apres sa prise de fonction, Narendra Modi dirige son gouvernement avec poigne. 



EMMANUEL DER VILLE ¥ 



\ei v Ml 



ASIE DU SUD Narendra Modi n'aura pas 
aitendu pour im poser son style. Le 
23 mai, trob jours avant sa prise de 
font tion , le consular indlen de Herat, en 
Afghanistan, est attaque par des horn - 
ines armies. Le commando tenie, en 
vain, de penctrerdans Ic bailment. C:inq 
heures plus tard, Narendra Modi nppel- 

le Pambassadeur indien a Kaboul pour 
Pencourager et le fait savoir sur son 

eompte I wlttcr. 

Lundi 26 mai, il aunonce son ^ouver 
nemen! et place ses fidctcs i des postes 
cles : Arun Xatdey, ancien chef de Pop- 
position au Senat, prend les Finances et 
la Defense. Rajnath Sbigh^ le president 

du iSSV, qui a longlemps soutetiu Modi 
dans le parti, est boinbarde a Plnterieur. 
Pour m^na^er le RJP, Modi nomme 
quelques person nalites qui so s^nit op 

posees & sa candidature Pann^e dernie 
re. En partlculler Sushma Swaraj, la mi 
nistre des Affaires itrangeres. TJmide 
concession cependanl. En mvUant huil 
chefs d'fitat d'.Vsie du Sud 4 la ctr^mo- 

nie de prestation de serment lundL Na- 
rendra Mixll monlre qu'E veut garder la 
main sur ce portefeull le mlnbterJel. 



Car Narendra Modi enieud tenir la 
bride a son gouvernement. Jeudi der- 
nier, en Consei) des ministres, il com- 

mande a chacun de lister les priority 
pemrsun ministere. Aeux ensuite ded^- 
montrer des resuttats dans les 100 Jouts. 

« Je xvus verrai en t^te-ci-tete tres bien- 
t&t », lance-t-il, 
Le signal est clair s le chef de Pexecu- 

tlf, e'est ltd. Une rupture par rapport a 
son predecesseur, Manmohan Sinsh. 
Ces demieres annees. le pouvoir execu- 
tif semblait partage entre le premier mi- 
nistre et Sonia Gandhi, l^i pre^idente du 
Parti du Congres. a la tele de la coalition 
a Pepoque, n'hesiiait pas a rectifier cer 
taines deelsi<3ns du premier ministre 
pour menager ses allies au Parlement. 
Lg BJP etant majoritaire a la Chambre 
basse, cette £poque paralt revolue. 

L'alfirmation des pouvoirs du pre- 
nuer ministre tieut aussi a deux lac 
tetirs ; la personnalit^de Narendra Modi 
d 'abord 1 orsqiP il d irigeait PEtat du Gu- 
jarat , entre 2001 et 2014, II s'entourait de 
fldeles prompts a Jouer les godillots et 
s etail forg^ une reputation dc dirigeant 
omnipresent, vesireautoritaire. 

FnsuEte, Modi peut se targuer d'une 
legit i mite populaire, Li vactoire du RJP 
aux elections legislatives est la slenne, 
Sa figure domlnait les afflches de cam- 




Narendra Modi a tout pouvoir 

pour s'attaquer aux dossiers chauds : 

I'influence regionale de I'lnde 



pagne. Les caudidalv locaux y etaient 
reduits a de simples figurants, et nom- 

breux appelaient Ies electeurs a voter 
pour Modi plutot qiPen leur noni. 

Juguler rinflation 

Le nouvel honime fort a tout pouvoir 
pour s'attaquer aux dossiers chauds ; 
P influence regfonak dc PInde et Peeo- 
nomie. En invitant les chefs d*£tat 
d'/Vsie du Sud h sa prestation de ser- 
ment, le premier ministre a cherchS a 
etablir une relation personneile avec ses 
votslns. en particular avec Nawaz Sha- 
rif, son hcimolugue- pakJstanals, Les 

deux hommes se sont parle i New Delhi 
pendant SO minutes, alors que le ren- 
der- vous devait durcr line demi-heure. 

Mais La retance du dialogue avec Islama 
bad sera laborleuse. « Durant Penrre- 

iien, Narendra Modi a niscsfe sur te fail 
ifue ies pourparlers ne pouvaient pas pro - 
greaser feint cjue les atrentars contre 

Hude re poursuhront ». a precise la mi- 
nistre des Affaires £lrangeres inercredl. 
Oramc ses predeeesseurs, \arendra 
Modi a demande plus de repression 
contre lesgroupes Islamiques arrnCs an 
tl-lndiens basfo au Pakistan, qui frap 
penl au Caehemire et en Afghanistan. 
Apres Paltaqueduconsulat indlen a H^- 
rat r leprestdcnl afghan, Hamkl Kar/al, a 



accuse ie Lashkar e Talba, mi gjroupe 
tslamique arme paklstanais. Dans sa de- 
claration 4 la presse mardi dernier, 
Nawa^ Sharif a prefcre insister sur les 
relations commerciates qu'il veut ap- 
profondir. sans anenttonner la question 

du terrorisms si chere aux EndienSr 
New Delhi et Islamabad ne parlent pas le 
meme langage. 

Second dossier cW ! Peoonomic. Les 
electeurs attendent du nouvcau gxiu- 
vernement qu'il jugule Pinflation et re- 
lance la croissance. au plus bas depuis 
cinq ans. Narendra Modi entend donner 
un coupde fouet aux investEssements. II 
a o-rdonue a ses ministres d'aceelercr 
Papprobat ion des projets et rtjformes en 
attente. Sous la derniere mandature, 
appel d'otlres et grands chantiers de 
meuraient englu^s dans les meandres 
adminlstratlfs. 

Le mi nisi re des Finances, Arun Jait- 
te>% entend ainsi s'attaquer a Li taxe sur 

les biens et les services, doni Pappl ica - 
tion a pris quatre ans de retard. Cette 
rtforme \ise a creer une TV A i Pechelle 
nationale. File rempEaeerail la kyrielle 
d'impojs indireets preleves par les fZlats 
de la federation et simplifterait I'en^l- 
ronnement fiscal pour les ent reprises. 
De quol , selon les eeonomlstes* doper la 
crolssance d'un a deux points par an . ■ 
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En prison, 



Nemmouche 
suivait en direct 
l'affaire Merah 

Mors que le tireur presume de Bruxelles 
s'enferme dans son mutisme, une filiere 
djihadiste vers la Syrie a ete demantelee. 





l/unc dcs photographies du tiretir ttc Bruxelles, diffuse* par la police beige, 



CHU5T0PHE CQRNEV1N 



TERRORKME Mors que le spectre d'un 
djlhadLsme do masse plane sur la France* 
[l initiKtrede 1'Inferieur, Bernard Gaze- 
ncuvc, promet une « traquc polici&re 
sum tr&ve, ni pause ». Lundl matin, la 
sous direction antlterrorfale (Sdat) de la 
police judkiaare a menu uric operation 
d'envergure en region parisienne, dam 
le sud de la France et en Belgique vfcant & 
demanteler une filiere d'acheminenienl 
de combattants \ olontaires vers la Svrte. 

Les policion* stmt intervenus simulta 
nemeni a Gri^nv (Fwmne). Champ i- 
gny-sur-Marne (Val -de- Maine), ViHe- 
neuve-la -Carenne (Hauts-de Seine) , 
Neuilly-sur .Marrie (Seine -Saint Denis) 
ainsl que dans le Var, Le coup de filet a 

debouche sur 1' interpellation de quatre 

suspects, tandis qu'une cinquttme per- 

sonne a et£ appr£hend£e dans Paggln- 

meratton de Bruxelles oil elle reside. 
Agfe de 18 & 30 ans> tons son! pr&ent& 

commc dcs * recruteurs » c>u « Itigjsti- 
ciens » presumes, sans qu'aucun ail ja- 
mais prLs le chemin rie Darruts. I.e sus- 
pect arr£t£ dans le Var a et6 transKr^ h 
Thdtel de police de Marseille alors que 

*ies complices ont ete places en garde i 
vue h Levallnfc- Ferret, d-ms le hatimcni 
de Li Direction generate de la 5&urit4 
Interleure (DGSL centre -espionnage). 



L'ne source proche du dossier precise 
que rcnqu£te a 6t£ lancee apr&s la detec- 
tion d'un « Francis d'origlne turque en 
voie de rudfculLvulkjn >■ ayant tente de 
rcfrindrc tes rangs des rcbclles hostile* 
au regime de Bachar el -Assad. 

Cette operation a £t6 menee dans le 
cadre d'une information judictaire 
ouverte en novembre 2013, une des qua 
ranle a ciiiquante procedures en cuun> k 
Farts sur les ftlieres syriennes. 

« Loup solitaire » 

Les polJclers ne font pis de lien avec 
rarrestalbn de Mehdi Nemmouche, le 
suspee? dans la lucrjc du Musee Juif de 
Bruxelles dont la garde k vue devrair du- 
rer jusqu'a mardi midi. Aux dernieres 
hemes de son audition, celui qui a & 16 In 
tercepte vendredi A Marseille avec une 

kakiehnikov a croxse retractable el un 
revolver de calibre 3K special rcMe muli- 
que sur les circonstances de son equipge 
sanglante. « Exit vmemert dangervux, 0 
est probable qu 'ii aurult continue a ugir , 
a assur^ Bernard Cazeneuve. La Lrajuc- 
loire de ee « kmp solitaire » inquietc 
chaque ><Hjr davanlage a mesure qu'elie 
se precise. Place plus d'un an h l'isole- 
inent en ralson de sou compork-nient 

pn*sehle Inrstfu'il elatt detenu a Toulon, 
Mehdi Nemmouche. qui portait la barbe 

el la djeUaba. aurait tente cl'« enrito » 
plusieurs de ses detenus, Celul qui refu- 



sal! la television en cellule, considcraul 
que ce n'etall « pas hies} aurait selon 
un de ses gardiens riemande a rariminls- 
tralion qu'on liu installe iui poste pour 
sulvre r « affaire Merah », auteur des 

tuerlcs de Toulouse el Montauban. « Son 
cumportentimt a atom un peu eJrunge. a 
eonfie un suneillanl. tl eiuit un pen juhi 

latcire. Unefoht la mtidlatisation refoin- 
bec, il a refuht Ee lelevlse»r... » Dans un 

cimrrier quE tltl a *lc attrihuc. lY-x-brq- 
queur dc superette avait reclame en 2011 

des « text& reiigieux exdHsnvment ** a 
une association de souilen j des prison- 



rders musuLmans. *•■ Lhtrant su demterc 
defenlion, fl s'^fuif iWustre parson jnmse- 
IvrtsFf ie eATr^misfe, fr^quentant tm groujie 
de detenus islamistes radfoaiu' vtfaisant 
des appels d la prtere coflettfve en prome 
nade », a precise de son cAt^ le procu- 
rcur de Paris, Francois Molirm- Dirrum 
Cbc. dcs pcrqutsititin-s ont ele mcnecs au 
domicile d'une de ses tantes ainsi que 
cbez sa grand mere , daiis Tespoir d^ta- 
bllr si Nemmouche agivsait seul ou en 
r^seau. D'autres proches ct parents de- 
vaient etre entendus it teur tour. Scion 
son avocar. M« Apolin Pepiezep r le dfiha- 



121 djihadistes 
en puissance 
detectes en tin moia 

Un mols apr £s sa rnlsc en place, 
la plate-forme de lutte contre 
le djihadtsme too roe A plein regime. 
Active depuls Je 29 avril dernier par le 

inlnlstftre de Unttrieur, ce dispositW 
vlsant a « e v^ter qu'un depart se 
produise quund des famines 
sentent » que Tun des leurs est 
« en trafn de boscuter » a permls 

de signaler 121 dfhadtstes potentlels 
en un mots. Selon le dernier bllan, 
pas mains de 84 prof lb inqui&taints 
ont ^t^ r^v^lfe sur le num^ro vert 
(D 800 005 696). Quinze autres ont 
6te transmits par Internet et 22 par 
coiirrlels, Parml ces supposes 
candidats au djihad figurent 
31 mlneurs et 46 f emmes. 
Pour chaque cas enregfcstr^, un suivi 
sur mesure a aussrtot ete dSclenche 
par les services de TE t at la ou les 
alertes ont ete donrrtcs, Dans les 
departements concem^s, les 
an tennes locales des services de 
rensefcgnement ont 6te saisles pour 
« cribter *> chaque personne signalee 
ainsi que les per sonnes de son 
entourage susceptubtes d'avoEr 
prccipite la radkalisation De Icur 
cot^ r les prefectures, verttables 
pivots du syste'irve^ appellenten 
renfort Pu e > iploi. les service! 
d'asslstance sociale ou psychiatriques 
pour apporter des r^ponses « au cas 
par cas ». En un mob, pas moins de 

18 nouveaux departs ont £t£ 
detectes vers fes zones de combat, 

cc, 



diste fran^ais ne s^opposerait *< m prin- 
ctpe w pas a son extradition vers la Belgi 
que. Fafeani part de grarnie 
#urud^M» r Philippe Bloudin, J'admi 
nustrateur du Musee juif de Bruxelles, 
craint quant a lui sur BFMTV que Nem- 
mouche devlenne un *<h^rw r rempJoct 1 
par de# cenrafnes d 'autres combattanr« 
qui unt la mfrme ideutv#ur qui.' Iui ct qui 
vtml conJmuer leur uctitm I^s quelque 
740 Fran^ais versus dans te djihad vers la 
Syrie sioilt autant de bonibes a retarde 
rneni a sur\*dUcr dc pres. Une fjajgeurc 
pour tes services de renNeijjnemenL ■ 



L'epineuse question de la decheance de nationalite 



JEAN-MARC LECLERC lKterr(*>l«ligaro.Fr 

DU l-ROM \'ATtONAlau{:<m.sei] reprC- 
sentatil des institutions juives de France 

(Crif), en passant par TUMP, l idee agite 
beaucoup: retirer la nationalite fran- 
<;aise aux djihadistes binationaux qui 

par tent combattre en Syrie ou ailleurs. 

tyiaml 4m s' oppose awe vuifrure de lu 
France, rrji peut earvtiderer qu'on ne "te- 

rite pos d^ire Franqais >s a declare, sur 
RTL, Roger Cukierman, le president du 
Grit lendemain de Farrestallon de 

Mehdi Nemtnouehe, le tueur presume 
du Musee juif de Bnixelles, 

Marion Marshal -le Pen, depulee FX 
du Vaucluse, a prone, pour sa part, 
mardl, sur RMC, la dtehfance de la na- 
tionality francaise pour deux adoles- 
cents loulou-sains qui avaienl quitle 
Creole pour alter faire la guerre en Sy- 
rie, « s'Bs ont la douWe wtianaHte v. 

La veille, le depute I MP du Rhine, 

Ces ennemis 
de la France combat tent 
Tarniee francaise n 

PHIUPPC MEONIER DEPUTE UMP OU RHONE 

Philippe Meunter, ax^ail dtposd: une 
proposition de lot vlsant a d^choir de la 
nationaliti francaise ceux « portmtt fes 
annes contre tes forces armeez fnmqalses 
ct de poltee »», oovnnie « tes djihadistes 

bttoatwnattx *». * Ces ennemtsde fu I ran 
ce ant cantbattu et cambarfenJ t'anm^e 
franqaise, cammc c 'est le cm msjaurd *hu\ 
au Mali a explique ce membre du 
Oollectif de la Drolte popuEaire. 
Autre vobt ii l f UMP fc Jacques Myard, le 

bouillaiil depute des Yvetines, vsiime, 
quant A Iui, que « ia difficulte est de ne 
pas faire rfex apatridex >k D'oli I'int^ret. 

selon ltd, de ce se focalisersux les bina- 
t Ion aux qui prarlquentle djihad. m Voikt 
dcs IndMdm que se dhxnt Francis et qui 
ctmihaltiml la France a Fext&ieixr, puree 
qu "'Us w se con^Kferenf pas coninie Fran- 
cais rappelte-t-il. 

A ce jour, la loi natlonate prevolt d6ji 
des cas de d£eh£a:nce pour les naturali- 



ses, s'tls ont une double nationality. 
Plusieurs t>T>es de condatnnations peu- 

venl La justifkr : concussion, corrup 
tion, dttoumemenl de fonds publics, 
insoumissdon, espionnage, mats aussi 
les atteintes aux inttrets fondamcntaux 
de la nation. 

Depuis 19%. Alain Juppe, alors pre 
rruer tninistte, y a aj?uut6 le terrorismc, 
avec Taval du Conseil const iiutionnel. 
I . /s Sages ont ainsi est i me que peuvent 
6tre dechues de la Jiatiojialite tran^aise 
les personnes ayant acquis la quality de 
Fran^ab et qui sent condamn&s pour 

un crime ou un delit de nature lerroris 
te, frf les faits reproches se son l produits 
moins. de rii\ ans up res requisition rie 

la nationality francaise. 



La decheance de la nationality esff une 
sanction administrative soumise au 
conlrok- rigoureux du Conseil d'litaL 
Macs en 1 L >98, son champ a £t6 rcstreint 
par la loi Guigou. 1/ex-minKtre socinlis 
te de la Justice, Elisabeth Guigou. s'en 
est fellcitee : « J'ai change deux chases, 
a t elle declart- : mm indfcidu ne petit efre 
deehu de au nutwnalite que si ceiu ne le 
rend pas apatride. Fj j r aifaft supprimer }e 
ewquietfte cos qui permettait de decJaojr 

de sa nulion<jlite \m mdividu qyant ete 
coftdam ne a une peine d *au moim cinq urn 
deprhonpour an dctit de droit commun. » 

La gauche peul-clte revenir sur ses 
acquis » ? I^es detracteurs de cette 
sanction aux allures d'arme de dissua- 
sion font valoir qu'eUe por te atteinle au 



prtneipe constitutlonncl d r egatitc des ci- 
toyens devant la loi et qu'on ne sauraft 
diitiuHuer les l-ran^ais « de vouche et 
les autres. 

Une chose est sure s la decheance de 
nationality existe dans toutes les demo- 
craties du monde. Mime la Convention 
europteiuic sur la nationality de 1997 

admet qu'uti prejudice grave aux ink 1 - 
r* 15 essentieLs de 1 * Fta.t peut la justifier. 

A droite, en 2010. Nicolas Sarknry 
avail bien songe il I'etendre aux tueurs 
de polJcters. pohgames, exdseurs, 
marchands d'esclaves et grands crlml- 

ncLs- Avari I de renoneer six mots plus 
tard. faute d'accord dans son propre 
camp, la question demeure rietidemenl 
sensible. 




FARHAD KH0SR0KHAVAR 



50C 0LGGUE 5PEC1AL1ST£ DU PROSE-VTISVE ISLAMIQllC EN PSiSDN 



Le danger vient plus de la Syrie que de la prison 



Selon le procureur de Paris, 
Medhi Nemmouche s'etalt signale 
en prison par son « radlcalisme 
rellgieux », Com m ent analysez- vous 
son parcours ? 

D'apr&s les demerits pubics- 1'homme 
s'est fondarnentall5* en prison mals pas 
radicalise, Saion. il n'jurait pas voyage, ne 
seralt pas- parti en Syrie. Des sa sortie de 
prison, II aurait voulu tuer lei en France, 
pour combattre une « soctete Impie ». 
C'esi -en Syr e. ouil seralt re^te e-nvlron un 

an, dans les rangs de I'Etat Isiamlque en 
Irak et au Levant, mouvement (Tune 
cruaut* tnouie, que la radicjs&ation s'opi- 
re. A mon sens, ses annfies de prison 
n'expliquent pas seules qui soil fauteur 
pr^sum-e de Tattentat d SruxcHtes. 
Pour autant, le proselytteme Islamlste 
ne gagne-t-D pas du terrain 
en prison ? 

Le ph£nomdne existe mais les detenus 
qui sont le plus susceptlbles do passer a 
racte ne sont g^n^f alement pas ceux qui 
se font le plus remarquer. Apparemment, 



Mrfidl NemnxKjche f alsait des appets a la 
priere collective. Vous Bmaginez atUrer 
ainsl rattentlon si vous avez I fntention 
de commettre un attentat ? 
Done la Syrie seralt Tetape majeure 
de son basculement presume dans 
ie terrori5me ? 

Ici. en France, II y a pour ces jeunes en 
plein relet dc la soci£t£ occidentals une 
probabfflte de ratScalsation. Sis font un 
s^jour en Syrie. cela devlent une certitu- 
de. On lvalue a 2 000 le nomtire de |eu- 
nes partis d'Europo pou^ la Syrie, parrni 
lesquels environ ^00 Francais dont 20 a 
25 % de converts * I'lslam. Cest b-tos 
que les groupes d|hacfistes leur appren- 
nent a tuer, 

Cette « fascination » pour la Syrie 
e-st-elle detectable des la prison ? 

Oifficilemeot Car les detenus cqneernes 
en parent peu. se m^fieni de tout le 
monde. A mon sens, la prison oe dolt pas 
€tre vue commc le seul lieu de radical!- 
saltan au risque de passer £ cftte de 
ph^nom$rkes beaucoup plus preoccu- 



pants. Motiamed Merah n'avalt fart que 
cinq mots de detention avant de tuer a 
Toukiuse. 

Mals comment empe cher legalement 
ces jeunes de partlr en Syrie ? 

lis passent tons par la Turqule ! Ne peut- 
on pas prendre des mesures draconlen- 
nes en concertattan avec Ankara ? Par 
aBeurs,, II faut d^passer le simple cadre 
de la cooperation en Europe et de 
l'6change de renselgnements. aller 
beaucoup f*js tain. Mon seul espolr est 
que ce genre d'affaires dfamatlquos se- 
coue I'lnertio. Sur les 2 000 « combat- 
lants » en Syrie, il suffit que 500 revien - 
nent en Europe... le danger est enorme, 
Bien plus considerable que ce qu'on a 
connu avec TAfghanlstan. Et, dans les 
rangs dcs djihadistes syriens, on compte 
aussi quelque 1 000 Tunisiens dont cer- 
tains ont de la famllle en France... La Sy- 
rie est vralment une bombe i retard©^ 
ment pour TEurope. 

PHOTOS RECUE1LUS p..^ 
MARIE-AMEUE L0M8ARD-LATUNE 
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Le Rape epingte les couples qui 
P referent avoir des animaux 
plutot que des enfants 

Face ii des couples celebrant leur 25*, 
50* ou 60- ai uiivensaire de mflrf?fl^ 
le Pape a C*voque lundi les piliers 
d'un manage Chretien : b (idelite. la 
perseverance et la fecondite, « Ces 
enwp/es qui ne veulent pas d'enfants 
(~) cette adturedu Wen- Art 
Lxonomique qui il y u dix am, les a 
Cfrnvtrirwus que "e'est mieuxde ne 
pas avoir d*enf ant *\ Comment e'est 
rtuetLV t *•, alance l- rat^-ols, - alt 
c h est si)r ¥ trinsf, Ell penv visiter le 

monde, port ir en vaeanees. avoir une 
maison il ki canxpagne, etre 
triinquilie,.. Ft c 'est sans doute 

mieux, pfus-comwode^ d'avair un 
petit chien. deux chutes ». 



EN BREF 



Affaire Laetitia : pieces 
en appel de Tony Meilhon 

a pardr du IS novembre 

Lc proccK cn appel de Tony 
Meilhrm, coriittuiint 1 te 5 jidn 2013 
a ia perpetxiite pour le meurt re 
et le cfcrnembrement de Laetitii 
Perrafa, se tiendra a Rennes h partir 

du 18 novembre. Le proccs devant 
la ccnur d'xwlses d'appel de ttennes 
est preva du IR novembre 

au 2 decembre. 



Aisne : des malfaiteurs 
braquent un camion 
de livraison 



Des Uommes .innes out braque 

vendredi prfcs de Berry-au- Bac 
(Atsne) un camfcon de livraison de 
labac, y-emparant d'une centaine 
dc cartoru de cigarettes, 
soit 3 500 cartouches, pour un 
hutin estime a 150 000 euros, 
Le camion qui devalt livrer 
des debits de tabac dans ]'-\isne 

et Li Marne a ele bratrue j raubc par 
au motas quatre hummcs 
encagoul^s el armfe qui ont 
conlraint lecltaidleur iemprunter 
un chemin de terre uu It's 
attendaient des complices. 
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Obama veut imposer des normes anti-C02 



Le plan de reduction demissions de gaz 
carbonique propose par la Maison-Blanche 
se heurte a des reactions passionnees. 
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cijmAT farack Obama propose de r£- 
duire « en moyenne de JO % d 'id a 2030 * 
Us <htitsakMis de jjaac carbon ique des cen- 
trales a charbon aux 1-tats-Unis. VoflAqui 
uiderait le president amerieain a lenir sa 
promesse de forte reduction de gaz h effet 
de serre faite en 2009 i Copenhague. II 
n'est appendant pas certain qu'il y par- 
vienne. 

Le blot age 3U Serial depute qualre arts 

de son grand projet de loi contre le r£- 
chauffement cHmatiquc illustrc Imposi- 
tion sArtaise rencontrec par la Mabon- 
Blanche sur ce dossier. Les sotKlages 

[VYi\ml pourquni :i peine un pen plus 

d'un tterst des Amencains sont jnquiets 

du rechauffemenl clirnatique. 11 % nient 
carrement Fexistenee du phenomene er 
seulemcM 49 % jugenl que le rechauffe 
mcnt est le r&ultat d'act Kites humaincs 
Dans ce contexts avnnt meme leur 
publication officielle hier. les nouvelfc-s 

normes tres attertdues ont d£clenche de 
multiples reactions passionnees, Les r6- 

publicaias et nombre de demoeraLes elus 
d'Ktats nil ies mines de charbon em- 
ploient encore heaucotip de monde vont 

toul faire pour bloquer oeite Initiative, 
salt pear la vole legislative* soit devant les 

tribunauac. 

Pourtanl La reduction effective vfctie 
par 1'Agencc (edcrale de protection de 
Penvironnement {Environmental Pro- 
tection Agency, EPA) est plus niodeste 
que lcs *3Q% *> aHkh&. Le niveau de 
reference est celui des emissions de gaz a 
elfet de serrc de 2005- Or, depute cede 

epoquc, la modernisation relative des 
centrales er les efforts de contrite de pol 
Lution onl deja limits de 15 % ces emis- 
sions qui cuniribruent au rechauffemcm 
du climat. II ne s'agit done en fait que de 
reduire en moyenne de moins de 20 % les 

rejets de COj par des centrales en nwyen - 
nes agees de 42 ans. 

Des ddmocrates pro-charbon 

Pour minimfcser Poppositton k sa demar- 
che, I'KPA a vnulu tnnovcr. I-Llk ne pro- 
pose plus dc Hrniter les emissions au ni - 
vcau de chaque cenlrale. Hlle donne 

phit&t aux Etats phsieurs options pour 
atteindre l objectlf general d'tci A 2030, 

LJiaque litat ilegocieralt dune avec les so 
cietes general rices d'declriritt soil pour 
converClr au gaz de vieilles centrales a 
charbon. soit pour invest ir dans des mo- 
des d'tacivte renouvelahlc, soit en tnci- 
tant les eonsommateurs i utilLser motns 
d'energSe en periode de public, soil en 
adopt am des technologies a- meme de li- 



miter les emissions des centrales trad! 

lUinneUcs a charbon. 

La generation electrkjue, Jouraie a plus 
d*un tiers par des centrales ft charbon, est 
responsable de 38 % des emissions am£- 
ricaines de CO?. Mais les centrales i gaz. 

plus ecunomiquts aassi deptiLs L'csvit de 
Li production de gaz de schtste. prcxlui- 
sent deux fois wains de gax a effet de sct - 
re que les centrales a charbon tradition- 
ndles. OeSsk «cpliquL' que 13 tials aienl 
duji rcduit de 30 % et meme plus leurs 
Emissions, de carhone depute 2O0i5. 

I/opposition aux nnqveHes normes est 

d'aulant plus forte que l'Amerlque est en 
pleine campagne pour les legislatives de 

novembre. « Lvctuirlxm ptrrnef d'uJiupfier 
la (umfere darts Jf Kentucky, c esr aussi 
simple que ca, Et je ne vaht pas resfer les 

bras bafiunts /ace it une regk*nu?ntQtion qui 
vise dlreetement des emplote dam le Ken- 
mdnr 1 ^, d^eiarait 11 a quelques semaines 

AILst>n Lundergan Grimes, candidate de 
mcjcrale au poslc de senateur. Son adver- 

saire n'est autre que Mitch McConnell, 
leader conserv ateur de La mlnorlte repu 
bltcalne du S^nat. Les republicans 

'COtnptcnt sur des ihemes comme le ren- 
eherlvsemenl probable de rekcLridti du 

fair de nouvellcs r^glcmentaifons envl- 
ronnementales^ la r^forme controversie 
de la sante. et le chomage de longue du 

ree eleve, p*nur re^agncr la majorite au 




La production d'electrtdt^ foumle p^r les centrales a charbon (Id. Cobtrtp dans l"Ctst du Montana) est responsable 
de 38 % des emissions amerlcalnes de C0 3 , 



"tft i 



Serial en novembre. 1j fettle opposition 
de democralcs dans le Midwesl aux lots 
« anti- charbon explique en partfe le 
fait que Raraek Obama ne soft pas apparu 
devant les cameras pour promouvoir titer 

ses nouvelles normes con He le CX)j. 



La Chambre de commerce des Etats- 

Unis aifirme que la eroisade d'Obama 
contre les ga/ a effel de serrc eouterait 
.1(1 milliards de dotlars par an a r&ono- 

mie am^rkaine pendant seize ans. 
A l' inverse, la Malson Blanche cite des 



etudes menees par les milverslt&s de 
Han r ard et Syracuse. EUes meiient en 
avant les avaniagcs pemr la santt publl - 
que de la reduction du CO,, m aLs aussi des 
t ; tmssiorLs de dioxvde de soulre et de 
mercurc. ■ 
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Un signe positif pour la conference cruciale a Paris en 2015 




MARC CHEUKI * 



Tous les 

pays, y 
compris les 

Etats- Unis, 
doivent faire 
plus que 
d'indiquer 
des 

trajectoires 
de reduction 
des 

Emissions 

COWME HEDEGAARD, 
COW M15 SAKE 



POUR ABOUTTR , a Paris, en d6- 
ecmbre 2015, a un accord sur les 
reductions desi emissions <te ga? r h 
effet de serre entre 194 pays et 
rUnfon europeenne, le chemin 
reste seme d'embOches. Les trois 
principaux emetleurs, la Chine, les 
1-itaLs L'ni> eL Li Russie n'avaient 
pas pris d 'engagement contrai- 

gnant aprfes le sommet de Kvoto. 
en 1997. 

Mais le nnuvel nfafectif de Barack 
Obama reduirc de 30% lcs Emis- 
sions des cenl rales au charbon aux 

Elats-Unls d'fci 4 2030- redonne 
un peu d *espoir aux experts. La po- 
sition de Washington est « une ton- 
ne noirveUc qui mtmtre aussi que \e& 
Ante* L'nis prennenl ie chun t ^e?m*?ir 
cffffMtbfue au serituv», souBgne 
Connie Hedegaard, commissatre 
europeenne en charge du dossier. 
* L'enKagemeiti americuin emaie 



un signal pusixif li court lerme. Im 
lulte contre ie charbon leur permet * 

tra de temr few engagement ix Vh&~ 
rizm 2020 mate SI ne/aut jxk ouiJlier 
que cet engagement de nbhtire ieurs 

itnhisitnts dexeuiement 4 % par rap- 
port a est ifwuffistmt et suppose 

un obfectif tres ambitieux pour 
2025-2030 pour rattraper ce re- 
tard», explique AUx Mazounle, en 
charge des politique^ inlernationa 
Irs du Reseau action climal I'rance. 
Aprks Li conference de Capenha- 

gue en 2009, les £tats-Unis avatent 
decide de manure unitat^rale de 

diminuer dc 17% leurs emissions 
en 2020 par rapport a 2005, sttit 
4 de mains qu'en ann^ede 
reference ulilisee par les autres 
pays. 

En Chine, premier pays ihnetteur 
dc gaz h effel de serre, la position du 

gouvernemcnl central a cvoluc ces 
demises ann^es, Les grander \il 
les chLnoises etouffent en effet sous 
la pollution aimcKpherique, lice a 



reSMir des automobiles et au deve- 
loppcment induslrieL 

*<Lf prrjWfcme prfiieqxd sera 

d'obferiir un accord sigittf par tous 
fes pays, it Paris, fore de Ja 21* cuttfe 
rence des parties ptaa*es sous Vigt- 

de des Nations units, y comprte par 
i "Ausf rulte. la Russie et le Japan qui 

a renonce a sen ambitions aprcs 
I'aecidenl de Fukushimu w r expLi- 

que-t-on au Quai d'Qrsay. Le mi- 
nistre des Affaires etrang^res, 
Laurent Fabius, a prfa en charge le 

dossier de la Conference cHmat 

Paris 2015 au scfri du gouverne- 
ment, Signe de son implication : il 
rencontre mardi matin les princi- 
paux pr^sentateurs de la metto 
pour les setksibUiser au revliauife 
ment climal (que! 

Des mcsures fortes doivent etre 
prises par tous les paj^ pour redui- 
rc leurs emissions et limitcr a 2 C 
la hausse dc la temperature did & 
la On du siede. «Tuu$ k-s pays, y 
compris les ihatn-Unis, doivent /ui- 



re phis que d'indupwr uV^s Irajettoi- 

ren de rAiucrion des emissions » 9 
ajaute Connie Hech^aard. Mime 
robjectif de ('Europe de diminuer 
m$ emission* de 40% d'iei k 2030 
e« juge insuffLsant par ks gjfflrtcfa- 

th>ns, Ces dernieres estiment au 
moins i 55 % la reduction neees- 
salre des rejets d'icl a 2030, afin 

que IUE-I soil exernplaire lors de la 
conference de Paris. 

Pour faire £voluer les idees^ des 
associations dv&fennes ont 
meme kisiaurg un jour de je&ne 
mensueL jusqu'i detrembre 20IS, 
en solklarite avec les viclimes du 

rfichauffement, 
Des negodations internTediaires 

sur k ciiinat se liemieni Luenlol. 
notammeni ^ Bonn fAllemagne), a 
partir du 4 Jutn. Puis, le 23 sep- 
lembre, a New York, lors de la 
reunion des chefe d ' £tat et dc gent- 
vernement. h l'invltatkm de Ban 

Ki moon pour <■ cutufmf iWwrt 
ctimatufue m. ■ 



CVRILLE VAMLERSERCME * 



Premier vol du nouvel avion solaire 

Le prototype Solar Impulse 2 a reussi son premier envoi depuis la base aerienne de Payerne, en Suisse. 
Uequipe helvetique prepare un pari fou : r^ussir un tour du monde avec ia seule energie du SoIeiL 

panne:ui\ a ilaires e! disiKise rmMeur> 
plus puissants- Mais le ehansensent le 
plus Important est probablement 1'arran- 
gement du cockpit, Celui-ci a ite com- 
pletement revu, avec un siege Inclinable 
qui permet au pitote de Fester i bord assess 

Icmgtemjjs ptwir pemvoir traverser un 
ocean, pendant 5 jours et 5 nulLs. En 2010, 
le premk>r Solar Impulse avniT defriche la 
vole, en volant 26 fieures d'affilee, pruu- 
vant qu'U etait possible d'acctunuler as- 
sezd'clccirtch^durant le jour pour conti- 

nuer a voler de nuit grace aux bal teries. 



ENBREF 



AVIATION Quat re minutes exactement 
a vant le lever du jour, a 5 h 38, le nouvel 
avion solaire de Tequlpe sukse Solar Im- 
pulse a deeotle pour son premier vol de- 
puis ia base aerienne de l*ayerne. k mi- 

distance entre Berne et Lausanne, 
l/appareil est une version plus grande et 
plus aboutie du premier Solar Impubse, i 
bord duquel les SuLsses Bertrand Plocard 
et Andre E^irsehber^ anient ballu plu- 
sieurs records du monde d 'endurance 
entre 2010 et 2013. 

Vu l'heure tres matirude et I'epahse 
cimverlure ntiaKeuse sur la region, k-s 
Imnu-nscs puinneaux solatres qui rccou- 

vrenl les ailes. lc haut du fuselage el les 
ailerons de l^pparcil n'ont pas servi* Ce 
vol d'essai s'est realise avec la seule puis- 
sance de& &30 de batterk-s au hlluuni. 
II .s'est clerouM trfe t^T pour avoir la m^- 
ifo h plus cl^rnente possible, et surtotU 
eviter la presence dc «■< thermiqucs des 
courants ascendants qui auraient pu des 
tabillser ce prototype ultraldgcr de lout 

juste tonnes qui wile tres Icnlement : 
tout fuste 3.1 km >' h de moyenne pour sa 
premiere sortie. 

Pendant 2 heures el 17 minutes, soit 
une demi heure de plus que prtfvu, les 




Solar Impulse 2 et ses 72 metres cfenrargure. lundl matin, peu aprcs 
de la base aerienne Payerne en Suisse H-aLKoust/ftEuT£ft$ 



4 moleurs ekvtriques ont entralne le So- 
lar Impulse 2 jusqu'a uric alt iluiie maxi- 
male dc 5500 pieds (1670 metres) sans 
soucl majeur. Le ptiote d'essai allemand 
Markus Sehetdel a slmplemeni rapport^ 
a\ oir revsentide ^ legercs vibrations » en 
fin de la phase de mont4e, 20 minutes 
npres le decollage. A part ce parametre 

inattendu, qui a dbparu de lui- mfime au 
bout de quelques minutes, les systemes 



electriquesse son! parfailement compor- 
tes et Li sfcibiliul en vol 6tait satLsfaLsante, 
Reprenant les elements qui ont fait le 
sucees du premier Solar Impulse, le 
dcuxieme prototype a et£ eont;u pour 
pouvoir realise i un tour du monde a 
I f aide rie Li seule energie solaire. he nou- 
vel appareil est plus grand - avec une en - 
verdure portee a 72 m, soit plus qu'uti 
Boeing 747 emporte encore plus de 



17200 cellules solaires 

« Ce voJ traiii^furul est une ctupe det'erfve, 
un pas de plus qui nous rapprache du tnur 
du monde a decLire hier iAndre Bors- 
chberg, pilote professtonnct et coleader 
du projet avec Bertrand Mecard. 
Plusteurs wis d'essai sont encore pro - 

grammes en Suissx.% nolammenl pour 
tester cet £te le bon fonctionnement en 
vol des 17200 cellules solaires qui I'ali- 
menteront en ener^e lots des tenlatives 
de records. Le tour du monde commen- 

ceni en mars. 2D15 a partir du guile Persi- 
que r qui combine de bc^nnes conditions 
m^t^oroloj^iques et d'ensoleillement a^'ec 
une position prochedes tropiques. Andrt 
Borschberg et Bertrand Piccard se re- 
layeront pour chaque etape . ■ 



Ebola : S marts continues 



L'epidemle de flevre Ebola qui 
s'est declaree depuis une semalne 

en Sierra Leone a depuis fail 
S morLs parmi 15 tas conrirmes. 
d'aprfe; le ministere de la 5ant£. 

La Sierra Leone avalt annonce Le 
26 mai son premier cas confirm^ 
de fievre Ebola, en ;tssurant 

prendre les mesures necessaires 
pour Eviter une propagation de 
cette mabdie hautement 
contagk'U^c qui a fait prcs 
de 100 morts depuis jan\1er en 
Guinee voisine. 

Disparitton de Francois 
Kourilsky, immunologiste 
et ancien patron du CNRS 

FranqoLs Kourllsky, 
immunologfete renomm* et 
ancien direcleur Rtrrurral du CNRS, 
est decede vamedi .11 mai -i V&gp 
de 79 ans, Medecin et chercheur, 
il avail fait une grandc partie de sa 
carriere a l'lnserm et s'etait 

specialise daj is rinuntmologic des 
tumeurs. II avail eree en 1981, 
avec \i ichel Itelage et Antoine 
Reret, la society Immunotech, 

devenue Tun des leaders 
mondiaux pour la fabrication de 

reactifs a base d'anticorps. II avail 
dirige le ( IN KS de 1988 a 1994 el 

a fortement conrribu^d 
mxhrnisw Je/onctiorinemevtt de 
1 "organisms » p a rappele le 

president du CNRS, Alain Fuchs. 



ii:;±rdi3iuan2D14 LE FIGARO 




Gael Monfils, 



precieuse 
flamme bleue 

Le dernier Frangais en lice a reveille Roland- 
Garros en se qualifiant pour les quarts 
de finale, ou il affrontera Andy Murray. 



Forte par la lervcur de Koland 
Garros. CJael Motstils s'est uiopuls*: pour 
la quarrieme fnisde sa cnrriere en quarts 
de finale des Internationaux de France. 

^ Inclassable Monfils 

^ Prlv£ de repc'res (seulemertt 5 matehs f 
donl 2 delaitcs) sur lerre battue au cours 
du printemps, ertcombre par des blessu- 

res a la cheville droite, le Francis a re- 
trouve k Roland Garros un supplement 
d*&me pour effacer les obstacles repre- 

scMes par kr ttoumain Haneseu, IVUJe- 
mand Struff, 1* Malum 1 '^nini, avant lun- 
di d'&arter (6-0, 6-2, 7-J5, en 1 h 58) 
rEspagnol Guillermo Garcia -Lopez 
(41* joueur mondial, qui avail cr £6 laser 
sal ion au J* tour en eUmlnam le Suisse 
Stanislas Wawrlnka, 3* joueur mondial). 
* J'avais un peu peur phyT^ifuement^ mtris 

finalemeni je me senttds Wen- La pres- 
shm ?Je tt 'y jkiw pas. Cormne dbaque an- 
itee, je dtmne le maximum id », confia 
Monfils h llsxue d'un match parfaite 
mcnl maitrisc. Menus vpfcaniqut\ plus 

applique*, tres concentre* le Franc^afc se 
retrouve comroe par magie en quarts de 
finale. Si certains joueurs out besoin de 
eoLIeetionner les match* puur battr unc 
solide confiance, lui peui s'avancer sans 
filet. retrouver son jeu, se latsser porter 
ct diffuser son energie, A Paris, il a slgn£ 



meillettres p^fi/fiiiaiiccs en Grand 
Chclcm (demi finale en 2008, quart de 
finale en 2009 el 2011). Le dernier Fran- 
cois en tice eclaire par sat folie te maussa- 
de bilan bleu. II pourrait toutefofe man- 
quer de forces face an mur des quarts de 

finale, oil I 'attend un defi d'une autre 
taillc. Ln la pcrsonne d* Andy .Murray. 

t Murray et la qu&te finale 

" Sortl vainqueur d ' un epique 3* tour en 

deux jours et cinq sets acharnes contre 
rAUemand Kohlschreiber, Andy Murray 
enchaine. l/ficotssais a ccarte rKspagnnt 
Fernando Verdasco (6-4* 7-5, 7-6) el 



Mains votcanique, pEus applique, Gael Montis a parf aitement rnaitrlse son match contre I'Espagrwt GufMerrno Garda-Lopez. 
lundi a Roland- Garros* ViQUEL mec^ma-'A^p 



court toujours aprfcs une premiere finale 

;i Paris, ta scute qui lui manque en Grand 
Chclem. Murray a rcmporte 3 des 5 fa- 

oe-&-face Tayant oppnsSi Nfonfib. Ren- 
dezvous mercredi pour le sixfcme acte. 

►Nadal-Ferrer: un air de revanche 
L'rxtuplc vainqueur des Internal b 
uaux de France tf a laLssc que des raJcllcs 
au Serbe Dusan l^jn\ic (6-1, 6-2, 6-1 en 



Simona Halep f Tautre favorite 



La Roumalme Simono Holcp (22 ons* 
tfitc de serle n" 4) dispose, aprfes les 
disparltions pr£matur£es 
I' Am^ricaine Serena Williams (n" % 
sortie au 2* tour), de la Chlnolse Na LI 
(n" 2. 2 b tour) et de la Polonaise 
Radwanska (n" 3, 3 r tour), du rwtflleur 
classement dons le tableau ffimlnln. 
Soutenue par Ses campatriates 
Virginia Ruzki (tKrdie A Parts en 1978) 
et llle Nastase (sacre en 1973) r Hatep, 



victorleuse lundl la jeune 
Am<*:rlcaine Sloane Stephens (6-4. 6- 
3), s r est instaiee en quarts de finale 
avec ambition, elle qui ne comptalt 
qu r une partlcfpatlon a ce stade en 
Gf and Chelem (lors du dernier Open 
d'Australle), Mais, depute un on, elle a 
remporte sept tltres pour gt imper les 

marches quatre S quatre et disputer 
^ la Russe Maria Sharapova (n* 7) le 
statut de favorite du tournat. J,-;, E. 



1 h 33), pour qui lout est soudatn devenu 
Irop gratid, son udvcrsaiix\ le court, le 
render voits en 8 CT de finale dc Grand 
Chelem. NadaJ, lui, csi bien a sa place. 
Ponctuel. Fidele. L'Esp.tgnol avale les 
obstacles avec maitrise. Les seules in- 
qui^mdes sont plantees dans son dos 
(dotit LI avutt souffert duraiil TAustralic, 
commc H pluslcurs reprises au cuurs dc sa 
carri&re). Faicei I-ijo^ic (SJ 0 mondial) , la 
vitesse de ses services a permis d'aperee - 
voir un premier engagement calculc 
(17S km h au 1" set, 173 km - h au 3* et 
171 km/au 3^) afiri de menager son dos, 
d'e viler dc revcHtcr la doulcur. Four tc 
reste, le nuniero I mondial a laiss£ parier 
son experience. La veille de son 28^ an- 
nlversalre. Avant de relrouver Ferrer. 
La t*lc de scric n S a ulimine (6-3, 6 3. 
6-7 B 6-1) Je Sud Africain Kevin Ander- 
son <(C1e de seric n V)), David Ferrer, 

Tun des trois jaueurs (avec Nicolas Al- 
ma gro et Novak Djokovic) a avoir fait 
ehuter Rafael Nadal, le maiire de la terrc, 
lors du priniemps, C elair k Monte-Car- 
lo, en quarts de finale. II s'agbsait settle- 
ment de sa 6* victoirc en 27 rnaichs 



contre le numero 1 mondial. La rencon- 
tre aura de* allures de revanche. C'etait 
cn elfet rafTichc de la finale a sens mil 
que, rernportee Van dernier sans trem- 
bler par Rafael Nadal 6-3, 6-2, 6-3, 

w Errani. s'offre le retour en quarts 

^ Finalist e des Internationaux de Fraric 
m 20L2 (dcinJ Unallstc cn 2013), 11 ta 
lienne Sara Errani (t^te de s6rie 10) a 
elimine (7-6, 6-2) r avec application et 
rage* la Serbe Jelena Jankovlc (n' 6) 
pour reprendre place dans le grand hull 
d'un tableau feininin second par les sur- 
prises. Pour une place en dcmJ -finale, 
elle croisera FAIlemande Petkovic 
[n 28|, vlctorieuse (1-6, 6-2, 7-5) de la 
Neerlartdaise Klkl Bertens, ■ 

J. -J. E. 

LE PROGRAMME- Court Philippe -Cha- 
ttier, oe mordf fa partir de 14 h) : GarWne 
Mitguruza (Esp)- Maria Sharapova 
(Rus t 71 ; Afilos Roonk (Can, 8) Sowk 
iJjoktnic (Ser, 2). Court Suzanne - 1 engfen i 
Curia Suurei Navarro (Efip, 14)-Eugente 
Bouchard (Can, 18); Towns Berdvch 
(file, 6) -Ernests GuMs (Let, IS). 
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Rafael Nadal, ne pour gagner 

Le n°l mondial cultive un gout rare pour le travail. II sculpte sa competitivite au quotidien* et avec le poker. 



JEAN-JUUEN E2VAN 



VOIX amortie, gestes lente f cuirasse de 
oomba'ttant 6tec Rafaet Nadal lalsse infu- 
ser les delices d 6 ur>e victolre. Constance et 
excellence louees. puissance ct durcte re- 
doutees, endurance et perseverance sa- 
lutes, I'Espagnol confie « s'afltreindre au 

meticuieuv contrdte de ses emotions, re- 
chercher une coftcetin^rion caiTL>nie et avoir 
(hi sang-froid ». Et de nous proposer du- 

ranl Ic prinlemps, dc Monte -tlarlo a Ma- 
drid, de le riecouvrir en coulisses, pour ie 
suivre dans le Libyrinthc de la performan- 
ce cti pLijtLtL,!j,utt run de ses vii>]^its d'ln 
gres, III) qui est ambissadeur de PokerS- 
tars, enlreprisclanceeen 2001, numcroun 
mondial du jcu en lignc (plus dc fctt mil- 
lions rle membres enreRtstrfe). 

Un univers dans lequel le mental et la 
strategic offrent de multiples similitudes 

avec le lennix, oil on nc Ra^ne pas tcnjjnunE 
avec les mcilleurcs cartes j commc su( le 
eflftper dans un coup de bluff ruslc cali- 
bre Michael Chang en 8* de finale a Ro- 
land Garros contre Ivan Lendl). Sorti du 
court, tncrcjyablemcni dctendu r \isa^c 
apaLsc, Lnstincl de lueur etcinl, Rafael Na- 
dal. droit ier qui joue de la main gauche, 
dlsseque deux faces diametralemenl op- 
posecs. Cbti pile cr c6ti face, l/homme et 
le joueur, Cartes sur table, il confesses 
** Dans k sport, comnie dans ce que vous 
almez, vom a vet plal&ir d tout dormer. 
LJowcjedonne tout. Tm^oum. U' spurt, cYsf 
se buttre r sou//rir, se depasser. Tauies ctw 
chnses coniposen^ le durf, Vous gQgnez ou 
Yowpentez, Cest ce que tes acteurs et les 
specfufeurs atlendenr. ce qui rend Vqffron- 
tement si intense. J f u£me la competition, 
raime ^u^ner. S'esmk' dc dunraer kr meilhrwr 
donsfnttfcei^i^^f^. » l^rsd'unehanale 
seance ri'entrainement, commc Inrs d'une 
finale. Etde r^suiner : * Covnme it- terutb, k 




La concentration dc Rafael Nadjl lors dc sa victoirc cxpeditivc {6-1, 6-2, 6-1) contre 
le Serbe Dusan Lajovk; lundi a Roland-Garros. 



■ATSCK KOVAfflK'AJ-H 



poker est un jeu d'adresse qui neeessite de hi 
force menhifc et eel teftKvM&mob un coup 
d tawnier sur am uch t ersaire. A la Sable, 
ctHTEme sur le couri, vous dexez udmeitre 
quand vous ne jouez pas Wen. Vous de\*ez 
ularx etre patient et stntnr prendre ten bon- 
nes d^d&flrts quand wms en avez la poss&i- 
tile. Par/ois, on peut avoir S'impresmon que 
ce n 'est pas le meilfeur qui gagne* mais,, au 
fil des ounces, man regard mtr le poker a 
change' it 100 %. B n> u pas dechurtt e. Cest 
un jeu technique qui neeessite d*etre plusftfit 
p&ychotttgiiiuement tjiic von aih'£r$tiireR. » 

Memoire phenomenale 

Gagner. Encore et toujours. Jouer, Par 

tout. Cesl LDicompclrrew. En luihriik le 
d&ir de jf'fimeftwer sans cesae. /Jrirnnf ses 
sepi mnis d'inpefivfrep prive de tennis, 3 a 
cntretenu son instinct dc evntpetiuur avec 



feiwker. Et SI a progress^, vite. II a legaAt 
du detail, une memoire piK'nomenate et un 
dim singulier pour percer la pxychahgie de 
ses udver&trifes. I Ui tixemfile de .su nuAfva 

lion, apres une pariie perdue contre Va 
nessa Selhst (numcro 1 mondiate). if cn'uir 
dix questions en 1$te, if ravlcnt tottf enm- 

prendre », eclaire \lfonso Caidald^ son 
enlralneur au poker. 

« Le poker, Sfaut cinq minutes pour en 
cumprc7tdrt' lev regies- et une vie pour en 
moirruwr ie jeu w, resume Mat! Damon 
dans le film Les Jaueurs Rafael \adal s'est 
depuis ses premiers pas raquelte en main 
drape dans cette humility. Ton! Nadal. 
rentraineur du numcro 1 mondial, trace 

les lijiiics qui cntoureixl son qtlotidien : 
« le danger, c *est de -se reposer, Quand fu 
t'arretes. que la tele nesmU plus, tu regres- 
ses, Tu n 'es pas foreementfinU mats Ion ni- 



veau de jeu s 'en ressent et tu glioses duns hi 
hkrurchk 1 . /?rrtf ban reclame tin effort 
cansremr, une disdpJrne au quatidten. R 
faitt culther la valante de gagner et feplm- 
sir dejoueTr Qutmtf Qjoue, Rafael sail qu'H 
nyapasd'autreairtian que de tout danner. 
El vcia depuis qu'd est taut petit. Man idee 
a toujours itte de le rtTidre rexpfmsahie de 
ses aetes et de teurs consequences. Quand 

je programmais une seance d'une ou deux 
hewes pour rraraflfer fd ou reJ coup, 
c'ttait lui le tvsjxmsdbfc de rintensite, he 
t'efficaeite. it etuit en charge d'efre tru rti 
xeau requis. U vis avec cette obJrgatfnn et 
cette respansahSit& » 

Appr^der les risques 

Avec, .Kur les cpaules, le poidsde 1'atlen- 
te. jauL-r. i ajpier. Un univers, un iline- 

raire- Une fncon d'tvoluer et de relever 
constamment les d^fls. EnvisLger la f6U- 
die. appredcr les ristfucs. A\ f ant i unc fols 
lesenjeux ranges, de relrouver sans ctUcr 
la normalilc. Capable sur Ic court dc deci- 
der en une fraction de seconde au combte 
de la tension. Rafael Nadal se nfvele ainsi 
bien different dans Lu vie ■ «)c neprends 
pas beaucuup de dtkisian 9ffB§ ctvotr 
c&nsulSe de namhreus&t jwsonnes. Quand 
)e dais trancherj'essuiede lefaire, mais les 
dtichdans pnmnenf roigaurw du temps. » 
Nadal, ne pour gagner. Quel que soil le 

jeu, le lieu. « Quand on tfvoqwe les quafites 
de Rafael, on park immidiatement de son 
mental. R a toujours etc question de pro- 
greaser. Jour apri-sjaur. Puis de se mufalc 
nir ie plus tangtentps possible au sammet , 
cti cfjlrmmt la volant^ de gagner, rajoute- 
rais qu x S a ^gafement queJques bons coups 
et une faculty d sortir de tres bons cmips 
dims les moments cruckmx et dam les pa- 

x&ianx tes plus campUquees ». sijpic Tnnl 
Nadal, oncle et entraineur depuis tou- 
jours. Avant de mcttre la touche fin-ilc a 
une partk... d f echecs en li«ne- ■ 



ZOOM 



Mondial 2014 : cinq stades 
prives de siege 

Adlx Jours du coup d'envoi de la 
Coupe du roonde, Q manque encore 
ties sieves dans S des 12 stacks, 
qui devaicn! lous etre livrcs 
le 3i deccmbre. Romldo. mernbre du 
Co mite d'organisatwn local (COL), a 
estime que scufcs 30 1 & des 
Infrastnictiires ptomfceslorsde 

1'attribulioji du Mondial en 
seraient pretes a temps. Hnrs stades, 
les principnux retards concement 

raj^andfesement de certains 
aeroports satui&et la tnLse en ligne 
des reseaux lekplhonlique et Internet. 



EN 



Cyclisme : Froome ne veut 
pas de Wiggins sur Le Tour 

1^ RrltanniqueC'hris Froome, 
laureat dc b Grande Bnocle 2013 

et leader de Tequlpe Sky, ne 
souhaite pas la presence de son 

coequipicr Bradley Wiggins, 
vainqueur du Tour 2012, sur 
l'6dition 2014 (depart te 5 juillet 
de Leeds, en Angleterre) , 

Football ; VDla b New York 

[/international espagnol est la 
premkre recrue du New York 

City FC. cquJpc qui fcra ses debuts 
en 2015 dans techampionnat 
nord-americain (MLS). Champion 

d'Espagne avec 1' Atletico Madrid, 
David Villa, 32 arts, parle d'une 
oftre financlcrc imhdstihte 

Golf : Dubuisson 20° mondial 

Deuxieme dimanche du Nordea 
Masters, Victor Dubuissan 
cJlectuc une nouvcllc progression 
au classemenl mondial, tntc^ranl 
Ic Top 20, devanT nolamment 
Char] Sclnvartzel et lan Poulter. 
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DU JOUR 
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CArn elduja u r f rg jrorne d i a s . I ri 



deuils 



Kibienne A«rU, 

*nn epouse, 

kaphafil, Pauline 

cl Clime ntlnc, 

ses enfant* ct «i belle title, 

lews conjoints. 

•ta bundle. 

net amis ri ses p rochet 
udii la I i ts t esse 

dc vous fair* part du dcecs dc 
Gerald ASARIA 

to 31 mal 2014, 

La cercmonie sera ceicbrce 
lejcudiSjuIn J0I4. 
II4h:W.cn L'cgjfec 
Notre - iJinw ■ dc ■ Orice ■ 
de-Passy, Parte fl«»J- 

DC4 dons pcuvcril -cere adressci 
a I or tin; de FAlllance pour 
la reclteitiftu en eancerologJe 
(APREC}, hopHcaJ Ten-.n. 
4, rue de la Chine. 75020 rtrls. 



La famiUe dc 

nt Jacques 
BETOLAUD du COLOMBIER 

a la dnulrur dc \wb fain? pari 

de son rapj>el a Dicu, 

le 31 mat 2014, a I age dc 61 ans. 

U a relolni ses parents, 

Luccttc ct Lours 
duu U Palx du Scfeflncur , 



Fontaine la Guyon 
IFure cl Loir). 

Mme Francoh Boisaan , 
.nan cpwu.se, 

M- ct Mine 
Dominique Ifcirssart. 

M. el Mine Frederic Butoarl 

*es enfant*, 
duties, Pierre, 
N'fcutLs. Ciuillaume, Mane, 
ses petlts- enfants. 

onl I immense tristcss* 
de vmm fain* pan 

du rappei a Ittcu dc 



lc 24 mai 

La c^rernonie rel igieii-se 
a etc ccltfxrcc 
temardiZ7nuL3014, 
en 3 ej-1i.se Saint Marllrt 

dc rontalnc-la-CTiyon. 

La larniLle rcracrtie Unites 

Ics pctsoanes qui s'asaoc lefonr 
a sa peine. 

Oct svfe I leni lieu dc fain: part 

i.l, rue Charles- Heguy, 
;>ftiO|> Fontaine la c";uvnn 



Mine Serge Burial , 

nee GabrjrJJc Hrluo Mariell, 

son c poise, 

k- Lunilc cl la cutuicsac 

Mare dc Laperousv^ 
lc baron ct la barannc 
Plcne Sttbell dc Bauschlort, 
«cs Rendrc* ct «•* flllcv 

tlartw. Astree tiabrlell*. 
Laura, Irene, Valentine, 
An a-Sta.su el Paul, 

petit*- enfants. 
braflle 



et In person ncs qui Ion i 

entnure de leur* solrts devout 

on I La tristCT.se de vatr- 
talre pari du rappei a Dicu, 
le mcrcredi 2t\ inai 2014. 
a 1 i'ixl- de ans. dc 

Serge BORDAT 

che\*aller 
de l ufdre natioualdu Merite, 
enrix du cumbatiant wlont ate 
Indudi Inc. 
erols dc guerre 19-39- I9*S, 
ccofc dc S jiilt Navalc 
dc Bordeaiii IW 

Interne OBXiYN 
(oteietrkHH ffyuc<ok»0o) 
Slandfnrd Hoqilrnl 

S.m Francisco, 
bcllcnae Hos^taJ 
\ewy4wk195l 1456, 
member of I he American 
Co-liege of Surseofii 1962. 
medecfn exj>er1 
it lacour d appel 
de Part* l^ts, 
cldrunj>h?n diet de la jnaiefttile 
1971-1982 

cl me nib re du Medical Board 
dc I HopjtaJ Amcrtcakn dc Parta 
1V56-IV91. 

La ccrtmanie rcUjcienw 
sera cekbrec tc mercnxU 4 fuln. 
a I Oh 30, enrcgllse 
-Salnl Philippe du Rnufc, 
t'arl* <« r 



Mine LucaenBovdln, 
snn epouse, 

M. et Mrnc Jean Luc BqwUiu 
M et Mmc Henri Crtirtrtr, 
M. et Mnw Uuretu Kowtln, 
M. ct Mrnc lean isUncareIJi, 
'♦es entanls. 

Scs pcli?s enfant* 

ct ses arrleie pelits-enlanl*- 

ont la Tristesse 

de lalre part du de^cs de 

Lucfcn BOUD4N 

surA-enu He it raa4 3H>|4. 
dans %a 9.V anncc 

La cereroonie rell^Kusc 
sera cele-brec 

en I crUm; Satnt Marl In de 

Fcjucarmom (Seine Maritime), 

le raidredi 6 |idft, a IS licufes, 

sulviedc riiihunution 

au einieliere de Qulevrecourt 

ISelne-MarftiineJ, 



Brum ct IJwml nique Dcbye 

onl la dwikur de falre 
pan du deecs de 3cur mere. 

Mme Jejnne DELAVE 



NUrwitu lc 1" Julra 3014. A Paris. 

file in esse sera ccJebroe 
le mercredi 4 Julra. 
a 15 licum, cn 1 t;«li\c 
Sainl-Tliamas-dAquIn, 
Paris r?'), 

l mhiirnatiflnajura Ikru 

kJiwdl&JuIMM hW, 

au cimetleie dc Crest (Dronw). 



Mr Jean- Ma i c l>eleweii. 

IHrelllcOek^sen. 
.Nathalie el Pierre-Andre 
MaRnln. 

leiUTfi lllhs Julia, Lautelinc 

a vet Janls Schroedcr, 
Olivier et Ma^aLI 
Defeoaert -Teisadefl-, 
lews fUlcs. 
Clcrnericeei Maium, 
Marlc-ClJlre l>elt-.sL"ri 
ct Christian Rive, 
k- an -Franco Is d tsladla 

Francotoe MoTin, 

Jean Henr>* et Caibcrtnc 

Morln. 

Jcur liLkCharlortc. 

Je» lamillcs Roctw?tte, litnrin- 
Morin RargetrHt. 
lurenlcs el alllce^ 

onl la prufonde trbtcsse 
de falre pari du deces de 

MmcHeiene OELESSERT 

nee K-x hell. . 

te\it ires chcrc cjxwisc, mete, 
belle - mere, grand - nrcre^ 
belle -soeur. Eante, 
entcvee a leur icndre affection 

kr30 maJ'iON, 
i i-- sj annee 

La ce^renwjnlc reJi^usc 

aura liteu i I'audUotreCai^ln, 

1 Geneve (Suisse). 

it* men redi I |iini a 1-1 M.-nr.*, 

L'ln.lrurnatkin sahTa 

au eimettere d' AvIsjimiii , 

d_ins le caii'eau farnilLlal. 

Cci avis tient itcu de lettre 
de (aire - pari. 



On ftuuA pile dc lalrc pan 
du rappei a Dleu dc 

Mrnc Gerald DEP. VELOY 

nee Mkhelc Bocqnet. 

le3J qui 2014, 
dans ci annee. 

Dc la pari dc 
%cs beaux eniarrts 
et de leurs enfanis, 
ses ci>Ud4us ct rousbnes. 

I ne iK-nedicthwi sjcrn drenratj* 
fc mercredt 4 jufcra. a 14 h 30. 
a I alhaneede Cannes. 
223. avenue dc Gra&se. 

La cennni tnlc reJIgfeuse 
sera cclebree le jeudi 5 ram. 
1 10 h 30, cn I cglcte 
SadnJe- Jeanne -d' Arc, a \TcJry, 
suivle dc ruihumralfcni 
dans le cavcau famUlal. au 
elineilefe fks BartLns, a Vichy. 

I?, twuilrvani d<- \'erdun b 

7620& Dieppe. 

17. Mratia Jean -Mori net- 
011956 Hucaresl (Rnumanle). 

fritiA. cticmm de b t «ujim\ 
«374UUtjdlere d Azur. 



Dominlqrue rfjclvenc 

a la iruttesse de falre part 

du dertts de son Imc 

Hmri^ Francois DUCHE N E 

It 31 mal 70U. 

la tewmonk rdi0ous< 

aura lk'iilejeudl j|uln. 
i U h JO, enJ eftlt^ 

dr ftinttmy-Toiyy ^Otsc(, 



Mine Jactities Wordei, 

nee Dank*L1e de Saint- Florcnt* 

son epousc, 

M.et Mme Pjitric* ttonkl. 
M. c? Mm* Ptilllnpe DnrdeL 
M, ct Mrnc Xavkr Martin, 
ses enfants, 
Sandra et Christian. 
Nicolas et Aflat he, Anjnlnp. 
Wenjamin et Aude. Laun. 
Maxline, 

ses pdlts enfanLv, 
Lola, Raphael cl Jules, 
ses afr£ere-pellta-enfants r 
:es i arnillcs Durtlel 
er SalirT-Fkrcm 

•mc la irkslcss* 

de \xius lalrc pan du dcecs de 
M. Jacques DORD£T 

survimu le 3L ma j 2014. a Paris, 
dans sa 87* anrtec. 

La eercrnoiiie reli«wuMf sera 

eelebrce le Jcudi S JuSn 

ik 9 h 45, en I 'cxlise 

Xalire-Dai»e-de-Gdkce 

de Passv, 10. rue 

de t'AmonrtatiHft, a l*ajb (16'). 

I inhnrnatfcioauralksa 
le m^inc Jour, a 17 h tS f 
dans Li sepulture de fainllk-. 
auelrnerteredc Saint Junien 
[Haiite -Vfcniw). 

ii, rue Fngene Manuel. 
7511* Piris. 



Ses eutanls- pel is- -eniants 

et tuuie la famiUe 
Mill laduidcuT 

dc w»us lalre pan il .t dcte^ de 
M. Robert DURILLON 

survenu dans sa &v annee. 

La ccTerOoratc n?li0euse 
sera ceiebree 
m t egtJse Notre - Daine 
de-BoiUae-Nouvelle. tL Paimpol 
lc Jcudi ■> j U in 3014. a 14 h 3K 

Pas de fleurs. des dons serom 
prefetes pwr lassoelallon 
Honduras Fralenillc, 
en wuwBtiir du pcre Franc two. 

- r --ii: litfu dc l-.ii-- part. 

M hernard llMnll.-n 
28 bis. rue 

du Professcur Jean Renaud, 
.'.'.-!,. .2-.,imp!. I 



Maud Gamier, 
son epmise, 

ix^nlsei WronkpieOarnlcr, 
Tltlerry Garnlef „ 
Kru» et Maylfcs Garnler. 
HMnc Gamier, 
ic&cnlanis. 

CharMle, VlJMrilfc. Ak\aiti1re, 

Adelaide. Warlc, Paul Pmtle. 
Hnrlen^e, l-oiri^, l^eopoldine. 
juIko. Quilente et Anne, 
ses pel lis en Tants. 

vdik fonl part 

dU rappei j D6eu de 

Patrice GARMtER 

capll alne de corvet le ic. r J , 
elieva lier 
de la Legitm d'honneur. 
cnKX dc guerre des TOE, 

le 30 niai 2014, a racje dc 87 am. 

La eeivnumie rell^lcuM! 

sera ccJCbrec 

en Pejclbe Saint -Mar iln- 

i Barentln ^Scine Marlllme). 

:c ;<-udi 5 fuln M14. ^ 16 h .50. 



Sa til: e . 

Mme Frederfciue Barkurf , 
sa pel lie hue, Chltie. 

M - - i. -i H.i I :- l 

one la douftcur 

de vou9 rain* part du dcees de 
Mrnc Nicole GRUYER 

sunenulel^juiiOttU, 

La cerernonle rrflgfceuse 
sera celebrce 

Ievendr.nll6juln.i10h.l0. 

en realise Notre- Danw 

de Saint- Maibdc. »4, avenue 
dn Oneral dc Caullc, 

La cremation se deroukrra 
le mihne jour, i 13 h 30 , 
au cremalorium du clmetledre 
diiPerc Lachakw, 
71. rue des Kondeatu. 
l^iris [20«). 



Pan^ (He) 

Mrne Jean dnude Hajfut^uuer, 
son efKKise. 

t>ldicr, Patrick, rUriiw. David. 
*es enfatUip «t Jeurs conjolnrs. 
ses pctlls enianK 

onl la I rislevtc 

dc faire part du deces de 



HAGU6SAUER 



survemi fe? I" Juin 3014. 
a I age de 87 ans. 

Ijw obscques annwit lieu 

jii . Li-n t U-re dn Mnntp.irnassc, 

a Paris <I4*). 

k mcrcredi 4 ]utn. a IS heim*% 
Cc! avis tieni Jlcu de falre . part. 



Par». Lyon. Nice. 
Cois^-te-VTa'kn- 
Salnt - PtefTC - b- Cour. 

Marine ei Morgan Olrvlcr, 
ses enfanls, 

Henri CorMn de Mangma. 
son gendre. 

M. Jacques Fayollat, 
M.ctMniePrHdIaln. 

parent* et amis 

nnt la douEcur de faire pari 
du rappei a Dleu de 



Mrnc Dtanc 
GUtRIN BRCXMAROftSRE 



h?3D rnnl 20U. 
a riKede58aus, 

I a ccrcrrowde rcllgteuH 

{«ra celehrce 

lc feudl 5 )uln a 14 h 30, 

en Lcjflhc 

de Montfcan (Mayenne). 
suKie del Inhumation 
asi cirncl ierc de Mcinljean 



Itiirlee Honpennt. 
sou epoux f 

David el Alexandra lt<ippe™>i, 
EmmaniK'i' •* et OlWer 

de i..unai:l, 

Amelleel Greprfre de Tilly, 
IVrrlnc el \ietrla\de Keran^aJ, 
FebciTe et MatthSeu B<Kh-eni, 
ses enfants, 

Stone , RaphacQe, Paul, ln.es, 
Jullelle, Vaienilm, Manuel, 
Gaspurd* Zaeharle» Felix, 
Matnci>. Sfa\lme f Clan. Ivan. 
Zelle. Suzanne, Alec, trama, 

■a;-, |h]|I-. ell '.I I \ >. 

nnt la irt«4c**c 

de vous faire part du deces de 
Marie-Uure HTJPPENOT 

nee Fruchaud, 



qui s'est eiKlorrriie 
daib la Pals de Dteu. 
le 1- JUin 3014, 

La cereinonic ictlxieuse 
awra lieu le vendrcdi o Juln. 
1 14 It 30, en I'euJiM.* 
Notrc-Dame de Beauregard 
de La Celj^ -SalJir- Cloud, 
sulvtedelinhumi) iiiii 
au cirnei lere paflreagDf 
delaCclJe Satnt SooiL 



fillet et ses gendrcs. 
lauirenee Kcrob. 
Ftanoe et Marc Glwerc . 
Uoudle et Jean Philippe 
|>eui!o?hp 

«es netits ■ enfants. 
Dc-btirah. Arvtb^ny, Mara, 
\ '■. : • ir , Ma sin; , t !bra , 

unt la duuleur 

dc ^ijus a:u:-.ni-L'CE te deecs dc 

Mm Roger KEROB 

«cc Marvctiiic Narl>nil- 

le dimanche 1" )uln 7014, 

( |.ii(K m w: aiiik-e 



Us ofesaeques annwit Uav 

cc mardl J Juin, a 15 heure*. 

au elmetlere jurlslen de Panlln, 

1 cm se reurdra 

a L entree prindpale. 



Yvw 

Lascombcs de Lareussllbc, 

son epoox. 

J'hUlppc ct Cortnjw. 
Eric ct Anne-Hse f 
Kctny «t t-^iiliehn^ 
*es ftls et leirm er»nn*es. 
Anne. Ajcatbe, 

Matrtieu, Alexanctre, Nicolas, 
sea perils enfants, 

fainuke 3>uinuni. 
taef|wline Meaclle, 

scssocunK 

Hu^ette Corvtn - Zar no wteeia* 
sa belle «ctt, 
Alain Parraln. 
son beau™ hot, 

ses niiSresel nevvux, 
ses c mist r»cs et cinedns 
et toutc la iismUc 

unt la prufunde trisie^se 

de \xm$ faire part du deces de 



Pierrette 
LA5COMBES 
dc LAR0D&SILHE 

nee Mezelle. 



survenu le 3^ mal 20M. 
darw*a S5* annee, 

l_a cerernonle relfgteuse 
sera eelt'tvree cn I'-ep^llse 
de* MonCils JLnlr Cher), 
le mercredl J ftsln 3014. 
a II heures, 
suLvIe de la cremalkin., 
au crerftatortuin de lUois, 
dans bsirk-te 
intaniile UntillaJc. 
Ni flenrs rd ceuronncs. 

" Les Hcrrette* » . Beam r aJ- 
Jl 1^0 Owehamps. 



M. Jean Frederle Maurn, 
hi. et Mm* Philippe Mauro, 
M. ct Mrnc 

Lurrenl de KcHrlwbnmc. 
ses enfants, 

M . et Mrne 

I tenrl dc Roehebninc. 
M. et Mine 

Arnaud de XoclHrbruiK. 
M. et Move BaudoulnTactioc, 
ses perils cnlant9, 

etwsarricrc petits- enfant* 

onl la dnukur de falre part 
du rappei a Dleu de 



Mme Jacques MAURO 

nee I ler.i leilv '■! 1 1 1 t -I ' . 

awai IrUflKmLrc 
a la cwir d appcl de Pants, 



lc ;t| maj J0|4. rnunie 

des sacrerucnts de L'c'ftllse. 

I -a ccf^mnnle reHnieusc 
sera celebrce 
cnl^beSalnlc famls, 
aSainl PourvaLn sur Sioule 
(Albert, lc tttcrrrcdl 4 ruin 2014, 
a Lib 30. 



M. ct Mnw Genird Mtlle. 
son frere et m beUcnur, 

Alexandra, Lorraine, lilandine, 
ses nieces, 

ont la dnubeur 

dc vous falre pan du deces de 
M. Frmtpols MUX 

survenu 3 Nanterrc. 
le ^0 rnal JQ14, 
dans sa SA' annce, muni 
des sacreineiHs de I'e^llse. 

la cerernonle relink use 
sera celelwee 

k s%ndrvdi & Juln. a 10 h 34>, 
en I'^kUsc Saint Van-ftaplMe 

de Ij Salle, «, rue 

du Uocteiir Rons. Paris jLS"). 

suivle de I inlnitiiallan 

an cunellcre de Mutilnnisjc. 

lieitmut le* ctrur* purs, 
cur ilv vcrnmr Dieu. 
MattiUcu 5. 8. 

Cet avis tient lieu de ialre pan. 

10, me du iV»cteur- Koux, 
75015 Paris. 



Mme Janlne FVIri Guasco* 
soncpouse. 

Mme Anne fVirl ftuawi. 
sa fi»e. 

Mile Marie Petri (iua«n, 
sapelile HUe, 
Mme Madetclne la»cci. 
sa sceur, 

el toulc leur famille 

ani I'lmmenic trbiesse 

de vtius faire Jfcar I du deces de 



M. RaymocM* PETRI Gl^ASCO 

OfflcJftT 
de 1 1 I L>r|,,n il l-H-nm ir 

comma rwleur 
de I ordre tuMioaaj du Mertle, 
. >n.ini'..ir.'H- d -I I jiM.ru 



survenu le 38 mal 2014, 
a Paris. 

Une ntesMf seni celebree 
le Jeudl S juin 2014 , a 11 lbcures, 
cn I Cfflkw Saint- Jean -Ilapttsie 
de Hastla f 

suivie de J inlunnaliun 

au cbuctierc dc Basiia f 
dans leeaveau de famille. 

Une rncssc sera celebrce 
prochaLnernenl .i Part* 

eta iCome- 



Marte' Laxrnr 

de Taffanel de la Jonqulere, 

le x'kromleel la vicamlewe 

Clement Philippe 

de Taffanel de la Jonqulere, 

All.t 

de raitukcldela Tonqulta, 
ses enfarrtf* 

Thierry, Gujllemetie et Benolt. 
Emmanuel el Lucfle, 
Marc, Chrislsiphe, Hubert, 
ses pet its-enlant'i, 

ses airieie -pelits-enlanis 

font pan dU rappei a rneu cle la 

vicomtessc dc TAFFANEL 
dcLi JONQUlf RF 

nee Klisabcth 
de Warcnahlcn de r lory, 

k si mal ^14. 

qui n n*^ilnt son i-pous. 

Christian 

et . eniar.lt, 

Chrfttese. Gilbe-t «t Cornfle 

La cerernonle relt trie use 

sera ceienree 

k mercre<tl 4 juin 2014. 

a. 10 h 30. cn l esllsc 

Nutre-Dainc-de-Grace 

de PasM', R, rue 

dc TAnrioiKtaEfcNi, Paris (16-). 

Uiw messe. 

sulvie de I Inhurnarkm, 
aura lieu k >eudl 5 juln, 
4 30 h JU, en I ctfisc 
dc Gullafiens (Tarn). 

Cel avis ticnl Ikudefaijc-part. 



Marle-Aru;e Raynaud, 
son epousc 
Ttwimas el Marie, 
son Ills ct sa belle ttlfc. 
Anna el Ol^a, 
ses pelites filter, 

ct toulc sa famille 
onl la duuleur 

de vous falre part du deces de 
Jean-Louis RAYNAUD 

survenu le 50 mal 2014 , 
4 Lardy 4te*oiine|, 
aj'a#edcn4anc. 

La ccxernonic reiigjeusc 
am celebrce en legujc 

lc roercraU 4 hiun. a 3^5 heures, 



Le Inrun et la boruiuie 
Jean SUnisla.s 

de Talsnc de Ravmonval, 
lc connect la eomtcsse 
kVxlotplM- de Looz-Carswarem. 
lc comte et U enmtesse 
henoll de Ux*t Corswarem r 
le connect la coratcm 
Ihibert de Contensnn fc 
le bamn el la harunnc Herlrand 

de Taisnc dc lUvrrtciqval, 
le baron el la baron ne 
M ichcl dc Koscii , 
M. et Mm* 

Christoplw Monlague 
ses cniauts, 

leurs enlants et pel Us -enfants 

ont I.i MltCSiC C.; :ai:e pa:i: 

du rappd a Dleu de la 

baronrte Charles-SMnKlT". 
dc TAISNE dc fl AYM0NVAL 

BcV Nkdfc d Hartourt. 

Hie a rr|titnt dan* 
la PSi^ du Seigneur 
sonepoux, le 

baron Chartes- Stanislas 
de Talsne de Raymonval 

La ccsexuoaLie reliKieuse 
aura lieu lc ntcEvrcdi 
4 fuln 2014, 4 15 lieures. 
en I eicltte de i^ur-CheAwny. 

Vnt rncsse sera celebrce 
ulterleurcment a Parts. 



La comtesse Marie TOLSTOI 

s en. esl aJlee lc 2ft mat 2014, 
dans aa 75> annee. 

Rwil part de leur peine r 

sonepoux, 

Pairk-k Baudraiwl, a Lausanne, 

son trere. 

lc cornte Alesandre Tuls1c4. 

an Untjcuay. 

d sa famlltc. 

sa belle -mere. 

b comtem Colette Tolstoi. 

IPaKs, 

cl sa famfclle. 

le curate cl la corrtlesse 

Jean Demblnskl. 

a iJannentois fEuonrse). 

et leur famille, 

la priiicvbM! 

Tariania Gortchacow, 
a PulJy (Suisse?, 
ct sa f.iinille. 

aJnsI que les families pareiucs, 
alLicc* ct am*es. 

Une rnessc el un dernier adl*;u 
awront Ueu le jeudi 5 juin '/OH. 
a IS heures. 

en I eglhe OTlhodcise ruwte 

de Vc\ts>- I.SuawwL 

chemin des CorUntunatix 12. 

Linluunalluu sulvra 

au cimel ierc rtnae de Vevey. 

WartC ivpuw au centre 
f uneralre de Mufilotc^ 
a Lausanne. 

Cct avis llent Lieu de I aire -part. 

M . Patrick Baudranil. 
avenue Jusie-Olivler 2S, 
r H lOoriljucannc. 



M. et Mme Patrice Tournus, 
Mme Rrlffiue Martin Touraut, 
M et Mme Michel 
Matllard TouTTwis- 
■-i-- enfants, 

Anue, Raphael. Flurent 
el leurs con prints. 
Sophie, Frederic 
el leurs con joinls, 
Olhricf. 

Caroline et sun tviijoinl, 
ses pcUls-cialailUi, 

Ambrolfilne, Constant 
ct Lambert, 
Mamon e% lulia, 
Ttubault el f^ipucirtc f 
fti anttre - pcti ts - e n 1, 1 1 1 1 > . 

onl la irtsiesse 

de vous faire part du deces dc 

Marguerite Marie TOURNUS 

nee Maury. 

survenu le 31 mai 301 4, 
darks sa 95' annee. 

La cerernonle reliKieuse 
seta i..:-|i t *-rei- li- K'Udi "> |i.lilV 

ik l« h 30. cn la ehapclle de I'EsI, 

aueimeiiere du Pere- Laeasatse, 
a Parts |3*>) B 

suivle dc rinbumalion 

dans la stfpultura de fam ille, 

tnipas^cdu IVtw, 
78510 Trlel-^ur Seine. 



Mme Jean \crdel . 

lice f. «•■»•-. ievc c harict. 

son epousc, 

Benedlcte Verdci, 

Pu-rre e1 Knulle \, del. 

AUx Vcrdet. 

Uvuis Domlnkrue Wmrfet. 
se* cnlain* et belle fille, 

Philippine. Marin, PhUnmerie. 
Aimer}' d Mayeui, 
seipctitsenfanis. 

Fralicoise \ eidct. 

Henri \crdci, 

Man Jne Vcrdet, 

Brlglile Ycrdflt. 

fcan Mare et Marle-tlClenc 

Dekourt, 

Mix Mellre. 

Pierre et Martlne^rdet. 

Onnia.1 Chfltlet. 

Philippe el Beatrice Charlel. 
*es Jrcres, snrura, beaux frere* 
cl belles sncura, 

ont la trLstesse 

tie virus falre port d u iSeces ile 



M. Jei" VERDET 



survenu le 31 rnal 201 -I , 

a I ;;y Sc Tfi *ns 

Une rncAMe w^ra cefcbrec 
le mcrcredi 4 >uin 2014, 

A 10 heures, en realise 

Nol .rc-Damc - de -Lfirel lc^ 
et 

Le jeudl 5 fuln 2014, a 15 heures, 
en r*j(lb* dc Sollies Txieas 
(Wit), huivie de I inhunuli.tii. 



Le baruu Aiidre \1ard i t >. 
el la barutuie. Uee 
Mstnlquc Klchrcr, 
ses parents^ 

la hanmne Hcrve VSarel. 
ruv Sandrlnc t lamet. 
^epouje. 

Cliarles -GuDlaunic. 
Paul-Bdouard. Louis -Arnaud 
el Marie Angje. 
ses enfants, 

Bernard, 

Pnlrfck el Marie -IHcrrc 

el leurs enfants. 
Tluerry, 

ses f re res. belle -wmir 
ct ncA-eujtfc 
Gerakllilc Garnet, 
sa belle nOcUt. 

sa lajrtllJe. 
paientscl allk-s 

was d nit [tan 

de I'envol vers t>ieu du 



baron Herve ViARD 



lesamedi .11 mai 3014. 
dans sa 58* anri-e. muni 
des sacrenlenLi de l e^llLse. 

La cerernonle relink- use 
sera celebrce en I etense 
Saint- FraiisoU-dc-Sales, 
11, rue Ampere- Parts 
le nKrcredi 4 fuln, 4 I? heures. 

L'lnhumaiinn aura lieu 

dans le camau familial* 

a Saint - Jean -de- Lux, 

le wndredl o Juln. a 16 h -10 




Pour In quaranlieme jour 
du deces de 



5TERIAN-NATHAN 

veuw de 
Jean-Jacques Hnttun 

un nbtl sera eelehre le wmlredl 
6 Juln 3014, i 17 h .10. 
cn la calhedrale otthocloxe 
Sabil Alexandre - Nevsky. 
12. rue Datu. Parrs- (6>r. 



offices religieux 



laj hnndatton Hassle A/lmr.v 
www adres** ses vneux 
a 1 occasion dc la 

fete Jul ve de Qiavouot 

Jour du don dc la Torali 
au Mont Slnal, 

qui aura lieu du tnardfi 3 juln 
aUjeudSSjuin KH4 
Atlurna^c des bougies 
lernardl. affl 

le werctedi. apfiw 72 h 52, 
(luiralrcs pour Tile -de -France). 
Ecoute? 

lesdlx eommandemints 

dans voire synagogue 
avee vos enfants, 

le inerenodi dans la matlnec. 

Ueth Ixiuljavi-ch, 

9. rue t Jimarttne, Parts, 

telephone i 01 45 36 87 60. 

wwwJoubavUcJi^r 





Les troupes amertcalnes comrnencfcrent 
A d4barquer sur la plage d'Omaha i 6 h 35, 
le 6 Juln 1944. Avant 9 heures* pr&s 
de 3 500 soldats ^talent deja hors de combat, 

tues ou blesses par tes mitrailleuses 
ct les canons de 75 aJlemarrts, tandfc 

que 80% des equipernents radio avaient 
pris I'eau et Gtaient riutilisables. 

HAND0UT/REUTE&5 




Omaha 




Sanglante 
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la plage ou le Debarquement 

a failli echouer 




Alain Barluot 

# abariuet^feflgarofr 



Presqoj JiuiL .-.iJ'UjiLL'Crci de plage, sui 
la e6lc du Calvados, entre Saiote- 
Honorine-des-Pertes, a Vest, et 
Vierville-sur-Mer, i l'ouest. Une 
longue bande de sable. Increment 
incurves l£ch£e par la Manehe et 

JL* qui lut. le 6 juiu 1944, le theatre tie 

combats sans rnerci- line plage, d^sormais paLsi- 
hle, gppelec Omaha par les Allies, rnais qui restera 

dans Lhistoire comme Omaha la Sanglante {Bloo- 
dy Omaha). C'est la que le debarquement en Nor- 
mandie faillit echouer. Li que se joua, 11 y a 
jioixante-dix ans, le sort de V Europe en guerre. 
A S h 30, ce (t juin, sur le pont de WSS Augusta 

qui croise au large, le commandant de la I** armee 
amerlcalne, le g£n£ral Omar Bradley, tente de 

corner* a la jurneltt\ 1c desastre qui menace 
Omaha. I>erriere un epais rideau de fumee noire, 
la plage est en pleln chaos, jonchee de cadavres, 

encombrfe de vihlcules et de mat^rlels, Des p£nl- 
ches de debarquement tournent sur elles-m6mes, 
commc folles. Les survivals raconteront ties scc- 

ne>. de panique I>eus heures plus cfil, :i i> ii les 

soldats de la l rr division d'hifanterJe. la fatneuse 
Big Red One, commandite par le general Clfrnence 
Huebncr t out etc tes premiers i fouler le sol ruor- 
mand, transporter par des barges depuis 1* armada 
qui eroLsc au lar^e. Les premiers a arnver ou pres- 
que : a 6 h 11 , un h3taillon du 8 r regiment de la TV 1 
division dlnfantcric amerlcalne a deja pris pied 
sur le sable d'Utah Hcach, quelques dizalnes de ki- 
lometres plus a I nuesI Ceux de Juno, de Sword et 
de Gold, les am res plages choisies pour I'operation 
* Overlord *>, ne commenoeront h. arriver qu'une 
lieure plus tard- 

« L'armee de Tair aurait 

tout aussi bien pu rester au lit » 

A Omaha, e'est renter, La premiere vague est fail- 
ch4c a W par les mitrailleuses ct les canons de 
75 des defenses aHernarides qut stirplombcnt la 
plage- Avail! L ) heures, pres de 10 000 hoiiimesont 
deharque, mats 3 500 sont deja hors de combat, 
rues ou blesses. les autres sont clouds au sol. Qua- 

tre-vtagts pour cent des equipernents radio out 
pris I'eau et sont Inutillsables, Bradley revolt des 
rapports ealastrophkjucs. Dcvant ce marasme, U 

decide d'inlerrompre Urns les mouvements de 
materiel sur la pla^e completement engnrgee- l£ 
chef des forces annees americaines ast alors a deux 
doigts de renoncer, comme i\ reerira plus lard 
dans ses Memoires, Le sxirt d*« Overlord », - une 



des; bataHles emblem at iques du XX' sletio - en 

aurait etSchamboukL 

A Omaha, rlen nc se passe comme pr£vu. D'erti- 
bltfe, rates et contretempis s'acctimulent. Cert«, 
les stratcges americains savaient que le terrain ne 
leur etait pas favorable* Les batteries altemandes 
sont jucMes sur une hauteur au versant ratde et 

sabloxuieux qui culnune a A 0 metres. Des pustvs de 
Hr parfaits pour les defenseurs. Les reduire avanl 
rassaut est indispensable. Alors, entre 3 h IS el 

S heures du matin, 1 135 bombardiers lourds de la 
Royal Air Force lAchent 5 853 tonnes de bombes 
sur le liuoral, Mais le plafond est bas et les ptlotes 
retardctit le t&uhcr des bumbes puur ne pas risquer 
de toucher les navires allies qui approchent. Du 
coup, les bombes tnmbent dans les haies, a cinq 

kilometres en arritee du rivage. « L^amtec de Vair 
aurait tout aussi bien pu rester au lit Ironisera un 
offleier. 

Trahis par la mar^ e 

A 5 h 50, c'esl au tour de la marine de prendre la 
relive, Les cuirasses USS Arkansas et USS Texas 
ouvrent le feu depuis le targe. Mak r cctte fuis, les 
tirs son! Irop court!*, frapp;inl la mer devan! les 
barges dc debarquemenL qui vont s'^bneer vers la 
grfeve. Ce bombardement est aussi trop bref II 
cesse a 6 h 27, quelques minutes avanl le debut du 

debarquement i Omaha. Sur les autres plages, 1c 
cleharquemenl debulera une heure plus tard el la 

preparation d'artillerie sera plus longue. Les bat- 
teries alicmandes sont done mtaetes, lorsqnc les 
premiers assallLinis touchent le sol. Ik seroni ba- 
ches par un deluge de feu. 

Tout avait mal commence. A 5h45, 32 chars 
Sherman amphibies sont nib k reau. Les blind^s 

son! equapes de « jupes " qui doivent Uieorique 
men! leur permettrc de (loiter. Mais par puur des 
rlrs allemands, roperation a debute trop loin des 
cdles (tk 4 500 metres) el la houte est forte, Vingt- 
sept chars sombrent avec leur equipage. ** On 
Lxmiinua it les luncer un par m atom que tout le 
mondv, sur (epanf du nuvire. les vwaSt cctder cum 
me des piarrex », rapporte I'historien Paul E 7 ussell. 

A cause du vent et des courants, les penic hes de 
debarquement n'abordent pas aux endroits pre- 
vua. Elles abordent trop a Test, et en desordre : les 

troupes d'assaut chargees de briber les defen-.L--. ; i 



Francois Hollande 

et Barack Obama 

se recueilleront vendredi 

matin au cimetiere 
americain de Colleville- 
sur-Mer, non loin 
de la plage d'Omaha ou 
se deroulerent les combats 
les plus meurtriers 

du Gjuin 1944. 




M one h e 



Cherbourg 



g-Octevie 



Collevilte-sur-Mer 



□ 



FRANCE 



Bayeux 



Swt-Lfl 




n n'y a plus que deux genres de soldats sur 
cette plage : ceux qui sont morts et ceux qui 
vont mourir, alors bougeons-nous de la ! J 

COLONEL TAYLOR. COMMANDANT DU 16* RCT AMERICAIN 



lcrnandes ne parviennent pas a debarquer a\-anl 
les unites du genie. Ces dernieres, sans protection, 

se font tafller en pifece - elles perdenl 40 % de 
leiu s elkvt ik- . bui J u k\| nipes du g^nle, cinq seule- 

meni .sont operatlonnclles. Fautc de moyens, elles 
ne part iennent £ degatfer la pla^e, empechant les 
Allies d'y d(-\er\er hommcs et matcrieb, 

Les Allies sont aussi trahis par la mar^e. Repous- 
se de 24 heures pour ralson de mauvafcs temps, le 
debarquement devait mtervenlr avanl la martk 
mnnlante^ afin de debarrasser la pla^e des divers 
obstacles, notamment les rednulables rasper 
ges « de Rommel, des pieux de boss de 4 a 5 metres 
install^ par les Allemands pour couper la route 
au\ assailJants. \lais a cause du vent tort qui sou/ 
fle de la mer f la niaree monte une demi- heure plus 
lot cfu'annonee. Lb encore, les speciallstes du g£- 
nie sont impuissants : les obstacles sont partieUc- 
ment immerges par la maree montante et le ddml- 
nage est impossible, Des barges s'echouent sur des 

bancs dc sable. £n saulant des peniche^. beaucuup 
d'homrncs, surchar^s par leur luurd paqueiage 
(plus de 30 kg) , se noient dans ces chenaux c reuses 
entre les langues de sable, Ges noyades compte- 
ront pour un quart des morts d'Omaha, 

Aux cflt6s des troupes d'elltes de la Big Red One, 
debarquent aussi les regiments de la 2** division 
d'infanlcrk* amerteaine du general (Scrhardl- Dvs 
« bleus targement inexpei inientes et dont Ten- 
cadremenl laisse parfois a deslrer. La deuxteme 
va^rue est fixee ^6 h 45. Semds dans les barj?csdont 
les rampes s f ouvrent enftn, Irs hommcs s^lan- 
eent- Des seeondes lesteesde plumb que restituent 

les photos mythiques de Robert Capa qui debarque 
parmi les combattants i Omaha. 

« Le boucher » a tue des centaines 
de soldats a lui tout seul 

Face k eux, les Arnerfccains decouvrent aussi des 
adversaires ptus soltdes qtte pr^Mi. Alors qu'cile 
petisalt avoir alfaire a une unite- allemfliide de se 
ctmd ordre, rUS Artny se retrouve cuntronte a 
huit hcitaillnnsde b pupiace'SK^ division d'infan 

terie nazle. Les services de renseignement allies, 

p<iurtant effieaees, n'avaienl rted vu. 

I/intertitude sv poursuit une bonne partie de b 
matinee. L'n moment, les Allemancls cnnenl 

mime 4 leur vtctolre. Et puis des breches 
s'ouvrenl enfin. Vers 10 heures, deux peniches de 

debarquement foncent vers la plage et leurs hum 
messe ruenl a Passaut des dunes. l>'3ulres tcssuJ- 
vent. Deux destroyers amdricairts s'approchent .1 

moins d'un kilometre du rivage pour faire take les 
canons de 75 allemands. Mais davantage que 1'ar- 

lillerie riavale, le role des rares chars qui onl 
« survtol » s*avere decisd. Sorlir de La plage, un 
imperatif vital 1 « tl n *y ti plus que deux genres* de 
soldats sur eel re piage t ceux qui sont morts et ceux 
qui vortt mourir, alors bougemts-nous de fci ! e 
rordre lanc^ sous le feu des mitrailleuses alleman 
des par le ootonel Taylor, commandant du 16* 
RCT, rest era eelebre. Des aeles de bravoure 
contribuent aassi a renverser une situation qu'on 
nurait pu croire perdue, 

A 10 h 45, deux cents soldats du l er bataiilon du 
116* re^imein (29* division d'lnfanterle US), qui 
out escalade les hauteurs, atiei^nenl Vterville. Les 
Amerieains prennenl le eontrole du plateau entre 
Saint -Laurent- sur- Mer et Cnlleville. Prises h re- 
vers, les defenses allemandes toml>ent les unes 
apres les autres, en deplt des contre- offensives 
tentees . Les premiers rapports encourageants par- 

viennenl a Bradley a partir de 11 heures MaLs sa 
decision d'intcrrompre la bataillc restera en sus- 
pemfusqifa 11 heures. 

<* On a fr&le le d^sostre ». resume r his tor I en 
Olivier Wleviorka. « Ce qui a permit de sciuver la 
situusion, c*ent te cahne de Bradley, qui decide de 

maintenir Omaha, ct le vomportement de* fndivf 

dim ajoute-t-iL Retevant les premiers compi- 
les rendus drama! iques, Ic general amdricain se 
demande vraimenl s'il ar re teou s'il continue. « U 
ti pris une bonne decision, it Iq fois strattgique et 
humatne, en rarfrnant qM'orr pre paHiwif pas faisser 
les ssvtdalx urnenVuins mourtr sous te jeu ttlte- 
niand exptique 1'hisioricn. Renoncer h I'offcn- 
slvc aurait siRnifie', pour les homines d'Omaha, 

I 'absence de renforts et une mort quasi certaine. 
Cela aurait aussi ouvert une brtche de 60 kllomi- 
Ires dans le front entre Utah et Gold. Les Alte- 
mands n'auraienl pas manque de s h y cn^ouffrer. 
l.esuccesd r « Overlord tcnaiE 4 son matnlienen 
lant que front continu. 

En debut d'aprte-midi, ce 6 juin 1944, les Allies 
ont Omaha sous leur conrr&le. A 15 h 10, le dernier 
defenseur allemand. Helnrieh Severloh, quJtte son 
bunker. II se eonslituera prisuruuer le leiideinain. 
Le « boucher d'Omaha (qui Vest eteint paisible- 
ment en AUemagne en 2006) a rir6, ce jour-lil, 
12 500 coups avec sa mitrailleuse MG4J et tue a lui 
seul des centaines de soldats amtricains . De toutes 

les plages du n juirt. e'est a ( hnaha que le bilan aura 
elele plus luurd : 1 000 morts, 2 000 bkssts etdls- 
panLs. \fafe le DeharquemenT estsauvd. ■ 
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La crise ukrainienne 
a servi de nouvel 
avertissement 
Bruxelles cherche 
explicitement 

a reduire 

les volumes de gaz 
importes de Russie. 
Sur le papier, 
les alternatives 
ne manquent pas. 
Dans la realite, ce 
n'est pas si simple. 



Le gaz, 
un enjeu 
strategique 



L'Europe peut-elle se passer 

du gaz russe ? 




Fabrfee Node-Langlois 




ENERGEE (Sazpram vk-ni d'annanccr, 
cu lundt, avoir repousse au 9 |uin son 

ultimatum it rtkraine. La compagnte 
ukrainienne Naftogaz a cffccmd un 
premier vtocmvnl do 7S& millions de 
■dollars pour payer line partfc du ses ar- 
rieres qui sc moment 2k .1,5 milliards dc 
dollars. Mats la menace <Tun? interrup- 
tion du gaz russe i 1' Ukraine pfcse toil- 
jours. Environ la moitfc des exporta- 

tions rusM.'s vers rturopc transient par 
riTkraine. La crise ukrainienne a ravive 
le souvenir des « coupures « des hivers 
2006 el 2009, 

L*an dernier. Gazprom a livre k I'Unlon 

ewopeenne 133 milliards me I res 
Cubes, riquivalent dc 33 de ses be- 
KnEns ci y> %. de ses importation* jp/ie 
res, Plus que jamais, le mot d'ordre de 
Bruxelles - fortement appuye par Var- 
sovte mate aussi relays a Paris - est done 
dc trouvcr des alternatives. La scmalne 
durniere, la Commission europeenne a 

prdsente une serie de mesures dont 66- 
battront les chefs d'fral et degouverne- 
rnent lin juta pour reduire la depctidan 
ec de TEurope vfe-i-vis du gaz russe. 
Ijes mesures les plus immediate* desli- 
nees a reduire la \idnerabilit6 des difite- 
rents pays europeens a regard de leur 
fournisseur Gazprom consistent d'abord 

a acLToilre les capacity de stockage. 
Deuxieme dhpnsitif, enclenche el fi- 
nance par Bruxelles depuis 2009 : per- 
mettre aux gazuducs de pomper dans les 
deux sens. La Pologne et la Hongrie 
pcuvent d f ores el deja livrer du gaz a 
rifkraine. La Sbvaquie le pourra en oc 
tobre. Mais pour vraimenr changer la 
donne, V Europe doit dlversdfier encore 
ses fouriiisseurs* Le eercle de reflexion 

Bruegcl a/firme, dans une mile publics 
en mars, qui! serail possible de se pas- 
ser du gaz russe en un an. Est - ce si sim - 

I pie ? Revue de detail des alternatives. 



I 



LE GAZ DE SCHISTE 
AMERICAIN 



La revolution du gaz de schfete outre - 
Atlantique a permls aux Etats-Unis de 

devenir en moins de huit ans autosufli 
sants en gaz el d'etre sur le point d 'ex- 
porter. Peuvent-iLs fournir 1c Vioux 
Continent, comme le reclament des 
responsables europeens et des tenors 
reptihlfcatns du Congres ? Pour expor 
ter du tfaz par bateau* II frut construire 
de cotiteuses wsjnes de liquefaction. Des 
terminaux qui sechiffrent. au rnieqx, en 



cenlaines de millions de dollars. Parml 
la dou^altte de prqjets de terminaux. le 

plus avartc£ est celui de la eornp3gnie 
Chemere, a Sabine Pass en Ujuisiane, II 
devrait livrer ses premiers metres cubes 
de gaz nature! Uquefle (GNL) On 2015. 
Mais a destination du Japon. Les pre- 
miers navires met h aniens en parlance 
pour I'Europe ne sont pas attendus 

a van! 2016-2017. Attention aux illu- 
sions Li grandc majority des futures 

exportation* de CN1 americain partlra 

vers VAM^i asBMillflSe d^nergle et prfite a 
y mettre le prix. C^reombten les Kuro- 
peens seron \ - ils prets a payer pour s'af - 
(ranchir de Gazprom 7 Actuellement, le 
GNL vendu en Asie est environ deux 
fois plus cher que le gaz en Europe. 

LE GNL ALGERIEN 
_ OU AUSTRALIEN 

Pour completer 1 1 hypoth£tique gaz 
americain, rEiumpe peut se tourner 

vers cfautres fournisseurs. Une neces- 
sity d'autant plus justifiee que les gjlse- 
ments brltanniques et niierlandais de la 
mer du Nord s'^puisenL Les volumes 
d'hydrocarbures prodults par le 

Royaume Uni ont ehule dc 38% en 
I mis ans. Kn Kurope, e'est surtout dc 
Norv^ge que p«>iirraient venir des ca- 
pacltes supplementaire&, griee aux de 
couvertes de la mer de Barents, dans 

PArctiquc. Ixs marges d'augmcntation 
des at hats aupres des autrcs grands 

fournisseurs de GNL que sont PAIgd-rie 
ou le Qatar paraissenl plus UmJt^es, 
Sauf si la aiontee en puissance d'un fu - 
itir gdant du j»a^ dans les cinq prothai- 
nes annces, l*Au.slralk% qui vendra 

prioritairement a la Chine, libere pour 
I'Europe des volumes de gaz algerien 
aujourd'hui livres en Asle 
Keste que pour importer du GNL, eri 
core faut tl pimvolr atcueillir les me- 

thaniers dans des terniinaux de rega 
z^ificatlon. Ces lnslallations font 
cruellement defaut en Europe centrale 

et orient ale. Ueux sonl en construction 
sur les rives de ia Baliique,. k Klaipeda 
en Lituanie (ouwrture prevue en de- 
cembre) et J Swlnoujscie en Pologne 

(ouverture sans doute retardee ^ 20LS). 
Pa_s moins d'une treniaine de points 
d'accueil des navires miithaniers sont 
en projet (voir carte) sur les cdtes 
eurnpeennes, Tons contribueront o di 
versifier Papprovisiioiuiemenc wutiji 
de PUE* mals pas h. bf^ve ^chcancc, 

LE GAZ DE SCHISTE 
SOUS N0S PIEDS 

Ckimmeneons par exploiter ce qu'it y a 
sous tins pieds ! C'est ce que plaident 
nombre d'experts el d'industriels. Les 



geologues aifirmeul que le sou*; sot de 
PUE ree<l'le des quantites substantiellcs 
degazde schbte. Selon la seaile evalua- 
tion dispomble a Pechelle du continent, 
celle du departement americain de 

I'kricrgfct datant de 2013, les six pays 
europeens les inicux dotes en reserves 
(voir iri/ftgropfije) d^tiendraient ensem- 
ble t equivalent de plus de 70 ans d' im- 
portations russes I 

Seulement, pour l'heure, des pays 
camttte la France ou la Bulgurie sonl 
hostiles ^ la fraeluralion hydraulique, 
Li technique coummment employee 
poor extmtre ees gaz picg^s dans des 
microfissures de la roche. La Pologne. 
vue comme la Terre promise euro- 
peenne pour le gaa de schlsSe, a de^u 
ces derniers mots les grandes eompa- 
gnies qui y menaient des for-T®es explo - 
ratoires. Total a ainsi renonce en avril. 
Dans I'hypoth&se ou les Europeens fi 

niraient par accepter Pexp'Uiilatkin de 
ces gaz dits non conventionnels, 
PAgence internal ionale de P^ncrgie 
(AIE) table sur une production annueite 
de SO milliards de metres cubes, soil la 
rnoitie des achats actueLs dc gax russe. 
Mais ce volume ne serail pas atteint 
avant,-, 2035, 

I LES ESP0IRS 

I DU LEVANT 

ET DE LA CASPIENNE 

Plus immcdiatcinent accCSSlbles 
s'averenl les rcscn es de gaz naLurel 

enfouies sous la mer Casplenne. 
LWzertialdjan produit d&ja a partir de 
son champ de Shah Dcniz 1 du gaz 

evaeue vers la Turquie. t'n corLsor- 

tium international op^re par le bri- 
tanntque BP, avec, entre autivs. I i 
taL a d6cld^ Pan dernier d'investir 

2H niiiUard-s de dollars pour acheini 
ner, via 5c fuiur ga/odiic Iransuiruitci- 
lien (voir carte) la production future 
de Shah Deniz 2. Soil 10 milliards de 
mitres cubes (6 % des achats de gaz 
russe) a partir dc 20 IK. 
Au-del£ de la rive azerbalfdjanaise de la 
Casplenne, les Europfens lorgnent de- 
puis longtemps sur ley immense* reser 
ves du Turkmenistan. Mats Pex-repu- 
blique sovi^tkruc resteun regime fermt* 

qui exporte son gaz vers la Chine. 
Difficult^ supplimentaire, les cKsac- 

Lords enlre riveralrLs de l;i < aspienne 
btoquent Loujours la construction d'un 
gawjduc travcrsant cctte mer fermee. 
Pans Phypoihese oil les relations com- 
merciates se r£tablissaient pleinement 
avec PIran. ses reserves de gaz (les pre- 
mieres du monde selon Pannuaire si a 

tistique de BP) pourraient trouvcr des 
debouches vers P Europe via le Can- 
case, Ce gaz de la Caspienne et du 



Moyen-Orient * serail depertiltint d'un 

gozoduc traversant hi Turqufe », rclevc 
un expert, or les risques de conflit di- 
plomatique avec la Turquie. par 
ailteurs dependante de la Russie pour 
ses approvisionnements, ne sonl pas 
nuts. 

Et Ic .Levant ? Les ctecouvertes dc gLse- 

ments en Mediterranie orientate, entre 
Israel et Chypre, ont fait naitre de 
grands espoirs ik ces deux pettts pays. 

Les reser\ f *si sont encore en coun de 
earacterisation. Les dlfftrends politi 
ques. entre Chypre et Iq Turquie. entre 

Israel et ses votsins rendent plusfeurs 
specialisles sceptiques sur leur dlspo ni- 
hility proehalne. Si ees ressources de- 
vaient contribuer a la diversificalion 
deS fournisseurs de Pl r H, ce ne sera pas 
nvant V horizon 2020. 
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REDUT 
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1^3 meilleure energie est celle que Ton 
ne consomme pas, dit Tndage, Pour re- 
duire la d£pendance au gaz russe, outre 
le recours au charbon (molns cfaer ae - 

luellement mais gro$ emetteur de COj) 
el uu x r e i Louvelables, le medleur 
moyen est encore de [aire des econo- 
mies d fc ener^ie. I 'effieacit£ ^nergetiqwe 
est un vaste chantier qui pourrait faire 
mentir les provisions de PAIE (voir In- 
f&graphte) selon tesquelles r Europe 
devra trouvcr 62 milliards de metres 
culxrs supplementaires par an, en 
pour sat isf.i i re ses hesotns. 

En definitive, dans leur grande ntajo- 
rlt6 f les experts conviennent qu*4 
brfrve £che:ince il n"y a tout simple- 
menl pas d'allernaliw au gaz. russe. 

Et pour acoeltfrer la diversification des 
fournisseurs, il faudra y mettre un 
prL\, sans meme parler des obstacles 
juridlques, car 70 % & 80 % dese volu- 
mes livrcs par (iazprom 1c sont dans le 

cadre de contrats signes pour vingt ou 
trente ans. 

Rappelons totttefob que eette d£pen 
dance des Europeens, qui les met en 
position de faihlesse diplomatique 

face au Kremlin, est une inierdepen- 
dance. Le contrat speetaeulaire que 
Vladimir Poufine vieni de signer, le 
mols dernier, avec won homolo^fue 
chinoLs Xi Jinping. portant sur 

400 milliards de dollars t^moigne de 
la volonte du Kremlin de diverslfier sa 
clientele. Moscou de\Tait livrer a Pe- 
kin 38 milliards de metres cubes a 

partir de "2018. Cc volume rcprescntc 
1c quart des livraisons de Gazprom 
Pan dernier a P Europe, un client 
trenlenaire el bon payeur dont Mos- 
cou ne saurail se ])asser non plus ;> 
br^vc echcance. ■ 
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« L'Espagne a encore besoin d'un roi » 



MONARCHIE 

■ En Europe, de numbreuses democratic^ sont des monarchies parlemenl aires. fl en va ainsi 

de l'Espagnc* oil le rol Juan Carlos vient d'abdiqucr apr£s trentc-httit ans de regne. Ce 
souverain a jrme un r6le determinant daas la fondation cTun £tat de droit apres (a morl de 
Franco et a reussi a incarner 
Pimite nationals explique 
Phistorien Bartolome Ben- j 
na.ssar. La majorite des Es- 
pagnols clemfurent attaches 
a la monarchic, ajoute-t-il. 

Les rois <T Espagne sont des 

Bourbons depuis le debut da 
XVtll* siecle, souligne pour 
sa part rhistorien Benoit 

Peliislrandi. I tonnant destin 
pour des descendants de 
Louis XIV I L'^crivain Jean 

des Cars, quant a lui, raconle | 
la jeunesse et les coups de 

maitrc de Juan Carlos, long- 
temps sous- est par tes 
observateurs etrangers* 



VIWCEMT TREMOLET DE VIL LERS 

* ^VTremotet 




BARTOLOME BENNASSAR 

Le spddaliste 4 de rhfetoire de 1 Espagne 
fait le bilan du regne de Juan Carlos et d^taiile 
les d£fis qui attendent le nouveau roi Felipe VI 



LE FKrARO - [.'abdication dc Juan 
Carlos reflirtc-l-elle rcssouffk-mcnl 
de la monarchie ? 

Bartolome BENNASSAR - Cet 
essoufflenienl est indeniahle. 

Le roi eependanl a decide d'abdiqucr 
quand il etait encore temps desauver la 
monarchic. Je ne fcuis pas certain que ce 

soit une surprise. Le chef du 
gouvernement Mariano Rajov etait au 
couranl depuis le mois de Janvier tout 
eomrne XL Rubalcaba, le chef de 
ropposttioQ, En les prcvenant tons lei 
deux, Juan Carlos s'est montre fidele 
aux principes de la monarchic 
constftutionnelJeet a sulvl la politique 
qui a dt* la sienne depuis le debut dc 
son regne. 

Son abdication est done politique... 

Cest ce qu f a explique Juan Carlos dans 

s;i declaration. Incontestablemenl, II. a 
salsi 1'occasLDn que lui onl donnec 
recemmcnt la reine Beatrix aux Fays- 
Bas et le roi Albert IL en Belglque» qui, 
eux aussl, out d&nissionft^ Mais rage 
et la same om aussi jouc un role. Son 
regne a dure 1 rente -huh ans, ce qui est 

trcs long. IX' puis 

1904,0 a subf 
ireize 

operations dont 
huit au cours 
des I rois 

demieres 
annees. De 

141 M l'S 



problcmcs osseux qui I'aiteclent nnl 
dimtnuesa resistance. Eiifin, s'Ua 
commisun sans-faute pendant plus dc 
t rente ans, son image personneUe est 
depute huit ans enLachec par la 
disunion quasi of ficiclle du couple 
royal, sa fracture 

de la hanche au cours d'un safari au 
Botswana qui, au coeur de la crisc 
gconormque que traversal! I'tspagnc. 
a une crrcur ires coiiteuse 
eT le changemenf d'atttmde de la prexse 
qui autrefois restart discrete 
sur les liaisons du roi et qui d&ormais 
en fait ses couverrures- 

Quel est le bilan de son rijgne ? 
luan Carlos a lnearn£ lechangernent 

total de rejpime en Espagne. II est celui 
qui a permis la transition democrat (que 
Cest lui qui , & la surprise generate, 

a appclc AdulioSuarcz. CW lui 
qui a permis la legalisation des partis 
politique*,, des syndicate et 
letablissement de la Constitution 
de 1978, toujours en vigueur. 
Apres cette transition demoeratlque. 
il a su prendre ses rcsptmsabililes 
quand le regime qu'il avait voulu ilail 
menao& Oli cite k plus sou vent 
le cttttore coup d'Etat du 23 -F men6 
par des colonels de la Guardia Qvile, 

mais ce qui est mnins connu est que 
Juan Carktt a tavorise I'elouHcmenl 

de pJusicurs conspirations, 
L'uned'entreell^ avalt memv jtrdvu 
la suppression physique de toute 
la femille rovale. Fendant tongtemps, 
il a su incarner le role fondamental 

d une monarchie constitutionnellc t 
pcrmct t re sans parti prfcs le jeu des 
institutions d£mocratiques. Je me 



souvicnsd*un re^publicain espagnol 
qui etait pour Tabolition dc la 

monarchie,, mais qui se disait pret 
a elire Juan Carlos president de la 

Kepublique J 

Defcndre la democratic, lei est le rote 
de la monarchie cNpagnole ? 

Pas seulement, cllea longtemps &ti 
attentive (el ceavant tespolitiques) 

a tous les drames qu'a puconnaitre 
rE-Lspai»ne B de la marec noire dc Gallcc 
jusqu'aux 3 U en lals lerroristes 
du 11 mars 2004. Ces expressions de 
compassion et dc chartte, partag^es 

par toute Ja tarnille royale, coinpterit 
pour les Espogftols. Eniitu depuis 
dix-huit mots, Juan Carlos travaille 
activemenl a desamorcer « I'affaire 
cataiane II a pris des contacts avec 
les leaders Catalans (dont Arrur Mas) 
les plus import ants et essaye 
de les convaincre dc nc pas tenter 
1'avfnrurc Yuzcvju. rt'^n, c. Pr.-nr 

ceta, il est pret k fain? recotmaitre 
la nation cataiane et a d£f endre Tld^e 
d'un pacte fiscal comme le demandent 
bcaucoup de Catalans. 

QueUes sont les priorites 
pour son successeur Felipe ? 
1/ affaire cataiane en esi une. Nous 
pouvons 4tre stirs que Juan Carlos 

inrorme son fits depuLs longlcmps 
soiree sujet. Ce n'est p:Ls pour ricn 

que depuis quelques mo-is Felipe a fait 
de nombreux voyages dans cette 
region. \ft?me si Felipe et son gpouse 

onl ete siffles recemmenl lors d'un 
concert a Harcclone. le nouveau roi 
sera, sur ce su)ct r dans La ligne politique 
de son pere. Au-dei^i de cette quest ion. 



le deft de Felipe V I est 1 'appreciation 
par le pays de la personne royale 

et de son entourage. 
En fin, 11 doit s 1 Impliquer dans la cr ise 
cconomique que subit son pays, 
prendre la mcsure des sacrifices que 
les Espagnols lieceptent dc faire depute 
plusieurs annees quand its ne sont pas 
contraints d'aller chercherdu travail 
a rtHrangcr. 

En 2014, 1'Espagnc a-l-elJe encore 
liesoin d'un roi ? 

La Izquierda Unita (la gauche radicale 
cspagnole) demandc un r£f&rendum 

sur la monarchic et Ton voit ressursir 
dans quelques maiiltestatjons 
ledrapeau r^puhlicain. Leprincipe 

de la monarchie constimtionnelfe, 
cependant, n'est pas remis en cause 
par la trfes grande majorite des 

EspagnoLs. Ce qui menace, TFspagne 
c'esl rinde|jendant:e de la Catalogue 
que Felipe pent parcenir a empfcher. 
A court ternxc. e'est-i-dtre dans 
les dix ans qui viennent, F Espagne, 
pour maintenir son unlt£, a besoin d'un 
roi. Le nouveau roi est un ho mine 
discrete secret t qui a su eviter les 
declarations fracassantes, dont 

l'^pouse, pleine de fantaisie f est trte 
populaire. 

Pour 1c moment, il a su eviler loutes 
Jcs difficulles. (Juclscra son re^ne 7 
Jc nc me risquerals a aucun pronostic 
sur le long terme : qui aurait pu 
pr^voir, en 1975, le tiers- de siecle 

qui vient de s"ecouler ? ■ 

" IM.TIU.T i'p. iVJHfHi: » HwfNirt' 

dt* MctJrid « , Ferrin. 2013 
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crnand Braudel disait que 

si Ton mcttait unc pernique 
it Juan Carlos on avait devant 
nous Louis XIV. Comment 
s"cn etonncr quand on sail 
que le roi dT.spagnc est un 

descendant en ligne directe du Roi Soleii ? 

En 1659, 1'Espagne et la France signent 
b paix des Pyrinfes. Louis XI\ r recolt 

comme epouse Marie -Therescdc 
Habsbourg, filJede l^hilippe IV, leroj 
d'F.spagne. 1 eursenfanls seronl done 

des petits His du roi d 1 Espagne et du roi de 
France Loufa XII I . Bien que les Espagnols 
aicnt cxtj;c-qLur LciuLs XIV rcnonce pour tui 
et ses herilicrs aux droits de succession sur 
le trone espagnol, cette disposition ne sera 

pas respectee. En 1700, Quirks teObde 

I'hiLippe IV. meurt, sans descertdatice 
directe. II leguesacouronnea Philippe, 
ducd'Anjou r petit- ills de Louis XIV. 

Commcntc alors la tongue el 
mouvemerit£e lilstotre des 
&>urlx)ns d 1 Espagne. 

Avec Philippe V (1700-1746) 
et ses deux fiLs, Ferdinand 
(1746 17S9( el Cliarles IV (i7S9- 
178S), Madrid el Versailles 
vi vent au n^hme des « pactes 

de fiunille>N ces alliances 
diptomarlques qui \nlent 
r Espagne mettre ses pas dans la 
politique franchise. Mais la 
lourmente r^otutionrtaire 



BENOIT PELUSTRANDI 

Juan Carlos est un descendant direct de Louis XIV, 
et tous les rois qu"a connus TEspagne depuis le 
XVHI e si^de sont des Bourbons, raconte l'historien 



effraye Charles tV (1788- 1S08). qui declare 
la guerre a Paris apres la morl de I .ouls XVI. 

R^conciltees par le iraft* de Bale (1795), 
I' Espagne et la France renouent ,- au 

detriment de Madrid . La flotte espognole 
est emport^e £ Trafalgar. Napoleon l'a 
insl rumenLalisee contre les Anglais, 
Madrid se relrouve ainsi sans les movens 
de conrrfiler ?ses colonfes amgricawes, qui 
s'einancipenL L'avancie des troupes 
napoleoniennes en Espagne provoque un 
soulc^emeni national {mal 180S). Joseph 



Bonaparte, installe par son frere surle 
trflne, doit lutter, en vain, contre ccux 
qui A'eulent le retonr de Ferdinand ^71 
le iX-sirt, Voili les Bourbons adoptes, 
hLspanLses el symbulcs de la votontd 
national? espagnole. 

An XIX C sieck f la monarchic 
espagnole est secoufie par les seandales, 
les crises, les contestations el les 

abdications. Jin 1840, la rcgente Mark- 
Christine, obligee departir en exil avec 
sa Rile Isabel fl, file vers Paris, l^s deux 

femmes regapicnt TEspagne trois ans 
plus tard. Mate, en 1868, la re\ p olutlon 
democratique abolit la royautf. Une 

nouvelle fois, Isabel II ]ipij»ne la Sronlierc 

francaise et se rend h Biarritz, 

oil raccuetllent Napoleon ill et 

1 'imperatrice Eug£nle M . une Esp^nole ! 

Isabel II ne reviendra jamais en Espagne 

comme reine. File s'inst altera a Paris au 
paJais Hasilewski, devenu pabls du 
(lastille, proche de 1* Arc de triomphe . 

Au XX* siecle, le cheniin de TexB sera 
Italien - Juan Carlos est n£ i Rome en 

1938 - et piirlugaLs - la famiUe de dan 
Juan, le comtede Barcelone, pere de Juan 
Carlos, xii ^ ILstoriL II faudra attendre 
r.iv-riK'mentdc Juan Carlos, le 
22 novembre 1975, pour que les liens entre 

la France et lTsp^es«rcswmrnt. Valery 
Giscard d'Eslaing ossiste, le 27 novembre 
1975* a la xnesse d'iaan^uraLiondu regnc 
jt Madrid. Le ueste. pnilondiment amital, 
est audacieux Cant rimnge de r Espagrje 
reste associ^e i celie du diettteur Franco, 
Mais Juan Carlos, parses Lilts et gesles 
politique^, transformera ce visage de 
I 'Lspa&ne et 11 tuira par en incarner la 
double rcttesitc economlque el politique. 

Si Ton rtfttchit au desiinparallele 
des Bourbons de France et d'Espagne, 
comment comprendre que ces pays 
si proches ne leur alent pas niserv6 

le memie sort ? .Mors que la ntonarctiie 
francatse rel^\ r e d'une hlstoire passee, 
la monarchic espagnote ecrir 1 'avenir 

du pays. Aujourd'hui arrive le temps de 
b rel^\ r e fieneratlonnelle. Le legsde Juan 

Carlos est e nor me. Comme wm lointain 
aJeul Louis XIV r U a etc un grand roi, un 
roi rres politique, mais un roi denincrnte. 

* Auteur d'wHtetoire de f B &|Jogne. 
Draguenwrtapofeoniertfiii^d tmfom*, 
Paris, P&rin. 201X 27 €. 





Q moment cat Juan Carlos 
s'efface dc la vie politique 
cspagnole et mondiale , il 
est Juste de rappeler le role 
except ionnel qu'il a jnue 
dans la mutation d'une 
dictature hale en une monarchie 
constltutionnelle* La Resrauration fut un 
phfeiomeiK' except Jotuiel dans les annees 
oil sevissait encore la guerre froidc- 
Que TEspagne ne redevienne pas une 
R^puhliquc senihLait au minimum 

incongru, aupirescandaleux. 
x C etait un an apr6s la mort de 

. \ Georges Pcmifridou et cette 

inversion d u pretendu sens 

marxiste de Thistoire 

paraissait unecuriositeet 

mfime une anomalie que blen 

des experts n'avaienl su 

prcvocr. 

Juan Carlos etail A ta fois 

Tli^rltier remarquablement et 

discretement prepare depuis 

des annees par Franco - oui, II 

faul le rappeler - et un 



JEAN DES CARS 

Le roi d'Espagne a conquis le ca?ur de ses sujets 

en de]ouant le coup d'Etat de 1981. rappelle I'ecrlvain'. 

hommc ncuf p<jur incarner Tunc des plus 
prestigieuses monarchies europ&nnes, 
raise en sonuneil depuis 1939. Petit -Bis 
d'Alphonse XI1L Juan Carlos etait 
I'hommc providenticl qu'on avait oublte, 
eclui qui allait pcrmctLrc d"uisiaurer un 
royaume lEWral et democratique durable. 
Ne en exil. a Rome, en 1938, il fut d^chire 
entre son pere Don Juan, le comte 
de Barcelone, qui incarnait la legitlmit^ 
bafouec. et Franco, son tuteur be trisi l^s 
annees dexiL notammenl en .Suisse et au 
PortugaL 
Que de commentaires otseux sur ce 
| garcon atlil^tique. beau, seduisant et 
s&ducteur ! On ne voyait en lui qutin 
play-boy, un rejeton du g<Jtha detrone, 
saascaraelere. Rentreen Hspa^neen 

1955 il la demajide de Franco pour suivre 
une formation en ecole milttaire, Juan 
Carlos de Bourbon eut le sou lien sans 
faille de la princesse Sophie de Crcce, 



qu'il epousa en 1962, Installc au palais 
madrilene de la Zarzuela , il fut designc 
par Franco en 1969 comme hdritler du 
trone d'Espagne puis, en 1971, comme 
chef d'Etat par interim en c*asd'abscricc 
ou de maladle du Caudtlln. Ce dernier 
s eteignit apres une interminable agonie 
le 20 nowmbre 1975. Juan Carlos pr£ia 

scrmenl es linl parole enauiniaiil une 
briliante transition democratique. II fut 
aid<r par un autre homme exceptionnel, 
AdnlfoSuarez. r^cemment dlsparu, chef 

de gouvernemenl oriente au centre, 
m>mmeenjuillet 1976, 

On deeouvril que I'anefcen jcune 
bomme Limide a\*ait kcharlsmc 
indispensable a Li condutte des affaires et 

au respect populaire. Cest certaiuemenl 
dans ta nuit du 23 fe vrler 19S1 que Juan- 
Carlos. ig£ de43 ans, fit preuve de b 
writ able envcrgure du chef. I_a scene est 
dans toutcs les memoircs, clie est e n I rec 

dans rhfetoire. Dans rhemicycle des 
Cort6s f le Parlemenl espagnol. les depute 
sont en seance pour elirc un nemveau 
prfeklent du Gouvernemetit. A ]Sh23„ 
deux cents gardes civils en vahissent la 
salle, pistokis milraiileurs; a la main. lis 
sont commandos par le cobnel Antonio 
Tejero Molina, qui se precipite a la 
tribune, pistolet au poing, et hurle qu'il va 
etabllr « un goixveniiment wtiitair? powr 
en/inir crvec le riTrtirisnie de FETA. 

Le reflexe du nn est cxcrnplairc ? il 
apparail, ui unifi irme n In lelt-vision et 
rappelle que la Couronne est ta garante 
de I'unitd du pays. Puis, il telephone, un 
par un. a tous les commandants des 

regions milil aires qui pouvaicul basculer 
dans I" insurrection. II lesconnait 
personnellemcn^ Icstutoiepotirla 

plupart. A l°aube d'une nuit d'angobse, 
TEspafine est sauvee, elle a echappe a ses 

vieu\ demons de la guerre ci vile. Ln 
fatsanl face seul au coup d'Hlat r Juan 
Carlos a prouve son envergure. Et 
consolide sa legit imite. Certes, depuis 
trois ans, Timage et la popularite du rol 
etaient entachees, Juan Carlos a la 

lucidile de s"en aller au moment oil le 
pays a besoin d'unc- nou\ r cllc unite en la 

persi^nne du prince des Asturtes^ 
1 Dmtier ouvrageparu t * La Saga 
des//absfeourg^ (Perrin* collection 
«Tempu$*> 20U, II C). 





CHRONIQUE 

Rcnaud Glrard 



Le paradoxe occidental face a rislamisme 




aunrit-il qudqtie chose qui 
cloche dans te loglciel de la 
politique errang£re de la 
France ? Jusqu'iri, Ton 
prenail [wurargunt 
cornptant rune ties plus 

vieifles regies de la gfopolitique s 
m ] 'etinemi de mon eiuieml est mon 
ami * , Or 1 'on volt que cette r£gte t>e 

s'appliqLu: pas au cas de Mvtidi 
NcmrmrtJchc, assassin prfoumc dcqualrc 
person nes an Musee fuJf de BruxeUes, le 
24 niai 2014. Voki un honime qui, nauoi 
du s&ame passe- from lerequ 'est encore 
It* passcjMurt francaLs, s'est rendu en Syrie 
pour conibaUre un dictalcur lalque, que 
noire gouvernement el rms mccliasrwms 

onr present*? depute irofe ans oomme un 

ejuieiiii a abaltre, Cel eunemi fl nous 



avons fail) i te tombarder en 
septenibre 2013, want de renoneer 
subitemenr, en ralson du chansemem 

cTavJs de nos. allies DccidenlalLV, el de 
noire prise de conscience de to faiblcNsc 
de nos moyens d intervention nulre- 
mer, Le combat, au nom de 1 1 islam, de 
M. N P emmouclien T a\islblemenlpaset6 
vkt-Grieux, puisqu'U n'a pas reussi a 
detrtiner M- tiachar el Assad. Ce dernier 
semble au conlraire plus vaillanl que 
jamais, puisqu'il se paie le luxe, 
aujourd'hui nieme. d'organisercles 
Elections pr&ldenlleUes dans les zones de 
son pays qull ami rAk, serulin qu'U 
remporteraavec 99 desvoix, dans la 
plusclassiquetnwlilkmdesdicliaCUTes 

militates arabes, le Quaf d'Orsay a 
envoys un tglepramme de ttlkitatioiis au 



]OO0O0dtaticMis 
et provebes sur 



ENTRE GUILLEMETS 



Le roi d'Espagne Juan Carlos abdique. 




¥ 




Charles Quint cUscours d'abdication, 
25 octobre 1555 

Je declare que jamais, 

sciemment et volontairement, 
je n'ai fait injure ou violence 
a aucun de mes sujets, 
ni per mis qu'on leur fit 

violence ou injure 



ma ivchal at-Sissi, apres que ce dernier a 
ranporte la pr&ktentielle egvptienjiedu 
25 mai 2014, avec 97 % des voLx. Mais le 
Syrien Baehar el Assad, que nuus 
invillaiisjjadls is pr&ider noire delLle du 
14 JttUlet. iTaura pas droit a son 
teliigrani nte de felicitations car* 
rappefons -le, il est devenu noire ennenu. 
Faute d 'avoir pu renverser la dicrature 

baasiste aprts avoir passe toute L'antlec 
2013 en lerriloire syrien, M- Ncrnmouchc 
s r est ensuite retourni centre une dMe 
plus facile : destouristes. supposes juife, 
dans un musee du judafcme b Bmxelles. 
Aprfes la defaire nazlede 194,5, on croyais 
en Europe s'etre une low pour louLes 
deharrasscdu cancer <te ranUsemilisme. 
I e voila, par malheur, revenu chez nous, 
sous une forme d' une violence inoule. 
En lanl que cltoyens f raneais, nous 

ressenlons auJourcThul k la fois beaucoup 
de chagrin et un terrible malaise, 

Beaucoup de chagrin, car quand te 
Judatsmeest attoqu£, c'esl toute noire 
civilisation qui est souilkv. Nous, 
Francois, nous .sommes les entente d unc 
vieillc civilisation judeo chrel tenne 

transform^ par les Lumteres, et nous en 
sommes trfes flers. I)e meme que, jadis^ 
nous fit borrettr ee pa^anisme national 
socialiste arrusedesiq>remalie raciale. 
n<iusrejetoas aujourd'hui, avec lemime 
degout, lldeologie mortilere, 
intolerante, religieuscment 
supr^matlste, des LslamlsTes. 

Notre grand malaise vtent de ce que 
Tauteur du crime halneux de Uruxelles 
ait ite elev^ cbez nnus . I es choses etaient 
plus sim]>les awe Tennemi na/i, car Q 
venait de I'etranger et ne parlait pas la 
mfrme bngue que nous. Comment notre 
belle France, notre France ^terneltea-t- 
elle pu nourrir en son sein des monsl res 
ausst iasensibles et aussi dangereux que 
lestueurs \lerah et Nt*mmoucbe ? 
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Florentin Collomp 
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David Cameron croit venue son 
heure pour reformer FEurope 



« 



Europe e«f 
jl rftttETiii? ffltsibkr, 
* \mn\a\m er pom 
lout dim 
mcomprehen-wiWe, 
m^mepotirtes 
i'tufs. C'u Fte prat plus dttrvr ! L 'Europe 
dent £Jrt sOTlpJe, ckrire t ptjur efre vffkuce 

Ut ou efle esr attendue et se retirer 1A ou 

eife n 'eyt pas necessaire. * On aurait cni 
entendre I>avid Cameron dans 1 'une de 
ses antiennes anlfbruxellolses. Mais, au 
lendemain des elections du 25 mai* 
c'etaienJ les mots etc l-rantfois Holbnde a 
la television, prenant acte de la x^gue 
eurosceptique exprimt v e dans les urnes 
de France et a tra% r ers le continent. A 
Bmxelles, Icjoursulvanl; le premier 

ininistre britaitnique usail du mente 
rci^sire pour ri^noncer une Kurope 
« JTopgrosse, trap out oris aire, trap 

Apres les passes d'armes et tensions 
rccurrentes tors des sonunets europeetLS, 
Londrcs et Paris se rclrouvcralenl- ils sur 
la mftme longnenr d'onde, unis par la 
vietoin? eteetorale de pants extremistes 
dans teurs pays respectifs ? Jusque la 
iscli dans son agemia de reforme dn 
fonetionnement de lUnloa, Cameron 
pense avoir te vent en poupe pour rallier 
des soutlens dans d 'autres capitals. 

depuisque I'euroscepticLHrne n'esl plus 
une spectalite anj^laise. II croit pouvoir 

compter non settlement sur 1' Allemagne. 
qui Fa toujour* menag£> mais aussi sur la 
Frattoc,, Fltalic, te Pays- Has, Li Suede ou 
le Danemark pour Fappuyer dans stsn 
ambition de reduire le poids de 

Bnucelfes, Tony Blair a iui-meme 
encourage lundi Londres -i * prendre la 
fete » du ctuingement en Europe. II 
reclame un clalr «£ prafpumnie de 



re/orme reconjiaissaiit le rejet du 
federalisme et la primaute des nations. 

sentant pousser des alles. Datrtd 
( Cameron adoplc ia strategic du bras de 
fer sur la desi^natum du president de la 

Commission . Dans ce qui s'apparente h 
un chantage* 0 aurait assure Angela 
Merkel que la nomination de Jean- 
Claude Juncker precipiterait le 
Royaumc-Uni vers une sortie de I'linkm 

curopienne. 

Fn reallte, David Cameron prend fe 
risque de se retrouver encore plus isole 
qu'a la veille des elections. En faisant du 
fcd^raUste Juncker un ca&w heOi. II 
braque sa relation avec V un des rares 



H Cameron pense avoir le vent 

en poupe pour rallier des soutiens 
^ dans d'autres capitales, 
depuis que l euroscepticisme 
n'est plus une specialite anglaise i 



ri irigeants a montrer de la 
cvmiprehension pour ses revendications, 
y\ngela Merkel qui soulient 
ouvertement 1'ancien premier ministre 

luxembourgeois. Si ce dernier fin it par 
Vemporter, ce serait un cainouflet pour 
Cameron. 

A la dLtferenee de Margaret Thalcher, 
qui arri\*ait a ses fins en negotiant avec 

fermete mais habllet6 face a ses 
partenaires europeens, te clief du 
gouvernement britajinlque croit pouvoir 
userde tatfiqueshrutalesqui, si cllcs 
flat tent la presse europholK' de son pays , 
heurtenl ses homologues. Tony Blair 

rappelte a cet 6gard la nfcessitf de 

« s'asswrer qm te "prtififetwe" britamdgtB 

invc I 'Eurupe ne nrjus* empeche pus de 



jouer un role su r ki x-erie euraptame ». 
* Cela nous Impose d'itre prudmis dam 
ta formulation des arguments pour fe 
cfajttgemertf t de marrlfrrt 1 - A cortsfrufre des 
alliances au profit de I Europe duns sun 
ensCTnbte, y camprto te Rayavme- Uni, 
iitwi d 'une fitfon qui ne reponde qu '4 un 
antqgonisme a courte vue entre k 
Rayaurne - LW & le teste de I 'Europe >» , 
previenl Taneien premier ministrc. 

.Si les cartes europeennus sont 
rebattues, pas sir que la nouvelle donne 
favorise te jeu des conservaleurs anglais, 
LsKilcsau Parlcment depuis qu' ils onl 
quitted le groupe majoriiaire de centre 
droit PPE (Parti populaire europeen). Les 

eurosceptiques ont 
certes fail une percee 
retnarquable lorsdes 
flections mais, di vises, 

ils vont peiner a 
s'imposer et a peser 
sur tesdibats. 
Cameron se retrouvc 
pris en sandwich enlre 
lestiallonalisteset les f<klerjlLstes. 

Cenes. un memo diagnostic sur le 
rejet de I'Europe peut etre partage daiis 
la plupart des capitales. Cela ne donne 

pas pour autant une feu i lie de route 

commune sur les remedes, Malgre des 
semantlques voislnes, les visions de 
Cameron et de Hollande sur ce que dolt 
cire rUE diiferent radkalement. L'wn 
veul plus de libre- ech-inge et moins de 
reglemeni-ation. Tautre pins de 
stimulus £ la croissance et a Temploi. 
La majority federalist e europ^enne 

veul renforeer PUtUon r tandis que 
Cameron veut la reduire au strict 
minimum. Face A cette impasse, it n'a 

peut -6tre pas tort t la perspective de 
« Brexlt >* se rapproche i grand pas. 



Comment , apres nous et re debauasse du 
nazisme, avons-nous pu tatsser le 
fascisme vert s' infihrer sur notre 
territoire ? Quel est le t>pe de paralysie 

lntellectuelle qui cmpeehe nos diri^eanLs 
de nous J 'expliquer depuis un bum quart 
de Steele ? 

Combien de temps et d 'attentats 
supplementaires nous faudra-t - i I pou r 
compreiidre que la France a un etmemi 
principal, que cetenncmlest 1'islambsme. 
et qu' il s'est h£bs infiltre chez nous ? Les 
Lstamlstes stmt desennemb implacabtes 
car ib n'ont que haine et meprls pour nos 
valeurs les plus cberes e Tamour du 
pix»chain, la liberie de conscience, la 
toterance, la dtmocralie, la separation du 

politique et du religfevre, l e^alite entre 
l'btumueet la fenune. 

SJ Bachar el- Assad avail accepte, des tes 
pemBam manifestattons paciflques de 

maiii 2011, dc transformer son regime en 
de mcKiratte. aurions nous aujourd ' hui a 

Damas un £tat de droit apais^ ou aurions- 
nous les islamistes au pouvoir ? 11 est tres 
difficile de r^pondre a une telle question. 

Quand vous la pcKez aut Chretiens 
libiuiais. lb sont panagesieinquante 

dnquante. Mais ce qui est stir, c'cstqu'au 
moment oh nam avons decide de rompre 
nos relations diplonvatiques avec lul 
Bachar ne se cumpurtalt pas en ennemi de 
la France. L'altitude que prit naffuereTony 
Blair centre le rtgime de Saddam Hussein 
reteve du meme paradoxe. En mare 2003 B 
au momait m^me oil le Londonistan se 
mdicalisalt dangtmiscment , Je premier 
ministrc briiannlque s'en alta attaquer en 
Irak un dictaleur lawpie qui ne te menaqait 
en rien, Blair avalt etc incapable 
d'aniidper te vrai danger* qui vtendra des 

islamistes eleves en Ar^leterre : rattetilat 
du7julllet 2005 (56 marts. 71KJ blesses), b 
pire an aque qu k ait oonnue Ijondres depuis 
k~> i:i iri s fit- 1 aviat ion na/ie 
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Don Juan Carlos d'Espagne 

qui a regne trente-huit ans 
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En 1975, on speculait 
sur la chute rapide 
du successeur de Franco. 
Mais, apres qu'il cut 
empeche un putsch en 

1981, une longue histoire 
d'amour s'est nouee 
entre ce roi et son pays* 
Longtemps, 0 a send 
la grandeur de l'Espagne. 
Jusqu'a ce que 
les scandales accelerent 
sa fin de regne. 




Par Irina de Chikoff 



Unc fois encore, une derniere fois, 
le roi a ecouttf son instinct, II est 
temps de lever Tancre, Pour lais- 
ser la couronne aw prince des As- 
twies, son fils. Loiigiemps Sa 
Majeste a espere mourir sur lc 
trone d'Espagne. Mais Dieu en 
aura decide autrement. Dieu ou 1e destin* Celui de 
don Juan Carlos de Borbon y Borbon s'est joiri k 
S novembre 1948 quand £1 est arrive a Villaverde, 
nan loin de Madrid. 11 avail ID ans. Son pcre, le com- 
ic de Barcekme> qui vivait en exil au Portugal, a ac- 
cepts que Juanlto rentre en Espagne. oil le general 
Franco, qui n'a jamais aboil la monarehie, va prtei- 

dcr a son education d infant Ce furcnl des annees 
sombre* et tristes. Lc petit gar^on solitaire ne revi- 
vail que pendant les vacanees, quand il relrouvait 

les siens a Estoril 
Aujourd'hui, don Juan Carlos a 76 ans. <*Ufaut 

taurncr tu pu#e dc rrtu generation » , a decLare le roi 
d'Espagne en annoneant hier a son pays qu'il avail 
decide d abdiqucr en faveur de don Felipe. F;m un 
mot sur son etat de saute qui, depute des annees 
deji., decline. Ni sur le crepuscule de sa popularity 
ou les d£ (alliances dc ses praehes. 

La vietllcsse. disait le general de Gaulle, est un 
naufraRc. Hon marin, don Juan Carlos ne tcnalt plus 
asscz: ferroement le gquvernail de sa proprc exist en - 
ce. EUe derivait et mettait en peril I'avenir meme de 
la monarchic, dans une Espagne qui sublt une re - 
cession teonomlque sans precedent. Lc pdre scrall 

passe, tnais les Lspasilols tie le savent pas encore. 
l>on Juan Carlos a vouiu que le debut do r£gne de 
Felipe VI coincide avec la reprise qui s' annonce 
apres tant de sacrifices 

A rombre du general Franco 

Dans rintimite dc la Zarzyela, b residence du roi a 
Madrid, le souverain a souhafite hon vent a son fils. 

Lid-m£me a essuye au cours de sa vie bien des tem- 
petes. II n*a rlen oublie, NI La froideur des hommes 
qui avaient ete charges par le Caudilto de I'lnstrufre, 

Ni les langues de vipere qui. en sa presence, criti - 
quaient le comte de Barceknte et toute sa famllle. NI 

les ba^nrres qui I'rmt oppose k ses condisctples de 
I'Academie militatre pour faire taire les rnedisanls. 
Et surluul pas son rolede figurant rnuel a I'ombrc du 

general. D'aucuns le prenaient mem e pour im sot. 

II aitendait, patientaiL. 11 savait trcs bleu que le 
general envLsagcatt une rupture de L'ordre dynasti- 
que, parce qu'il ne concevait pas de voir revenir le 
comte dc Barcelone. En don Juan Carlos est 
mis devant le cholx crucial. Face & Franco dont le 
visage ne reflate rlen. il doit dire si oul on non D ac- 





ocpie dc suppEanler son pcre cl devenir k* succes- 
seur du CaudJUo a tilre de roi. Franco s^tetnt cinq 
ans plus tard. Don Juan Carlos est Hbre. En fin II 
prete sermenl le 22 jiovembre 1975. On le surtsom 
me « te Href «, car nul necniil que ce jeunc homme 
dc 37 ans pourra se nuiinlentrsur le trone. Mais don 

Juan Carlos va Ires \ite surprendre son monde. 

H d^cr&te une amnistle g^n^rale et legalise lous les 
partis, y compris les communistes. En deux ans il 
parvient, avec lc chef du gouvcrncmcnt, Adolfo 
Suare/, h conduire le pays vers une monarehie 
constitutiotUK'Ue. L'Eispaxxie. surprise, decomTe 
tfue le roi n'esi ni un benet ni un pleutre. Madrid 
rout d'abord, puis le reste de la Peninsule, vaselaLs 

ser seduirc par don Juan Carlos, qui Iaisse eclatcr sa 
bonne humcur , sa belle sante, sa gaiti et cette affa- 
bility propre aux Bourbons d 'Espagne. 

Mais e'est te 23 fevrier 1981 que don Juan Carlos 
Lonquiert definitivement leoneurdesese<3rnp;itrio- 
tes- Face i nnetentati^de putsch, en grand unifor- 

me, r infant Felipe a ses cotes, il a ordonne aux in 
surges que oommande le mediocre lieutenant - 
colonel Telero de rentrv dans leurs casernes. 
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1 Le roi Juan Carlos annonce 

son abdication A la television 
esp agnole, fundi. 

2. En mai 1973, Joan Carlos 
asslste a une parade mlitaire 
en compagnte du general 
Franco, auquel II succedera 
en 1975, 

3. Amateur de tfiasse (Jcf ou 
BotswQna r en 2Qtl), Juan Carlos 
a du, en avrll 2012. frtre rapatrle 
d'Afrique a la suite d r un accident 
dc chasse a TclcphanL 

4. Le roi d'Espagne notilie 
son abdication au president 
du gouvernement, Mariano 
Rajoy, lundl. 



** Liie aussi PAGES 2. 3 ET 1G 




« 



Bref 



» 



( iommenc-e alors une longue histoire d' amour en- 
tre un boixune et son pays. Vim lc temps passe, plus 
les Espagnols se sentcnt ficrs dc don Juan Carlos, 
Parte qu' il esl chaleureiLx, cordial, sporttf et profes- 
sionnel. II sail que rlen n'est acquis. familie n*«i- 
l ret lent pas de cow. MIc \it daas un ancien relais dc 
chasse. Sans ustentaiion. Ses enfants ne font pas tie 
frasques comnie les jeunes Windsor. lis etxidient, 
travaillcnt et se marient. A chaquc noce, e'est une 
fete. Les tspagnob almettt les feles. Us respeclenl 
aussi la rcine Sofia. Elk' est irrdprochabkr. 

Une sorte de pacte tacite s'instaure entre le sr«j- 
vt'sain ---I Li kocll-u- i.-sp t ijjnnK?. II travaillt: .i i.i yiv:3i 

deur de TEspagTie, mettant k son service ses cousl- 
nages i travers toute 1' Europe. Dans le monde 

enlicr, il est le meilleur atnbassadeur de Madrid. Et 
TEspagne desonnais bit bloc autour de son souve 
rain. A chaqiie attaque venue des inriependantistes 
cat atins ou des republteains radicaux,. le paj^s oppo- 
se un front uni ; on ne louche pas au roi. Les med las 
eux-mfimes partlclpent a r alliance, 6\1tant de col- 
porter les rumeurs sur la vie privee du couple royal. 

Unc monarchic est un procluil d'alamhic. Don 
Juan Carlos le sait et veille en bon alchimwte a 
l equilibre, toujours £ragile B entre le souverain et 
ceux qui tul ont prele allegeajxce en ces termes s 
« Nous qui ratons autant que Vous, nous prefons ser- 
mcnl u Voits. qui ne rate paw tlcmunltijce <ftie now/. ** 
A sesenfants, a wm fiLs surtoul r lc mi necessede r6- 

p^ter : rlen n'est acquis pour toujour*. II faut de la 
Constance. Une vigilance de tons tes instants. De la 
chance aussi. Lul meme n'en a pas manque, Et 

lorsque tes premieres bourrasques onl souffle sous le 
guuvcrnemcnt de Jose Luis Zapatcro. don Juan Car- 
los n'a pas recluit la vollure. 

Pivot de la democratie 

lx- premier mtnbtre socialist e s'euit mis en tele dc 
conduire une politique dite de * socialisme ci- 
toyen ». Non seulemcnt il mene une revolution 
culturelle fondde sur une revolution des mocurs qui 
declare te pays, niafa 11 a deckle d'ouwlr la boite de 
Pandore de Tepoque franquiste avec une lot sur la 
* memoire historique *». Le silence du roi etonne, 
puis sidere une partie de I opinion pubUque, Le PP 
(Parddo popular I murmure. La Conference eplsco- 

jrale ne cache pas son meconlentemun I . Une fractu- 
re menace b societe. IX* quel cote est le mi ? 

Don Juan (Carlos ne prend pas parti, Ce n'est pas 
son role, Mais, en 2007, il sedresse pour prendre la 
defense de la monarehie, qui^ en trente ans, a ap- 
portc stability ct croissance au pa\*s. Don Juan Car- 
los ne pr&crid pas eire ("unique archirecte de b de- 
mocratic, mats il est cortscient d'en el re le pivol 

central. Et il le rappelle a tons ceux qui reprochent 
au roi son silence fiice a des boule\'ersements dont 
seul le chei de Kouwrnernent est complable. 

Don Juan ne lc sait pas encore mats, ;iu c^iurs dc 
cette dcuxieme moitle des annees 2000, b lente ero- 
sion de sa popularite a commence. EUe sera sa pcau 
dc chagrin, 80 % des Espagnols souttennent encore 
la monarehie en 2007. Huit ans plus tard, ELs ne sont 
plus que 54 %. (Test une spirale que rlen ne sembk 1 
pouvoir arrcter. lx 1 roi est desormais thahule, el Ic 
pays sombre dans une crise ecoruimique et sociale 
violente. La bulle immobiliere a eclate r Le chomage a 
e^qslose. Et la monarehie, qui avail vecu au rythme 
meine de b movfeftt madritetie, paralt a bout de souf- 
fle tandii que le rot sublt operation sur operation. 

On te voit avec des foequi lies, line canne, vnfltf - 1 -1 

reine Sofia est a ses c6tfe, mais chacun sait que le 
couple est separe. Les medias ont rompu avec le 
pacte qui protegeaii la y\e privee du roi. Des photos 
Hint publiees. Ix'ur eJfet est ravageur- La fille alnee 
dc don Juan ( !arlos a divorce. I .a cadette est interro- 
gee par la justice parce que son marl est soupijonn£ 
d T uji detoumement de fonds publics, 
Le gouvernement de Mario Rajoy (PP) a adopte 

des mesures drast iques pour retever le jiays. Le paj-S 

est exsangue. L'ne part ie de bjeunesse manlfeste 

dans les rues. Inditfnee. Kevoltee. 

Et le roi? A peine rcmis d une inter, em t^n. don 
Juan Carlos est parti au B*:Hswana chasser ("ele- 
phant... Cette fois, la presse se dechaine. Et le roi est 
contraint de presenter ses excuses. Comme un en 
fant penaud. A le voir, quelques Espagnols ont eu 
enviede pleurer. Detristesse. LVautresdehurter. De 
raj?c. Le roi est nu. II .s'est lev* de son fauteulL 11 a 
parte avec son 01s. II est temps, a dit le vieax roi. te 
suls pr£t, a repondu le prince des Asturies. Et com- 
me tons tes Espagnols, its se sont donn6 Taccolade. ■ 
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INTERVIEW 

LE PATRON D'HERM^S 
DEFEND L TNDEPEND ANCE 
DE SON GROUPE page 24 

Axel Dumas, gerant dUermes. 




DEFICIT 

BRUXELLES MAINTENT LA 
PRESSION SUR LA FRANCE POUR 
DES R^FORMES RAPIDES pages 20 et 21 

Jos£ Manuel Barroso, pr£ddent de la Commission europeenne 



ETIHAD PRET 
A SECOURIR 
ALITALIA 
EN DFFICULTE 





Mobilisation 
generate 
pour sauver Dia 

Carref our et Casino sont prets a reprendre 
le distributeur en difficulty mais tine partie 
des 7 500 postes du groups en France 

sont menaces. Le gouvernement 
s'est saisi du dossier, page 22 




Cliniques : bataille en vue pour la Generate de sante 



940 

millions 
cTeuros 

Montant de t'OPA 
que compte lancer 
Ramsay, assodd 
aPretiica 



FINANCE 



C'est une bataille 

qui s'est d£clench£e lundi sotr 
pour le contrite du groupe de 
cliniques Genfrale de sante. 
U- groujje d'Andrt Allia el de 
son Els Marc la SCA Attia 

Villard Fritourg et Rainbow 
Sant£ - envisage en effet de 
faire une offre sur I'entreprise* 
Le 12 mai, c*eat Taustralien 
Ramsay, associe a I'assureur 

Predica (Credit agrieole). qui 

avalt divoile son intereL 
Ramsay est entrg en negotia- 



tions exclusives avec la fa- 
mille AgostfnL qui d^tient* 
avec le docteur Antonino 
Ligresli 1 plus de 83,43 % du 
capital de la Generate de san- 
te, A Tissue, l'australien 
compte lancer une OPA slm 
plifiee sur le grotipe de clini- 
ques cot& en Bourse (mais 
avec un ftottant tres limite) 
pour un prLx de 940 millions 

d'euros au total, 

Les Attia connaissent bien la 

Generate de santg. qui em- 



ploie 19 000 salaries 5 en 2005, 
ils lui avaient vendu leur pro 
pre groupe de cliniques, 
Hexagone Hosplt a I Nation, 
Une transaction paytfe en ac- 
tions. Depute, la SCA Attia 

s'est renforctfe au capita) de fa 
G6n6rale, jusqu'd en d&enir 
aujourd'hui 11 %. 
Elle compte mainlenant de- 
mander Faeces aux cornptes 
de la Gc-nerale de santtf « afin 
de pouvofr £ire en tnesvre 
d'examiner la paf&Mlit4 de 



dtipo&er une offre dans les 
meiiteurs ddfois a Pertsenibfe des 
actioimaires de hi socSete (len&- 

rate de Ri«fe 0 un ptix uniiaire 
s-uftirteur d criuf ofjm par 
Ramsay Health Can\ OvJir 
otfricde Assurance* Ramsay 
Sant4 ». 

Pour lancer une offre,, les 
Attia* qui ont recr&5 un groupe 
d'une quinzaine de cliniques, 
devralent s'appuyer eu.\ aussi 
sur mi partenaire financier. 

B8. 



TRANSPORT 



Un nouvel Alltafla 
seralt-fl enfin sur la piste d'envol ? 
Negodee depute decembre. ('alliance 
entre Etlhad et Alitalia devralt proba- 
blernent 6tre condue d'W a la ml-juln, 
Olmanche, les deux compagnles a6- 

rlennes ont public une declaration 
commune en ce sens. Selon ce qui a 
filtr6 Jusqu'a present dans la presse 
italiennc. ce plan prevolrait un inves- 
tlssement d'Etihad de 600 millions 
d'euros dans une nouvelle compagnie 
Alitalia alleges de la dette, la relance 
des a£roports italiens et le llcende- 
ment de 2 200 £ 3 000 employes sur 
les 12 800 d'Alitala. 
Etlhad doit cependant encore conflr- 
mer les modalit^s de son projet Une 
fois qu'edes seront couch^es nolr sur 
Wane le consefil d'admWstraHon <f Ali- 
talia se reunfra - probablement le 

6 juin - pour ('examiner et rapprouver 
Les deux compagnies proc^deront 
alors a «Ja preparation du document 
ffnof » qui pourraft etre d^vollt & la 
ml-Jula 

Cette nouvelle a ete Wen accuelllie 
lundl par Alexandre de Junlac. PDG 
cf Air France-KLM. qui deuent encore 

7 % d" Alitalia* « Cest probobtement 
une operation amicole », a-t-ll decla- 
re a Doha, oil I'Assoclatlon Internatio- 
nale du transport agrien tlent son 
sommet annuel jusqu'a mardL 

L arrJv^e d'Etihad Interesse Air Fran- 
ce-KLM a ptus d'un tltre. Le groupe 

ncerlandals est lui-mcme actionnairc 
de la compagnle Itallenne a hauteur 
de 7,08 %, mals P surtout, les deux 
transporters sont llfis par une Joint- 
venture avec Delta Airlines sur les 
vols transatlantiques. « Cest dons 
Vint6r£t du nouve! octiannake de 
conduire Alitatta vers succGs* a 
commente de son ctite Camlel Eur- 
lings, PDG de la partie neerlandalse, 
KLM. tl seratt done centre f'tntertt 
tfAItiotio d'orr^ter ce partenariot » 
D'autant qu'AIr Frar>ce-KLIVI et Etlhad 
sont Itees depu(s fin 2012 par des ac- 
cords commerdaux - dsts de partage 
de codes - permettant aux passa- 
gers de voyager sur Tune ou Tautre 
compagnle. 



LE CHIFFRE 
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milliards 
de dollars 



Cest te montant que 
compte Invest if le groupe 

hotelier americain Marriott 
{solt tt milliards cTeuros) 
afin de ereer 200 nouveaux 
hotels dans les trots 
prochaines annties. 
La chaine, qui d^tient 
notamment la marque 
RItz-Carfton et s a appr6te 
A lancer avec Ikea une 
franchise ecowomlque 
baptisCc Moxy, souhalte 
doper son offre dans le Juxe 
ain&i que dans 

r^conomkjue Pour I'instant. 
les adres&es de luxe de 
Marriott ne represented 
que 25 % de ses hotels 
seton un communique de 
la sottfttf, Le groupe ne 
precise pas quelle part 
des f Inancemcnts sera 
apportge en direct ou par 

des franchises, mais ^es 
dernfers devraient Stre Ires 
majorities, conform^ment 
a la structure de Mafrtott B 



L'HISTOIRE DU JOUR 



La Corse est la seule region a ne 



Le comite d entrepnse 

d'EDF-GDF 



pas avoir ete en crise depuis 1993 Levant la justice 



Alors que Francois Hollnnde veut 
red^conper ta France en douze 
superr^ons, Tbisee lvalue Ic 
dynamisms des 22 actuelles dans 
les periodes de crise. Quelles sont 
celJes qui ont redemarr£ le plus vfte apr^s les 
^cessions de 1993 puis de 20O8-2O09 ? Sur- 
prise, une seule rtfgjon n'a pas enrcgistre dc 

er.:MNS;itKu t\L%.d\\ u :-, u PIBsiJi hi |.>L'iHx1e. 

Et cette region, e'est... la Corse ! L'Sle dc 
Beaut£ qui, dans la r^forme territoriale v 
6chapperalt S tout mnriage, reste « to seuJe 
rtigkm metwpotitaimdant la croissance est fou - 
jours rest&e posfrtve » depuis 1993. Entre 1993 

et 2O07, la hausse de ^^^^^^^ 
son PIB ressort entre 
2,5 % et 2,8 % par an, 
tandb que la four- 

chette de progression 
oscille enlrt j 0,5 % et 
1^9 % par an sur ta pe- 
riodede2O08 201L 

D'une Uqan g^nende, 
les regions ont plus de 
mal a se retever de la 
erise de 200S que dc 
celle de 1991 ^ Hor- 
mis la Corse, dix re- 




gions omf, en retraave ou depass£ le nfMdu 
de PIB en votume qu'eUest avakmt atteint en 
2008 constate ainsl I'lnsee. Les rythmes 
devolution diver^L-ni aus-;j plus fortement 
avec la crise de 2008. « Les taux d"^«(urion des 
PIB retfiofiaux $ '^ciaetof iwrtt de - L2 % par an m 
liawgogne a * 1,9 % en Corse », indique V&tn- 
de, \k ob la fourchette allalt en 1993 de * 1,3 % 
par an en Picardie a : s . en Corse et en 
Languedoe kowssillon. 
L'activile redexnarre davantage dans les tt;rri- 
toires ou la croissance de la population est 
soutenue. Ce sont les regions at (antiques (Pays 
de la Loire, Aquitaine, Poitou-Charentes) qui 

font la course en tite, 
suivies A un degre moin - 
dr-e par Paca. A r oppose, 

le quart nord-est (Alsa- 
ce, Bourgogne, Cham 
pagne-Ardenne, Lorrai- 
ne) et le centre 
(Auvergne* Centre, Li- 
mousin) n'ont pas re- 
trouv^ en 2011 leur ni- 
veau d'avant 2008- 
Conutie le Languedoc- 

Roussillon et la Breta- 
gne. ■ OLt- 



La Caisse centrale des acti- 
vity sociales {CCAS), le ta- 
meux coniitc c3 cu t reprise 
d'LDF G] . qui est aussi lu 
plus riche de France avec un 
budgei annuel d* environ 
400 millions d'eurm, est a 
nouveau dans la Itgne de 
mire, Mais, cette fois, un eran 

siipplcnwntaire wtt tranehi 
puisque seize pr^venus 
- parmi lesquelsd'anciensdi- 
rigeants de la CCA5, de la CGT 
ou encore de la soci^t^ du 

journal L'Humonire - compa- 
raissent depuis lundi devani 
la justice k Paris. Detourne- 
ment de fonds et emplols flc- 
tlte sont les principaux fails 
qui leur sont reproc h£s. 
Le proces, qui doit durer jus- 
qu'au 24 juin, fait suite a une 
tongue enqu&e amorc^e en 

2003 - aprts une plain fe 
d'agents ou anclens agents 
dTDF-GDF - et close en 
2012. Dans Pintervalk, la 
Cour des cornptes a stigma- 
tise* dans un rapport public 



en 20O7 fc W 'absence de trans- 
parence comptablo*, Ce n'est 
pai> la premiere fois que les 
magistrats de la Rue Camlxm 
pointent de serieuses derives 
dans la gestion de la CCAS, fl- 
nancee a hauteur de 1 % des 

rentes de gaz et d*6tectrltit6 
en France. 

Dans ce dossier delicate EDF 
n'est pas partie civile. Une 
position qui peut sembler 
etonnante, compte tenu de la 
nature des malversations, 
mais r&ectriclen a d6ctd6 de 
pousser jusqu'au bout la lo- 
Kkjue selon laquelte Fentre- 
prise est tenue statutairement 
de ne pas interf^rer dans la 
gestion de la CCAS, EDF cam- 
pe d'autant pias sur cette po- 
slrton que I'enqufite a montrt 
qu'aucun de ses salaries 
D'4tatt direetement implique 
dans cette affaire. Le preju- 
dice fncombe en priority au co- 
mite d B enfrepme », fait valoir 
un observateur- 

EM 
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Bruxelles appelle la France 
a ne pas relacher ses efforts 

Si les reformes lancees vont dans le bon sens, la Commission doute 

de leur oboutissement Paris reste done sous procedure de deficit excessif, 



MARIE V150T # 



PO 



Les gouvernements de six pays 
europeens ont fini la journee lundi 
plus sereins qu'ils ne Favaient 
commence Lore de ses recom 
nundations annuelles aux Elate, la 
Commission europtienne a propose 
declare la prtxr&lure de d^fkil ex- 
cessif - decleneb6e lorsque la fctrre 
de 3 du PIB est depassce - pour la 
Belgique* TAutrtche, les Pays-Bas 
et la Slovaquk\ aim! que pour le 
Dancmark et b RepubUque tche 
que. 1U 6laiem dix-sepl mqu^B 
£l£ves it y a uii an, ils ne sont plus 
aujourd'hul que onxe. El la France, 
qui prtfvoit pourum de respecter le 
pacie de stability Pan pmchain. en 
fait partie... Maw pas question pum 

autant pour BruxeUes de lancer des 
sanctions financiers oontre Paris, 
en forme de coup declat avaul le 

renouvellemcnl de la Commission. 
Ft de passer du coup pour I'apfrrre 
tie rawittfritc dans le conteaete poli- 
tique actuel d'une montee de I'ex- 
rr*medrt5ite. 

I j cupie fran^'aisc comjiorle eer- 
tes des beunes, Mais la Commission 

1,7% 

de croissance 
du PIB en 2015 
selon la France. 
Un taux que 
la Commission 

juge « l^gerement 
optimiste » 

pour la France. 



estime qu elle n'est pas pour autant 
lotalemenr mauvaise. Le eomtnis- 
sdre OUJ Rhen a souligne liier que 
les intentions sont bonnes, noiam- 
munt pour nmgtiorer la competiti- 

viie des entreprises via le pacte de 
responsabilitg ; 11 reste maintenant 
a les rendre concretes, Et rapide- 
ment - " Les airlurilcar Jrunipxties onJ 
<i«rionce un paquel de mesures in\ 
part antes. Ces mesures vont dam la 

bonne direct ion a indique le pre 
sident de la Commission. Jose Ma - 

La Commission 
souligne le car act ere 
adapte et ambitieux 
du plan d'£conomies j j 

Ml£**L <SAPW 



nuel Barroso. * Parte peut erteore 
respecter ses engagements » en 

2015 il condition que les mesures 
annoncees pour reformer I'FtaT et 
reduire les d^peases puhliqwes 
*< meat prises matnienant », a-t-il 
insfcte. Bret, si pour I'lnstant le be- 
nefice du doute tui est accorde, II 

faul passer de la parole aux aeles . 




de deficit public fin 2015 
pour la Commission et 
non 3 % f comme la France 
s'y est pourtant engag^e, 
en raison dun niveau 
de detail «insuffisant» 
dassainissement 
budgetaire- 
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ept recommandations 
Commission a Francoi 



La France avail vivemeru rea^i en 
?D1.1 mix recommandations de 

Bruxelles. Le ton de la Commission 
est mains s£v£re cette annee, 
m£me si ses tfemaudes sont tou- 
jour* (ortes. 

IRenf orcer la strategic 
budgetaire 
Bruxelles maJntient sa proce- 
dure de deficit excessif sans passer 
a une * rrouveUe Aqpe qui await 
pu deboucher sur des sanctions, Le 
niveau de detail des economies est 

juge itwiff&anl "pom ^arantir de 
tzKnn «cr^ch'Wew de ramener le 
deficit k 3 % du PIB en 2015, La 
France doit par ailleurs « depioyer 
des efforts suppiemcnlaxres * pour 

altelndre sch objueti&i. Ccla Inehit 

les 4 milliards d'^conomies addi 
tiounelles que le gouvemeraeut 
presenlera le 11 juln dans win bud- 
get 2014 rectiflcatif et qui de\-mnt 
aussi compenser le gestc Dscal pour 
les plus modestes* Mate pas settle- 
ment Pour Tan prochain, Bruxelles 
s*lnterrogesur la mise en teuvre de 

eertaines mesures el n'a klenlilic 
que 17,5 milliards d'economies, sur 
les 21 milliards annonees par i'exe- 
cutiL Plus grave, elle estinie que 
des provisions de crofcssanee trop 

□ptimistes pourraient obliger la 

France a aller plus loin. La Com- 
mission recommande nolamment 
de « r&tuire dejapm sensible Vaug 
fttontulian des JepensAs en mutrere 
cJf Sikwiut MKiaie eomme prtfvu 
a partir de 3015. « en fixant dest oh- 
j&Cfjft phis cirnUrimv powr les d4- 
ptRPB annuefle* » de sante, « en li - 
mitant les coAts de retraitcs et en 

ruiionalisanl ten uBtKatitms fwnUiu 
lex ef Ikw uittex uu tagement ** r Et k 
prendre des mesures « d'ict de- 
cembre 201*1 » concernant la r£for- 
mc terrltoriale. 



2Velller k ce que 
ta reduction du toiit 
I du travail se po wsuive 

Le credit d'impAt competitivite 
emplol (CICE), qui peul en theorle 
disparaitre chaque annee. doil ctre 
miiintenu- Atasi que les halsses de 

cotisations patronales d^fuiies dans 
le pacte de responsabtlite, en 
« »-assuranr qti'imcune autre mesu- 
rv n'ammle letim effets et que le ct- 

btoge oetuellement envisage soft 
oimserve «. 

3S-iinplifier les regies 
administratives, fiscales 
et comptables des 
entreprises 

11 faut que le plan de simplification 

lance par le gouvernernent ,Hoil 

« concretcment » mis en oeuvre. En 
iSvitanf les effets de sarib » pour 
enajurager la crotesance des enlre* 
prices. Ou en renforqant TeffleacitO 
en matiere d'innovation. en adap- 
lanl le eas t v cheanf le credit impOl 
recherche (CIR) afln d'^viter les ef - 
fetsd'aubaLne. 

4S'attaquer aux professions 
reglementees et ouvrir les 
services A la concurrence 

Cela fait des ann^es que la Commis- 
sion le repete : il faul « yupprimer 
ks restrictions mjmtifieen a Vwxis 
aux professions reglementees >*, 
Bref, pretidre des mesures pour re 
duire plus les cantnmites auxquel 
les est soumLs le commerce de d^ - 
tail, nolamment en simplifuint les 
autortsaiions d'ouverture de points 
de vente et en supprimant V Inter- 
diction de la vente i fK-rte. Autre 
urgence : s'assurer que les tartfs rt- 
glementes du gaz et de r^leclrieite 
pour les manages sont fix6s « d un 
nhvau adequul *k Et, diim le see- 
teur ferrovialre, que le nouveau 



Le ministre des Finances, Michel 
So pin. vuulii v. ifr drn-N bom 
ineiitaires de Bruxelles une « val\ 
tkrfton de iu xtrategie ixanumique du 
gnuvvniement ». Mais le vwdict de 
In Commission est pujrtanl lc«n 

d'etre complaisant : pour I'lieure, 
la trajectoire financi^re de ParLs 

n'est que purtwflemmf corjfbrmf 
aux exigences •* dupacte de stabili- 
ty peul -on lire daas ses recom- 

iruuKtalions. « Im niveau de delail 
des mesures d'ux&umb&emenl bird- 

getmre est fsisufflsant pour garantfr 
de /cj^utfe cr&Uhk* Iu cumctfun du de 
ftdt excessif paw 2015 uu plus 
fttrd ItLsiste Uruxelles. En 
d'autres termes, le programme 
d^onomies de SO mill hi rds 
deurosdlcl 2017 (dont 21 milliards 
dfes 201S) - )ug^ « tim/ririett? » par 
la (jommLsKum - n fc est pas encore 
jiuffisamment precis. Quanl aux 
4 milliards d'euros d'efforts sup- 
plemeutaires ndoessabes pour eel - 
le ann£e, Us ont ete aiuiotkuds par 
Manuel Valh maLs ne Kenmt vottis 
que dans la loi de fina wes reel i fica - 

tiw presentee le U juin en Conseil 
des mlnistres.,.. 
En rfeiun^, « compti? tenu du rri- 

veau eleve de iu delle 'jublic^ue, qui 

10,6°/c 
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de probabilite 
passer d'un 

emploi temporaire 
& un emploi 

permanent contre 
25,9 % en moyenne 
dans 1' Union 
europeenne, 
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gestionnaire unique des infrastruc- 
tures sera bel et bien jid^pendant 
par rapport a la SNCF, 

5 Rendre le syst^me (iscal 
plus efficace 
J.a France est ram seulemenl 
championne de b predion fiseale, 

mais aussi de la complexite • il faut 
done # prendre des mesures, iipar- 
tir du budget 2015, pour supprimer 
les cfeptroes ffaaSe* intff&aees relu - 
fives a t 'impdt mrJe revmu et u I 'rm - 
p6t sur les society » r Bref, s'atta- 
quer aux fameuses nkbes! En 
supprbtunt les lncitalkuts Oscales 
favorisant I'endettenHnt des en- 
t reprises, en elnrgissant la base 

d'miposition, notamment sur la 

consummation (via une hausse de 

taux Intermediaires dc TVA) ou en 
supprimant progressivement les 
subventions nefastes >jut renvi- 
ronnement^ comme celle sur le 
diesel- 

6Lutter encore davantage 
centre les rigidites 
du marefcu* du travail 

Bruxelles precontse des « mesures 
suppiemefitairespoair (titer canine la 
rigid!! <? du marchti du Imvtill », El de 
prendre des mesures additionnelles 
pour reformer te syslcaie d 'allocs - 
lions chdmagc, de fa^sn i ce qu'Q 
* encourope » davantage le retour 
i remploL 

7Modemiser I enseignement 
et la formation 
professionnelle 

Pour Bruxelles, II faut « umeliurerle 
fiaxsage de T^cole uu f ravufl, notam - 

ment en imdl^DttflDli ks mesures vf- 
mnt 6 devetopper S'upprentmage, 
err portfctdler chez les Iniwriftmn les 
rnuins qualifies » . 

CPL ET ItVT 



conrtFiue d'augmenter. 9 est parti- 

Liflieremenf important que le budget 
2014 soil rigtHirememenl execute et 
tfue des effartx d'aHstnrrixsemeM 
xuhsttantiebi salens i t'snJujnent paur- 

suivis en 2015 ». Concretement, la 
Commission demande notamment 
i b France de « fixer des ohjectifs 
phis ambitieux p?«*r les c^peiuer » 
de santiS, de « KmJJer les cutis des 
rerra&e* ou encore de renforeer 
le contrfile sur les depeases de col- 
lectivitcs locales (vtmei-desmus^ 

Un an pour d^mentir 

En outre, les experts bruxellois es 
timent loujours que le scenario 

macroeconomique sur lequel se 
fondent les projections francaises 
est « plausible pour 2Q14&, avec 
urte croissance i5valu^e i 1 %, maLs 
* tegiremete optimiste » pour 2015, 
le gouvernement framjais tablant 
sur 1,7 % oil Bruxelles envisage 

piutati t 5%. 

'I'ous ces elements la confortenl 
daas sa prevision d'un defidt pu- 
blic qui atteinrfrait 3,4% du PIB 
Tan procluln afors que Paris jure de 
tenir sa promesse de revetiir i 3 %. 
Iji France a un an |KJur demenlir 
Bruxelles.., ■ 

45,9 

de pression fiscale 
en France. Un ratio 
des impdts par rapport 
au PB qui est 
« 1'un des plus eleves 

de lUnion europeenne », 

en hausse de 3,3 points 
depuis 2010. 
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I La France a annonce 
un paquet de mesures 
stxucturelles imp ort antes 

qui vont dairement dans 
la bonne direction. La 
France doit poursuivre 
avec determination ces 
reformes dans les mois qui 
viennent Une plus grande 
maitrise des depenses est 
une bonne approche f 

JOSC MANUEL BAflftOSO. PKLVXHT 
DE LA COMMISSION EUROFtEWE 





Le resultat des europe 
lHexagone et la Grece, 

La forte poussee des partis 
situ^s aux extremes dans 

plusleurs pays de I'Unlon tors 
des elections eur&peennies n'a 
pas eu que des consequences 

negatives en termes d'lmage^ 
Selon J'agence de notation 
Moody's, elle a aussi eu 
une incidence non n&gligeabte 
sur la dette des t tats. Et e'est 
partlculterement le cas en 
France ou le FN est ressortl 
en tete du scrutln. et en Grece 
ou Syriza. be parti de la gauche 
rodlcale qui soppose aux 



Relance de la consommation : l'Allemaene 




DAVID PHIUPPOT 

UtflLW 



Pour l'AUcmagne, les anmies pas- 
sent et les recommandations se 
ressemblcnt. Les Iris* ructions de la 
Comini»:i 't] cuxupeeiuie pour les 
deux pr<ieh:itnesann^&ssont pres- 

qiw un copler-colJer de celles de 
fan dernier. « Les pays it forts 
excedents* y compris rAttetmgne* 
duivent prendre des mesures pour 
renforeer la eomtuiwnaium a re- 

Eevi le commtssaire Gill Rchn it la 
fin de son expose. Traduit en |ar- 
gon bruxellois, cela doiuie: 

* matrUerur des conditions jjemiel' 



ram a Ja eroissctntie des salaires de 
souienfr !a demande ini^rfeure 
I .c rapport de h CommLssioii reti- 
ve que les salaires ont mains pro- 
gressi Tan dernier qu'en 
Pourta.nt„ TAIIemagnc, accusee 

de fake cavalier m. j uI eJt exportaril 
plus qu'elle n'importe de ses vol- 
sins, a mnntre des stones de bonne 
volonte. Par exemple, !e a\rril 
dernier, le salaire minimum a 
8,50 euros bruts a 6t6 adopts et 
Tau^meniaikm de saLiire de ,1 % 
clans les services publics a offi- 

ctalLs^e. Selon une publication de- 
tail lee de Tinstitut federal des sta- 
tisliques iDestatis), la hausse du 
PIB au premter tritnestre (0,8 %\ a 
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r ^r Le president 
■ do La Commission, 

f Jos6 Manuel 

' A Bruxeks. 

GEORGES GOGET/AFP 
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L'Europe du Sud saluee pour les reformes engagees 




ennes est negatif pour 
positif pour lltalie 

mesures d'austerite mises en 
ceuyre, fui aussl a obtenu plus 
d'un quart dcs vote. La ralson ? 
« Force que dans ces pays 
!&$ partis euroacep Uques 

accentuent fe risque de vofr 
Jeur yoiivernement songer 
6 fever pJed sur to 
consolidation budgvtttire »* 
Justille ragence de rratation. 
A llnverse, I'ecrasante vlctoire 
du Parti d^tnocrate de I'ltafien 
Matteo Rerui (plus de 40 % 
des vofx) est positive pour 
le profll de la dette transalpine. 



ANNE CHE YVIALLE 

# vAnncChcyvijUc 



L heme n est plus au verdict s£v&re 
ni aux sanctions contre les pays in 
disciplines du sud de TKurope, I-i 
frimmi&sion curopecnnc se mnntre 

plus clemente* dans son dernier ju- 
gemenr, safuant les reformes enga- 
ger en Lspagne, en Italic ct au Por- 
lugal. p» trois pays du sud dc la 
zone euro ont renoud Tan dernier 
awe la croissance grftce & des gains 
dc comp£titivit£. Le cap resolu- 
ment rl-formivLe cngagd par le 
bouillonnant Mai ten- Renzl depute 
son arrfvee fin fevricr a la lele du 
gouvernement Ualien semble s6- 
duire Bruxelles. Le president du 
Cornell est. II est vrai. Tun des rare* 
dirigeants europeens 4 avoir ete 
contort e par le r6sultat de son parti 

aux elections eunijxkrnncs. Cette 
forte popularity lui offre une marge 
de manoeuvre suppkimentaire pour 
niener i bien tes reformes netessai- 
res, mi bon point relevG par Tagen 
ee dc notation anierlome Mmidv'Y 
I.'enjeu pour Rome, dit Hruxel- 
les v est dc maintenir la trajectnire 

budgetalre sous les 3 % de deficit 
public de poursuivre Fajustement 
structure! sans compromettre la 
croissance aiin dc reduire la dcttc 

publique qui va encore culrniner 
cette annee a 132,2 % du PTE. 

Sur le front espagnol le oouunis 
salre curcypAen aux Affaires econo- 
miques, Olli Re-hn* a loue « tespro- 
gr$9 important^ accompli* pour 
reduire W$ desequitfbr&i mucwem- 
nomhpjes'K Ces efforts ont com- 
mence k porter lews fruits depute 
ptusieurs mob. t/Kspagra: a connu 



Madrid envisage de 
baisser l'impot sur 
les sodetes a 25 % 



Le go-uvernement espagnol 
va devoiler en fin de semaine 

les details d'un plan de relance 
dc 6,3 millards d'euros, dorrt 
2,3 milliards seront apportos 
par fe secteur prlve et 3,6 milliards 
par le secteur public. Cote public, 
le plan de relance consistera 

essentlellement a alleger 
Ij liscallte sur les entraprlses. 

Le taux d impot maximal 

sur les sedates seraDt 

abafese de 30 % d 25 X- 

L Id6e g^n*ra3e de ee pian 

de relance, dtdvoildi par Mariano 

Rajoy au patronat espagnol 

ces demiers jours, est de « baisser 

les impots » afin d*« augmented 

tc reventi disporribh des m* rwges. 

finvesttesemenr, et femphi, m 

"reindiistiialisant" fie pays **. 

Ces cadeaux ftscaux, qui 

Intervlennent apres les etecttons 

etiropeennes, oit le c^imp 

de Mdriano Rajoy a perdu des 

plumes, risque de mettre Madrid 

en difficulty vls-^-vte des regies 

budgetalres & Bruxetlesu 

Le deficit public espagnol est Tun 

dcs plus eieves de ta zone euro. 

II devrait attelndre 5,6 % du PIB 

fin 2014, et 6,1 % en 2015. 

L'Espagne s'est engag^e 

i ramener son deficit sous 

les 3 % du PIB en 2016, un objeetff 

que le plan de relance risque 

de compromettre. *. b. 



sur les I rote premiers mote de Fan- 
nie sa plus forte croissance en six 
ans, il 0,4%, apres 0,2% et 0,1% 
aux deux iriniestres precedents. La 
crulssuuc moyeime sur Tajmec 
devrait utteindrc V';.. C f cst grace a 
cette embellie dconomique que 
Mariano Rajoy, le premier mintelre 

conscrvateur, a 6\ixi iuic sanction 
Electorate aux europeennes et ce 

f f II f aut poursuivre 

les reformes sur 

le marche du travail 
et des services ?f 

OLU REHN 



tnalgre IcsNcvcrcs Lurcsd'auslerlli; 
Lmposees a la population ces der 
nleres annees. Si le Parti poputaire 

(PP) a perdu du terrain, il conserve 
Li majurite devant Ic Farti sociglistu 

II teste toulefois deux d^fis de 
taille t a souU^ OUl Relin. le ni- 
veau iris clc vc du chdnufge - i plus 
da 25% * II est le deuxieme plus im- 
portant de rUE derrierc la Grtce - 
ct de la detle, « It Jaul pourmshre Jes 
r^ormes suv le mardw du travail et 
des sLTife^, i instete le cominis 



saire europfen. Entre autrcs priori - 
tes Itstccs par la Conunission euro- 
p&mne, TEsp^gne doit prendre des 
mesitres pour rtduire la segmenta- 
ibit du marclW du im\ ;dl> favoriser 
les emplols durables et dc quallte en 
r^dulsanl lc m»mbre dc ty|K*s de 
contrats_ Ijc pays snuffre d'un 

manque de coordination entre les 
polltiques d 'education et de forma - 
th>n et le march6 de TemploL Cette 
inajdequation cxplique la lorte pro- 
|K)rliim dc jeunes ehrt^mcurs saas 

qualification, 

Le gouvernement espagnol mise 
tur la batesc des charges pimr re- 
lanoer rempioi. Mariano Jt&jpy a 
lanci un forfait i «ccnt euros « 
pendant deux ans pour loule nou- 
velle embauche en GDI. II doit e^a- 
lemenl aiummcei unc '. .isle refoi 
me fiscale d'iei a fin juin, mais qui 
ne va pas dans le m6me sens des re- 
conunandatlons Internationales. La 

du le l-'MI et ruii plaidenl pour une 
hausw dc TVA, Madrkl s^iriente au 

contraire vers une baisse de Timpflt 
au les societes de -JO i 25 %- An rts - 
que de dempa>?e sur le front budge - 
raire. « Si les pays du Sud de (a zone 
euro poursuivenl sur ce rythme de 
reformes, Ic futur sera radieux pour 
tux** pronostlque un responsable 




L'Espagne 
a r£alis£ 
d r importants 
progres pour 
r^duire les 
d^s^quilibres 
macro- 

economiques 9 

OLU REHM COMMISSAIRE 
EN CHARGE DES AFFAIRES 
eCONOMlQUES 

GECftGES Wm/ffP 




tient ses promesses 



ete port^e enti^rement par la de 
niande interleure. Du cite du gou - 
vernement 1 les recommandations 
dc la Commission n'ont susclte 
aucune reaction. Berlin considere 
que sa croissance a deja et^ reo - 

rLcniee. 

Bruxelles recomrnajLdc de bais- 
ser les- impftts sur tes revenus les 
plus has afin d augmenter la 

consomniation et, par ailleurs f 
d'am^llorer la concurrence dans 

scr vjll's IJc manicre ^enerale, 
le sjTittme fiscal allemand, sou- 

venl laxc d'usinc h rjw, devraiv 
gagner en efficacit£ et les couts de 
la transieion ^nerxctiquc doivent 
etrc maftrtscis. 



Conune Tan demter, rAllenia- 
gne a re^u des laurkrs pour sa 
bonne getttan budR^tair«. l-e pre- 
sident Manuel Barrostj 3ura releve, 

lors de son dernier diseours d'in- 
iroduetion, que *< des finances pw- 
bUquvx saines Ubercitl! de IVjfpctce 
POUT la croiahSPUttce j* . La Conuius 
sion reconnait que I'Allemagne 
« respecte sti promes»e d'une poJi- 
ttque budgeiaire solid? n avec un 
budget k r^qulllbre prevu pour 
Tan prochaln. 

L'Allemagne esl un des tSlfrves 
modules de la clause europeenne 
auquel le maitre fait des remarqites 
pour la forme. Conune Tan dernier 
et sans doule Tan prochaln. ■ 



DEVENEZ ACTIONNAIRE D'UN LEADER MONDIAL DE LA RESTAURATI0N ET DES SERVICES 
EN PLE I NE CROISSANCE. Dans 12 my "« 105 000 coLUbonltun accucillmt ct prenntnt sain de 3,7 millions 

de clients dans le monde de I'entnprise, de tense ignement et de la sante ainsi que dans I'unrvers du voyage et des toisirs. 

VOUS AVEZ JUSQU'AU 9 JUIN 2014 POUR S0USCRIRE A C INTRODUCTION EN BOURSE 
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Mobilisation generale a Bercy pour sauver 



l'integralite des 7500 emplois de Dia France 



Carrefour et Casino ontfait des offres de mchat Montebourg veut s* assurer que tous les employes seront repris, 



IVAN LETE5SIER 



■ »KnrJi:ilii(»KM Arnaud Mon 
tebourg eoiivoquera-l-il les diri- 
geants de tous les groupes de distri - 
button francals i Berey pour teur 
ikm iiKler de sauver le soldat Dia? 
Scion no* informations, le cabinet 
du ministre de Fficonomie et cehii 
de ViMfte Fouraeyron, sa secretai- 
re d'Etat chargee du Commerce, 

envisagent celte h>pothese. 

Le geant mondial du hard dis- 
count Dia, ex-filiaJe de Carrefour. 
independante et eotee a ta Bourse 
de Madrid depuls juEllet 2011, a d6 
clde de se sparer de sa filiate £ran- 
caisc, en difiicultc depuis des an- 
nfes. *Toid If monde a regards le 
dossier », assure le patron d'un dis- 
trfbutcur. Sans conclure. Leclerc est 

surtout interesse par les magasins 
de la resign parisienne, qui lui per 
mcltraicnt de s'impbnicr en fin 
dare* la capitate ; Sysleme U a pro- 
pose 5 Dia France de devenir fran- 
chise U Express* son enscigne de 
superettes de proximity en pleine 
expansion. Mais Dia ne snuhaile 
fi'encomhrer ni d'une seconds en- 
seigne ni d'un contra! de parlena 
rial avec un distributee ; ^gm 
el ne veut pas vendre sa 
filialc a la decoupe- 

Mr dtwsier est pari fculie- ^^y> 

rement conxplexe : Dia France qui 
compte a ee jour 850 magaskns et 
7500 salaries, perd de larRcM. Une 
cenl aine de mat*3.sins semhlcnl 
condamnes & la fermeture. "Cer- 
tains, piflticuiieremeitt mat places, 
n'aumteirt jamais dti ouvrirw. assatrc 
un bon connoisseur du dossier Du 

hettfe Colrtiyt & Facials Tesco, 
aucun des distrii-miquri etratigers 
s'etant pench6 sur le dossier n*a 
franc hi le pas d'une offre, qui Iul 



auralt permLs urte presence massive 
dansl'Hexagone- 

L 1 infiltration de Dia a un autre 
dLsIrihulcur se revelc particuliere- 
menT risquee en termesd'organisa- 
tioiL Dia France eanplote 360 sala- 
ries a son siege national de Yitry » en 
re^on |>:irLslenne, 300 dans ses 
diret lions departemenlales et 550 
dans ses neuf onlrepois k>gtstiques 
repartis dans rHexagone. De quoi 
multiplier les risques de doublotis 
pour un distribuleur dtfji blen 1m- 
ptanie en France, Le radial de Dia 
France lui perroettraii d'elargir son 
pare, mais il lui offrirail de nom- 
breuses opportuniles de synergies 
soctaleoient doidoureuses- 

Salaries el s-vndicats stmt trbi in- 
quiets s «Le repnmeur doit s 'enga- 
ger <s reprfndre Sam Ites wtlurigs tie 
IWfl FiWKe, m iju'iis ne tmuvent sur 
le terrftoire et quefle que soff teur 
pftmxtunLv (fontmt mu#avtm\ ste 
gen ou erttreprirs*), assurait rrti-mai 
dans un communique 
Dejan Tcr^lav, secr^- 

LfWS 
IA COJflHEIftf 



DIA. UN HARD 
DISCOUNTER 
A LA PEINE 

CHFFRES 

2,179 

chllfre d'aJlalrea 



{- 10,9 % par rapport 
a 2012) 
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millions d'euros 
de pertes en Franc? 



1,6 % 

de part de marcbi 

(- 03 point cur on an), 

C'est le pluB fort 

reeulparmi 

Its dnq ensdgne* 

de hard discount 

present cs an France 



laire generale de FGTA FO. FOexl- 
gequ 'aucime mmsacrimi du pare des 
magaxins /runcuis de Dki r\v surr vu 
iklee sans ({ttg figure duns ctrntml 
de vciite utte clause nociale d'enga- 
gami-\t! du repr* iieui ci n>pvi:-\hin- 
tows les suiaries, Sj FO n'estpasen- 
ter\du t notre organisation se mobffi- 
smi juridjefuemenf t'f OTu/icukftiLTil 
axec Ses sataries de I 'tmJ reprae pr^ur 
luffer cantre di?mmircJemenl pro- 
gramme de Dw et *"yp^aser d toute 
operatitm de resfracti^riixiort guf /e 
rait 1 "irnpa^&e sur ki suicvegdrcie dt^ 

Objectif : entrer fin juin 
en n^godations exclusives 

tine preoccupation parlag^e h Ber- 
cj', «U s gouverncnient esf ^tqrn'ef 
par tow dassf ers sodajw cor (J ne 
rAissit rien ^, I4che un ban cannais- 
M.-ur du dossber. Les dirigeants de 
J)Ia France imi ele rccus au minl- 
stere de T Economic Hindi fi mai, les 
>ymUcut* vendredi 23 t et des 
contacts sont tisses avec les deux 
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pirn irfLsi^e national 
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Arnaud 
Montebourg. 
miiasirc 
derEcorwmle 



Les princlpaux 
sites menaces 

I ENntdtaa rrftanlR 

ifMfftt DTfcirrjptj i 

550 
360 



MAC LIS 





candfcLits a la reprise. Scion nos In- 
formalins, Carre(our et Casino oni 
remis une offre non engag^ante la 
semaine passtfe, en vue d une re- 
prise globale de Dia France, dont la 
maison mere esptrc 400 rnillkias 
d'eunw. 1-cs deux ^oupiai. que 
n'ont pas stmhail^ faire de com- 
menl aires, auraient manifest c leur 
intention de reprendre tous ks sa- 

I lines, quille a mellrc deux tni Uois 
u!ls \xmr les reclasescr dates d f auLrc*s 
majiastrLs, entrep<)is et bureaux lis 
ont jusqu'6 la fin de la semaine pro- 
chaine pour deposer leurs offres 
fermes 4 BNP-Parlbas, banque 
rnandatee par Dia. Le mieux dcsanl 
pourrail cntrcr en negtxziatit^ns ex- 
c hisi ves avec Dia d ' k i a fin juin . 
Bercy et les sjTidicats s'inquie- 

tent de la r^allte de Terq^agement 
des repreneurs et esperent que leurs 
oflres fermes seraat xaortles de 
ranltes c^criles sur la poursuile des 
4 TCti\it£s ou le recbssement rie Tin- 
tegralite des sali riL-% Li plupart des 

obsei t : 1 1 curs du mareh^Jugent to&- 
vltable une certaine casse soclale, 

qu'aucun ne se risque ii chtffrcr. 

Pour ne rien arranger, le raehal 
de Dto France risque de fciire tkfuer 
La tres sourcilleuse Aulorittr de la 
concurrence. Dia est en effel trts 

present en region parLsienne et 
darts le sud est de Li France, deux 
regions cdu le grnupc Casino est 

puissant. «Je ne vote pas i'Autorile 




LES ACTEURS DE LA MOBILISATION 




le magasin Dia de Rlxfielrn, dans le Haut-Rhin. ^NPf^oiSFrev/PWTOPOW/L"ALS*CE 



L'hyperguerre des prix detruit des emplois,., meme dans les hypers 




DECRYPTAGE 

Ivan Letessler 
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Berey tonibe de haut, Meme dans 
les grandes surfaces alimenraires-, 
les postes sont menaces. Tout occu 
pe a sauvesarder les emplois indus- 
triels, le £ouverrtement a longtemps 
n^glig^ les menaces sur ceux des 
serv ices, juges non detocalisaWes. 
La distribution aLlmeniairesemblait 
d'autant mollis en risque que c'est 

le marehe* le plus resilient : la erise 
et la toaisse du poinTiir d'mchat ont 
fait chuter les depenses dans les 
masasins d'habflkmeut, d'eleetro- 
nique grand public, de brtcolage et 

dans les prclinuries, mais pas dans 
Jes grandes surfaces alimenlaires. II 
faut se nourrir et I'^votutkin demo- 
graphique en France garantil une 
croissance de 0,6 % des achats en 
volume, un peu moins si les mena- 



ges laillent clans leurs depenses su- 
perflues, En outre, ce segment de 
distribution est Tun des mains me- 
naces par le c commerce, meme si 
hrs « drives » prennent de plus en 
plus d'imporrance dans lc paysage. 

Et poiulant. Les suppressions de 
postes annoncces chez Auchan, 
eetles envisagees chez Interrnarehe 
et celles attendues ch«£ Dia, sans 
compter les: dteerttes rncsures 
d*ecoTWMiiies enpigees aux sieges de 
certains distributeurs tnt^gres el au 
sein des groupements de commer- 
i^ants ind£pcndants, le prou vent s la 
menace sur Tcmplo! dans la dislri 
burton altmentaire, que beaucoup 
rgfutafcnt, est en train de fondre sur 
les enseignes. El cc% alors meme que 
le chtffre d'affaires du secleur 
cemtinue de progresser ( * 1,4 % de 
puis un an), de m£me que les volu- 
mes (* 0,3 %) r 

A tW^ine de ce phenomene : la 
jjuerre des pm que se li\'rent les 
distributeurs, Leclerc en t*te. Cette 



baSaille lariTaire, retaneee en 20O9, 
sMntensifie depuis deux ans et fm- 
plique desormais tous les acteurs, 

tile s'exerce avant tout sur les pro 
duits de grandes marques- En com- 
pcasatlon, les dLsiributeurs ont 
d'abord augments les prL\ des mar- 
ques de distributeurs et de premiers 
prix, afin de ne pas trop rogner sur 
leurs marges. Cela a profile aux 
grands labels, d'autant que les 
clients profitent de la baissc des prix 
(- 1 ^55 %) pour nionter en gamme. 

Mate les industrieb sont malgrt 
tout tnqulets par la perspective de 
voir leur proOl s'eroder. « La urois 
fiance des voJume.s ecouJes tr priv 
casses tt*&t past saine ». assure le 

patron d'un industriei de I'agroali- 
mentalre. Cette absence de \1slbili- 
t^ a contraint les plus grands du 

sectcur a des ptem de reduction 
d'effectifes, voire h des fermetures 
d'osine : Coca- Cola, Danone, N'est- 
l$ el Unilever sont concernes. 
Mfime si f p*>ur certains, les marges 



et les venles pn^ressenl encore, 
Ires legeremenl. « Vu lu tendance 

deflatiormiste amwetie fin 2013, fl 
faut se mettre en position d'qffronter 
la teff^pefequfs'annonce », expUque 
un dirigeant qui a pits ses pr^cau 
ticins. I>'aulres plans sont :i crain- 

dre, chez les industries, mais aussi 
chez les distributeura. 

Les enseignes poursulvent en ef - 
fee leur guerre des prix : compte 
tenu de Li faiblc cmis^incc, II n'y a 
point de salut sans gain de part de 
march*, Et sans valse des etiquet- 
tes, point de gain de part de mar- 

the. .\5ais pai plus que les Indus 
triel^ les cUstrlbutcurs ne pcuvenl 
envisagerde balssertrop tnngtempei 
leurs profits, Meme les UKtepen- 
dants, de]hT& de la presston bour- 
Mere. « An final la variuWe, c f at 
rcmpJuc »» conile un diriKeanl d'un 
Rnntpc d'independanis. \m combal 
pour le pouvoir d 'achat Unit par de- 

venir destructeur d'empkris, mteie 
chez ses Initial eur& ■ 



de la concurrence se metfre en tro- 
vers de hi salutitm ti un df&sier stiivi 
pariappureiid'&at ». assure unae 
leur du dossier. Une offre conjoint e 

Carrefour-Casino, qui pourrail ri- 
soudre les probl^mes de concur- 
rence, sembte pcu probable. Parce 
que ces dtsiributeurs sont rivaux 
(conime leurs PDG), et parce que le 
repreneur unique beneficiera de la 
faculte d'inscrire dans ses c - imptes 

les defieiLs Llscuux reportables de 
l>ia I* ranee, soil plus de SO millions 
d'eunw. 

A Berc> r , on envisage done un 
plan C. Ce dernier consfcsterait en un 
partagc amiable de rensemble du 
pare de tnagasius de Dia France en- 
tre tous les groupes de distribution : 
Leclerc, Carrefour, Casino, Auchan, 
Lecterc. Systeme U et Inlennarchc, 
Un depc^age au meilleur prix pour 
les concurrents Irancais de Dia, as- 
sorllde deux conditions : repn-ndre 
tous les magasinSt y conipris les 
franchises, et assurer une solution a 
tous les salaries du siege de Dia 
France, de ses directions regionaks 
et de ses entrepots. Un vmi pieux, 
scion un ex|K'rl du sectcur, qui juge 
impossible La sauvegarde de tous les 
postes, quels que solent les plans 
d'iniegratlon. 

En attendant Tissue Incertalne de 
ee dossier aussa sensible que turn 
plexe, il se ferme un maga*dn Dia 

par jour, Les syndicate qui veulent 
eviter le pire, organisent ce jeudi 
une manifestation au siege pour de- 
noncer la politique commerciale de 
Dia et vendre des produils ia marque 

Dia. Une facon, selon les rcpresOT- 
lants du personnel, de rnontrer leur 
volonl^ de travatller... tout comme 

leur preference pour une reprise 
par un disl rihutew cpai conserverait 

line enseigne de hard discount. Pas 
s6r que Carrefour ressusclte Ed„. ■ 



EN BREF 



Veolia optimise le reseau 
d'eau de Washington 

Veolia va optimiser, avec 
Fop^rateur DC Water, le reseau 

de diitribulion d'eau du district 
dc in lumbia el de la viile 
de Washington pour reduire 
de 12 millions de dollars par an 
les co£Hs des ahonnes. DC Water 

distribuede Feau pirtable 
et Lraite les eaux usees de plus 
de 600000 clients. Veolia n\i pas 
indique le montant du C4 mtral , 
mais un acvord sLmilaire conclu 
a New York Iul rapportera 
36 millions de dollars d'ki 
32016. 

Bouygues degrade par S&P 

L'agencede notation Standard 
& Poor's a dlmlnue d'un cran 

la note Uing lermcde B<juygucs 
k BBB, ii cause du o mi t cx Le 
concurTentiel difficile auquel 
sa fltfale Bouygues Telecom 
est confronlee. La perspective 
d'evolulionde Li ntMe passe 
pourtant de « negative* 
a « stable w. en raLscm de « lu 
diverfiif e' des arrives du grrjupe 

et de ses pavilions $aHde$ en 
dehondes t&eeomnnmicutians 



Delta comniaixde 15 Airbus 

la compagnic aerienne 
americaine Delta a commandc 

15 Airbus A321 . dans le cadre 
du renouvellentent de sa flotte. 
Ce central reprdsente 

1,65 milliard de dolLu^ 

(1,2 milliard d*euros|", au tarif 

catalogue el porte a 15 le nomhre 

d* Airbus commamles par Delta, 

Ces avions, Ihres h partir de 

2018. seront cqulp& de ittoteurs 

fabriqu-fsparCFM, filiale 

du francais Snecma (Safran) et 

de Famericain General Electric. 



I » La NSA callecte chaque 
I Jour des millions de photos 
sur Entprnet 

» Les campagnies a^rtenries 
s'inquietent de la failriesse 
de leurs marges 

www.lelignro.lr / cr n n n m i r- 
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La production des constructeurs automobiles frangais redemarre 

La reprise des ventes et les accords de competitive permettent a l'activite de reprendre des couleurs en France, 



74% 

des Frangais 

seraf ent pr£ts 
A achetcf un vrihicule 

Stranger fabriquS 
en France, ptutot que 
llnverse 

<setem un sondage 
Aramts -SoIjcs) 



EMMANUELEGlOFF 1# 



INDUSTRIE 
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Errfin. Aprts plu- 
sieurs annees de forte bafcse, la 
production de vfihkules report a la 
hausse pour les constructeurs Iran 

cats dans fHcxagone- Sur les Iroi* 
premiers mods dc Pannec 2014, iLs 
ant assemble trfes exactement 
415620 v£hleules dans leurs ushies 
francaises. Soil une hausse de 

18,2 par rapport au premier iri- 
mestre 2013. La bonne tenue du 
marche des voilures neuves en 
France ct en Europe csi une des ex- 
plications a cette bonne nouvetle. 

Au premier trimestrc 2014* les im 
mai rieubtions ont altisi program* 
dc 2,9 % en France el de &A% en 



Europe. Les consirucleurs francals 
tirenr leur epingle du Jeu : les im- 

mal rieubtions de Renault et de PSA 
Fcugeol (ilroen ont prf*gressc dc 

12 J % en cumule, 

Ce dyuamisme des ventes se 
poursuU* meme si la erolssance ra- 
lenttt un peu. En mat les Immatri- 

eubtions en France sqnl en hausse 
de 0,6%. El fcs groupes francals 
continuenl de earaeoler en tSte, 
avec une progression de 5,8%. 
quand les tmmalrJculations des 

gnmpes etrangers regresscnl de 
5,2 " auseul rnudsde mai. 

Ces bonnes performances com- 
merctales n'expliquent toulefois 

qu'en partle la hausse de la produc- 
tion en France, puisque eclte dcr- 
nicreesl bien siiperieure ii telle des 



Imniatrlculatlotis. l-lors.de France, 
les deux constructeurs francals en- 

registrant ainsi une croissance dc 
leur production de seutcment 
4,6 7*. Pour explkruer ce regain de 

dynauusme, Francois Rodler, du 
ComM des constructeurs frangais 
d'automobiles (GCFA), pointe « te 

premier fnmeslre i ttrrijksnl 
avec un effandrement dc In prrxlue 
rton m France de .71,4 % ». Un pre- 
mier triniestre qui avail plombe 
loule Farmfe, flnie sur un recti] de 

12,2 % malgre himelioralion du 
dernier trimestrc (+ 8.6 %). 

Outre eel effel dc base posilif, la 

production en France b£n£flcie du 
succes de certains modules qui sunt 
fabricrues sur Ic terriiolre national. 
Che/ Renault, Li hmnce profiCeatn 



si du succes de la Clio, mod&e le 
plus vendu dan*. 1' ] texagone et dont 

une partk* est assemblee a Flirts. La 
part de la production rcaSksec dans 
1'Hexagone reste tnutefols faible 
clwt la marque w losange, a mnins 
de 20 % sur le premier I rimestre. 
Chez PSA, elle est de plus de 36 " 
L'activite en France y est swutenue 
par les tanccments reussis des Peu- 
geot 2008 et 303, 

Engagements 
des constructeurs 

Dernier element puMttf ? F absence 

de conflit social , qid jwurrait han- 
dJcaper les ventes, L'an dernier, les 
blocages de la production h Auluay 
avaJcnt beaucoup pes^ sur ta per- 
formance cdmmerciale de la Ci- 



troen C3. Mais les deux construe 
teurs ont sign£ des accords 

majciritaires avec les organisations 
syndicates aTLn d'ameliofer ia eom- 
petirhile de leurs asines en France. 

Ik sont aujourd'hui appliques. 
Surtout. en contrepartie d'une 

plus grande flexibility dans le ira- 
xvil el d un eUort salariaJ, les s>'ndi - 
eats onl uhlcnu des engaj»enien|s 

en termes de volumes de produc- 
tion. Renault s'est engage sur 
710000 v6hkules assembles en 
France en 2016. conire 504 000 Tan 
demier. Pom PSA, rubjecttf porie 
sur 1 million de vehieules d'iei k 

2016, contre 939000 Tan demier. 
La croissance actuetle de la produc- 
tion traduit le respect de ces enKa- 
j?emenLs. ■ 



Apple veut reprendre la main 
dans les objets connectes 

A I'occasion du lancement de sa conference developpeurs, Tim Cook 
dorme les gran des orientations de son groupe pour les mois d venir. 



Nous avons 
vendu plus 

de 200 millions 

d'iPad 

et 500 millions 
d'iPhone, 
Ces appareOs 
ont amene 
un nombre 
incroyable 
de nouveaux 
clients 
pour Apple 

TMCOOK.PDOO'APPLE 



iPhorre Ss. A cause 
de son systeme 

fefme. Apple risque 
de se f aire distance* 
dans le domaihe 
de Hntemet 
des objets. 



■i. 




•I 





1 



Km 



EL5 A BEMBARON 



HIGH-TECH 



Apple a fait de sa 
conference annuelle dediee aav 
developpeurs (WWDC) h San 
Francisco, une Rrand - mcsse. 
Uoccasinn pour la marque de de- 
voiler hindi soir de nouvelles ver- 
sions de ses sj'st^mes d*exploit;i 

tiott, de nuuvellcs ftjnctioiinaJjtes... 
et d encourager les developpeura i 
continuer it tnnover sur sa plate- 
forme. 

Un potnt essenltel alors que les 
enjeux economiques sonl de plus 
en plus important*. II ne s'agia 

plus seulement pour Apple de 
conllnuer i falre grossir son ma- 

gasin d'applicattoju, niais aussi de 
consolider son eccwysteme dans le 
ires pmmencur domatne de in- 
ternet des objete {tire ci-dessous). 
Pour cela, Apple devrait miser 
avant tout sur de tw>uvelles appU- 

cations, et particuliereineni Heal- 
ihkit. Cellc -cl perrneUra de re- 
trouver dans un sen] endroii 
toutes les donnees collectees par 
ses objets connectes dedles k la 
santt ct au bien i-tre. C'est aussi 
un moyen pour la lirnie de pren 
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Withings et Axa s' 




dre pied dans le domainc de la 
sante conneclee, en rer1far9a.nl ses 
tiens avec les entreprtses les plus 
prnmertenses du domalne. Pour 
acc^der a Ilealthkit, les fabrlcants 
devront avoir une certification 
Apple. Pour ceas dcrnlers, qui stmt 
souvent de pel ties enlreprtecs, 

Apple reste une formidable rampe 
de lancement, Des frangais, com- 
me Nctatmo, pourraient etre de 
ravenlure. 

ffPlus de 80 millions 

de Mac sont 

en fonctionnement 

dans le mondejj 

TW COOK, POG D APPLE 

Pour le tfeant ameritain, Heal- 
Hiki1 si -J.! it un moyen de r;«tr;iper 
son retard dans te domaine de la 
sante connects, sans avoir a lan - 

cer bracelets, inontres ou autre 
terminal dedte. Ctst ta memc de- 
marche qui preside au tancemeni 
probable d'une autre application f 
Smarthome, dediee 5 la maison 

conneclee- 

Jin mars, Apple a aussl lance 
ClarPIay, un s>Trt*me dddid ik Li 
voiture connectde, en partenarial 
avec une quinzalne de construe - 
teurs automobiles. Apple prtfere 
sans doute attetidre encore un peu 

que les technologies dediees k ce 
r>T>e de produits soient parfaite- 
menl au point. En attendant, hi 



marque se donne les moyem dc 
rcsler dans la course. 

La semaine dernl^re elle a 
confirm^ le rachat du fabricanr de 
casques Beats pour 3 milliards de 
dollars, Apple met ainsi la main sui 

Jk'ats Mask, une application dc 
streaming musical qui vienl enri 

clitr ITunes et sur une gamme 
d'accessolres audio connectes 
(casques, enceintes el gcouteurs). 
Une fois la transaction bt)uclee s les 
dcuxcofnndatcursdc Kcais. DrDre 

et limy lovine, rejobidront la di- 
rection du groupe informatique. 
FIdfcle a son calendrler d*an- 

nonces, Apple devrail amsi de 
voiler B, la nauvclle version 

de son systime d'exploitaiinn 
pour iPhone et iPad f qui comporte 
noiamment llealthbook. L'ecran 
d'accueil devrail evoluer aussi 
quelque peu, vers unc forme un 

peu plus personnalisable que I'ac- 
tuelle, Mais ks cliangemenrs se- 
ront plus modestes que ceux pre- 
senl 6» I 'annee dern lire. C*est 
aussi ("occasion pour la firmc 
d'ameliorer son application Plan 
el d'y integrer des informations 
sur les transports en commun, a 

r image de ce que proposent ses 
concurrents. 

Les Mac ne sonl pas non phi$ 
oublies, avec une mise a jour du 
systeme d'cxpJoitation, baptises 
Yosemite, du nom d'un ct51ebre 

pare naLisjnalCaiiiornien. llsucci- 
de a Mavericks, qui tenait son nom 
d'uni' ]il.ii;ede ce mfone^tat. ■ 





L'immeuble Apple, a San Francisco en Calrf orr*e r ou 3 lieu le WWDC 
(Worldwide Developers Conference) 2014, iusriHSULUVAW/Af p 



Internet des objets : un duel de titans entre americains 



Apple fail encore figure d'incon 
loumablc daiiN le domaine des ob- 
jets connectes. Pratiquement toas 
les fabricants commencent par d£ - 
velopper unc application sous iOS. 
le systtme d'exploitation (OS) des 
iPboneetiPad, 

Le d^veloppement pour Android 
jl'OS de Gooj?'^) tat ^eneralemcnl 
effectue dans un second temps. 



dans la sante connectee 



C'est un premier pas vers 
la convergence entre objets 
connectes ct assurance. Lo 
labricant f rancais Withings 
et Axa lancent une offre 
conjointe. La proposition peut 
paraStre anecdotlque. Les 
1 000 premiers cJients de 
Toffrc Modutango d'Axa Sante 

se verront offrir un Putse 02, 
le nouveau capteur de 
mouvements de Withings. lis 
pour rent partldpcr a un jcu 



concours pendant un rnols, 
Celul-d leur permettra 
de gagner un ou plusieurs 
cheques « mcd ecine douce » 
de 50 euros, selon quls 
accompllssent plu^ de 7 000 
oil 10 0O0 pas par jour. Pour 
la premiere fete, unassoreor 
va cGllecter drectement 
des donnees, qui but seront 
communlquees de manure 
volontalre, relatives a la sante 
de ses clients, Au-dcU de 



Tasp&ct ludlque d'un tel 
partenarlat. des evolutions 
sont deja envSsagcables, 
avec la mise en place 
de grlltes tarifaires pouvant 
prendre en cornpte l'activite 
physique ou encore tes 
habitudes alimentalres 
de chacun, Se pose aussi le 

probleme de la securfsatlon 
des donnees personneiles, 
meme si Withings affirme 
en garantlr la protection, e: 



|H>ur des rawi ins de ooAl. Mais p*jur 

combten de temps ? 

Carunob|et conned e. c*est avant 
lout une association eni re un smart- 
phone et un objet, que ce soil une 
monlre, un capteur dc mouve- 
ments, un thermostat ou encore une 
balance. C'est sur I'ccran du smart 
phone que les donnees coltectees 
appuiraisfient, sont agregees et mises 
en vsdeur dans unc application de- 
diee. Lecbobc de developper une ap - 
plication et. i plus forte rafaon, une 

appb'cation liee a un objet, depend 
en j^r-mde partie du nombre d'utili- 
satcurs de TOS. 1 4 base de clients 
potentieb contribue a Tattractivite 
de la plateforme, Le ffroupe de Tim 
Cook peut encore compter sur sa 

base installee d'uUlisateurs, qui se 
rait A peu pres egale ik celte d" An- 
droid, selon le site Asymco, d*en\i- 
ron 550 millions de personnes. 

Mais le rapport de force est en 
i rain de s'inverser Android dtftient 
plus de SO % de parts de marebe 
dans les smartphones. Sa base 
d'ul Llwateurs est pleine expansion. 

Or, pour Atre attractif 4 un eco- 
s>*st*me dolt 4tre compteL Apple a 



£$agnc b premiere mancbe. avec un 
majjasin d'applicalions qui cn 
comple plus d'un million. 

l*n revanche, b firmc risque dese 
fairc distance! dans la dcuxiexne 
phase, cellc de I "Internet des objets. 
Google a prls une longueur d'avan 
ce en laisani de& acquisitions, no- 
tammenl eelle de Mek dam le do- 
niatne de la maison connectee et en 
se developpant dans rautomobile, 1 1 
allle les terminaux de demain a son 
OS. Un autre atout du modele de 
Google est d^trc ouvcrl k tous les 
fabrf cants. 

Jeunes mobinautes plus 
versatiles que Leurs aines 

Apple reste, lul. Gdele i son cholx 
d'un sA'Nteme iermc", * Apple ristfue 
de subrr le meme sort que Nokia on 
EtackRerry jr'jl s'orc-boute nur son 

m(xkk >• , tranclie un obsen r ateur 
du marche. Apple a cholsl de se po- 
ser en reference du marche, pour 
devenir un agretfatcur de donnees 
avec Healthhook », une applica- 
tion pour iOS 8 et son application 
attendue « Smarthome ». La pre- 

nitere est dediee h b sante el ;lu 



bien -etre et b second e a b maison. 
Les deux permetleiit de retruuver 
sous une seulc banniere les infor- 
mations coUccties par les divers 

objets connectes dont on powra 
etre equfpe, alors qu'acrucllement 
chacun a son application proprc. 

Pour acceder k cette pbtelortne, 
tes entreprtses dcnixml etre aj^tces 
Apple, Ce schema implique aussi 
que le consommateur acceple de 
confier a Apple la totale gestlon de 
ses donnees ct de ses objets connec- 
tes et de rester dans un enviromie 
ment plus ferme que celui d" An- 
droid. En entrant dans l univcrs 

Apple, le consommateur est vou6 i 
la fldellte a b marque. Or les jeunes 
mobinautes sont plus versatiles que 
teurs aines et prefcrent pouvoir 
changer de marque rie smartphone 
au gr£ des modes. I In point qui 
pourrait* A terine, petiatLser Apple 
dans rinternet des objets . Les fabrt- 

eanls suivront Ic eboix des consom- 
mateurs. Si ce dernier va a Android, 
iLs delakseront Apple, comme its 
deMssent deja Windows Phone et 
ignorent bbckBerrv. ■ 

E.e. 
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« La specificite d'Hermes est incompatible 
avec la presence d'un concurrent au capital » 

Rentier du fondateur. Axel Dumas, nouveau gerant du sellier, en defend les voleurs et l'mdependonce face d LVMH, 



fflCFCSfiE-CUEUIJPAR 

IVANLETESSEHIF 



LUXE 



Hermes tienl son assem- 
bles? generate ce matin. Axel Du- 
mas, neveu de Jean-Louis Dumas 
(I'historique patron de la mafeson) el 
scul gerant d'Hermes depute le de- 
part A la retraite dc Patrick Thomas 
fin d&embre, livre au Figaro ses 

ambitions et sa strategic de deve- 
loppement pour le groupc, dont 
IA'Mlldelient23'V du capital. 

LE FIGARO. - Vous ties le premier 
tnembre de b famillc a ctre 1 'unique 
gcrant d'Hermes depute 2005. 
Que cela va-r-il changer ? 
Axe] DUMAS. - Fas de revolution, 
en tout cas. Commc toujours chez 
Hermes, ce sera revolution dans la 
permanence des valcurs. Patrick 
Thomas s'esl inserts dans to conti- 
nuity de Jean-Louts Dumas, Moi 
aura. En 177 ans d'histoire, en six 



ff Bernard Arnault 
est certainement 
un actionnaire 

heureux, mais 

il n'est en rien amical 
avec la gerance 



generations, la malson n'a eu que 

sept gcranls. Je m'mscris dans 
rhistoire d'Ht-rmte, avec ses deux 
piiiers : le savoir-faire de nos arti 

sans et la cr£ativiti. J'ai fixe quatre 
chantiers : tout d'abord les fonda 
mentauXt toujour* cottsolider new 

ssavnlr-fatre. et airmen ter new ca- 

pacit«s tie production et d'approvi- 
sionnemenLs en culr ; ensuite assu 

rer revolution en poursuivam notre 

strategic de relais de croissance ct 
en devcloppanl new metiers ; cqui- 

librer nos positions ggographiques 
pour maitriser noire croissarcee i 
rinlemalional ; et enfin, acc^toer 
ta reflexion sur le digital pour 

conquerir nos clients de demain. 

La crofesance de voire metier phare. 
la rnaroquincrie. ralentit, Pourris- 
vous Lancer une collection moins 
cotitcuse, sur Ic segment des sacs 
vendus entre 1 500 et 2000 euros, 
en trts forte haussc ? 
Dans la maroquinerie, la question 
ifcst pas un sujfet de demandc, qui 



restc Ires forte, mate de production. 
Unc erolsartcc de 8 a 10 % est le 
maximum pour preserver La Ixmne 

formation des artisans et Pexclusi- 
vit* de notre matiere premiere. 
Nous avons lance deux maroquine- 

ries celte annee en Isere Ct en Cha- 
rcot e et ouvrimnsdewc mamquine 
rics en 2016 dans le pays de 
MontbeBard. Nous n'avons pas vo- 
cal km ;i faire de sacs hors de nos sa 

voir faire, et encore moins a sortir 
une seconde ligne plus accessible. 
Hermes nc se pose pas la question de 
segments de clientele on de posl- 
tionrement ptix, ki, 0 n'y a pas de 

marketing. Un pruduit reusst est un 
pn>duit fidclc a ce que vuulalt son 
er&iteur. Certaias de nos concur- 
rents ont pour strategic de monter 

en gamme alio d'atteindre le seg- 
ment 1 500-2 000 euros, mais ren- 
in; deux n*existe pas. A Pavenir, il y 
aura wit des produits artisanaux ct 
reennnus pour leur authenticity et 
Us auront un coftu soil des produits 
IndustrieLs paschers et bien fails. 

(junlxmicTez- voas a vous 
diversificr, dans les fund tes 
par exempte ? 

Notre diversification est une for - 
ce depute les annees 1920. La On 
de la voiture a cheval nous a 
obliges a ne plus tout miser sur 
nos metiers tie harnacheur ct dc 
sellier. fimfle Hermes a imagine 
des malies pour automobile et 
des sacs pour femme, lance des 
bijoux en 1927 et des cartas de sote 
dans les anrwes 1930. II faut que 
notre chiffre d'affaires soit 6qutlibr6 
L j ni: t ' mrs metiers v h fin des an 
Ufesl9^0» les imprimesde soie rea 
llsaicni 55 "/„ dc noire acthHlc. rwnts 

a\*0TB souffert k>rsque leurs ventes 
ont chute. Notre priority est de de- 
velopper nos m^tiera de prtt-i- 

porter et de ehaussures ct de rcdy- 
namiscr fcs montres. Nous avons du 
potentiel dans la bijouterie. Pour 
chaque metier, nous devons appor- 
ler quelque chose d'arttsana], ce qui 
demande du temps et des moyens. 
Nous n* avons pas de projets dc lu- 
nettes car nous ne voulons pas faire 
de licence. 

Vendre vur Internet nc risque- 1 -il 
pxs d'abimcr voire image 
d'exclusivite? 

C'est le sens de Thistotre, qu'on 

raime uu noli. Interne! est une for 
midable lenelre sur le monde : nous 



devons nous y accouder. Dans tes 

annCes 1970, noire Industrie s'inter- 
rugeait sau I'oppqrtunile d'alJer a 

rinternallonal. Certains soutenaient 
que cell n'&ait pas necessaire, Paris 
etant le ix-ntre du monde. Trente una 

apres, ils nc sunt plus la. Ijc schema 
est identique avec Internet. Nous 

HUB et£ la premiere socteti de no- 
tresecteur a vendre en Ugne des car- 
res, des cravaies el des parfums, dfe 

2001 i New York. 
Pousse par 
notre gene- 




L'exdusivite, 
Hermes 
la met dans 
ses produits, 
pas dans un 

decorum qui 
leur donnerait 

plus de 

majesty qulls 
n*en ont en 

reality C'est 
pour cela que 
nous sommes 
tr^s ^ Taise 
d'etre vendu 
en aeroport 
et sur 
Internet 

AXEL DUMAS 
GER4N7 D'HEPM!£S 




Axel Dumas, 

gerant d'Hermes. 

MARMARA -'LEflGAHO 



ration. Jean -Louis Dumas disaJt : je 
suls commei^ant, Je vais vendre. 

L'eJtelusivile, Hermes la met dans 
ses produits, pas daas un decorum 

qui leur donnerait plus de majeste 
qifils trenont en seulite C'est pour 
cela que nous sommes trts b Taise 

d^tre vendu en a^n3p*3rl et sur In 
Lernet. Nous avons diija des maga- 

sins Internet dans 20 pays. Comme 
pour nos * 1 5 inagasins, chaque site a 
son propre dkecteur, resportsable de 
Tassortiment, cequlcrcc une diver- 
sit£ de I'otee. Cela est possible uni- 
quement parce que nous sommes 
artisans et que nous n'avons pas de 
grander series industriellcs. 

Etes-vous inqutet du ralentusement 
de la croissance du marc he du luxe. 

en Chine notamment ? 

N'ous avons une vision a long terrne. 

LX'pub 2009, il y a eu un cycle cte 
forte cmisxanee mondiale de quatre 
atw- Nous ^tions moias optimises 

que les consultants au depart, nous 
sommes moins pessirnistes qu'eux 
maintenant que le rythme ndenlit. 
l^i cToissanec demu^raphique et 
I'interit grandissant (x>ur des pra- 
duits de quality est une garantte 
\kw raveitu. Nuus n'avons enre- 
^istr^ aucunc baisse de nos ventes 
en Chine. La lultc conlre Li corrup- 
tion Louche lesecteurdesspiritueux 

et des montres ; mais la clientele 
amatrice de quality de savoir-faire 
et de produits authentiques qui 
vont Men vieilUr va continuer a 
^nintlir. (^-la nous Wnefieier 
pendant de nombreuses aauiees en - 
core. Nous inaugurerons en scp- 
tembre dans Tancienne concession 
fnutvaise de Shanghai tkotre tin 

quicme Maiwin Hermes apres l ? ;sris, 

New York, Tokyo et 5&ml. 

Quels stmt \*os relais de croivsancc 
geojjraphiques ? 

N'ous continuous b inrattr dans les 
pays historiques (France, Italle, Es- 
p;i^ne, Japon). eojiuue nous Kavojis 
fait ces dcrnli-rcs annexe akirs que 
certains concurrents n'allaient que 

dans les pays emergent* pour faire 
de la croissance, La Chine et les 
Etats Unis sont deux marches deja 

iitsioriques, mats a fort potentiel. 
Nous avons identifi^ trois zones 
promctleuses : rAmerique du Sud 

et notamment Le Bresil, surtout si 
les barrieres douani^res sont redui - 
tes t le Moyen -Orient et enfin VAsic 
du Sud -Est, avec rimtonesie, b 



Thallmdc, les Philippines, le Viet 
nam et Singapour. L'avcnir du 
marche indicn, ou les barrieres 
douanieTCS sont ^ levees, est en re- 
varK'he uncgrartdc Inconnue. 

Bernard Amauh , le PI X i de LVMH, 
rejxt e qu'il est un act ionnaire 
lieureux d' Hermta et qu'H soutient 
son management, mais regrctte 
que cela ne suit pas reciproque. 
Benurd Arnault est eertabiement 
un actionnaire beureux- Grflce aux 
modalites de sa prise de participa- 
tion, II a realise une plus -value 
considerable. Mais heureux ne \"eut 

pas dire amical. Et il ne Test en rien 
avec la ^cranee. Plus fc^ndamenlale- 
ment. b capacity d'Hermes h per- 
former clans le king leime suppose 

que la maison conserve la totale 
maltrise de ses valeurs, de sa culture 
et de sa strati^gie, Ceei impLique de 
preserver rindepewlance de la So- 
ciety et exchrt TappAitenance a un 
groupe, La specificity de notre per - 
sonnatlt6 - *tre un artisan global 
est incompatible avec les inevitables 

contrainlcs de rappartenanev & un 
KmupcpJuK bi^e. I^nsceeonlexle, 

II n'est pas du tout souhaltable 
d'avoir un concurrent dans son ca- 
pital. Pour cela, notre obfectlf est 

d'arrivcr a rccrcer un veritable flol- 
tanL D'aiileurs TAMF a retevcr unq 

votonte d'opacitS certaine rc\*lalri- 
ce de i'ambjvatence de L\ r MH. Nous 
n'avons pas d' ambivalence dans no- 
tre volonte de resier inck-|X'ndanis. 

Comment rtagirfez- vous si LVMH 
manifestait sa volontt dc ceder 
sa part kipat ion dans Hermes a un 
invesitisseur chtnois ou qatarien ? 
L\ r MH est totalement libre de cycler 
ses actions et, pour fitre franc, est 
blcnvenu a Ic faire. le viens de Tex- 
pUquer, Tindcpendance de la mat- 
son est une condition neeesiaire a la 
poursuite de son parcours. Je ne 
doute pas que f si LVMH voulalt 
vendre, etle aurail le souei de pre 
server Ic long terme d'une maison 
qui tut aura permis de rcaUkscr une 

formidable plus - value. Nous 
oeuvrons pour rester nous-memes 
el continuer i creuser notre slllon, 

C'est b sasesse pour k 1 long terrne. 
S5 % de notre production est faite 
en France et afi % de nos ventes se 
font & Tetranger, En cinq axis, nous 
avons double notre chiffre d'affai- 
res et cr££ 3100 cmplois. Nous 
sommes; b pour que eeb dure. ■ 




^CIDEURS 



PAR Carole Bellemare avec Corinne Caillaud 



□ AGNES MAGNEN 

Institut national de ] f audiovisuel 

Plus d'un mois apres Parrivie d'Agnes Saal a la 
presktencede l'Ina h celte cortservatrice generale 
du patrimolne est nommee dlrectrlce dd^uec 
aux collections el membre du Comil^ ex-ecutif. 

DqHds2011 ft e11edirigeait Jes Archives natkmales. 



ALEXANDRA VAN WEDDINGEN 

Groupe 
^ t r Galenes Lafayette 

L f Apres avoir passe 10 sms chez Erurusvvljck 
mL oQ elle conseilbdt un grand nonibre de 
societ^s - dont les Gal er tes Lafayette - dans leur 
communication corporate et financiers et ft 

rcKcasatui d'nperatians de marches, ccttcdiplA- 
mte de 1' LSCi reinint .i 3.1 ans le groupe dedistribu- 

tlon fanulbl et Endependanl coonme directeur de 
la communication corporate. Elle est rattachSe au 
president du directolre, PltUppe 1 louze. 



□ jban-fhilippevanot 

Domplus 

L'ex Orange, president de ParisTech ainsi que 
du comiu: du Medcfcn charge des rebifcins avec 
les consommateurs^ devient membre du conseil 
d'administration de la society d'intermediat ion 
a distance 




□ Unda Jackson, une patronne 

a la main verte au volant de Citroen 



Une femme, une senior et 
une Anglaise ! Oi\ ne peut 
decide tnent pas taxer le 
nouveau patron de PSA 
Peugeot Citroen de 
machisme, de jcunisme ou de conformisme. 
Carlos Tavarea, Tex-bras droit de Carlos 
Ghosn cite/. Renault, arriv£ le 1^ avrll, n'a pas 
hesit^ k casser les codes en redistrihuant les 
cartes che?_ le conslructeur tricolors Jusqu'a 
rempbeer un membre de b famillc Peugeot, 
Frederic Banket, a la tele de Cilfota. Ce der- 
nier rejoint la direction generate du holding 
familial FFT\ qui cedent 19 % de PSA, au c6te, 

dtsormais:, del^tat el ductunob DonsJeiiK- 

Intime connaissance de la marque 

Pour lui succeder b la tetc de la marque aux 
chevrons, le trte international Portugab a 
done chobi Linda Jackson, Britatuiique de 56 
axis, uitrache\'roruiee dans le sec leur auto 
mobile, <!ette femme petillante, qui quitte 
Coventry pour Paris, a fait ses preuves depuis 

quatre arts a la tfite de Citrofin au Royaume- 
UnL Elle a une Intbne connaissance de la mar- 
que, roubnt a bord depute pres de quht/e ans. 

MBA de Warwick, elle a voue loute sa earriere 
a P automobile, tant dans La finance que da its 

le commercial, en demurrant d'abord chez 
MG Rover. Marine et m&re de deux enfant 



cette francophile adorant jardlner dans sa 

rnaison de Normantlie a nutammenl dirige b 
fBiate tricolore dans les annees 2000 avant de 
piloter le contrdle financier des ventes en 
Europe. L'n beau parcours jusqu'en 2004 on 
elle quille le groupe, juste avant la liquidation 
judiciaire et le passage sous pavilion ehinois, 

pour rejoindre un peu plus tard Citroen, Avec 
la nomination aujourd'hui de Linda Jackson, 
Carlo* Tavares donne un coup d'accelerateur 
en faveur dc la paritt dans un jecteur ultra 
masculin . Unda Jackson est la deuxieme fem- 
me a prendre en main une marque, apr& la 
nomination d' Annette Winkler en 2010 i la 

tetc de Smart. La fexninteatlon du sectctir 
sembte enclenchee avec aussl Parrlvde 
recemment dc Mary Rarra a la tdte du ge-ant 
amcricain GM {Chevrolet, Opel. Cadillac). 
Chez PSA, c'est done un trio, compose aussi 
de Maxime Picat pour Peugeot et de Yves 
Uoiuiefont pour ia marque DS qui ceuvrera 
aux cotes de Tavares. A charge pour chacun 
dans son aerKild dedepbyer Le nouveau plan 

« Back in the Race « 6rige par le nouveau 
boss. Sous la conduite de IJnda Jackson, 
Cflroftn notamment, dt%ormate allegee de DS 
et dont la gamme de mudeles sera reduite. 
jouera « fa t&ohnolagie utile, (e coriforr ef la 
cr&tthit4 De quoi accderer, sur fond d'une 
veritable culUire de rcsultat. C B. 
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Le PDG d'Air liquide succede au Sue 
dob Lelf Johansson, president d'Ertcs- 

son et d'AstraZeneca, a b tetc de b 
Table ronde europ&nne des tadustrtels, Ce fo- 
rum cree en 1983 rassemble les dirigeants de 
52 des plus grandes entreprises d*origine euro 
peenne. totaiisant un chiffre d'affaires de plus 

de 1 300 milliards d'euros et employanl quelque 
6,8 millions de salaries en Europe. 



C CECLE RFFARD 
RAIP 

tile rejoiiit Isabeile CX krent a la direction de b 
communication comme respoasable de t'unite 
marque. I.'ex-dir cab dc Guilbume Pcp> ptlo 

tail b la SNCF la communication institut ionnellc 
au seln du secretariat gen^raJ, 



□ PATRICK DE CASTELBAJAC 
ATR 

A 4.1 ans. ce- jurblv de formatum , homme d'Air 
bus, s'installe aux eommaxide* du conslructeur 
europ^en d'avfcms r^gionaux i turbopropul- 
seurs detenu par Airbus et Pitallen Ftmneccanl- 
ca. 0 suco&de i Philippe Bagnato. 
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ALCATEL-LUCENT RENF0RCE SON BILAN 

L'equipcmontier tGlCcoms a lancfi une ^inission 
^'obligations en deux tranches d'un montant 
■nitul d'un mlltard d'euros. Ccttc operation a notam- 
men; pouf objectJf de rcmboufser, da moln^ en par- 
tie, le credit de 1,75 milliard de dollars souscrit en 
2(312 en conlrepartie d'un nantissemenl de certains 

de ses brevets, que le groupe va done pouvolr f^cu- 
perer. Le tttre toutefols a perdu 2,94 % d 2,90 euros 
en ralson du eardctere potentiellement dilutlf de 
cette ^mlsston. 

41 RODRIGUEZ GROUP MENACE 

DE FAILUTE, FACTION DEGRINGOLE 

Le constnucteur de yachts de grand luxe a reconnu 
vendrecf solr eire menace par la faimte, apr^& avoir 
pres^ue triple ses pertes au dernfer semestre. La per- 
te netie du groupe, actuellement en redressement ju- 

*cia*re. a attest 44.4 millions d'euros lors du premier 
semestre 2013-2014 de son exerdce ctecate, Le tltre a 
ptonge de 9.13 % a 178 euro. 

^| MEOTECH OBT1ENT LE SOUTIEN 
DE BPIFRANCE 

Le fabrJcant de robots ^'assistance cMrurgicale a an- 
rvon«cft hkK avoir slgnd un contrat de flnancement avec 

Bpifrance a hauteur de S3 millions d'euros, en coidbo- 

ratJon avec deux aulres parterwires. Le tilre Medtech 
a grimpe de 0,69 % pour finir i 32,10 euros. 
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CAC40 

4515,89 

-0,08% 



EONlAl 30/05) 

0,44S (Q24A) 



SBF 120 

3537,50 

-0,06% 




EUROSTOXX SO 

3247,80 
+ 040% 





FOOTSIE 

6864,10 

♦ 029% 




NASDAQ OBh) 

4236.22 



-0,15% 
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X-DAX DOW JONES (18h) 

19950,12 S16736.78 

♦ 0,07% * 042% 
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YEN mm CHF 

I3B.M (138,74) i ;(U206) 
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14935,92 

+ 2,07% 
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Soitec boucle son projet 

de centrale solaire en Afrique 

Le titre enregistre un spectaculake rebond de 150 % depuisfin 2013. 



GUILLAUME HAVRE If tGulMirMBiyrt 




Le sp^claliste franoab des 

M-'mi-contluctcurs a manque de |k.*u ,si 
gncr une huslteme stance de prngres- 

sion Hindi. En cloture, I'-icrion a c£de 

aux prises dt iK-nefices, perdant 1,26 y.., 

A 3,14 euros. En stance cependant, Sol 

tec proffrcssail de 5 %, a t'annonce du 
suulicn d'un iinp<jrtant foncbdc pension 
^ son pnijei de cenlralo solaire en Afri- 
que du Sud. Le ministere de Ftnergie 
sud-aCricaln a en effet autorise le Go- 
vernment l-mployees J*ensinn Fund ii 
rejoindre le projeL tie Tduwsrivier, A 
tcmur. le hjndii (qui^Orc i 000 milliards 
de rands d'actife, soit pres de 70 mil- 
liards d'euros) possetlera 40% de la 
centrale. Cet accord valide en outre les 
comitate d"aehai d'eleeiricite conelas 
avec la compagnic nation:ile Hskom 
pour la totalite de la capacite prevision - 
nelle de Touwsrivler, soft 44 me- 
gawatts- crfite (%tWc), cv i[itl en fera 
1'une des pita Krarides eetitrales de ce 
type dans te mondc. 

I-'enjeu pour Soitec etait de demonrrer 
sa capaeke a conctrvoir, mais aussi a fi - 
nancer et a reatfcser des centrales el-ccni- 
ques a <k hellc induilrieUe basee^ £ur la 
tecluiologie dlte centrale pholovoltaique 
a concenrration {CPV), un mode de pro 
duct ion dont le rendement est deux a 
trois fots plus Important que celul des 

.tut res centrales Mihires le _i"rnii|>e 
compte bien s'appuvtrr Sur ce premier 
Jalon pour poumdvre la realisation d'un 
rx>rtefeuUle de projets port am sur plus 
de 440 MWe de capacity dans dlwrs 
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pays h fort taux d'ensolelllement. La fi- 
nallsatton de ce finaneemenl s'lnscrit 
dans une succession de bonnes ncsuwlles 
pour le Rnm]K Savoyard., qui lui onl per- 
mit un rebond de 150 % en Bourse de- 
pub son plus bas historiquc de 1,33 euro 
en novemfans 2013, dans le slllage d'une 
uniertie augmentation de capital. 

Benefices attendus en 2015 

Si Soitec a encore connu un exerctce de- 
fidtalre en 2013-2014, aggravant rrwime 
perle netto a 23b inlUluni d'euros, les 
iiivesliss^urs eotnmencent a aecorder 
du credit A sis pcrspecitvcA dans h sec- 
leur solaire. Encore en phase de de\ r e- 
loppement, sa division solaire a 

ti iiilleurs pi -lit \a pre.mii.-re h-is eonlri 
bue signitieativement a raetivite glnba- 

k, pour prte de 79 millions d'euros 
02% du total}. Et & 1'exemple de 
Touwsrivler, mais aussi du projet Desert 



Panneaux so-lalres Soitec en Afrique 

dU Sud SQfTEC 

Green en Callfomie, les relais de crob- 
sauce sont en bonne voie. 

L'horizon s'eclaireit atissi pour le seg- 
ment eleclronitrne (jusqu'ici le principal 
debouthe p*Hir les materiaux semi -eon 
ducHU^ rtt- Snilf.. , m. lis qui avail r'r 

fortement penalise par la crise economi 
que). Les analysles, a rimajje de KatLvb: 
qui a porte son objeclif de cimt% i 

3,70 euros, ont per^u favorabkment 
Tannonce te moJs dernier d"un partena- 
riat entre Samsung et STMicroelectTO' 

rticspuur la produelioji de mkroproces 
seurs dits FD S01 r qui s'appuient sur 

une lechnol<i' P 'ie cLMrihuee sous licence 

par Soitec. II s'agit selon le groupe d'une 
6 tape majeure pour I'activlte de sa bran 
che ^lectronique au cours des dix pro- 

chaines annees. Enfin, te fabrieanl 
chinois Simj»ui a eyalement acquis une 
licence pour la production de plaques de 
stlicium sur isoEant (SOI). ■ 



La Bourse de Paris termine a requilibre 

Avont Iq reunion de la BCE, jeudi, les investisseurs sont prudents. 



HERVE ROUSSEAU 
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Li Bourse de Paris reste sur 
scs gardes - lundi, le CAC 40 a reculij sym- 
boliquement de 0^08 % i 4 S15.89 points 
dans un march* toujours pen ^toffe d'en- 

\iron 2,5 milliards d'eurf>s. La semaine 
derniere, U avail grimpe de 0,59 u 4. par- 
wnant k se htsser a plus de 4 .100 points, 

un sommel inconnu depuis pres de six 
ans, soil bien avant la fafllite de Lehman 

Brothers qui avail marque le debut de la 
crise financier e. 

Les autres grandes places europiennes 
ont aussi grignot£ quelques points, mais 
sans grande conviction 5 Franclort a avan- 
cc- de 0,07 % et Londres de 0,29 Wall 
Street £tail egalement sur b defensive i en 
seance, le Dow Jones avancail de 0,08 %, 
maLs te N;isdaqetai! en baissedc0»17 

IjCs Investisseurs redoublen! de pru- 
dence avant d'attaquer les deux princi- 
paux rendezvous de la semaine, si savotr 
la reunion des gom^rneurs de la Banque 



centrale europ^enne (BCE) jeudl et les 
chlHres de Temploi aux Etats Unis ven 

dredi. lui decLsum de p «iil[t|ue nu melaire 
de la RflE el le d&ormnLs traditionnel dte- 
cours de son president, Mario Draghi, son! 

pariicullerement attendus. Les marches 
esperent Tannonce de nouvelles mesures 
pour contrer h faiblesse de P inflation et 

soutenir la reprise. 

Risque de deflation 

Les statistiques publlees lujidl en Europe 
vont d'ailleurs dans ce sens. Pour la pre ■ 

micre fois deputs plus de quatre arts, au 
mois de rrtat, Finflalion est tombee sous le 
seuil rfes 1 "v, en AllemaRjie. I Jnchtrfrequi 

a ranime un peu plus encore le spectre de 
la deflation, cette spirule de baisse des prix 

el des salaires qui jjcsc sur la consanrrria- 
tion aired que sur Tinvestissement. ce qui 
lire finalement rensemble de PdconornSe 
vers le has. D'ailtcurs, dans le meme 

temps, racttvile darts lesecteur manufac- 

turier a stagnri dans rensemble de la »nne 
euro, selon les indices P\fl pub lies fundi . 



Du cote des valeurs, Airbus ('1,22 %) a 
ben^fiey de Vannottoe de nouTCOeseom- 
maudes. Le titre. partk*ulierexnent seiisi 
hie aux taux de change, profttait aussi du 
recul de reuro. tomW a mains de 3 .36 dol- 
lar en stance avec Tespoir d'un nouvel as- 
souplissement mon^talre- Le secteur des 

teltvoills a eriiLnre e3etres chahule. Apres 
le raehaldeSER par Numerieable, lesapd- 
rateurs parient sur un nouv«3u moin r e- 
mentde concentration. Numerieable et Il- 
iad, la mafeon n»6re de Free, ont recul^ 
d'un mime pas de 0,41%, tandls 

qu"Orange {*2.25 7oJ et Bquygues 
(*lJ.17u) onl termine en ncttc hausse. 
Peugeot ( 0,39%) et Renault (-0,26 %l 
qui onl fortement grimpe ces derniers 
mob. ont subl quelques prises de btn^flces 
en depit du net rebond de production en- 
registre dans leurs uslnes franchises en 
debut d'annte (Ure egotement en page 23). 
Lagarderc a souffcrt (-U90 %) d'un abak- 

sement de recorumandatjon par Socidt^ 
generate, lout comme STMieroelectronics 
(-2,40%) par Citigroup- ■ 




LE CONSEIL DE 
Roland Lasfdne 

flask IneGWeflgaroJr 



EURAZEO POURRAIT 
DECIDER DE METTRE 
EUS EN BOURSE 

La societe de portefeulle 

Eura^eo pourralt, 
Selon Pagence Btoomb^g. 
Introdulre w Bourse une 
partie des 82,6 %qu'elte 
dttlent dans capital 
uTEIs, leader euroocen c>e 
la location et de rentretien 
de textile. Cette affaire 
acqulse en 2007 
sur la base dune valeur 

cTerUrcprise (te 
23 milards d'euros. 
pourralt ttre mlse 
en Bourse autourde 
3 mlards <f euros, selon 

les Cdlculsr edr^eb p^r la 

society de Bourse Aurd 
BGC La sod^t e Eur a?eo 

alndiquequ'elene 
comrnente]dm^5 
losoineurs portanr 
sur revolution du capital 
de ses participations. Une 
tele operation se sttueraft 
en tout cas dans le droit f II 
des operations rererrtes 
de rrise en valeur de ses 

actlf5, aprte la mlse 
en Bourse de Mender fih 
2013 et le etiangement 
do direction mtervenu a la 
tete d'Accor dernier. 
Au premier trimestre, 
lechlffretfaffdres realist 
enFtancesestunpeu 
tasse. mais la crotssance 
est soutenue par 
retranger, surtout 
au BrP54oulasociet6 

a r^aise une knportante 
acquisition. Autourde 
63 euros en cloture tundi, 
le litre Eurazeo a peu 
rtegl d Cette rumeur. 
Avecun actlf net par 
action de 70.80 euros au 
3t mars, la decote du titre 
S'e$t lortement rWUte, 
mais une Introduction en 
Bourse d'Elispermettrart 
delareconstituer. 

suivez 

les portefeuilles 
clu Figar o sur 
lefigarcfr/bourse 



SICAV ET FCP 



A LIRE DANS 



VALEURS UQUDATTVE5 EN EUROS 

I0U EN DEV1SESLH0K FRAIS 



1UM 

am 



in 



3ANQUFy^f 
PALATINE 

SICAV 



i: ... 
'!-■"* i 

tot aiii W MM 





S9CAV 



































vn 






Hi a 












-v-s 


■nun 




m?i 


■Mm 






Wine 


FCP 






nfiu»cnai5a*i«D 


nn 




UPAllttmU-iMM 

























»W4 




HDMONU 

Mn| us* un ,0 



HCT10H5 

am msa -.0 



rmii«wPumE^i 

EMOMCU 



tin HrCAM 



GDUGATI0NSC0MVIRT1BUS 



ALLOCATION D'ACflFS 

IV t^Si« &CVU 'M 



IMJI 
Bfl E 



mmm 

BvfSi'H 
X PJ n 

mm a 




an 



square 



I III KM I P*4hOwPrw 

* 1 1: K 



2I4JI 



JI.*5.'U 



SITE DEFORMATIONS 
EXaUSIVES 

■ Les Emissions d'actions 
retrouvent 

des couleurs en mat, 

■ Numerieable : plus 

de 4 milliards de synergies 
B-to-B avec SFR. 

■ F*r^sidence de la 
Commission : le vote 
des dtoyens bafoue, 
www.wansquare.com 
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MEDIAS et PUBLICITE 



Publicis Conseil renouvelle sa creation 

Apres le deport d'Olivier Altmann, l'agence se dote d'une direction collegiale, pluridisciplinoire et Internationale 



ALEXANDRE DEBQUTt * *«* dc* 



IlfaUait 

mettre 
en place 
une direction 
de la creation 

adaptee 
aux 

nouvelles 
methodes 

de travail 

plus reactive 
a des cycles 
de production 
de plus 
en plus 
courts 9 

ARTHUR 5MJOJH 
PSESOENl DE PUBLICIS 

woouninc 



COMMUNICATION 



Quelques 
mote aprfes son arrive a la ttte de 

Publicis Cunscil, Valerie Hcnaff 
irnprime sa marque en instiluant 
une direction tie la creation colte- 
giale pour suceMer a Olivier Alt- 
mann, parti monter son agence 

ie souticn de Publicis. Qu3lre 
crculifs pilotcroni desormais les 
choix publieil aires des grands 

clients de l'agence, h commence? 
par Renault ou L'GreaL 

Deux d'ctitrc eux, Olivier Dcs- 
mettre et Fabric? Pelacnurt. Mini 
promus chez Publteb Conseil. lis 
travaillent depute quatre am cn 
•< team >f sur Renault ou Nescafe, 
lis avalent auparavanl longtemps 
neuvr£ sur le budget Citroen 
cheat H. une agence d 'Havas refeap- 
tisee Tan dernier Les Gaulob. Venn 
d'ORllvyOne Paris, ddrlc Gueret, 

Tun des crcatifs francais ks plus 
primes dans les festivals interna - 
tionaux, est le trotsieme harnmede 
cette direction collective, 11 est no- 
lamment k l'orlgine de campagnes 
remarquees pour Mattel Ford ou 

Nestle, itniui. rArgunttn Marcelo 
Vergara cornpttfe la Itouvelle equi- 
pe. Ancien patron de RRDO en Es- 

pague. U avail pris v fly a quatre 
ans, la direction de ta creation de 
routes les agences Publicis en 

Amcrique latinc. Detenteur d'une 
\ ini"tainc de lions au Festival de la 
publicity de Cannes, 11 auralt un 




Valerie Henaff few centre), presMeote de Publicis Conseil France, entouree par la nouvelle equipe de creation 
composee de Marceto Vergara, Fabrice Delacourt, Cfidrie Gueret et Ollvlef Desmettre (de gauche d droltel 



profil proche de celui d'Erik Ver- 
vroegen r rex-patron dc ta creation 
deTRWA Paris que Publicis Coasei] 

avail debaucbe de V agence califor 
nlenne Goodby Sllverstein & Par- 
rners en 2011 pour le placer & la t£te 

de sa creation Internationale. 

La presence d'un non-Franeafe 

a b tete de la creation est une 



grande premiere pour r agence 
des Champs-Elysies. Et un signe 
fort envoye au marchd. Depuis 
plusieurs mois, alors qu*OUv8cr 
Altmann avatt d£j& affiehc son 
souhait de partir, VaUrfc Henaff 
souhaitait constituer une equipc 
pluridisciplinaire, aussf a False 
dans les formats classiques (tele 



vision, print, radio) que num cli- 
ques, et multicullurelle, * Puhlias 
est une agettee de ctasse mondial? 

qui dot! hriller par dew curnpugrtcs 
puissantes* hmtmmtes et interna - 
n'on^iemenf recormues «, expli- 
que-t-elle, Le nom de Vergara 
s'est rapidement impost, le crdatif 
ayant deja fait ses preuves sur des 



hudpets tcls qiK- 1 irretonr qu Re- 
nault en Espagne. C^tall egale- 
nxent ia voloute d^\rthur Sadouu, 
president de PublicLs Worldwide, 
de melt re en place une direction 

* adopt ee aux nomeSes ntitkodes 
de nwafl, phis rtacrfve d des cyde» 
de protfueffon de plus en plus 
courts*. 

Integrer le top 5 

de la creation mondiale 

Le premier rgseau de Publicis 
Groupe veut rivaltser avec les en 

-Scenes les plus cr^ath^es, eoinme 
BBDO ou TBWA, qui apparttcn- 
nenl toutes deux k Omnicom et 

etaient appelees a coexister, |us- 
qu'i U y a encore quelques semai- 
nes, avec Publicis sous la banniere 
Publicis Omttlcum Group... qui M 
vcrra finalemen! pas le jtnir. « fin 
cinq <jhs, Pubffeis ear pewse, au ni- 
veau creatf/, du 17* rang inondiaf 
au rappeDe Arthur Sadoun. 
Son objectif resle de rentrer dans 

Publicis Conseil n'est pas la pre- 
miere agence h cr£er une direc- 
tion coMglale pour sa creation. 
D^but 2013, TBWA Paris asupprl- 
me sa direction de In t rc;i ti^ni pqur 
adopter un fonetirmnement de 

centralist de 13 dtrectems de 
creation qui se partageut les bud- 
gets. Young & Rubicam Paris 

(WPP) 3 aussi fail fonctionner en- 
tre 2Q[)b et 2011 un colleeUf de six 

creiitifs, avant de revenir & une 
direct Ion classlque. ■ 



La fracture numerique n'a pas disparu en Europe 

Si 62 % des Europeens se connectent tons les jours ou Web t les pratiques varient selon les pays, 



37% 

des Frangais 

ont dumal 
A se d^brouiJIer sur 
Internet, centre 47 % 
dans I'ensemble 
del'UE 



CAROLINE D€ WALET 



FRACTURE 




Si 



I'usa^e d internet se d^\ r elop[>c 
avec tine grande rapldtte dans le 
mnnrfc, la fracture numerique de- 

meure une cinglante rtaliti, y com- 
pris a rint^rieur des frontieres 

europeemies. lei est Pcnseijpntr 
ment qui reswirt du tableau de bcird 
cle la sirateflie numerique de 
U nion europeenne, Un des objec- 
ttfe 6talt de riduirc Li proportion de 
husscs pour compte d 1 Internet de 
30 % void dnq ans k 15 % en 201S. 
Or aujourd'hul, 20 % d'Eurtupteas 
n'ont jamais surfe sur Li Totle- 

Le rapport de rUE montre les 
progrts dans ['utilisation dinter- 
net: 95 des 101 object lis que ta 
Lonomiision europeetuuie s^-lalt 



fix& pour 201S stint en passe d'etre 
atlemts, 

Pourtant, il resle encore des 

hearts Oagrants entre, d'une pan . 
les pays a la traine. comme la Rou- 
tnanle ou la Bulgarie, dont plus de 
40 % des habitants n oni jamais na- 
\ igue sur le Net, et les pays plas en 
pointe, comme la Suede ou le l>ane- 

rnark, ou lis ne sent que 4 % dans ce 
cas. Avec 14% des Franeais ne 
s'etant jamais cormectes a Internet, 
la France montre un visage m£- 

chemin entre ces deux realites. 

En moyennc, 62 % des Euro- 
peans se connectent totts les jours et 
?U 7„ touted les ^maiuei. Parmi k i s 
peramncs ditcs # dcfavtjrisees » en 
la matiere (catcfiorie qui refcroupe 
aussi bien les demandeurs d'emploi 
que les indlvidus i faible niveau 
d'edueat ion ou les personnes 

agees) . 57 % le font de fa-con hebdo 



madaire. Mais e'est dejii beaucoup 
plus qu'il y a quat re ans {41 %}, 

U<* UleltrLsme digital" et phis 
generalernedt N manque de com- 
petences en matiere digit ale est en 
elM un des [reins pointer du dolgt 
par Nelly Kroes, oommissaire euro- 
pcerinc cbargee du Numerique. Ix^s 
Franeais ne son! d'ailleurs pas les 

plus mal notfe en La matlfcre : ils 
sont 37 % a avoir du mal a se d6 
brouiller sur Internet, contre 47 % 
dans I'ensemble de PUnkm. 

18 % des foyers connects 
en zone rurale 

lin revanche, Je probleme de Pacces 
a un rese.iu serait, selon hcommls- 

salre europ&?nne» « resofu ». El ce 
grlce au Itaut debit, desorrnais ac- 
cessible sur 100 % du terrltotre de 

TUE, et au dcA'cloppemenll de hi 4(i . 
II n'en demeure pas moins quc% 



dans les zones rurales, seuls 1S% 

des foyers sont connect es, 

Le rapport cons time par ailleurs 
ui te mine sur les u^es et pratiques 
sur Internet. On y apprend ainsi que 
Lt Chine a depasse PEurfipe et les 
Ftiits-tJnLs cn 201,1 en nomhre de 

ttlfchargements. Mais aussi que 
47 % des Europeens achfetent en 11- 
gne, une proportion en progression 
de 12 % en quatre am. Les petitcs 
entreprises (ntoias de 2. r 30 salaries) 
restent h la traine : seules 14 7., 
d entre elles vendent en Ugjie. 
L'objectif de 33 7* ne sera done pas 

iLtteinl ill 'horizon 2015. 

Dcmitre ombre au tableau : 
Tusage d"lnternet par les citoyens 
dans leurs relations avec Padminis- 
tration, qui a chute a 41 % contre 
44 % en 2012. L?n autre objecrlf 

(SO % h Phorizon 2015) qui risque 
bien aussi de ne pxs el re atteinl. ■ 



LES AUDIENCES 



Dimanche l* r jutn 

cn millions de telcspectateurs 

(source Medlan»*trte) 



T F I 



7,4 millions 

Sport Football Match amical 

France-Paraguay 

Part d'audiencc : 31 % 

france^ 
4 millions 

Film L 'amour, eVsf mteux 

it deux 

Part d'audfence : 15,9 X 

ance^ 

3 millions 

Serie Le Cirufuieme 
(jommandement 
Part d' audience : 12% 

ii 

2,3 millions 

Magazine « Zone interdite » 

Part d'audience:9,3% 



Pourquoi Google veut envoyer 180 satellites en orbite 

Une nouvelle initiative d plus d'un milliard de dollars pour connecter la terre entiere a Internet. 



EN BREF 



FLOfMAN REYNAUD uSlorionrnd 



Devoies en Juki 2013. 
trente baflom tests, 
laches par Google 
en MouveBe-Zelande. 
volent desorrnafe dans 
la stratosphere le kxig du 
40* paraitfe. -«rPCi'jfii 



■ 3 ill a ;^'=f^ Permettrc aux plus 
botes d'acoeder A Internet > c"est 
Tune des ambitions des grants du 
nuin^rique. Google vient de Iran 
chir un pas supplementaire dans 
cette logique. I/entreprlse de 




Mountain View se prepare a in 
vestir plus d'un milliard de dollars 
(7.J.T. millions d'euros) dans des sa- 
tellites visant a connecter les re- 
gions sans acefcs A Internet, rap- 
porte le Wall Slreet Journal 

Pour rinstant, Googte ct 03b 
Networks Ltd, sa fillale dediee aux 
satellites, tabtent sur ISO engins, 
mais ce chiffre pourrait doubter, 
selon les sources du Waif Street 
Journal U s'agit de petils satellites 

circulant en orbite a une altitude 
ptiLS txisse que d'ordinaire. 1^ cotlt 
de V operat ion, esrim£ a plus d'un 

milliard de dollars, pourrait de 
passer les 3 milliards, si Pon se fie 

aux estimations rapporlces par le 
quolidien. 

Apr&s le projet Loon et ie 
rachat de Titan Aerospace 

Pour Google. Pavantage a long 
terme est d'abord teonomique. 
Connecter les regions prlvees 
d' Internet, e'est en premier lieu 
itendre son marche. Si aux cltals- 
Unis on csrirne a 20 % la part de la 



population privee; d'acces a In- 
ternet, le dernier rapport des Na- 
tions unies estimait la popqlation 
mondiale connects a 2,7 mil - 
luirds dc personnes fin 20 W. Soft 
moins tie la tnoitie de la planete. 
C'est pourquoi Pentreprise a 
d'ores et deja envisage et experi- 

mentiJ plusieurs solutions- l-i 
plus foile : le projet Loon. Ce pro- 

jei ne eti 'J OIL da:u le 1 :i bora t<"i ire 

de recherche confidentiel Google 

X est la premiere grande ten tat i 
ve de Google pour s'attaquer aux 
inegalites d'acces a Internet, Tt 
s"ai?lt de ballons a rheLium of- 
frant une couverture 3G sur une 
large /one. Ucvoiles au monde en 
uin iOl '.. Ire:ilc ll> j - :^ cjui 
ont $ti laches en Xouvelle- 
Zelande, volent desorrnais dans 
la stratosphere le lonj; du 40* pa- 
raltele. 

En avril. la firme de Mountain 
View a fail un nouveau pas en 

avant en rachetani Til an Aerospa- 
ce, fabricanl americatii de drones 
haute altitude. Si ces derniers pre 
sentent de nombreuses applica- 



tioni pour Google, son objectif 
premier est de les ulslLser dans le 
cadre du projet Loon- 
Mais Google n'est pas la seule 
entrcprlse a voukrir connecter la 
planete. Pen de temps avant le ra- 
chat de Titan Aerospace, e'est Fa 
cebook qui *tnit pressenti pour 
i'acquLsition. Le rfceau social a R- 

nalement choisi un concurrent de 
Titan : I'entreprise brltannlque 
,\seenta + qui fabrique egalement 
des drones a ener^ie soLaire. 

IjC pendant du projet Loon de 
Facehook se nr>mmc lnternet.org. 

V Initiative «pow rendre fntemel 
iiccessHrfe a tou&» a £te lanc^e of- 

fieiellement I'ete dernier, en par- 
tenarial notamment avec Sam- 
sung et Nokia, 

L'enlreprbe fait le m£me 
constat : une grande par tie de la 
population mondiale est coupee 

d'l m ernet , principalement dans 
les pavs emerge nts. Lors de son 
Laneement. Internet.org a ej^ale- 
ment poinle la place ^randlssante 
d'Internet dans la croissance du 
PI B des pays developpes. ■ 



TF1 lance une application 
de TV-commerce 



La citable priv^e a annonce 
lundi le laneement prochain 
d'une application de TV- 
commerce qui penuettra 
au telespeetateurdcLcnteur 
d'une tele counectee de faire des 
achats grace i sa telecommand?. 

TDF a tin alise la cession 
de sa fili ale hongroise 

TDF a finalist vendredi ia vente 
de 100 % des parts d" Antenna 

Hun^aria a reiiLreprise pu blique 

NtSZ.permettant 

a I'Ktat hongrols de rede\ r enir 

son proprietaire. neuf ans 
apres sa cession initiate. 

Prisa vend Digital + 
a Telefonica 

]j2 groupe de median espagnol 
Prisa (£1 Pais) a co-nclu la vente 
de sa participation de 56 % 
dans DTS (ehaine de television 
Digital + commen-ialiseesous 
lenomrief!anal aug^ant 
e>pagnol des tel^coms 
Telefonica pour 750 millions 
d'euros. 



STYLE 
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RAY-BAN LANCE DES VERSIONS 
INNOVANTES CUIR OU DENIM 
DE SES MONTURES ICONIQUES 

PAGE 30 



FESTIVAL 

DE VERSAILLES 

HAENDEL, BEJART ET DESSAY 
EN M AJE S TE cahter special pages 31 A 34 
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ausecours 
du patrimoine 




70 ans apres 
le Debarquement, 
les heritiers des GI arrivent 
en masse sur les plages 

normandes. Beaucoup 

se mobilisent poiir 
la defense des monuments 
honorant leurs soldats 
tombes pour la defense 
de la liberte. page 28 
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VOLAPUK 

AU MARHNSKY 

GERGIEV OUVRE 
LES NUITS BLANCHES 
AVEC« LES TROYENS ». 

Le festival des Nulls blanches de 
Saint P^tersbourg est Tune des 
plus impresslannantes demons- 
trations de puissance du tsar 
Vatery Cergtev ct de son Thti&lre 

Marilnsky, dont il a fail une exploitation 
de culture intensive pratiquanl les trois- 

huir : chaque soir, on peut voir un ballet 
dans I'ancien thd4tre» un opfra dans le 
nouveau et un concert dans raudltorlum 

syiuphojiiquc. les deux uouvelles salles 
ctant sorties du sol grace k la Enhtcsic ha- 
tteseuse du chef caucasfen prochc de 
Pontine, Exemple enntemporain du 
glgantlsme russe au service de la culture 
classlque, Le choix , pour rouverture, des 
considerables Troyem de Berlioz allait 
dans le sens de eel attrait pour la gran- 
deur herolque. tout en s'attachaut i\ 
monircr au mondc que le Mariinsky ne 
peut plus ctre catalogue comme sp*6cia- 
LLsle cte I'opera russe. On sent nieme une 
sorte de fierti* il niontrer que Ton peut 
aujoitrd'hui monter Les Troyens en pui- 
sant uniqiiement dans le vivier de la 
troupe. Force de frappe devant laquelle 
on s'incllne avec respect, mats qui mon 
tre ses Umites quaiid II s'agit de rendre 
justice au style franeais ; chant ant en 
volapiik. ni TEnee de Sergei Semishkur, 
ni Li Cassandra de Mlaria Khudoley, ni la 
Didon d'Ekaterfna Sementchuk ne sont 
les trag£diens classlques en qui Berlioz a 
nils tout a la fob sun amour de VirgUe et 
de Shakespeare. La beaute plastique, un 

ta doit a la production bien connue de 
YannLs Kokkos, vwe au ChittJt 1 en 2001 
et venue in extremis remplacer avanta- 
geusement celle de la Pura dels Baus qui 
avalt connu un fiasco i Valence. Mais le 
vrai mailre d'a-uvrc* e'est bleu Tempe 
reur 1 dirigcanl avec son habUucl cure- 
denl en guise de baguette. Gergtev trans- 
met il son orchesrre le souffle £pique qui 

manque au plateau, travaillanl certes au 
burin plus qu'au pinceau, mate capable 
d'ouvrir les valines de la passion et de 
porter La soiree avec tin magnftismc ani- 
mal. On s'etonncra en revanche de voir le 
public aussi clairsem£ pour une sotr6e 
d'ouvemtre. Pcurde Berlioz ? 



A la recherche d'Alexandre I er , tsar disparu 

documentajre. Le vainqueur de Napoleon rTest probablement pas mort cTun coup de froid II aurait fui en Siberie et vecu 
comme un saint homme. Une societe de production s'apprete a percer ce mystere de THistoire. 



MAWE-*0£U£ TBANCHANT 

m n I r ancfunt (pte f 1 ^ aro St 



il s'est produit plus leurs trrtgularites 
curleuses k la mort du tsar Alexan- 
dre l L ' r , qui eut lieu i Taganrog* porl 
de la mer d'Azov, le 19 novembre 
1825, k la suite d"un brel coup de 
froid, Ceux qui virent sa depouille ne 
le reconnurent pas f lis fur en t pen 

nombreux puisque» lors des fun6- 
rallles a Salnt-P6tersbourg, on pr6- 
senta a la veiieratfcm populalre un 
cereuell ferme, contrairement k la 
tradition orthodoxe. DepuLs, la lombe 
du tsar a ete ouverte a plusieurs repri- 
ses, aussi bien s<ius le regime tsariste 

que sovldtique t chaque fois^ k cer- 
euell a 6ii trouv^ vide. 

La fausse mort presum6e du petit 
fils de Catherine II. vainqueur de Na 
p<ileonen 1812, fait partie de ces gran- 
des enigmes historiques qui donnent 
carriEJre A TimpoMure aulanl qu'i la 
legends. Mais dans le cas d'Alexan- 
dre l cr , 11 ne s'est presente nul stoula- 
teur se falsant passer pour le tsar d^ - 



funT. C'est plutot I' inverse qui est 
arrive : on a reconnu, a son corps de- 
fendant, un paysan a ridcnlitt obscure 
comme I'Mlustredisparu- 

Marc Jeanson , direcleur de la sociei<5 
de production de document aires DCX, 



s'apprfte & redonner des eouleurs A cet 
ancien mysle-re, en partanl lourner 
Lfi StCffl du rsor k Iravers la Rustic* k 
commeiicer par la Siberie. 

Pourquul la Siberie? Parte que la 
has v<rcut le starets Ptedor Kuuzmltch, 



riput^ pour sa beatitude - il est 
aujour<rhui sain! de Siberie el qui 
ressemblait d'une (aeon frappante au 
isar. Ses manieres ralfinees el la vastc 
culture dotn temolgriaii son enseigne 
ment, notammcntsa connaissance ex- 
ception nelle des guerres nnpol^onien- 
nes, rdvdaicnt un homme de hauic 
naLssance, familivr la politique et de 
la cour. De son vtvant deji, la nuneur 
courait. TobtoT Fa assimiK a Alexan- 
dre Iff dans un de ses demters ecrtts, 
Le futur Nicolas II s'est recueilU sur sa 
tombe. Ces presomptlons resteraienl 
sans doute insuffisanteS aux veux des 
hisloriens si elles ne s'aco.tnpagnaienl 
d' indices encore plus precis. 

Message crypte 

L'un des plus remarquables etait 
contenu dans un petit etui de cuir que 
le starets portait toujours sur lul. * Jd 
rAdde man secret w 1 dectara F^odor 
Kouzmitch au moment de rendre 
1'ame le 20 Janvier 1864. (rest un mes- 
sage crypt£. II a £t£ dechiffrtf s6par^- 
inent par deux Russes emigres Tun en 
Lettonie, Taut re en Bulgarle. qui abou- 



tirent A la mime traduction, public en 

1927 dans un journal de rernigration. 11 
ne reste qu'une dernicTe copie miero- 
filmee de cet article, retrouvee a la bi 

bltothique de Nanterre par requipe de 
DCX. II s fc ag!t d'nn bref teste du tsar 
Paul t« r pere d'Alcxandrtv date do jour 
de son assasslnat ct disauL que son Ills 
parlicipe au complol contre lui. Ce 
parricide double d'un regicide hantait 
Alexandre qui avait a plusieurs re- 
prises manifest^ son desir de quitter la 
vie publique. 

-< L'tntgmc n'a erase, depute Jor*. tie 
dtVtscT les hivturieru. El uupurd*hui r de 
mmveileH pieces hnporiarHes H'ajout enl 
au dossier dil Marc Jeanson, qui 
m£ne, avec ['historienne \t.irie- Pierre 
Rey. sp^datiste d'histolre russe et so- 
vietique a Li Sorbonne, une double re- 
cherche. & la f ois sur la personnaLl e d u 
tsar et sur celle du starets, donl le 

rayonnement splriluel est toujours tres 
vtvace dans la region de Tomsk. L'ne 
enquel e qu i p< m rrait bien permct ! re de 
lever definitivenient le voile sur cet 

extraordinaire mysttre. Car d'autres 
archives attendent deparler. ■ 




Le Secret du tsor fdont on voit ki tes premieres images) devolte que le starets 
Feed or Kouzmitch presentalt uoe ressembrance frappante avec Alexandre l er . 



1 1 . LE riGARO 




Les Americains au chevet 



de 




Normandie 



patrimoine Soixante-dix ans apres le Debarquement, les visiteurs 

en provenance des Etats-Unis viennent en nombre celebrer cet anniversaire 

Le tourisme de memoire n'a jamais eu autant de succes. 
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ceremonies 
officielles 

se tiendront 
en Normandie 
entre le 5 
et le 7 juin 




CLAIRE BOMMELAER 




epuis vingt-sept ans, Tho- 
mas Hatfield, ancien doyen de I uni- 
versity du Texas et fcm d'histoire H ac- 
compagne rtfgulifercitient des groupcs 
d'AnsericaiiLs sur les plages du Debar- 
quement et en Basse-Normnndie. 
tfCerte amie, Hnteret de me* crnnpa- 
triotes n 'a jamais &£ aussi fort, explique 
ce jeune homme de 78 ans, et pas seule- 
merit puree que Barack Qbama sera tri 
dfrnancfit" prfjcftuin. « Quand Tom Hat- 
field a demarre ses voyages, venaient 
avec lul « des veuves et des veterans » t 
se souvlent-U. AuJourd'huL leurs des- 
cendants mals aussl des trudlants ou de 

simples ciioyens nrjoignent le groupc. 
chcrchanl sans relaehe les (races lais- 
s6es par les Gl en 1944- 

Cent jours de combat ont grave une 
hlstolre en Normandie, mats aussi aux 

tttabi-L'nis. Toulc celle semaine, jus- 
qu'aux ceremonies officielles de com 
mgmorations, samedl et d imancbe 
- auxquelles Thomas Hal field et ses in 
vttes assdsteront - , les Americains ont 

decide d'honorer b memoire du De* 
barquemenl. En 20D4. 272 SOD Anwiiri- 

cairts avaient dormi au moins une nuit 
autour de Caen. * Depute 2010, ilyaun 
regain dlntirit des ttats-Unis pour 

cvt te purtk- de fa f ranee, Luil on remar 
quer au eonseil regional . Et or? table sur 
une hawse d'au maim 30 % de tourtstes 
ce f te onntie. » 

Comrne la pluparl d "entre eux, le 
gneupe de Hatfield s'arrelera sur les si- 
tes patrimonial!* tncontournables, a 
Salnte Marie -du-Monl, A Utah Beach 
et, bien s£ur R au cimeltere amerlcain de 
C.'olJevllle-sur-Mcr. Siltui au sommet dc 
la fataise dominant la plage d 'Omaha 
Beach, cetle enclave spectaculaire est 
devenue *le» lieu dc memoire du 
Debarquement, au detriment d' autre? 

sites de but allies tominc la polnlc du 
Hoc, tttpartis sur due carrcs, *?387 sol - 
date reposent sous un alignement de 

croix et d'gtoiles de David - dont les 
deux frfcres Niland qui ont Inspire k 
film llfuui smtver fe safdar Ryan. Une 
ehapelle et un jardin du souvenir, avec 
les noms graves de 1 5S7 riisparus dans 
la region, completed te dispell if Tjes 

croix immacuWes sont toutes orient^es 
i I'Ouest, vers les £tals-Unb: le clme- 
Ufcre de CoUevllle est clairement un 
bout d'Ameriquc en France. **Naus 
somrnes sur le salfrancais, mats le minis- 
tire de ffl Defense nous a octroy^ une 
concession a perpetuity*, explique An- 






OVERLORD 




naelle Ferrand dc I" American Battle 
Monuments Commission (ABMQ, une 
agence fndepend;mte crtfe par le 

Con&res. en 1923, pour >$crer les cime- 
tiftrcs et memoriaux amentum* ± 
1**1 ranger. 

Le caract^re particulier de Colleville- 
sur-Mer» devenu un lieu de ptlerfnage, 
est savamment eturetenu par le gou 
vernement. «Ces ctmeiieres sont aussi 
fails pour les vfvunls et norre mission est 
de gander les croix bb»icfl£B et Vherhe 

verte, et de raconter llrfrtoire des sol 
dnts#> resume encore Annafille 
Ferrand. Le temps passant, rhfcstotre 

ufiicicile expliquee iur place, a travcrs 
des panneauv. a d'ailleurs ^t* renrien- 
tee. D'une des* rip lion de baiaiHe, elle 
est de\ enue une epopee du sacrifice de 



jeuncs gens pour la Ubert e , voire pour la 
democratic <*Four nam, le Debar que - 
menf, e'esr urre vfcfofre et un Episode 
glorteux de mire passe, poursuit Tom 

Hatfield. Et e'est ce!a que les gem vfaw- 
ttent t ducher du doigt en Aorntandze. " 

G£n£reux donateurs 

En soixante-dix ans, le lien entre les 
vVmericains el ceLte partie de la France 
s'esr mcxtifie. « !mx vtfrercms disparais- 
sent annde opren ann& et* avec eux, la 
memoire direct e des ev&iements » , 
constate St^phane GrlmaldJ, dlrecteur 
do MeinorLal de Caen, qui attend eette 
anndc la vtHite dc 80000 Americains, 
eontre 30000 en r\thme de croisiere- 
»S'y HubHtitwnt a hi fois une rvintevro 

gallon et une rtecriture des fails. Tout te 





HAPOLD C KA1N 
I IT iu iNf tt cnv 








monde « par example tendance 6 mimrer 
ie r6te des C«nadtens dam fa /iteration 

dupays>f, puursutt U. 

LMflnltlvvment ranges dans le camp 
des good guys, tes Americains savent 
d'ailleurs se monlrer g^nereux. Le mu- 
see d'Utah Beach doit alnsi une partie 

de sa relance, en 2011, a deux dVntre 
eux, descendanLs d"un Gl. En 2007, 

David et Gene Dewhurat, deux frtres, 
se reitdent au petit mustfe et reconnals- 
sent une photo de leur pfere, posant au 
pled de son B-26 Marauder, Ce dernier 
fut le chef d'eseadrille chsgg& de mencr 

les derniers bombardements, cinq mi- 
nutes avant le deferlement des troupes 
alH6es sur Utah Beach. 

Mort en 1947. II transmit peu son 
hLstoire a ses deux fils, au point qu lis 
apprirenl les details de se^s hauts faits 
derates a Sainte -Marie-du-Mont. 
Soixante-sept ans phis tard f Its se 
chargeront de les raeonter au monde 
cutler en versant 1 mlltiun dc dollars 
au musee - suit I'equivatcnt d'un tiers 
i in Mint des travaux de renovation - et 
en faisant venir un B-26, desormais 
expose dans un Immense hangar, Les 
deux hommes ont £te d£car&& de la L6* 
^ion d'hocuieur celle annee. Et David, 
aujoiird'hui lieutenant gouverneur du 
Texas, recevra sa decoration le S juin, 
en France, ■ 
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A l'hopital de Saint-L6, la fresque de Leger sera restauree 



En marge des commemorations liecs a 

la venue des presidents framjais et 

am^ricaltl, de la reine d'Angletcrrc et 
des reprtsentanrs offideLs dc dix neuf 
pays, une autre petite ceremonie se 
tiendra le 4 jutn a Saint- Lt> r Devant 
rh6pital Memorial France-Etats-Unis § 
tout te monde essaiera de tnettrc J"ac 
cent sur la reparation de raprcs-guer- 
re. F.n \944 r les bomhardenients des 

forces aili^es causerent des degals 
considerables dans la region - la ville 
de Saint LA ayant ct^ quasiment d6- 

truitc. L"ancien hopitul ti'eehappa pas 
aux bombes, a tel point que les Ameri- 
cains deciderent de participer a sa 
reconstruction. 

Aprfes le confllt, une souscrtprlon 
prtvee fut lancee k travers Torganl- 
satum humanilaire American Aid to 
France, et le maire de Saint -I -6 se ren- 
dit memo .i Baltimore pour plaider sa 

cause. Prfrs de soixante-dlx ans plus 
rard, un petit groupe de donateurs pri- 
ves americains, focalisi^s sur I'cntre- 
tien et ia reslauraliun du patrimoine. 
va reprendre le flambeau. 

Le 4 juin, de jeunes chorbles des 
deux pays donneront un rtcltal devant 
rh6pftal et ta French Heritage Society 



donnera 20000 dollars de subvention 

a i^ablbse irteni . I a st»mme sera inte- 

gralement consacrce a 3a restauration 
d'une fresque de Fernand L^ger, qui 
nrne Ten t ree du batimenL 

Une salle d op^ration 
d'origine 

A sa construction* * T*frtifemAie fut 
d'atorrf consider^ comme un gexte 
d'awutie ^urtca-affK'ricain>>, explique 
'Thierry Lugbulh directeur de ThApital, 



« mais il fut aussi present? comme une 

construction ultramodern*, a J'arcW- 

tecrurj? et it la decaratwn fanovtmres 

Cest Tarchitecte amt ; ricain vtvant 
en France Paul Nelson qui prit en main 
les operations. II fit appel a Charlotte 
Perrland, une architecte et decoratrice 
tran^aisc en vogue, pour le mobilier. 
El se lourna vers son ami Fernand 
l^gcr pour marquer les; murs dc son 
empreinte, Ce dernier composa une 
freique de 14 metres de long, veritable 




L'ceuvre en mosaique de 14 metres tfe long de Femaod Leger orne I'eritree du Centre 
hospitaler Memorial France- Eta ts-Uois deJa ville du Cotentiru r egerbcrtrasc memis 



enchevetrement de couleurs. On V voit 

deux mains se rejoindre, sur fond de 
drapcaux et d'une branehe dc pom- 
micr - un symbolc du Cotentin. I.e 

travail de Leger, en mosalque de Ra- 
venne, a malheureusement souffert du 
temps et de la pluie, Une quarantaine 

de car re aux sunt notamment degra 
d^s. « L'ensemhle est ctaxtiti ef atrfre de 
Mombrcu.v touristes amMcains ou 

autres** poursuit Thierr>' Lugbull, «fl 
fattait qu'elte writ renttee d'aphmh, » 

Ce dernier veut surfer sur I'annrver- 
saire du Debarquement pour ancrcr 
da vantage I'hopttal dans la m^motre 
de ces jours particuliers, Son etahllsse- 

ment. lui meme classe monument 
historique, comporte toujours une des 
salles d 'operation d'origlne. «/e vou- 
druis qu'il soil le lieu de* veterans et de 
leurs families », explique le directeur. 

Rientot. tous les etages vont etre re- 
baptises du nom des regiments ou des 
divisions qui debarquerent en Nor- 
mandie. Le premier etage sera eonsa- 
crt a la 29* division d'infantcrie amd- 
ricaine qui participa S la bataille de 
Saint- Ld donl des representants se- 
ront presents te 4 juin, ■ 

c. a. 



Le dmetlere amerfcain de 
Collevflte-sur-Mer (d-dessus), 
dont les croix sont orlentees vers 
les Etats-Unls, ('Overlord Museum 
{d-contr*) t situ* a cote 
du dmetlere, seront vlsltes par 
de rvombreux touristes 

a Toccasion du 70* anrriversaire 

du Debarquement. 



PASCAL R0r55IGNOL.'"nEUTER5: 
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FRANCE 44, 

MODE 

DEMPL0I 

« Lc ca{e du 
' coin est la 
chose Jo plus 
mm typiquetnent 
fionQoise » et 

les « fermiers 
franquls 
comptent 
parmi les meiBeurs qui 
soient » - d'aillevirs « paysan 
ne veut pas dire 

pcqucnaud » ! 

Les femmes fran chaises « font 
desarmois fonctiowier le pays 
depute que leurs maris on t 
&te faits prisonniers en 
AUemagne », Quant aux 
trains^ * J^qujpemen t 
/errovialre franrxds vous 
chaquera sons daute ; U 
cheque rneme les Fram^ds 
Void qufiiques-unGS des 
perles que Ton trouve dans le 
petit Manuel d'instructiojj 
d i'usage du $o!dat am&ricoin 
debarquant en France, puhli* 
en 1944 Et tout juste recdite 
par tes Editions des £quateurs, 
H donne une image assez 
docal^e de la France de 
son ttat « Les Francois 
aimeraient Men avoir une 
salle de bains a I'americzitne, 
avec tous ses gadgets, mais lis 
n'ant jamais pu se I'offrir » h 
peut-on ainsi lire 
dans ce guide. 



» "Orn-jJi^ la sanglante», 
ta plage ou 3e Ddfaaiquemcnl 
a faOlL ^chwuer PACE 14 



LE FIGARO I u _' luii 2014 
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Festivals : halte 
aux idees regues 

MUSIQUE Frequentation, taille, perennite, 
prix des places... Une etude r£alis£e 
sur quatre cents manifestations en Europe 
ebranle quelques poncifs. 
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LE CLASS1QUE 

Christian Merlin 



Avec V&xi, void que se pro- 
file I'avatanche de festivals 
musieaux. EUe se diverse 
chaque annec sur un public 
de vaeartciers melomanes 

qui ne sait plus ou donner de la l<5te. 
On vous parte k longueur d'ann^c de 
theatres d'operas qui effect uent des 
coupes claires, d'orchestres qui fer- 
ment, mafequYn cst-il des festivals en 
ces temps de crise ^ennomiqtte ou I'on 
if en a jamais vu autant surgir dans la 
molndre tfglise de village ? C'est ce que 
sedemaiide Fv&tfvuls demusrquefs). Un 
mondc vn mutation* reeente etude In- 
ternationale parue chez Michel de 
Maule et dirigec par Emmanuel 
Negrler, de Tunlversltg de Montpel- 
tier, Michel Gu£rln< de rObservatoire 

des politique* cukurelles a Bruxelles, 
el UuLs Bortel, de I'univcrsite dc Bar- 
celona Pendant trots ans, ces cher- 
cheurs ont enqucH6 sur pas loin de 400 



festivals de musique, non sculcmcnt 
cLtssique mais aussi jazz, pop, rock et 

musiques du monde. Malgre ["absence 
de I'Allemagne et de la Grande - Breta- 

Kne, les resultats sunt Instruetifs. On y 
apprtnd notamrncnt que les festivals 
classiques recrulenl ]eur public pour 

68 % parmi les 41-60 ans et pour 1 % 
parmi les IS -25 ans. Pourquoi if est - ce 
pas une surprise ? 

En revanche, on y d&tiuvre que 
rWce seton Uquelle la musique claskl- 

que est un art dliriste, qui opere une 
selection par r argent, rel&ve en partie 

du stereotype : le prix tnoyert d'une 
place dans un festival classique est de 
23 euros, centre.,. 2S euros dans un 
festival de rock ! L'n festival cl&ssique 
ernploie moins de personnel et cngen- 
dre mains de frais techniques qu'un 
festival de pop. Ell rtj?k- jienerale, les 
personnels permanent?, qui travaillent 
toute Fannie pour le festival, son! ex- 
ircmemenl peu nombrcux. la majority 
des coHaborateurs £tant salsonrders, 

souvent benevuk-s : c'est le eas de 
56 % du personnel des festivals en 
France, Ceia enntribue a leur ennferer 
une dime us i« in conviviale, voire fami 




Le prte moyen (Tune place tbns un festival classlque ftal Afx -en-Provence) 

est de 23 euros centre 28 euros dans un festival de rock, v pdntet imkgpectacll 



Hale, qui tranche avec F aspect hyper- 
profcssionnel des Operas et orchestics 
permanent*. On constate ecpendant 
des ecarts considerables enlre les 
David et les Goliath ; si le budget de la 
majeure partie des festivals est tres en 
dessous de la moyenne rationale, c'est 
parce que quelques fers de lance au 

budget glouton (Aix en Provence, 
MonipclUcr...) lircni la moyenne vers 
le h3ut. Ce qui n"est en rien un gage de 

f I Les festivals classiques 
recrutent leur public 

pour 68 % parmi 

les 41-60 ans et pour 1 % 

parmi les 18-25 ans 



quality : on a parfois eu plus demotion 
en dcoutant des quatuors ;iu Prieurt de 
Salagon qu'en assistant a un opera 

monumental a Sat/brnin;. 

La baisse de frcquenlathm (-8% en 
France entre 2003 et 2011, frcinee i 
-7 % en 2011-2012) louche priorltaire- 
ment les tres grands et les trfes petlts* 

ceux qufc s en surtent le mleux trtant les 
tallies in termed bires- Mais le rapporl 
conclul que « fe wcteur Je moiivt dynu- 
mique entre 200S et 201J est ceM de la 
musiquc cla&sique ». 

Conclusion lapidaire et qui poiirra 
parailre injmte i ceux qui inuultlent 
leur chemist-- et risquent de la perdre 
chaque -etd, Mais il est indenlable que 
les pro^rammations finlssent par se 
ressembler, tant en termes de reper- 
toire que d'inlerpretes 1 ne tireront 
leur epingle du jeu que ecus qui sstU- 
ront construire et d^fendreune identi- 
ty, et non offrir du c!6 en main. ■ 





Imre Kertesz 
a coeur ouvert 

THEATRE Adapte par Joel Jouaoneau 

sur la scene de 1'CEuvre, Jean-Quentin Chatelain 

reprend « Kaddish pour Penfant qui ne naitra pas». 



ARMEUE HEUOT 

l>inr_ iff h. tiro fr/tli 



II n 'y a pas de mots pour dire la for- 
ce liuideversante dc cc moinejil de 
haute littdraiure, de ^rand th&i- 
tre, d'tnterprelatian prodigicusc. 
■ II n'y a que dc pauvres mots qui 
flemeureront impuissants. a Traduire le 
sentiment de vertiglneuse profomleur 

trui saisil tout spec! at cur de cc Kaddivh 
pour ( Vrt/anl qui ru? naitra pan dc Tecri - 
vain bongrab Imre Kertesz, Prix Nobel 
de Uttcrature 2002, 
Ce haut moment qui carbonise, nous 

k cotuaalsaiiolis. JoeUouaimeau, let t cur 
ai#u r metteur en scene lulclli^cnt et 
audacieiix, 1'avait offert il y a quelque 
dix ans aux spectaleurs du Jar din deli- 
ver de Mkheline et Luclen Attonn pour 
leur ^Th&Oxe Ouvert C'^talt une 
production de Kent- Gonzalez. 

Jean-Quentin Chatelain portait ce 
texte dans ses Ramnies et heautds sub- 
juguante5. Aprte nous avoir arrache 
larmes et sourlres et rlres, cet hlver. 
avec Gras Ctilfrt de Remain Gary (Emile 
Ajar), sous la direction de Beren^ere 
lionvolsin, ce cnniedien exception nel te 
reprend, sur cette meme sc6ne de 




L'interprfitatkjn de Jean-Quentin 
Chatelain est pulssante de dellcatesse 

et d'Fntefiigence. uh 



L*(Euvre. Un theatre qui est devenu, 
sous la direction audacicusede Frederic 
Kranck, une des meiEleures adresses de 

Paris pour rexlgence des cholx, 

Lorsque nous p^netrons dans la salle, 
le comedien est ass Is derrlere une petite 
table *klaire par une lampe aniculee. II 
effectue des exerciccs resplratoircs, il 
masse son ventre opulent, iourd d'on 

ne salt quels chagrins, C'est tout le d6- 
cor (Jacques Gabel), anime de lumieres 
sabres (Franek lluiven«n>, 

Deuil de rhumanite 

Le comedien se ttve. FeuiUets i\ h main 
(il ne les consulte jamais), il dit cette 

prtere nocturne , constellate d'&late 
drobtiques- Vous sortSrez le ecrur eha- 
vire. mats parfois vous sure* ri, d r un 
bon grand rire franc, Imre Kertesz est 
terocc avec lui-m&me et les notations 
coc asses stmt cootme autant de leurres. 

Car le loud est ttoir, Le ton eat vibe 
ment. Li langue est splendide. Traduit 
par Natalia Zaremha-Hn?-svaa el Charles 
Zaremba, adapte par J06I Jouanncau, ce 
texte nous apparalt consmbstantlel a 
Titre me me de Jean Quentin ChAte 
lain. On pense k Kert6r/, ni cn 1929, 
deporte ti Vfige. de quince ans a Aus- 
chwitz puis Ruchemv.ild. On entend s,t 

voix, sa douleur, son d^sespoir sarcastl- 
que. On entend celui qui dit s * Le suici- 
de qui me wnvtoti ie mteux est manifm- 
tmnmt la vie. » 
Ce texte possfede la forme d'un r^dL 

Sa eonstruelion esl tres precise. L'in- 
tcrpretalion de Jean-CJuenlLn Chatelain 

est tellement puissante dans ta d^lica- 
tesse et rintelligenoe, dans le respect de 
la respiration mfime de l^crivaJn que 
Von est happc et que Ton ne Llche plus 
le til dc cette priere (priere pour les 

morts). de cette d6ploralion fasctnante 
et jamais larmoyante , 

L'ccrivaiu park- vrai. Lxplique pour- 
quoi II n ' a jamais voutu d enfant. Deull 
de rhumanite. It tient i distance loute 
Amotion facile. II ne se menage pas. La 
traduction rend comptc d'un style ma- 
gfciifiquc, audacicuv, musical. Jean- 

Queritiu Cliateiain, avec ce Ires teger 
accent, ce timbre unique et envoutant, 
nous conduit sur un chemin de crete, 

vertigineux. a 

Theatre de I'CEuvn? {Parts IX*}, a 19 heures 
du marcti au samedl, a 17 heures le dlmanche. 
DurAe : 1 h 50. Wl. :01 44 53 88 86. 
Jusqu'A fin jufn. www.lhealredeioeuvre.fr 
Exccient llvrct-prosramme (8 C), 
Les oeuvres de Kertesz sent pubilees 
chez Actes Sud. 
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Ray-Ban innove par les matieres 

LANCEMENT Apres des annees de renditions de ses modeles cukes, le leader mondial de la lunette solaire 
commercialise differentes montures qui ont demande pres de deux ans de mise au point. 





FREDERIC MARTIN-BERNARD 

fmarl inbcrnflrd'i Icf >garo,fr 



HEW <fOfiH 

es plus grands progres ne 
sautent pas foree-ment aux yeux ! Sur 

tout dans It* sccteur dc la lunette, dnnt 
le champ des possibles s'avfcre Tun des 
plus restraints au regard des autres ac- 
cessoires de mode ! De ce fait , tow tes les 
marques out eu tendance a regarder un 

pen dans unc meme direction, tabcJ te 

phis vendu m morale, Ray- Ban en sait 
quelque chose i plusleurs litres. D'une 
part, il n*a plus vraiment Texcluslvfte 
dc ses iconiques modules Aviator, 
ClubrnasLer et autre* Wayfarer revenue 
a la mode- Et d'etre reinterprete par 
Men d 'autres maisons ou designers de- 
pub le debut des amides 2000. D'autre 
part, cette firme d'origine americaine. 

est aujourd'hui dans TcHcarcclle du 
geant ilaiicn LuxoLlica. qui dcticnl le 

plus grand portefeuille de licences 
mondiales - d 1 Armani a Versace, en 
passant par Bulgarl, Burberry, Chanel, 
Dolce & Gabbana, Polo Ralph Lauren, 
F 1 rati a. Tiffany.,- - el n'a canlonne 

aucunc de ses collections dans un style 
particutier Aucontraire. 

Sorte de teasing qui court depute le 
mote d'avril, la nouvclle campagne pu- 
blfccitaire de Ray- Ban ctofic son cdMbrc 

slogan * Never Hide » de *< What 
You're Made of ». En franc/ais, « ne ca- 



che*/ Jamais ce que vous (ties m incite 
chacun i af firmer ses cholx personnels 

el, surlaul, prepare le terrain pour une 
sah r e dc lanccmenls en 2014, hors dcs 

sentiers battus, 

Des investissements 
colossaux 

Conunerchlbfi dam quelques jours, le 
premier de cette s£rie est sans nul doute 
le plus r£volutiuntiairc\ 11 s*agii d'unc 
paire dc Wayfarer lout en denim. Si la 
tottc mythique de* cow-boys a cteji fail 

robjet d'appUeation sur des montures 
par d 'autres, ces lunettes sont consll 

luces de sepl epatsseurx de serge qui on! 
etc solidifiecs dans de ta resine. A pre- 
miere vue, ccla parait tout simple, tin 

verity, c'esl le fruil de deux am de re- 
cherches et de bien des essais rales, 

* Vam ne pouvez pas imaginer toutes les 
matHres qui ont &4 envisages confie 
Sara Benevcnti. la direct rice de ta mar- 
que. Et Lucia Morini, en charge du 66- 
veloppementprodutt, de detaftler toute 
la dUficulie des tccktikictis k fravaillcr 
sur « un maltTiau souple qui u'effitoche, 
d&eint et est traditkmneUement tailte en 

grands morceaux pour des vtitements, 
alors qu II s 'agit la de k meffre en forme 
pour une facade et des brunches plus ft 
ties cju "un passant dc ccinture 

Un outre, il n'est pas question dUn- 
troduire sur It? march£ un modele qui 
ne presenterait pas des garanties elc 
vees desolidlTe et de durability Et en 
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Les montures Wayfarer en culr (1) portees par la mannequin Coco Rocba (2) lors du lancemervt a New ¥ork r La version en denim 
(3 et 4) adoptee par Tartlste Oenfmu (5), posant devant le portrait de Blondlc qu'il a cntlercrrwrrt realise en tolle dc Jean. 



tacherait la renommee de ee label ro- 
bu-slc, qui a gatfne ses premiers yalons 

sur le ne? des pilotes de FUS Air Force. 
« Au fituil ce denim pris dans de ta rakine 

s'avere auxxi xotide que de Vac&Qte* 
souffle Lucia Morini. Sous en avonn la 
vonfirmaiion depute quehjue** nemainen 

ef sa production en s&le a dimarri d&but 
mot 



« Des avanc^es durables » 

Pour ainsi dire a ta derniere minule 
avant son grand lanccment mi-rnai a 
New York, zvec performances live 
d k artistes el concert prive dc la chan- 

teuse HItmdie, car Luxottiea a du 
construire une nouvelle chaSne de pro- 
duction pour ces references qui inte- 

grent des metiers et des savoir-faire ne 
relevant pas de la lunetterie mats du 



textile. Voire de la maroquinerie pour 
des solaires tout gabies de cuir. 

Li aussi de prime abord, une trorn- 
peuse impression de deja-^oi. Dans la 

pratique, la pcausseric d'ajfneau a etc re - 
fendue, puis deircmpde pendant plu- 
sieurs jours comme dans les metiers de la 
ganteric. Avant d'etre mise en forme et 
d&hydratee sur une base de lunettes en 

acetate scion un proeede tectuuque tout 
aussi kmjt, afin d'epc>u.Ncr parfaitemeciit 
t mutes les courhes rics branches et du 

pont central sans le moindre faux pli. 
« Tons ces titvefoptxtmentst onr c\e fusti 
dieux, imis fl e*agit de progris qui &offvnt 
lei Kumrnc des triaieriaux a rtutre disposi 
Hon, ajoure -Sam Beneventi. Paradoxaie- 
ment, ces flvancees durables sont a Vahri 

des JiiK-tuatioM des tendances de mode 
fltors qu'efles ouvrett! kr vote a de mirfffpte: 



decimaixomi et ta poxsibilise de cutler da 

vantage aux coHecriom de pret -fi-porter 
en empiqymtles mtones tissus. » 

Une paire de lunettes Erika drapers 
de velours floque exprirne bien cette 
idee de saLsonnalit^ en se declinant 
dans cinq nuances vives tres est i vales. 

A l'inverse^ il y a aussi un models Avia- 
tor dans un acier plat inedit, ainsi 
qu'une monture en titane d^llcatement 
telntd- qui se veulent plus Sntcmporels. 
Mais ces dernters ne devraient pas etre 

mis sur le marche avant I'^te afin que 
toutes ces proucsses ne se fassent pas 
d'ombre les unes aux autres. ■ 

+ □ SUR LE WEB 

» Retrouvez plus do mode 

www-tettj'ajoJr/ madome 



Une autre optique 



^ • ^ 4 > I ■ • k * • 4 • * *i » IB 4 • * • 



* • * - - 4 * 



VALERIE GUEDON 



On avail pris rhabititdc qu'une pc»lKnde 
demultinalionates de la lunette, separ- 
ta^eant les licences de iabricatiton el de 
distributkm des grands noms du luxe, 
innndeni le marche de modeles estam- 
pilles d'un logo tape-i-l'oeil et dont la 
plus-value artistique fond au profit de 
la rent ability DtSeus,. certains porteurs 
de montures avaient desefte les maKa 
sins traditinnnels d 'optique pour les 
brocantes et autres vide-greniers nu 
traquaient sur le Net la trouvaille origi- 
nale. 

Afin de rfpondre a ce nouveau be 

sojn, Frederiquc Le Mouel e| Tung 
Nguyen, deux optic tens bien inspires, 
ont ouvert, il y a peu a Paris, le Bar 
Optical, un 6tabllssement d'un nouveau 
genre. Le princlpe en est simple i pro- 
poser des verres adaptes a voire vue el a 
n'importc quelle monture. A parlir de 
10 euros seulement pour une correction 

simple, ce service rapide et efficace se 
fait devant vous. ■* Nous iprouvions un 

raH-le-bol err vers runu^fe demistreuse de 
notre profession sr>uwnl quatifiee de 
"vendeur de lunettes" et vrndionx met ire 
en rrvant nofresavofr-/flfreetnoJ:rerech- 
notogfe resume Tung. 

Unc autre start -up fran<;aLse s'efforcc 
de MdynamLser un secteur qualsfie de 



« peu cflrK-urrCTltet opaque et cher 
p.nr un recent rapport de la Cour 

des comptes. Jimmy Fairly, 
cr^e par Antonin Chartler et 
Saclia Bostoni f propose des lu- 
nettes de createurs a seule- 
ment 99 euros* verres adaptes 
Indus, untquemcni disponibles 
sur leur site Web el dans leurs bouti- 
ques. « jour est parti du constat «mp|e 
que si Von voutait de tr&s belles lunetteff, 
il jaltait y met tre un prix de plies en plus 
exorbitant » , raconle Antonin. Lui et 
son assocte ont eu le cutot de « r&htven- 
ter fe metier en supprimant les interme 

diaire&>*. 

« Un bel objet avec du sens » 

Xaiier Matrand et Inura l.e Rihan, le 
duo de designers derriere Peter & May 
Walk, ont, eux aussi, afftlt^ leurs armes 
face ^ la concurrence, « Bfen stir, nous 
n'dvons jw* hi force defrappe des multi 
nationates, Muis nam crayons a Vejfwa- 
citd de nntre style pour st'impaser sur le 

marckti », expllque Xa\1er. « Et nam 
avom pu observer que les acheteurs cher 
cliafenr de phis en plus de vrales signatu - 

res ptutol que des grifjes loga-typdes » T 
enehalne Laura, qui est aussi la filie de 

Foptlclen parlsien Marc Le Blhan* 

*< Un bel objet avec du sens c'esl 
pr^cls^ment ce que cherche Vakr k 
CarlottL Cette opticienne. spccialis<e 




dans « ics luneltei d^exeeptioii » a deni 
the au j^re de ses voyages, sur les salons 
ou sur Internet, les createurs ■■ qui ap 

portent vraiment quelque chose de nou- 
vetitr prceLse i elle. ■■ Mes cHetifK 
cherchent un produit propre tt se diffe 
render, de* formes renttxrquublca. au 
sens etyntalnxique du ferme, le confroire 
d'extrawgant enmmente celte pas- 

slonnee de mode et de design. Dans sa 
boutique de la rue Cambmu a Paris, se 

C&toletit elttre autres tes inodeles de 

Myfcila aux eharnieres brevclees, eeux 
tout en bote rie Tentreprise famiiiale 

Rolf ou les palres ultraprofil£es du da- 
nols Undberg, grftce a une technique 
d'lntpression en 3D- L*engouetnent 

pour les pieces furies, moins standard! - 
sees, est (el que les « liceneies » ont d(i 

revoir leur strategic awe de nouveaux 
modules innovants aux logos plus pe 
tits, ddsormais caches i Tint^rleur des 

branches. 
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FETES DE NUIT 

au chateau de Versailles 



- 




FESTIVAL ^ 

Jusqu'au 8 juillet, 
le chateau s'ouvre 
au crepusc 
pour accue 
les spectateurs, 
Ravissement des y 
et des oreilles, 
De Haendel a Bejart, 

cette annee, 

le festin est royal. 



de lumiere. 



CI est lautre vereant dc Versailles, 
l.orsque le chateau de Loufc XIV 
ne pavane plus a u soldi mais joue 

:m patais des rcves, vaisse;iu dor airuirru 
sous la rniit dans k> bntissemcnl des eaux. 

et que les happy few succ&dent a la foute, 
que les instruments sculptcs surles bobe- 

rics et lex chases immobile* aux drnaisex 

deseendent sur les parquets pour citier un 
spectacle vtvant. Cest ] 'autre versant de 

Versailles, lorsque I'ombrc rcvelescsxal- 

timbanques. successeurs d'aulres plus 
augustes. qui entrferent dans les livres 
d'hfetoire pour avoir permfs au rot de 
goflter aux plaisin* de Tile enehantcc- 
Lorsque Toell curieux guette des images 
medltes que les corps inventent dc nou- 

vcllessanibaiides, que l^reilk'^crtehante 
d'airs : alors se reinvente le bon plaisir du 
spectalcur, Lesoir, e'est Phcure exquisc. 



Dcpuis sonarxivee a Chateau dc Versailles 
Spectacles, Laurent Brunner joue k 
Tintendani des Menus- Plaisirs* avec la 

complicite de Catherine Fegard, presi- 
dente dc 1 t-iahlLssemenr public dc Ver- 
sailles et m£lomane passiomitfe. II avail 
a>mnifiniodTOidq^ati c arts avec un fesli 

vat dtttie a « Venbc Vivaldi, Versa! I les » , 

commande par Jean Jacques AilLi^on.fl a 
varie les angles : te festival se tenait dans le 
chateau et sur le grand canal. 11 utilisait 

Fair et Fuau, suecedanl au Ixtssimle Nep 

tune, oil Bartabas avail mend ses cavales. 
Cette annee, le festival, pour sa partie en 

cxlerieur, s'iaslalle a TOrangcrte- I^arler 

re de piantes en pot tout autour de la see 
ne, troupes dc Icnetrcs dans la picrrc 
blonde qui chsuUcnt la delieate-sse 
de I'architecte Jules llardouin Mansart, 
si I houet le du eha teau en guise dc d&or . 




Haendel est 
le compositeur 
par excellence 
pour ce genre 
de festival : 
il a ecrit pour 

les jeux d'eaux, 

les feux d'artifice, 
et ses pages 
m&iagent 
encore aujourdhui 
best-sellers 
et decouvertes j 

LAURENT BRUNNER. 
CHATEAU DC VERSAILLES 



L'air de rien, Laurent Brunner a concocte 
un programme qui marie tous les genres. 
Bijart et .son Mdrn en plein air, puis 
Natalie Dessay chantant Michel LegraiKl 
en plein air encore* «pour que tes 

granite-mites emmerren! kurx jKtU&h 
fUle$», et Lv Alesste dans la chapelle. 
« Haendel est: te compositeur par excel- 
lence pour ce genre de festival i il a ecrit 

pour les jeux iTeuux* ten fcux ^artifice, et 

ses pages mmogent encore aujourdlmi 
best-setters et dtxauvertes », dil Laurent 

Brunner, qui epiljugue aussi des rureles. 

car la surprise esthetique est liee par 
essence k Versailles ; Beishazzar dc 
Haendel devrait laisser bouchc bee. 
Brunner diversifle les reudez-vous, mul- 
tiplie les points de vue d'exception, com- 
mc si chaquc rendcz-vous devait etrc 
un moment pri\1l^e pass£ au chateau. 



I .c grand bal masque en oostume baroque, 
mene par Kamel Ouali. se conelut par un 

lever de soldi avec un after dans le bos- 
quet de la Salle de bal de Louis XIV. Rare 
privilege ! Un autre, intimiste cette fois, 
a >nswte en un gala Handel che^ le prince 
kus|xyli, dans les plus tycWX CSpaces du 

Petit Trianon- Qualorze descendants de 
ce prince qui acdldllit Haendel recevTont 

cent convives, les xncnanl d'unc collation 

au Pavilion francais h un concert dans le 

v 

temple de spectacles dc Marie- Antoinet- 
te, Privilege encore : cvlui du coucber dc 
soleil depuis b Galerie des Glaces, tandis 
que la troupe de Marie- Genevfeve Mass£ 
montre 1' arl baroque de la dansc accom- 
pagn^e par les musiciens de I 'ensemble 
AniarilliSv Versailles conjugue Tart de la 
fete dans la grandc tradition. 

ARIANE BAVEUER 
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DRESS CODE 

POUR LE BAL MASQUE 

Venir vetii(e) d'un costume de quality de style baroque 
et le rev&tlr avant d'arriver dans leneeinte du chateau 
(chaque convive devra trouver un costume 
par ses propres moyensj et £tre masqu^fe), Uentrfte 
sera refusde aux iKm-costum&; et aux non-masques 




spectacles 

dans six lieux de Versailles 
en sfac semaines de festival 



5 
?! 



I* 




Compositeur polymorphe et 
prolifique, Haendel reunit les qualites 
essentielies de la p^riode baroque, dont 
il est sans doute en musique Tequivalent 

de Versailles pour l'architecture 

CATHERINE REGARD, 

PRES'DENTE DE LtTABLISSEMENT PUBLIC DE VERSAILLES 





Les phis beaux 
espaces du Petit 
Trianon - let 

le Pavilion Frarw;als - 
servlront d'ecrln 
i I'exceptionrid 
** Gala Haendel 
chez le prince 
RuspoQ 




Michel Legrand 
et Natalie 0 essay s 
urw admiration 
re>dproque. 




¥ ^^^^^^ 




Dessay et Legrand a la belle etoile 



II admire chez elle l'agilite 
vocale el « le naturel de m 
tea&iture ideate »- Elle alm-e 

son souci du texte, son sens 
melodique et « sa capacity a 
pusser d/'jjn standard du fazz d 

urte ckanstm sans pretention* 

d'une melodic immortelle a un 
fox -trot ptein de teg&rete »>, Ces 
deux -la etaicnt faits pour sc 
rencontrer. Ik se v£n6raient du 
resle avant merne de se connaf- 

trt\ Natalie L)cssay depuissaplus 
tendre enfanc-e. « J*ai rencontre 
Michel Legrand a I'dge de 6 ans 
grace au film Peau d'anc ». 
raconte - 1 - elle inlassablement. 
Michel Legrand, depuis qiTil Ka 

cntcmluc chanter duns un qp£- 

ra. « A VOpera* rien ne m'irrite 
daxantage que Impression que 
Vtm vieni icouter une diva 




s'epaumoner dam les aiguspluttit 
que Votuvre elle -mime, nous 
cnnfiait-il lorsque nous les avi- 
ans rencontres tous les deux en 
2012. Avec Natalie, les aigus 
paraissent natvrete. 

IzUc est capable de 

chanter une octave 
tiu-desvus taut en 
rextant piano. » El 
puis le mctteur en 
scene Laurent Felly 
les a reunis sur la 
seine du TNT de 
Toulouse, 11 y a quel- 
qucsannccs. Depuis, 
leur duo a fait du 
chemirt et a deja 
dfinne lieu :j un premier disquv, 
Entre elle et lul paru £ l'automne 
dernier chez Erato et bien parti 
pour etre l'une des nicilleures 



J'ai 

rencontre 
Michel 
Legrand 
til age 
de six ans 
grace 
au film 
Peau d'Ane 

NATALJ£ DC5SAV 



ventes elasstques de I'annee. 
Celui-ci pourrait bientot etre 

suivi d h un nouveaq cycle de 

chansons [nedites que Legrand 
a composes sur des textes de 
ses paroliers feti- 
ches : Marilyn el Alan 

Bergman . 

Mais leurs projets ne 

se limit en I: pas au stu - 

did. Loin s'en faut. 

Les deux complices 

arpenleront en effet, 

des la rentnte pro- 

chaine, la l£gendaire 

I seen* du Theatre du 

Chalekrt pour Tun des 
grands standards de 

Legrand, propose pour la pre- 
miere fois dans line version 

symphonique mise en espace s 
Les Parapluies de Cherbourg, 



pal me d'or du Festival de Can- 
oes U y a tout juste cinquante 
ans. En attendant, t est dans 
un cadre non moins exception- 
net sous les etoiles et dans les 
jardin^ de I'Omngerfe du did 
teau de Versailles^ qu'ils redi- 
ront leur affect tun reeiproque. 
avec un bouquet de melodies 
qui expriment lout le raffinc- 
ment dont le compositeur et 
pianiste est capable. <* Pour 
cetle nouvelle $&rie dw# Suits a 
J *Qrangerie, qui -fe devakmt de 
refieter la vertu versatilai&e des 
grands projets d'extHrieur, je 
ehervhmx Vulliance du ptipuiuire 
et du raffini t resume Laurent 
Brunner. Vne certaine idee de ta 
France, dont ces deux artistes 
sant ¥ chacun a sa maniere, des 
emhlemcs, » THIERRY HILLERITEAU 





Les danses dionysiaques de Bejart 




Le Bolero, 
e'est un 
poncif et un 
chef-d'oeuvre 
absola 

Leff et produit 
par sa 

construction 

abstraite 
depend 
de lintensite 
et de la 

verity de 
rinterprete 9 

GU. ROMAN. 
DfffcttEUa DE LA 
COW^ACNC BEAART 

azarr lausanne 



T I faut voir ce spectacle* en 
I pie in air, 3ii pled d£ 
X I 1 0 r a ngerie t pou r com - 
prendre comment les dan- 
S«urs de Bejarl. a I'epoque 
h4irotque des ann£es 1970- 
1980, firent se lever des abi- 
des, Car ce programme e.sl 

exceptionnel : (ja n'est pas 
tons les jours que la compa- 
gnte donne dans la meme soi- 
ree les Sept danses greequcs, 

Bhakti III et Boit s ro, Gil 
Roman, directeur de la com- 

pagnie auquel Btjart, par tcs 

tament, a transmis les pleins 
pouvoirs, y a ajould Etudes 

pour une Dame aux cumttlmH : 

« JI s'agft de deux solas, tris 
charegraphiits, un peu farcibur- 
COt4#, mais tout dans retort 
dramatlque des dernier s 
moments de la Dame. Maurfce 
let OVaft icrits pour Christine 
Blanc en 2QQ1> pensant 
s'essayer a une aeuvre compile- 
rs OVtfnt de &*urrvter au bout de 
deux s*dos, persuade de n 'avoir 



plus rien d dire racoute Gil 
Roman, qui, pour cette repri- 
se, dislribue filisabeth Ross 
dans le role. 

Au plus pres du 
public d'aujourd hui 

(it! Roman ne vii pas duns une 

de vol ion ex ag£ri*e en ver s 
Bijart. 11 salt qu'il y a des 
pepites et des longueurs et 
remonte les pieces au plus 
pres du regard du public 
d'aujourd'huL Pour lui, com- 
me pour Bejart. le spectacle 
«vivant» n'est pas un vain 
mot. S*"il a remonte Bhakti in 
extenso pour Lausanne, il 
s'est apcr<;u que cette pifece 
faeonnee par les cxtases 
Indiennesdc R4jart, ^ eV#l un 
monde, une itpoque qui a vieilli, 
el qu 'it vaut mieux presenter le 
grand ex trait de Bhakti III : m 
a la fouittsance* le sujet et 
t 'efficacite ch oregraph iq ue -»* . 

En revanche. Bolero et Sept 



dansen greeques n'ont pas pris 

une ride, -< Le Bolero, cVst un 

poncif et un chef-d'oeuvre 
absolu. L'e/ft'l produit par sa 
construction absfrafte depend 
de l intensite et de la v&rlte de 
Vinterprete dil Gil Roman, 
qui a distribu£ Jullen Favreau, 

danseur aussi telluriquc que Ic 
soleil. *• Je Vai mis sur la table 
void deux saisons ; il est a sa 
maturite, d'une grande puis- 

stance physique et d Line grande 

friferiorire », dlt Roman. Les 
Sept Dames greeques donnees 
en ouverture viennent de 
retrouver le repertoire de la 
compagnie apres une longue 
absence, **C'esl un trovaifJ de 
composition mutism atique d 
base de pas classjques, qui se 
laisse porter par la mmique 
grecque en evitant le c6te folk" 
lorique commente Roman. 
Aucun message, juste le plai- 
sir communicatlf de la dan«e. 
Ce soir encore ^ Bejart fera 
lever la foule 1 A. b. 



Jullen Favreau, 

darts Solera, 
la legendaire 






le ficarq mardi 3 juin 2014 



Gardiner 

a la 

Chapelle 
royale 



A pre* avoir cdldbrt, en mars der- 
nier, les cinquante ans de son 
— ensemble par des V6pres soieimeife? 
de ta Vierge qui resleront dans les annates 
de Versailles, John EUot Gardiner ret rem ve- 
ra le 22 juin la Chapelle royale pour un nou- 
veau concert embl&mtique de eette an nee 
anniversaire. D une pari - annta Rameau 
oblige > une ceuvre etendard du grand 



Motel & la franchise : Jn GwcrtemJo, ceuvre 
d'un compositeur de rrenre ans. Sulvra la 
dechirante curtate BWV 4 de Jean-Sebas- 
tien Bach, sans doute Tune des plus prenan 

Its du vaste corpus du Cantor de U'ipsrfg, 

auquel Gardiner eonsacra pr£s de dlx 
ann£es k la tete du Monteverdi Choir par 

I* edification de son monumental pelerin;ige 

Bach, enregistre pour lecomptede sou label 



Soli Dct* Gloria. Enfin, le chef britannique, 
fondareur de ce qui figure toujour* comme 
le meilteur ehceur du monde, se derail de 
payer son tribut au genie de Poratorio el de 
Peerilure chorale quYtait Haendel. II 
empoigiiera done, dans la meme soiree, 
le Dixit Domimts* feu d' artifice vocal tesu de 

sa perimle Slalienne, a laquelle Versailles 

Festival rend eet te annee hommage. T. K 
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Organiste de formation, 

comme Haendd, 
Fabto Bcnlzzooi Jrlgcn 
V Trion/o del Tempo 

e def Qisfaganno 
i la tfcte de son 
ensemble La Rtsonanza* 

Adraltei 
masque et costume 
Indlspensables 
pour entrer 
dans rOraogerie 
transformee 
en salte de bal, 







Ouali 

ordonnela 
demesurea 
l'Orangerie 





Haendel et l'ltalie, ou Tinvention d'un langage 




Cest pour 

le prince 
Ruspoli 
que Haendel 
compose 
l'essentiel de 
ses cantates 

iialiennes ■ 

I AUfiFNT ftftUMMEft 



Pi*$de3O0 1 Cest fenombre 
de cantates qu'auralt com- 
posees George Friedrkh 
Haendel au cours de sa periode 
itaiienne. entre 1707 et 170-9. Des 
annees qui n'ont rien de simples 
vacances romaines mats s'avere 
ront au contraire prolifiques pour 
le jeune compositeur de 22 ans. 
Avant reussi le tour de force de se 
fairc adopter, lui, le lutherien de 
Hambuurg, par quelques person - 
uaUfcfeparml les plus influcntes de 
la cite papale, il enchaine en effet 
les eontrnandes privees, s'illus 
trant aussi taten dans la grande 
forme (avec des chefs-d'oeuvre 

tebquele Mxit T)ominus) que clans 

le reglstre Intime des cantates,, 
dont il reutiiisera plus tard le 

material dans ses opdras ou ses 



grands oratorios anglais. I'ne 
« exception itaiienne » dont le fes- 
tival a celte annfe chotsi de se fal 
re l'tfcho. « Les grande? pages de 
sa production uiftfrietme seront 
presenter avec Le Mcssie, lk*Is 
hazzar ou ses Water Music »* 
explique Laurent B runner, direc- 

teur dc la fiJiale spectacles du 
CMieaude Versailles. « Moist nous 
vuutims fate un focus plus parti' 
c^cr5ureettej!^Tk»de B ixlip&k?pur 
&e& fuiurs succes hndoniervi et qui 
fitt d&terminante dans I 'tiabortitran 
tie son propre utyk poneuropeen, » 

Chez les Ruspoli 

Pour reirouver Tesprit de la vie 
musicale romaine t Versailles est 
alle a la source : chez les descen- 



dants de 1'un des trofe grands 

mecene-s auxquels s ■ a t tacha 
Haendel a son arrivee en Italie : le 
prince Ruspoli. « C'esl pour hd 
qu'i! compose La Kesurrezione, en 

1 70S, muis uussi" el surttml I es.ven 

tie! de ces cantates ifuJiennes 
dctaille Bninner. N^es dans un 

eontexte strietement prive. elles 

renaitront (pour quarre d'entre 
elles) dans un cadre non moins 
intime : celui du Petit Trianon el 
du th^ilre de Marie- Antoinette, 
qui ouvrira exceptionneQement 
ses portes le 6 juillet, pour 
100 spectateurs tout au plus, lors 
d'une soiree de gala en presence 

des HiLspoli. Gala au cours duquel 

seront servls les mets itallens 
typkjues de Vignanello, village au 
nord de Rome oil se siluc te palais 



d*ele des Kuspoli et ou la famille 
italienne poursult la tradition de 
mecenat instauree par le prince 
en orgajiisani un concours annuel 
de musique et de miLslcologie. 

Quelques heures auparavant, 

FOpera Royal r^sonnera au son de 
Pun des premiers chefe-d'aeu\Te 

tt aliens du compositeur : rien de 

moins que son premier oratorio, Jl 
Trionfo dd Tempo e del Disin- 
ganna n sur un sujel moral du car- 
dinal philawphe el po^te 
Benedetto Pamphilj, autre grand 
mecene de Haendel a Rome. A la 
baguette, pour anltner ces deux 
moments rares de musique, un 
mail re du ixiroque it;dien : Fabio 
Bontx/joni (orRanlste deformation 
comme Haendel) et son ensem- 
ble, I -t Riscman/a, T. H. 



Purcell dans les pas de Charpentier 



Put cell, te pcre de Popeia 
anglais, invite dans le 
Jernpte de la Ira^lie lyrl- 
que a la francaLse... tt pourquoi 
pa^? « Avant Haendel et peut- 

6tre plus encore que ce dernier, 
Henry Purcell pent nouscippfrraf- 
tre comme ie plus fran^aix den 

musicians hritamiique », explique 
Laurent Bninner, Le eomposi- 
ieur, manifest emen! tres inspire 
par le style d Vcfte-vf rul ten propre 
a Marc Arrtolne GiarpenNer» t 
reusstt en effet avec tXdon et Enskr 

la _sy nliiese parfaile entre les sty 

les elisabdthain, italien et fran- 
^als. Ce n + csl pas un pur hasard. 
Si Purcell roiuiatasail parfaile 
ment les grands musiciens fran- 
^ais, y compris ses contempo- 
ralns dont Charpentier, son 
maltre, John Blow 6 n*y est certal- 
nement pas etranger. Ce dernier 
s'esi en effet lailleun nomauprfcs 
du souveraln Charles II. fascine 
par les tastes de la cour de Louis 
X IV et ses forces mus-icales. 
Rien de plus nature!, done, k ce 



que ce chef -d'oeuvre d'equilibre 
dramalique qu'esl Didon soit 
donne sous les ors dc Versailles 
duranl le festival, les 14 et 15 juin 
prochain (deux rept^senTalinn.s 
parsoir). Qui plus est par Vincent 
Duffljestre et son Poeme Harmo- 

nique, un eminent specialtste des 
musiques fran^aises, il alien neS 
et anglais es du XVTI* sieele* 

Hommage 
au meiveilleux 

Pour CCtte HOtt Ve lie pnxluelton 

qui vient de l'Op^ra de Rouen, le 
jeune chef S'esl entourc v de deux 
mctteurs en scene qu'ii eonnaft 
bleu pour les avoir d^ ji crobes sur 
son * Carnaval baroque », imagi- 
ne en 2007 et inspire du carnaval 
romain : Oclle Roussat et Julien 
Lubek. Tons deux viennent du 
monde circassien et de Pecole du 
mime Marceau. lis signent avec 
Didon et En^e un nouvel hommage 
au merveilf-eux , si cher aux deux 

coles de la Manche. Li scene de b 



sorcierc, ici assitnilce a une pleu- 

\xe geanle. restera sans mil doute 
pc^ur les spectateurs de POpera 

Royal une scene t heat rale 
d'anthnlogte (ce qu'elle est deja 
sur le plan striclemenl musical). 
Mais Pautre attrait de la produc- 
tion reside incontestabtement 
dans Pincarnalion que la mez/o 



La mezzo soprano 
am*rlcaln& 
Vtvtca Genaux 

dans o.'rfon et £oee, 
de Henry PurceL 



soprano americai i te V Iv ie a 
Genaux, dont on connait Plnves 
lissementseenique, fera dela reh 

ne de Carthage, D'autant qu'eiie 

apparaitra entouree de Pfinee du 

N^erlamlaLs Henk Neven, ban - 
ton ayant le vent en poupe, et la 
Belinda de la soyeuse soprano 
Ana Quintans. T.M. 




Le 

compositeur 
r^ussit 
la synthase 
parfaite entre 
les styles 
glisabethain, 

italien 

et fran^ais 




Quatre mots de preparation. 
Plus de 60 artistes presents 
(danseurs. mais aitssJ 
corned tens et acrobates circas- 
siens). Une vingtaine de « liappe 
ningsw rythmant la soiree de 
23 h 30 a 7 heures du matin. Ccite 
annee encore, le clxoregraphe et 
sc£nographe Kamel Ouali met tes 

bouchecs doubles |H>ur reen 

chanter ta nuit versaillaise, lors du 
desormais traditionnel Bal mas- 
que dans rorangcrie, le 28 juin. 
« En debars den ctmtruintes Imd- 

getmres., je ne me fixe tnwune timi- 

ie avoue Parliste. L f an pxssi, il 
n'avail pas h&ite i faire rimer des 
te premier tableau, et pour 
aceueillir les convives, Pesthili- 
que baroque theme Impost de la 
soiree - avec Pespril du nu bur- 
lesque. Sans pour autant renoncer 

au H]x*c1aculairc, en mctteur en 

sc^ne habitu6 a la demesure et aux 
performances. Creatures irreelles 

sur ^ch-tsses, que Pon aurail dices 

tout droit sorties d'un film de Bes 
sou. vol de faucous en rase mot 
tes a Pint^tieur de POrangerie-.. 
* Pour le public comme pour les 

uriistes, te #rund Hal manque dint 
renter une experience unique, Le 
lieu est magique. rwris en lant tfue 
sceruigrapke U n"est pas facile d 
dampter* Les spectateurs doivent 
avoir ta sensation d'assister d quel - 
que chose qu'ib n'aunuienl jamais 
cm possible ou attendu dans un 
pareH lieu. C'est cet inattendu qui 
fait VADN desfHes de V'ereatfJes 
depuis Louis XIV, et e'esf cet fnat - 
tertdu que nous rdcreerotts cette 

annA? plu^ que jamais. » 

L'esprit du Bal 

Pas question,, par consequent, de 
d^voiter les grandes nouveautes 
cle eette edition, pour laquelle 

Kamel Ouali assure clre re part I 
totalement de zero. II concede 
toutefois avoir lent* de « repro- 

duire la galerie des tilaces a imle 

rieur de VOrangcrie t afm de creer 
un apace toedir totafemenf 
iminerxif permettant aux eonvtves 
de faxre partie integrant? du spec- 
tacle » . Des convives qui, pro- 

niet 11^ seront aussi sollicit^s par 
les dan5eurs et artistes de sa trou- 

j>e. « L* esprit du Hal indique 

encore Kamel Ouali, est que elm 
<pw spectateur se sente lur-m#me 

urvesli d *une mission r celk defaire 

revfvre. <i sa mesure ind ivid ueUe f la 
demesure coftecrfw de Ver- 

saUlex. » Cest p<jurquui il est 
demande a chaquc parltcijwnt de 
ventr costume et masque dans le 
style ou d* inspiration baroque, et 
conseillt de profiter des heures 
qui precedent le bal pour deam- 
btder dans les jar dins (le billet 
d'entree au bal donne acces aux 
Grandes Eaux nocturnes). Les 
touristes raffolent de eette ani- 
mation, f .es « carnavaliers » aus- 

si 1 qui Rc-neratemenl n'hesltent 
pas a se preter au jeu des seances 

photOS, T. K 





Bouquet final 
au-dessus 
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Lumieres sur les 



PROMENADE 

Les samedis, 
du 21 juin 

au 13 septembre, 

les fontainiers 

font jouer 
les bosquets 
et les fontaines 
dans le pare, 
qui redecouvre 
la subtilite d'un 
£clairage proche 
de celui qu'a connu 
Louis XIV. 



d'Apoloa 




ARIANE BAVELltR 



etourner an 
pussc, mais au 
passtf le plus sornptueux, lorsque^ grdce au 
personnel plethorJque ctu Roi-Saleil, 
25 000 sources de lumiere &aient placees 

clans les parterres colorts : tdfc C$r la t4che 

que Versailles s'est ftxee. Exil les sons el 
lumifcres des aiuiees 1970 1930. Exit aitssi 
les gros prnjecteuns et les cenfaines de 

metres de cables que les teehmuerLs nici- 

tenl un inois et demi a installer puis quatre 
heures a monter et demonter chaque soir 
au momcril des Grandes Laux Nocturnes, 
I -uircrii Fachard vfcnl de fairc soncntrec a 
Versailles. Louis XIV etait le Roi-Soleil, 
Fachard csl le roi des conccptcun; lumic - 
res. art deveiiu une sp&laHtf nationale: 
m Apris te jardin ri la fmntpiseet Vapfra & ta 
frontwise, voki V&cMrage ci ki fntn^irise » f 
dlt cet homme qui a fait ses classes comme 
eclairagiste au th&Ltre et au cinema, avant 
de se mettre,. voici trenle axis, a reveler 
r«pac* urbafn. Avec talent s la Fete des 
lumieres £ Lyon, e'est lui ; Teclairage en 
couleur du pare de Gerland eon^u par 
M ichel ( jGHiojmid & Lyon, e'est encore tui ; 
les quais rive gauche de Bordeaux, aussL 
Dememequ'uii certain nombrede monu- 
ments : lepont d 1 Avignon, Pferrefonds ou 
les arenes <le Nimes. Fachard sapifciic sur 
des principes intangibles : « R nefaut pas 
vuir qu 'm echure. mafevufr cequ "on eekdre, 
L*id& fondamntttite, C*€Sf que ki lumtere 
aceompagne et revile ». dit ii. Le voila qui 




se prend a r^ver aux topiaires, aux ctiar- 
milies taillees, aux fontaines, aux bos- 

quels, m peuplede Irois cents sin lues que 

la rwit rend muettessauf ksltnirsd'eviTife- 
ment . # C'est un musee a del ottvert ou Id 

nature valorise la pifixsance du roi. In nuii 

Venghtutit. Viclairage rendra fe chef- 
d'oeuvre de Le Svire chaque sofr, restititant 
ie genie de son architecture paysagere. » 
En guise de references, Fachard anere ses 

Sondes dans les grandes fetes donnees par 

Loufcs XIV avec 25 000 flambeaux eclairant 
le pare, avanl mtfrnc que le chateau soil 
aehcvtf. La tcmp&c de 1999 a bannl les 
arbres superflus. Le Jardin royal a £te 
redesstne sur son modele origineL « On ne 
peul pas twuItv e^qelemexil ce que fe rw a 
vifp mabfonpeuts'm apprwfwrdetri&priH, 
Se Tvfltichis mi mqym de rtrproduire Veffet 

lies .'unlenies. !l ;r.r v '.n.'ik-j^'s.siple qu n.-a 

abandmm a tout jamais Veckilrage par ia 
tmdtm vadHante des Jkonmes conlempo 1 - 

raiFi la constntctinn de him des ikhficcs. le 

chert-he it repmdttfre I'ejfet de I 'architecture 

qui tremble a fcur flamboiemvnt. » 

Le pare et la facade oftte jardin vont etre 

pourvus d'eelairages [KTenrtes : * On m 

demtmtera plus chaque soir pour rcmef tre 

ie fciijiVmniii, r?hf?s fj w juu\ ni percer ni 
favtserd 'elements visihles la journee » , <lil 

fl. Les ciblages sont enterres. Cetteannee fc 

le chantier debute par la facade et le jardin 

Royal, k savoir les cent hectares qui 
sY'tendent du chateau au Grand Caml. 



Fachard propase une clnquantaine de 
lumieres particuMres scion le raat^riau 
oil la cnulciir de la pierrc- 1 1 travaSUc sur la 
coherence, la nuance. Alors que la facade 
cote galerie des Glaces etait pour Tinstant 
dclair^e par des projecteurs anti-infrac- 

Ikins posts au sol, il lie aux iKtlustres de la 
tialcrte des petite* capsules de 1,5 cm 

gquJptks de lampes a LED. Le cablage est 
si fin qu r il ne se devine pas. * Le chcmlier 
de Vtkhrirugc vci durerjusqu'en 301V. Fmir 
cet rte B la mfee e« Iwmtre va de la gaierie 
des Gkices au char d'Apotkm ^, clit Lau- 
rent Bntnncr, dirccteur de Chateau de 
Versailles Spectacles. Les amoureux des 
Grande Eaux nocturnes, convtes a voir le 
coucher du soleil depuis la Gaierie des 
G Luces entre IS h 30 et 19 h 50, le temps 
d'une serenade royale avec danse et 
mitdqye barnque, etrenneronl cepaysa- 
ge r£v£ 16 k nouveau dans sa ma)este. 

Miraculeuses fontaines 

Le parcours des fontaines suit la renova- 
tion et jnue dans In lumiere. Claries fontai- 
nes sont le miracle du jardin de Le K6tre* 
Au temps de Louis XIV, le pare eompte le 
nombre tres extraordinaire de mille quatre 
cenLslxjuchesd cau. 1 machine de Marly 
Fanifene dans deux dnormes niservoirs. 
Pour faire jouer les fontaines, on ouvre les 
valines : Teau court dajis les canalisatk«Ls 
et , prise par la force degravite, aliniente tt/s 




Cest un 
musee a del 
ouvert ou 
la nature valorise 
la puissance 
du roi. La nuit 
lengloutit. 
Leclairage 
rendra 

le chef-d'oeuvre 

de Le Notre 

chaque soir, 

restituant 

le g£nie de son 

architecture 

paysagere 9 

LAURENT FACHARD^ 



fontaines les unes aprcs les autres, de haul 
en bas v au gre de la promenade royale. Le 
jet kr plus haut, au bosquet de TObdlbque 
qu Montague des eaux, ii cote de I'Encela- 
de, atteint 13 metres, Texacte hauteur des 
reservoirs. Les bosquets sont la vraie sur- 
prise de la promenade des Cirandes l-^ux. 
Lotds XIV n h a pxs vuulu d'uji jardLti a Tiia - 

lienne avec eaux dormantes. Cliacun 
cache fontaines ci .:i re hilectures, toutcs 
tltfferentes, basstits. jets, rixrailtcs, pedilu- 
ves avec leurs statues nuiliolofiiques qui 
ajoutent au rdctl enchants de Versailles, 
n y a la France Triomphante avec sa Miner - 
ve en bronze dore. la Colonnade, le Ream 
Encelade enseveli sous un effond t n cut 
de roches, IcsTroLs Font nines coni^ues par 
Louis XI\ r Jul- me me, les cascades de la sal - 
le de bal oil le roi venait danser... L'eau se 
rnelait a la musique de Lully, Charpeniier 
ou Rameau, son jaillissement k celui des 
feux d' artifice, celebrant la beaut^ de la 
fete et de Tart de la guerre. Delaisses 
au X1X C siecle, les basquets font depuis 
quelques annees Tobjet de reclamations 

minulieuses dont temoignent aujocird'hui 

les travaux du bassin de Latone. 
On les d<5couvre paisibleineut les soirs 
des Grandes Eaux nocturnes, ou lis sont 
tous mis en eau pendant trots heurcs de 
rang. La pro menade se fond dans Iecr6- 
puscute. Lentemenl, a la musique des 
fonlaincs, le jour s'ensoromcfUe avant 
le festin des etoiles. 



PRATIQUE 

VERSAILLES FESTIVAL 2014 
Jusqu'au 3 julllet 
Renselgnements/r^rservatkms 
Tits 01 30 83 78 89, dans les points 
de vente hdbttuels et sur : 

www. dial eauverKiiilc-s 
-spectacles Jx 



La Nuit Haendel Jordi SavaU 

La Capelia Relal de Catalunya 
Dir. lordl Savall 

- 27 Juin, Qp£f a Royal, Chapelle Royale. 
GaJcrle des Glaces 

PhBlpp-G Jaroussky 

Stabat Mater 

Valer Sabadus, UArpegglata 

Dlr Christina Pkihar 

- 8 Jullle; - Chape*? Royale 

Bus 171 termlmus Chateau cfe Versailles. 



• LES Ml ITS DE L 0 RANG ERIE 

Spectacles en pleln air dans les jardlns 

de I'Orangerie du chateau de Versailles 

- Mercredl 11 jufer S 21 h 

Natalie Dessay-Mlctiel Legrand 
Entre elfe et Sui 

- Mercredl 18 et |eude 19 juin a 21 h 
Ravel/Bejart Baltet Lausanne 
Bchlero et out res pteces 

Le Grand Bal Masque de Kamel Ouali 
Versdlfes Fontoteie 

• LES VOIX ROY ALES 
HAENOEL A ROME 

Concerts a I'Opera royal a la Giapclle 
royale et i la Gaierie des Glaces 

- Le 3 juin a la Ch apclle royale 
Haendet Le Messie 

The King's Consort & Choir 
Dir. Robert King 

- Le 4 Juin a to Chapelle royale 
Kaendei. Betshazzar 

L Anderson, R. Hellier, Jl Ellicott, 
D. Wilson-Johnson 
TTie King's Cansort & Chair 
Dir. Robert Kfcng 



- Le 5 |uln a I'Optra roya? 
Haendel, Amadlgi 

Avec L, Za«o, K, Gauvin, InvemizzL 
F. Mlneccla, V, Zanolli. 
Karnmerorchester Basel 
Dir r Ottavio Dantone 

- Les 14 et 15 iuln a I'Opera royal 

Purcelt. £Ndon et £nee 

Avec V Genaux, A. Qumtare, H. Neven_ 
Wse en sc- Roussat et Lubek 
Accentus, Le Potme Harmon ;que 
Dir. V, Dumestre. 

- Le 22 juin a la Chapnlfp rnynle 

Haendel. Dixit Domfnus 

Bach, Christ tag In Todesbwiden 

Rameau, hi ConYertendo 

The Monteverdi Choir 

The English Baroqiue Soloists 

Dir. Sir John Eliot Gardiner 

- Le 25 juin a ta Chdpeie royale 
Haendel Recital Voter Sofaodus 
Concerto Kbln 

- Le 1 LV Julllet a la Chapetle royale 
Haendel. Ciotre a Dieu 

et ou Rot d'Angteterre* Coronation 
Anthems et Dixit Dorninus 



The Sixteen Choir & Orchestra 

Dir. Harry Christophers 

- Le 2 juillet a la Chapetie royale 
Haendel, Le Messte 

C Wyn-Rogers, J. Ellicott. 
C. Purves, K. Watson 
The Sixteen Choir & Orchestra 
Dir. Harry Christophers 

- Le 5 juillet a la Chapelle royale 
Hayd!% Les Sept Demteres Paroles 
da Christ en crow 

L-F. Chiama 

Insula orchestra 

Dir. Laurence Equilbey 

A I p k ii ttllAf \ Oi^orA row^l 

Haendel, i! Trionfo del Tempo 
e de! DJsfngonrw 

R, Invernizzi, V. Arias Fernandez, 

M. Oro, K, Adam. 
La Risonanza 

Dir. Fabto Bonizzonl 

- Le 6 juillet au Petit Trianon 

Gala Haendel chez Ic prince Rospol 

R. (nvernizzi Y. Arias Fernandez, 

M, Ore, K, Adam. 

La Risonanza 

Dir. Fabm Bonizron! 



• LES GRANDES EAUX NOCTURNES 

Les samedis 21. 28 jufn, 5, 12. 19, 

26 Juillet, 2. 9. 16, 23, 30 aout 6 et 

13 septembre de 20 h 30 A 23 h 05 

dsns les jardins royaux 

• LA S6R£NADE 

DE LA GALERIE DES GLACES 

Les samedis 21, 28 juin, 5, 12, 19. 
26 jMllet, X 9. 16, 23, 30 aout, 6 et 

13 septembre dans les Grands 
Appartements du chateau de Versdiles 
5 seances r 18 h 30; 18 h 50; 19 h 10; 
19 h 30 et 19 h 50 
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Culminant a 1.10 m du soL 
te vghfcule solaire Heol prone 
to Ieg£ret6 et une aerodynamlque 
sophistiqu^e. 




5^ B 




J'ai conduit une voiture solaire 

TECHNOLOGIE Heol est Tun des rares vehicules francais a relever le defi 
du World Solar Challenge, a la fin de I'annee prochaine. 




SYLVAIH RE1SSER 

relss Cf^iicfigaro.fr 



evinette ; mon premier res- 
serable h une table de ping-pong s mon 
second culmine a 1.10 mfelre du sol ; mon 
trobttme se deplace grice a rfnetgje so- 

Lilru ; mon qualrieme installe le conduc 
Icur dans une sorte de capsule au milieu 
de la table ; mon einquteme porte le dra- 
peau brelou. Mon lout doit relk-r Darwtn 
k Adelaide, soil 3 000 km, le plus \1te 

possible. Cct engin non Jdenlifk 1 , tout 
droit sorli d'un film de « science- fic- 
tion », nous awns pu I'cssayer sur la piste 
de Satory, ii recession d'urie stance de 
tests. Heol, e'est son nom, concretise le 
revc un peu fau d'une equipe de passion* 
nes breions de participer au World Solar 
Challenge, b plus grande course au mon 
de dc vehicules sotalres qui se deroule 
tous les deux ans en Auslralfe. 

Aprcs avoir parlicipe a troLs editions du 
Shell Mural htm, It- team KeoSotar iircizh a 

done deeirtg de partir h rnssaut de I 1 Aus- 
tralia l it defi uutant technique qu'hu 
main- Depuis 2010, les quatre mousque- 
taircs Jean-Luc Fl cur can, Jean -Marc 
(inachcl. Scbasticn VValger el Patrice 
Houiznt ne mfinageni ;m- leur peine pour 

faire aboutir leur projet. L/an dernier. Us 
out ete proches de toucher au but. « Nom 
trvfan* engage le x&hicute, mate, atom qu'U 
mail deja sur le bateau, en route pour 
VAwttraKe, I 'urganisalew nuus a distf uaJi 

jHf, jugwmr le dossier teehniqite de* batte - 
ties hmiffimmment rettseigni** confle 
Jean-Marc Goachct, Tun des trois pilotes 
d'HcoL La disillusion ditfercc, I'&pipe. 
soutenue par la region Bretagne et une 
cEnquantalne de partenaires techniques 
et financiers dont Sojasun, s'est remise au 

travail, se ftxant conune challenge de 
parlicipera I'edilion 2UL>, qui Hendra a 
to fin du mnisd'octohre. Ce riipil est mis A 

profit pour boucler le budget, qui depasse 
deja les 300 000 euros, et pour flabiliser le 
\%%leule. Leur seule crainte, mals elle est 

de taille, est que t^>i£aiu<>aLion fassccvo 




L'habitade. ires etroit, est equipe d'un volant de F1 implante en position basse. 



luer son reglement technique d^voile 
cette semalne* Cela les obligerait a revodr 

leur copte. Mats to probability reste faiblc, 
vu que I edition 2013 inaugurail deja urwr 

notivelle regtementarkm imposant, au 
profit de la s£curit£» le passage a quatre 
roues au lieu de trois et ramenant la Ion 

guew maximale :i 4,.>l \ m au Iku de :> m. 

Parmi les rrois ou qoatre vehicules 
solalres exbtant en France, eelui du team 
breton sMnsptre largement des modeles 

les plus pcrformanls au monde. Sa 
conception et realisation font large- 
merit appelausystemeD, Pr^srte 150 sfa- 
gi aires el uiiis'ersttaires. de 14 i S2 are, 
ont apporle leur contours au 
programme. Cela repr^sente plus de 

2i) 000 heures de lra\ ail. « Aussi bien 
dam lex formes ifue dam ta teetinatogie 

anbarquie, ffeof ernpninfe ses sahttkms 
awe m/odehs qui rnanopotbent Jes premfe- 
res places mats attssl d la compftttion 
automobile » r awwe Jean - Luc Fleureau. 

Taille pour un pilote jockey 

Autour d'unc silhouette au profil Naca 
atfichanl un Cx aerodynanuquc flatleur 
de O.I7 t grace nntamment k des roues 
entifcrement car^nies, Heol repose, h 
rinslar des bateaux de course, sur une 
structure constitute d'un assemblage de 
membrures en -materiaux composites, 
un sandwich de Kcvlar et dc nid 



d'abeilles. Monies .sur des Jante.s en car 
bone, les pneurruitiques Miehelln oni etc 
developpes sp&ialement pour I'epreu- 
vc, Ces roues de molo a Lres basse resis- 
tance au roulementp facturees 450 euros 
piece, sont aussi fragile* que du vcrrc. La 
grand? plaque recouvrant le chassis et 
pesant 23 kg repartit sur 6 m J pas moins 
391 cellules photovoltalques it base de si 
Uclum. 1-a puissance rcssort a 1 200watLs 
tandLs que le poids total n'excede pas 
1S8.6 kg sur la bascule, sans le pitole, qui 
dolt peser an moms 83 kgselon le regie- 
merit. Commeen Fl oil Tespaoeest opti- 
mise et oil ron Iraque le moindre kilo 
supcrflu, le pilote a une taille dc jockey. 
II pese done plutot entre 60 et 65 kg. 
** Pour atteindre ks 80 kg minimum, des 
tests sont rfpartis i des endrofts qui 
cantribuent u ViquBfbre geiieral du \ ehi 
ctde*. souligtie Jean Luc l leureau. 

Au journal, nnns n'avons pas cii besoin 
de tirer a la courtc poille pour que je so is 
designe pour r6alts?r Tessai d'Heol. 
L^troit cockpit condamnait a designer 
d'offlce le plus petit gabarit du service 

automobile- RejnLndre le baquel situe au 
milieu riia vehicule necessite la souplesse 
d'un gjTnnaste. Grand ecart de rigueur 
pour enjamber la planche lapissee de 
capteurs solalres. Une fob deboui dam la 

voiture, il ne reste plus qu'a se laisscr 
j»3Lsser dans le siege en prenanl soln de ne 



pas heurter le volant de Fl implante tres 
bas, La position de eonduite est tr6s in- 
conforrable pour mon 1.&0 itl J*al rtei- 

pressbil d'etre assis dans ujic baignoire 
sabcit. les jambes eeartees et les genoux 
replies en raison d'un pednlier rappro- 

ch6, Et comme ma tete depasse de Tar- 
ceau 4 II est Impossible de recouvrlr le 
poste de pilotage de b bulle transparente. 

Deux moteurs 
electriques 

D'une pression sur 1' accelerateur , Heol 
qultte son emplacement a Takte du pre- 
mier moleur eiectrique couple a la roue 
arriere droite el il Tembrayage. Le se 
eond, delivrant aussj 3 kW, cnlre en 
fonction a partlr de 12 km/h* assurant 
seul la propulsion du velikule au-dessus 
de 23 km h. A partir de cette vitesse, 
pour augmenter la cadence, il ne fau! pas 

bfisiter a ecraser la pedale dc droite. fai- 
lure progrcsse lentement ; ie temps de 
response it l acceterateur est important. 
« Cette jrrogr&ssiYit^ est voloniairc* EUe 
evite tie d&harger few batteries trtrp \ite 

note Sebastien Walger. «Sous un eitso- 
letBefrtenr normal, ia \it&sse de 53 km/h est 
ideale parce que Von consomme ce que 

pradubfenl les panneuux», notc-i-iL U 
faul r4ru3er a 70 km/h pendant trois heu- 
res pour decharger completement les 
batteries, 

Un frisson nous safcslt • traverser FAus- 
t ralie do nord au sod sur route ouverte au 
volant d'un vehicule solaire pcul devenir 

ajLxiogene, Les roues de v6lo cpousent 
toutes les frregularites de la cliaussee ; le 
cliiissis craque comme une armoire en 

bf>is brir^cucbalee dans une camionnett e ; 
le im-tin de braquafic e*t &c\i ; le frcina- 
ge ne par ail pas tres performant ; la re- 
trovteion est assurte par une camera, Et 
pour couronner le tout* expose au cliaud 

sok-il au^tralien, le cockpit se Inutsfbrme 
en ciuve. Sans compter le risque de per- 
cwter les innnmbrahk-s kangmimus gam - 

badaxtt sur les routes. On comprend 
mieux que cette course ou les mcilletirs 
crabent i plus de 110 km/h soit celle de 

loui les dangers, a 
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Droitde 

l'usager 

Permis annule ? 
Tout n'est peut-etre 
pas perdu 

■ par M* Rgmy 

Josseaurne, av oca t 
a la Cour, president 
de I' Automobile-Club 
desavocats. 



Votre sofde de points est dans la 
zor>e rouge ? Vous allez recevoir 
un courrier vous annorx^ant 
f annudation de votre permis ? 
R^agiss^z vite, car tout 
n est peut-etre pas perdu. 



"1 PremlGrc chose a savoir ; 
I vous pouvez 6viter 
I'invaidatfori de votre carton rose 
en faisarrt un stage avant 
la reception en mains propres 
de la lettre vous averttesant 
de son arwiulatloa En effet 
en cas de retrait du courrier 
a la Poste, la date de notification 
au contrevenant derneure ce*e 
du jour de retrait du pli en poste, 
merne si celul-d a ete avlse 
prt^alabtement d'un avis 
distance. 

2 Ce stage dolt ^trertalls^ 
entre Je depot de I'avls 

de passage du factcur et le 
retrait dc la lettre cflnvaftdatlon 
cte votre permis de conduire, qui 
doit intervenir dans les 15 jours 
sul vant cet avis de passage. 

Attention, si vous signez 
O le courrier recornmande 
avant d'eff ectuer votre stage ou 
si vous n'atez pas ctierdier le pi 

d ta poste, la date de notification 
est r^put^e etre le Jour de depot 
de I'avls de passage par 
Ic f acteur. 



A Si vous recepttonnez le pii 
i recommancte entre deux 
joumfes de stage, vous 
ne pourrez pas b^nencler de la 
restitution de points, car le stage 
n"est valable que si vous £tes 
en possession cTun permis de 
conduire valide, e'est-a-dire 
avant que ne solt recepttonn^e 
la lettre recomrnandee. 



□ SUR LE WEB 

» RevetetJon de la hultleme 
generation 

de la Volltswagen Passat 

» Le dtaporama des 80 ans 
de la Citroen "fraction Avant 

*» Premiere rencontre 
avec la nouvelle Twingo 

wwwJefigaroir/auto 



La Polo devient plus que jamais une mini Golf 

ESSAI La citadine de Volkswagen beneficie de retouches de style, de motorisations inedites et d un equipement enrichi 
qui la rapprochent de sa grande sreur. 



THIERRY ET1ENNE f ^1lrnn«-2ic«Baro.fr 

Avec pres de 14 millions d" exemplajres 
vendus en bient6t quarante arts de car 

riere, la Polo s'impose comme une valeur 
siire dc b cat^Rorie dc^ citadtnes. L\m 
dernier, malgre Hen cinq ans d'age. la 

preccdente version demeurait la plus 
vendue en Europe, derriere la Ford Fies- 
ta, mate dcvanl La Feugeot 208 et la He 
nault Clb IV. A llnstar d'une certaine 
Golf, la Polo a rtmage d'un \nehi^oitc rl- 
goureusment con^u. Cette annee, 
Volkswagen lui offre une petite cure de 
rajeunisscment mai& r loin de prendre le 
train de ronginalile tju de la persodnali- 
salton qui transjportc ses riv3ies Irancai- 
ses, fa Polo conserve une planche de 
bord tres ctassique, simplement enrkhic 
des eadraiis, du volant et du systeme 
tnuhltnedia de la Coif. 

Ik Une invasion de 3-cyttndres 

^ La vraie r6\'olution a Leu waus le eapol , 
avec des moteurs j?entrrant une balsse de 
Li consijmmation pouvant an eindre 




m 







L'altemande s'est dotee d" argument s pour rivaliser avec ses cooeurrentes f ran^afees. a 



21 %. En essence, on retrouw desonnals 

deux 3-CyHndlCS 1,0 MPI de 60 et 75 eh 
bans de b Up !, un 4-cylindres 1,2 TSE de 

90 et 110 eh, et un autre 4-cytLndres 
1,4 TSI de 150 ch a d«;acrt\ r ation de cy- 
lindre. En dieseU un 3 cylindres K4 TDT 
uiedit fait son apparition. II est decline en 
trois nivcaux de puissance 2 75 ch, 90 ch 
fit 105 ch. 1-jifin, dans le courant du se- 



cond semestre, une vnriantc HlueMotion 

inaugurera une version turbo du 3-cy- 
Undres essence qui de\ r eloppera 95 ch. 
tout en ne consomnxant que 44 1/100 km, 
soil des emissions de *)4 g/'krn r 

^ Un diesel ronftant 

* lot attendant, nous avons ete a^nia- 
btemeni surpris pejr la hnrtne volonttf du 



petit 3-c>'lindres essence. Noils \xius 
conseillons le 60 ch plutot que le 75 ch 
qui ne prend Tavantage qu'a haul regi- 
me. Nous avons poursuivl ncs essals avec 

le puissant et neaxunoins eeonoinique 
1,2 TSI de 90 ch. Selon les ehfffres offi- 
eiels, ce serait \e plus sobre des moteurs 

essence, avec 4,7 MOO km contre 
5 1/100 km pour les deux 3 -cylindres, En 
diesel, nous avons choisi de tester la ver- 
sion intermcdiaire de 75 eh. Son couple 
g^n^reux il has regime est appreciable. 
En revanche, noas I'avons tmuve 
bruyant ir^cceleratlon. 

it Tout d"une grande 

^Cote chassis, la greHc de la direction 
^lectrnmecanique de la (lolf est une 

reussite. Le confort n'egale pas celui 
des ciladlnes fran^abes sur mauvalses 
routes, surtout avec les roues de 

17 pouees, mais il s'avirre amplement 
suffisant pour cn\isager des longs 
trajels sans apprehension. D'autant que 
cette nouvelle Polo est ^quipee comme 
une grande, avec notammen t un d6tec- 
fcur de fatigue etun freinage anti-mul- 



ticotlisioq en serie, un regulateur de 
\atesse actif (611 €) et une camera de 
recul (288 €) en option, ta petite 
Volkswagen est m&me le premier 

Vtrhleule du marche a proposer 1* inter 
face Mirror I ink ^pliase 1 pour An- 
droid), qui reportc sur 1 ' eeran du systd - 

me multimedia, les applications du 
smartphone- 



NOTRE AVIS 



U petite Polo change plas qu'il n*y pa- 
rait. Dotee dc moteurs essence et diesel 
plus ecortomlques et d'un equipement 
digpe de la eategorie supfrJeurc, la ci- 
ladine alleruande apparatt bien artnev 
pour register aux assauts de la nouvelle 
vague franchise . Fl le mcilleur est enco- 
re a venir avec des versions BlueXf olton 
a tres faible consommatton et, pour les 
clients portes sur Ic sport, une GTI dont 

on nous a dtja annonec qu'ellc dispose- 
rait de 192 ch, Mieux. une Polo R a 

transmission integrale» utilisant la base 
m^canique de TAudi SI, serai t egale- 
ment dans les cartons. ■ 



les sklppsrs 

quittercwt: le bas»n 

Momy dela marina. 

dimanche a 8 h 30, 

pour mettre • 

rapfdemeflt 

le cap pWn nord, 

a dcstinalian 
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La Solitaire 

a Deauville, 

top depart 

DECOUVERTE La cite normande 
est en effervescence. Dimanche 8 juin, 
les trente-hiiit bateaux de la Solitaire 
du Figaro-Eric Bompard, 45 e edition, 
quitteront les pontons pour filer vers 
Plymouth, premiere etape de la course 





JEAN-PIERRE CHANIAL 

Jpchap»lal.>'lcf lgaro.fr 



est Inedit et Deauville en 
est asset (i&re : die donncra ce dimanche 

8 juin le top dtpart de la mythique course 
en cinq etapvs qui reunit les meilleurs 
martra du moment. A partir de 8 h 30, 
les bateaux sortirunt du bassiti Moray* 
Puis, le coup de canon Eonnera is 13 heu- 
res precises . Apres un parcours corier en 
bak- de Seine, les skippers mettront cap 
pleln nord pour traverser la Manche et 
rejoLndre Plymouth* milks plus loin 

(fl*J3 km). lis devraient toucher le port 
anglais a partirdu JO juin. 

Les 4 000 habitants de Deauville (dix fois 
plus les week-ends de grand soleil) 
aimeraicnt que. gr4oe it cet frcueinciit. 
tcur ville rime desormais avec naullsme. 
Qipitale du cheval (courses, haras, ven- 
les de yearlings en oclobre), eloile du ci- 
nema depute qu'elle hSberge le Festival 
du cinema americain (cette annee, du 
5 au 14 septembre), la ville qui accueilUt 
en residence Flaubert, Cabin. Chanel, 

Saint Laurent* Rita Hayworth ei tant 

d'aulres arnbitionne de devenir egale- 



mcnt la capitalc normande de h voile et 
dc scs amcmrcux, 

Le projet de remtxleler ses marinas et la 
zone portuaire sititee derriere le bassin 
Murny pour en (aire un site attraetif qui 
eorresponde h 1'attente des adeptes du 
eLrt, toujour* preis & larguer le spi. est 

boucle. Inauguration |hvvuc en 2018. Kn 

trois bassins, Deauville compte 1 250 an- 
neaux, ce qui en fait te deuxieme port de 
plaisanee en Normandie, apres Cher 
hourgqui, au passage, fulcra dchul juillel 
Tarrivee des navigateurs an terme de la 
Sol itaire du Figaro- Eric Bompard . 

w Vudela vigte 

^ Deauville affiche un double visage. Le 
premier regard de ses visiLeurs depend 

de leurjourd'anlvie. 
En semaine* le charme h la fois suranne 
et tnajestueux de la ville impose sa clas 
st r maisons massivesi* taurelles ouvra- 
g£es, colnmhnges it l"anciennc, jarriins 

soignts, trot loirs sur lesquels on d&un- 
bole tranquiUement, assez content 
« d'en Stre >». Changement d'esprit cha 

que vendredi qmnd les Farisiens dtrbou- 
lenl en nombre. Plus des deux iters des 

habitations deauvillaises sont des resi- 

ctenees -secondares. Alors, e'esl reserva- 




tion ob%atuire pour aller au restaurant, 
ronde des L-abrlolets, eclats de voix et 
cbqnements de stileHos, Chic normand 
d'un cott, station en tele de l'autrer Cha- 
cun son genre mab pour tout le monde, 
effet «wacri» assure lorsqu'on marehe 
sur les (amcuses planches en bub d"a^o 
b^, mdrcs de promenade te long 
d'tme plage immense cl tt-Lli-mi-nl l.ir^t- .i 

maiee base. Emotion tout autant garan 
tie lors de la balade nez en l'air dans les 
rues patsibles de la ville k admirer ces 

villas centeruiires qui racontent les va- 
cant' es des tirniltes bien nees . 

Bref. Deauville a du cachet, et 11 est de 
Weil beBe fscture. 

► Bon vent les marins ! 
\£S batc;.us de b Solitaire son! amar- 

res dans le bassin Mornv de la marina, 
L'acofes aux quaLs est Libre, de 10 hemes a 
20 heures, sauf dimanche, le jour du 

depart- Lei skippers quitteront leur 
mouillage i 8 h 30, Des lors, les metlleurs 

sites pour les voir et les applaudir sont le 

IkiuI du qua Louis Hreguet B a la sortie du 



PPDA REVIENT 
POUR LE 20H, 

MAIS A 19H. 



DU in AU JEUOI. 

A19H. 



ReUouvez la radio 

sur radioclassique.fr 

et sur leg applications fPbonfl 

et Android. 




■"O Y ALLER 

I — i En vatture, Deauville est a 

Q 2Q 5 km de Paris par I'autorrxite 

Q de Normandle {A 13), 

QJ Accessible par Ic train depute 

i-T— i I j -gdrc Paris Saint-Lazare, 

www.voyages-sncf.com 



PLAISIRS NAUTIQUES 

^cole de voile, sorties en mer, 

inscriptions aux regales, accueil 
des vlslteurs... Le Deauville 
Yacht dub est install? 
sur le qua! de la Marine. 
Tel. : 02 31 S3 38 19 et 
www.deauv lleyachtciub.fr 

Pour les navlgateurs de 
passage, c est 26 € la nuit a 
I'anneau pour un voider de TO m et 
A A AO C pour une tnrte de 15 m. 
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£v£nements 

Juin : 14 et 15, triathlon 
international, 20 au 22. contours 

de sa ut d'obstacles. 22 au 
5 Jufllet, festival Terre Jeaux, 

26 au 23, courses hipplques, 

27 au 30, Open international 
de dragons, a partir du 28, 

expo photo sur les planches 
« Objectlf cheval ». 
Julllet ; S, Def I des deux rives 
(voie) et la Grande Traverses 
(voile), 14 an 27, Festival mondial 

de bridge, 25 au 27, Concours 
de dressage international, 
du 26 julllet au 9 aouL 
Aout musical (dassique). 
Aout = du V au 3, les 24 Heures 
du cheval, du 3au 31. 
Lucien Barrlere Polo Cup, 16. 
concert de Louis Berlignac. 22. 
bal de la Liberation, etc 

SE RENSEIGNER 

Deauville tourlsme 
au 02 31 14 40 00, 
et www.deauville.fr 



Ville £questre, Deauville 

accueillera te 16 a out 

la Luoen Barriere Polo Cup, 



HE AN A .T 



bassin des Yachts, puts le quai des 
Yachts, uvurii <le filer en inmt de met, 
devant b plage qui court entre le port et 
les fiimcuscs pUnehes. Attention, les 

concurrents mettront trte rapidement 
cap plein nord et s'eloljpieront vite des 
c6tes normatides. 

Plans de navigation 

" La ville miiltiplie les coups de coeur et 
les Ueux ^tonnants. Parnil les premiers, 
le spectacle des pur-sang que Ictus joc- 
key* munent jasque dans les vagues, 
avaitt un pcli! gaJop sur la plaj;e. Cette 

feerie se deroule chaque matin avant 
9 heures et assezsouvent sous les ors dn 
coucliatit. ILs entreat par les chemlns de 
sable qui rclienl le bmilevard Cftrnuchc 
cr le bowlev^rd de la Mcr. 
Irresistible cgulemcnt. la promenade 
sur les fameuses planches. Au motns 
pour la photo, Chacune des cabines qui 
les lx>r<fc est attribute a uiie sldi du ci 
nema amcrkaln. Au micux pour la \tjc 

de cette plage XXL sans cesse balaytie 

par le vent du lar^e. Regenerant, images 
d'e'n hontme el wni?/enime, que Leloych 

tourna fci, comprises. 
Ne pas manquer non plus Factorable pe - 
lite gare des ehemitte de fer que se par 
lament Deauville et TrouvlUe, De style 
normand. elle a £t£ Inaupiree en 1931. 
Son hall intfrieur est decore de deux 
prandes fresques dessinant les plans et 
les environs des deux \1Ues. Savourer 

son ambiance ctelieieusement provin- 
ciale. Attention, les deux horloges Inle 
rieures nMndiqueni pas icmt a fail la 
m^me heure. 

En juillel et aout r p*jusser sur les hau- 
teurs de la vtite pour visiter le pare 
iouste Gulbenkian (suivre lespanneaux 
Domaiiw des ELnclos-), 34 hectares de 
verdure comprenant une roseraie, une 
terrasse a ritallenne* un verger et une 
collection de ruslneux. Runoantlque en 
dtablc, le part a it& Imagine par son 
mec^ne, magn.it du p^irnle, le paysa- 
giste Acliille Duchene et le po^te Saint - 
John Perse- Sur la commune deTourgS- 
il est pr.ipriete. par donation, de 

Deauville. 

Enfin, signalons deux rendez- vous 

rejouissants : Par Ha&ard Maison (me 
Luclen Barrlcre), curleuse appellation 
pour une villa du centre de\*enue 

boutique chic, associanT cave h vins, 
vdtements grlff^s, objefs de deco cl 
meme cafe en terrasse dam un joyeux 

d6iordre ; et I ^ Boheme (a Pangte des 

rues G£n6ral-Leclerc et Mirabeau}, une 
galerie d'art moderne dont les murs 
sont tagu6s (par Miss.Tic entre autres) 
de slogans tek « On ne radlne pas avec 
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Le parcours 2014, 
2 014 milles en 4 



r Amour » ou * L'arl nuit a la bcLwu 
La irfa bourgeoise DeauvlUe en a ties 
frissons. 

► AvttalUexnent 
Direction k march*, place Morny, 
presque en face de La iuaJrh.% suus La Italic 
anricnnc. II sc Hcnl inus ics jours d'cie, 
dc R heuresi 13 henres. Ensuite, Ics cafes 

qui le bordent Pendent leur terrasse. Joli 
a regarder, cher 6vldemrnent ft d 'une bel- 
le conviviality fa^on bobo chic. Magnlfi- 

ques etals de IcgujTMS d de from ayes. 

► Cabines chics 
Cote h&ellerEe (capacity de 
2 000 chambres}. la ville est niulti£toi- 
Ide par le troupe Lucicn Barrltre. Deux 
temples myihSques. le Royal (ouvert en 

1913, a partir de 295 €) et le Normandy 
(280 €) a assurent ses nuits glamour et 
entretiennent la legende des stars. Vue 
grand ecran sur la met, ddeo rnarbre, 

cristal et ors t service Grand Kicck\ 

Quant a 11 I6tel du Golf (200 €) qui 

vienl d'etreenliercmcnl runuvc, il reu 




Tout ie charme de la dte 
rKKrnande en quatre cfiches : casino sur fond 
de plage panonwnique, planches myttiiques et cabines au nom des stars 

du dn£ma ani&tcaln, hCrtefierie de bold de met habUtee de facades a 
cokmbage (id te Normandy) et parasols pour apres-mlcl de famfente, 

I <sLWBf RGf R 1 1 r FtfiftRa MAGA2NE. UMAX FKAMBERT ET DWGENE95 - F0T0LI* 



nit fans du 18-rrous qui It jmixte altml 
qu'aniateurs de vert et de calme. 
www ,lut jenbarriere.com 

k Cartes de la mer 

^En mal&re de restauration, Luefen 
liarrtcre jfrLffc attest les trois belles terras 
ses qui hrillent en bordure de planches, 
I . "excellent Giro's {compter 70 €}. le Bar 
du Soleil et le Bar de la Mer (environ 
40 €). Surchacune des caries, polssonset 
finite de mer font merveiHe. \.c panora- 
ma derriore les baks vitrei egaletnent. 

Ne pas hesirer non plus & viser les tables 
semees tout au lorigde la rue principal* 
de Deauvilte (Eugene Colas puis Dtisire 
Le I lot), alrwi que sur leqtui de la Mari- 
ne. Parioutp la merest h rhortneur, mou- 
les, crevetles. trtsors de la eri6c vobine 
de TrouvDle* etc.* pour une vingtaine 
d'euros, belle ambiance comprise, 

k Quart dtf nuit 

" Sa facade soulfgnce de guirlandes lu- 
mincuscs un jctte. IXpuis 1912, le casino 



de Deauvilte (**£alemeni propri£t£ du 
i rn iitpe Luc ten Earritrej es! une institu- 
tion, le eceur ball ant dc la ville. Avec 
325 bandits manchots (rruse 4 partir de 

1 centime.. J. des dJzaines de roulettes et 
tables de pukct. La mabon est suuveitt 
bonder. Au minimum, y passer et pren- 
dre im verre m joli bar. Ouvert tons les 
jours tie 10 heures a 3 hcures. Avant 

2 heures, prendre un dernier verre au 
Brok Catt. On dirali un repalre pour pi- 
rates. [Jcco fouillLs enlre route 66 et my- 
the cubain, ainbiaaice mojito et musitfue 
country. On en redemnnde. 14, avenue 
du G^n^ral- de- Gaulle 



□ SUR LE WEB 

» Hetrouvez d'autres Lnfarmations 

sur la Solitaire du Figaro-Eric Bompaid 

Lfn portrait hfetorique et culturel 

de Deauvflie Ainsi que le dcrauicment 

de 3a couxse ct la position 

des concurrents, £tape apr^s eiape, 

wwwJeflgaroJr/llfestyle 
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tBBm2;4'et»^Traif angle 
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BD ST GE RMAIN / 
SOLFERINO 
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UNIVERSITE 
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AVIS A NOS LECTEURS 
MENTI ONS LEG ALES 



:uii:Jl3jLiui2014 LEFTGARQ 



avis.de. recherche 

Une villa un loft un studio ? 
Pour Parts ct rfanic-Rancc. nos exports 
Immobiers repoodent dtocterowrt 
chaque sema_n_e tens \e Figaro, 
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Un penthouse dans les beaux quartiers 

Chaque semaine, quatre professionnels de l'immobilier presenters line selection de biens et s'expriment sur unmarche parisien. 
Aujourd'hui, le « penthouse ». Un appartement au dernier etage. considerablement valorise par sa terrasse. Pu NeDy chevais 



r 




« Quietude 

etcanipagne » 



PAUL LEMOflffi, 
AGENCE MAHt FQUJOL5 : 

Ce pcnlhtiusc de irols pieces con 
vtendrait. par exeitiple* comm« 
pfed~_i-lcrre. parteten, avec* viic sur La tour 
Eiffel* U procure en m&rne temps une impression _te 
earnpagne : lerrasse plants de 50 m\ exposition a 
Pouest. soled, catme d'une vote private, en I'occur- 
renee h Villa Motrtespan.... Daas rertsemble, daiii te 
nord du XVT™ anondtesement, les prix onf bafcs^ 
k choixsTcst etoEfc l-c dtsiippartuninissoni asaisir, 

Le marchd est encore un pen frlleux, mate 11 a 
nAAJtiV-. un bu_t suuIQe, 




LOCALISATION: 
Victor Hugo 
SURFACE: 
90 m* 
PRIX: 
1800 O00C 
CONTACT: 
01 S3 70 00 00 




« Ondirait 

unemaison » 

MMHE-HCLENE LLMDGftEEM, 
BELLES DEMEUBES DE FRANCE 

CHR1ST1FS: 

Ce duplex wx deux demlers Plages 

_'i>mpinU' j c:ili:uj iu\ call ur:u tzJlgnlBquR.- k-rrassc 

de plain pled s 30 m 3 , arbonte et donnant sur jardins. 
Sa ctmdexK^rle 24 h'24 est apptticfate par les ajcqud 
n?urs Strangers, qui demandent de plus en plus des 
appartetneiiLs avec services hbtclLers, mallteureuse 
ment inexistants h Park- Soutenuc par le retour de 
L'jUe tik-nt&fe,. la reprbe du Jiiarehti est manhfcsie 

dans les agences Daniel Feau . Notre chiffre d'affaires 
a bond! de 16 % an ler uiiriestre el de IU6 : eti tnars. 



LOCALISATION: 
Avenue Foch 

SURFACE: 
167 ra* 

PRIX: 

•3 755 000 C 

CONTACT: 
01 S3 23 81 31 





« TerriWement 
couture » 

JEA*-£HAJtL£5 CALOT. 
AGENCE VARENNE: 

En ce iiiumciu. la clientele arbltru 
eii faveur de fa residence princ ipale 
car elle n'est pas fiscalfaee. Les delate de venie des 
grands appartements. en moyenne de six a douze 
mots, out ratkmge. Pour autant, le penthouse 
demeure a part, trte eonvolti . C'cst un Men d'excep 

titm* tel cu duplex partieuJk v remetU bteii place, en 

face de I'Elysfe et pr&s des boutiques de mode et 
dc luxe. Sa terraaise dunnc sur la gout du palais 

pr&sldentlel. Un penthouse en mode toft, entice- 
ment nrtKJve avec des materiaux raiftrkrs. 



LOCALISATION: 
Faubourg 
Saint -Honor e 
SURFACE: 
230 m 1 
PRK: 
5 500 000 C 

i CONTACT : 
01 45 5S 79 10 





« Une terrasse 
de240m a » 



JEAN-PHILIPPE ftOUX, 
AGENCE JOHN TAYLOR : 

Cullre de perittn>uies demeure 

inf^rieure a la demande. Ce sont 
des biens a faibk rotation d'auLani plus raresqu'lJs 
^ sirui/nl iu dernier ?U&* ? r k - >riij> u t L-m un-- 
lernwse. Tel est le cas de ce peritliuuse en duplex, 
doni les pieces de reception se prokragent d'une 
terrasse * plein del *> de la taklle de L'appartcmciiL 
Sur ce mareM, les prix se malntiennent si la terrasse 
est de ftramte qualite, cutnine IcL e'est a dire de 

plain pied, accessible depuls les ptices principales^ 
avec vuedt^aR^eetsajw vLs a vis. 



LOCAUSAT^: 
LaMuette(OCDE) 

SURFACE: 
240 m* 
PRIX: 

5600 000 C 

CONTACT; 
01 80 IS 79 40 





Rubrlque r&atisee parFtGARO CLASStFtEDS - 01 56 52 80 00 
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John Taylor 

I^O YEARS 

«tf t--' LI' XI R l HEAL R ST AT K 

www.john^taylor.com 
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Cannes Croisette Ullb sur le toit 
]92m ? - 2 suites - U05£#A - Prix: sur demantfft j X58m* - 3 ch. - V406&CA - Prix: sur demanbe 




• Penthouse oe cl^jmig 



H5m- - V0720SJ - Prix: 1 600 000 € 



AGENCE DE PARIS 



Tel.: +33 180 187 940 

parisija-'john-tayforxom 



AGENCE DE CANNES 



Tel.: +33 497 066 565 

ca nnes(a joh n -tay lor. com 



AGENCE OE ST JEAN CAP FERRAT 



TlL: +33 493 760 238 
stieantajohn-tay lor.com 
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John Taylor 

1 50 YEARS 





EZ D^COUVRIR NOTRE APPARTEMENT TEMOIN DE 2S0 m 
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Hmilc Garcia 

01 58 12 02 02 

www Liinlivjrt m.l* 



PASSY T. EIFFEL 
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HENRI MARTIN 
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PASSY 
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• Au cocur du calibre quarter California I Cannes 

• Une vue panoramique sur la Mediterrante 

• 9 appartemente d'exception de 150 m* d 400 

• Architecture contemporaine 

• Conciergerie Et securite permanente 

Apartir de:2 9O0 0O0€ 
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wwwjohn-tdylor.com 
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IMMOBILIER avec Explorimmo 

HE MEILLEUR 0£ UMMOHIUER 



39 



31, avenue R. Poincare 

75116 Paris 

Tel: 01 76 71 07 40 



o 



Pour mieux vendre, consultez notre site www, lagrandiere-immobilier.fr 



79, avenue Mozart 
75016 Paris 

Tel: 01 42 24 77 00 
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Est 



Ltfeau wc_2'4t: 

1. stf enfc*fejmcnc 
*TWJ^ - 2 

Bfd. cfcrt fftv. 5QQ m2 - 



LWflOOOf 
PalW.600i?K .'2. 

DEAUVILLE (14) 

DarviTski Or lite 
L« TpraftMa-du Mom 
Carfcy: 

scj-.1cttrc.aii. 

220-000 < 

JameOmZ-enoM: 
V> J fTfai lttiV 



LAC ANNECY (74) 

TALlGWESaJpo** 
b vsmptucuw: iMe 




p*i*t «w J1Sn\2 da art 
Jnrv. Pwiibte; *iS0 mj 
fcwpraMCjl u u' Lac 

LBW T^OOOOt 

p*rt-»A/i24»S4 



LAB AIRE 



BkIi flu .ew-xe 
opo. carne. proctw 

•Cpia^fcTCQOC* 



Ventes 

APPA51EMENTS IUIS0RS 

Suri-Est 

CANNES, 
BELLE VUEMER 

darn rvsfeLde stand 
«w pfeefcne 1 K-"r**m 



UBRE643CCO* 



MONTPf LLIER 34 

OuarteHKHik»V»z 




005TUOOAUT4 
IparfrdklMOTOC' 

EN CE MOMENT 
JUSQUA -15000C 

w4vjpp*1cmerK 
CRO*JP£AfiCADE 

0 500 27 22 33 

*SBu0toLe2tiM 



i an 



ST Till 
SUPER8E VUEMER 



■RAPE - LtNTRb VLLL 
ES» jrj TP * Ivrnw. Cjw 
p»rlcr«. pww. W WW 
Pari.a60H.45.U.15 



Ventes 60 

MAIS0M5 

Otse 



PREV1LLERS 

t net Affkrrt Bmu vjH 
**port4me» , J Prm. 

*ermc bcnttaltntijricv 
e*r-«jrto.o^ 



759GO0C 



Ventes 

JLPPARTQi£KTS UAISd HS 

Etrangp 



HARRAKECK 
PALMEHAIE 

cJefTftTftVueAbas. 

CiAt. burOc»»' % oc 
L.i i .i -Ji :» e CkM !_'! 



RAMATUELLE/ 
STTROPEZ 



BA 



ttl UBut i,r)i,n-jrr 

cc^iomiL looacoo* 

Part.0e-BZ1?4<IM 



01 5G 52 8O0OI 



riGan nonces 



live OroHo 

oi ss 6t nn 

Rive Gauche 

01 SS 42 50 41 



IrvTWbfer IntmviUanJ' 

VENTE 
LOCATION 
GEST10M 

VBCSETMEUBLES 



Locations 7 C 

0FFRE5 VIHES 



M9D$QL&lfm*nr'% 
2630€ cfifenvDI53 •j^J3a0 



Locaticns 15 : 



Locations 6* 

DFFRES MEUBLES 



n 



EES VIDES 



I i"REOL45 44 44 45 



Locations t? 



MANHATTAN 

•V^liTlOmi JtMnv 

06.ttWtt.tl 

• 13S287D7B79 
.■irx. mrtfi*,L^ rTrrrxi.iir^ i nm 



aigues-mortes 
(card) 

3D nr d& MompcAcr . 



560 0O0 t 
TK I>4ftftMft4-?? 




MOrTEPCQUET 
p*ero/t3/3P 65fni<*t 
rrw ch cemp 0151 B5JiSO 



Locations 16 

OFFKSVBCS 

RUE DURE! 

60rn2-lMfc,2y*5P- 
Ctor. ban i^.H. *u. 



MREUILLY- 

-WOltftOTjgptspaOciiK 
aB jPTenageta wsLsdc 

■nriA««w«: pj.it cave. 

Km dfrvet iic Lo^er 
iJTOfdh ton^ Oepflt 
Wi^ratir 2flwfe 

CkFWti >*nc ELV5€f 

r.!44 7STiflV 



V0US NE REVEZ PAS ! 



BRETEUIL PASSE SA COMMISSION A 




4H0N0RA1RES TTC) POUR TOUT MANDAT EXCLUSIF DUNE 0UREE OE 3 MOIS 

breteuilimmoxom 



20 MM CANNES 

vBa -mfubtre grand Lw- 
550 Vi~ ftct«re% Pe«tie 
nr 1500m? inrah 
JTboT) . dlarn riomv^w 
Mtirtsc- Vjci"w ct 

Siji>. pih*tLi^*iTt^frt 
■h2 RJ^*er, 2-940 0CC t 

P»1. 06 ri4» W<W 



Ventes 

DOIUMS 

VEND VIC MOBLE 
BORDELAtS 

* 000 0004 



Ventes 

TERRAINS PPOVWCE 

RAMATUELLE 

TERSAW VUEMER 
1KO>ii2 Pci tin Jtcirik- 

Thcnruw Trnm hw»'fiif 



Imfmb-lllef 

Viagers 



Ventes 



Locations 2 r 

OFFfiES VDES 



RUEMONTMARTRE 

fcP BOURSE. Appt.&4rn2 
rS>Undr«re*#l!*neuJ 
4'«_«> 3cf*t«.CUf 

ch£*yTK> 01.49 10 J42Z 



VICTOR HUGO 
EXELMANS 
1EMA - 5/6P. 

tk"'*c C-l 2bJTtv4^COt 



Locations 16 r 



BONNES AFFAIRES 



Antlqultes 



Bijoux 




ACHETE CHER 

ART ASIATIQUE 

Ponrr^tirCfirM-, 



ANTIQUITES 

ESTIMATIONS 
GRATUITES 

06.1415.0110, 



PerRPONO-SllOUK 



AlHw- ■ ">M7Slc*»-Ara t. , 




jpe«A : mikfteiaw 




Decoration 



101 56 52 8000I 



nnonces 



Vins 




AOtfTE 

VIEUX VINS 



CONFECTION 
REALISATION 
AV05 MESURES 




VOILAGES 
RIDEAUX, STORES 

WW-inrl r-ilrtlr^t^ 
C?K»HJcUllrfL!iel 

CfKMfcdevfc prtsits 
it^HiHwfaiMr 

m3**CCJljei«. 

dU FIGARO. 

1-1, Itiir ri,- 

01.47.20,78.64. 



NETTOYAGE 
ENTRETIEN 
D'AMEUBLEMENT 




01.4710.71.64. 



SURFACE 
TRANSLUCIDE 
AIMAOINER 




P«KXCLC<SON 

do w"tra duta. 

DESIGN LUXUEUX 

ITI WITIWI f!-vi( l 



l4rucdeD«suna 
7SO06 Parte 

0147,20.78.64. 



AVEC GAVO FINI 
LES CORVEES 
D'AMEUBLEMENT! 



Decroct^e et raarocJie 



tKvts lirjtu*. 
-T5XUCTEURS 
DUfXMQ 
A4 nil- K4m> I Aflftp. 
7SO»Porte 

01.47.43.11,43. 



Fu i kVe.KQQS5 4Saa. 



101 5G 52 8O00I 



riGannonccs 



CREEZ 
VOTRE TAPIS 




REALISATION DE 
MOOELES UNIQUES 

. . irfi r tfi&a Of ff^teS 

*bfrnes mjAeres tmurs 



0147.207884. 



Pour passer 



votre annonce 



contactez-nous 



du 



fundi au vendredi 



de 9hOD h 19h00 



au 



■ Lilt 



01 56 52 8 



Ficannonces 



ANEMJEFOCH 

* 20m2 - Luttuetn: 

* 30m? - Part j« 



VDWM. CLAS5E XV 

10 APPTS 
CALVADOS 

15 bnnvr.valRf 790.O00C 
rrr-lp lOftO* i mvi l 

2*aooae iirfr7a 



Locations 17 ! 

OFFBiS rFDCS 



RUEMONTMARTRE 

TJiiirKL4elali*ncul. 




PTE CHAMPERRET 

torn. 30 3Ptuiiau0i';65(K 

TERNES/NIEL 



Locations 17* 

OfFflf S MRJILES 

ETOILE 



locations 



Locations 

OOUHCtS v 



DkUj Hour tULnA' 2 
•^iatu^rwJiV'^'jupJw 



Locations V 

OfFRES VIK5 



RUEDE TURENNE 

NOTRPApURtSTMrfW 
Vparle#r>crtcs dc suodkig 

06897173 OMG Ofl 30-95- 



Locations 92 

offks vnes 

Hajts-dc Seine 



NEUILLY SABLONS 

•QQrtf, 2 *Ukt. 3 C»^o% 
Jb*rs-!MRjinev4 

EMILE GARCIM 

OU7171&13 



P*1 «&OW63«l 



Locations 92 

OF FRf SUHM.ES 

NEUILLY SP. 

i/j4r*Vft3tM*C_|Mf«L 



ii j 



Irnrnofcllicr 

locations 



Locations 

CANCES OfFRES 

Her _ 

MEDITERRANEE 
VOIDER 21 M 

tl eft A«rj*ne5**«, 

de *t** carT< etfleneur 
MvubAr- pc*jf fl 



ctdjW*i il Ac-it 
csuH-maiKSe, 



5T-TR0PEZ 



Li itt-b twn mni 

bc»c ait. jvet Ietiks* 

ju ii-Ara iKm -ri.; i--^ SJnh 

ute a wts.'frci fid Lorain 

2SDCO<pour 

hauBri4p4rta4epcq>»^ 
mora**- fjn fufct 

.KM ri . f \rt i*e U * JO N 



LES PORTES 



EN RE 



Mtomatson fcWn siruee, 

Win tart*! *iV f.fcfcn^- 
>DpcFi.4'5dM7t]rei 



t-ct2*qpj4-u£jii-eAd>j» 



CAP FERRET 

VUEPANORAMIQUE 
EXCEPTION NELLE 
DOMINANT PLAGE 

BIARRITZ 

C0TEDESa*5QUES 



• ,:■-: 



BELLE ILE 
ENMER 

V« met. Mjtwn ur 2 Ka 



t700€ll: 
L4D*edu2S'OS au02/0B 



CANNES 

CWOfS€TTt *Pf*t 
E5rr2. Aierncr.flJefL 

TV.wiSemjiw.fiiflt 
p4iC0615?jJ4«J 



EKT RE. DEAL," VT-LE E J 
part 06 60 4 L54. 46. 



Locations 

VACANCESOfflES 

LAC ANNECY 

TAUDIRES, pran 
rt?5*J c^ne,app4 en tt/ 
^Td.p'trf.dcK.grir 
BerrjMC we Lie fwt.'cpcs 



v v tie twHi 
X)|jinau JI aoOE. 354K A 



I*E FIGARO nnVntr 



ric. 




oclo 



40 ^numn 






NOUVF.AU 




MA^ jttdition Collector 



6 £ 



,90 



EN VENTE AC TUELLEMEN T 

en kiosque, en librairie et xttr ivzsjzvJrgarQstore.fr 
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EVISION 




BEN VU 

Anthony Palou 

apalou:> 'IcflgaroJr 



Terminator 
Tapie 

« Qui veut la peau 
de Bernard Tapie ? » 

France 3 J 20 h 45 1 LutkM 



Depui*. pJuj de trtnte arts, 
Bernard Tuple, ce 
« d&mseur ti Vnfrqjrises » 
(dixit Charles de Couraon). fait le 
spectacle de noire society rongee par 
ses affairs qui auruttt bfcri pourri la 
morale du pays. Volli line hLstoLre 
a voits donner la ruuste, c e\ le d'un 
Iriste heros, <* Vom etc? un IwiWewr, 
un moJamore, un Tarttrrfjt, un 
Mu//cur\ un comedten. urt ru/flan. 
unpalnr ». Lui .p. ait dit Jean -Marie 
I £ 1 'en a la gr^ndc t-puque dc leurs 
affrnntements m&Hatiques. 
LePen-Tapie, les deux enfants 
adulierins de Frangols Mitterrand, 
L'ancien president avalt utilise le 

premier pour tyrpillcT la droiLe. 
le second rwmr emrnerrier la \* Jitche 
en general et Michel Rocard en 
particuller. El ce fut chose faite. 
Mitterrand, qui fut toujour* fasclnt 
par Li canailtt\ ne r&feta pas a b 
danse du ventre, au bi^ooU de cette 
star des annees 1930 , de ce fabeur 
<le fric qui sentait le fagot 5 trofe 
kilometres. Francois Mitterrand le 

port era, con Ire l avLsde la plupart 
des ctus soclalis les. Kur les fonts 
baplbmaux de la politique et ce fut, 
paradoxalement, le debut de 
la chute de la maison Tapie. 
Les dossiere seiituKsertnl dans 
lex tribunaux, auiani de feuiUetotts 

ec^omko-pcrfitico-finanders t 
I' affaire Trenchant, k PhocAi, 
I affaire OM - VA qui lui valut 

quelques inoii de vlolon et, klst but 
rat least, r affaire du Credit lyonnais. 
A peine cette « vietime * , qui 
toujours nous joua I'stria de 
l f innocence avalt- t-elle louche 
le pognon - 40S millions d'euros - 
qtfelle se peiya un yacht Ik 

40 millions et une bicoque sur la 
{tfted\\zurft47mDlfcms. Pour 

qui-lqit 'wt qui u preJeftlu/tjire de lu 
pnliskpteet du hkn uuv J-mneafa, 
Uy a la tfudque chose de mtmstrueux. 

Jl j 'at/outu tfe lew gwufe », 
remarque justemcnt son ex-ami 
benolt fiarthcrotte. Mercl patron I 



LE BUZZ TV 

Invites : Alain Marschall 
et Olivier Truchot 

interviewea pax Philippe Larroque, 
aujourd'hui sur : 





« Mad Men » 

chante le blues 

La septieme et derniere saison de la serie 
sur les publicitaires des annees 1960 
marque la fin d'une Amerique triomphante. 





Don Draper (Jon Harnrn) troine sj rnelancollc de New York «S Los Angetes. frakk cckenfcls/amc/uonsgai 



MMBLRAT mfnt9feflgVD.fr 

his on avarice dans le temps, 
plus la serle Mad Men dcvicnl 
eafardeu.se. La septieme el 
ullime sgason de la fiction sur 

ks publicitaires de Madison 

Avenue dati& les anuses I960, qui 
commence cc niardl soir sur Canal - 
Series, demarrcdam la deprime la plus 
totaie. I Jon Draper (Jon Haram), le 

beau tenebreux. se vautre dans l'olsl- 
vete. II est encore sus- 

pendu de ses activity 
i Pagencc Sterling 
Cooper et Pryce pour 

avoir « dirap* » lors 

d'une stance de tra- 
vail, a la fin de la sixieine saison. 
II t rainc .son costume toujours impee 

cable de New York a \ais Angck*, oft SS 

jeune fenime, Megan (Jessica Par^), 
tenle de fake carri^re comme come- 

dienne. Pegfjy OLson (EllsalxMh Moss), 



t'aneienne secretaire qui j ^rimpc daas 
la hierarchic, souffre d'une affreuse so- 
litude, Pete CampbeU (Vincent Karthei- 
ser) f le Jeune toup redevenu celibatalre. 

volt sa carriere vetfeter, et Rofler Ster- 
ling (John Siallery). Tun des createurs 
de I'agence. se bat comme un hcau dia- 
ble pour rester dans la course. 

En plein doute 

Mais ]hm Draper est un bait ant comme 
retail la sociele ameneainv des annees 
1960. Petit a pcrtt, 11 redressc la lite et 

prepare un come-back 
dont on se souvlendra. 
l)u moins lecrolt-SL 
Ceitc septieme saison 

scindee en deux parties 

marque la fin d'une £po- 
que. L'aetion avail debute en 1959 b 
darts une pedodc de prosptirit^i oil tout 
scrnhlalt possShle. Kile *it deroule de- 
sormafa en 1%9 ( dans une epoque de 
doute, sur fond de mobilisation de la 

jeunesse contre la guerre du Vietnam. 



I.cs derniers Episodes de .Yfutf .Men 
si^nenr awwi Li fin d'une periode dans 
Tunivers des series. Son createur, Mat- 
thew Weiner, a r^volutionn6 ce genre 

t^I^visucl qui a acquis, ace .a lui no 
lammenl, ses Lett res de nobleSSC, 



I ^ beau Ec de I* image, la qua Lite des 
decors et des costumes, la lenteur de 
I'lntrigue, la complexity des personna 
ges ont permis de fatre la preuve que 

les series Mint capables de ri valise r 
avee les meilicurs lilms de cinema. ■ 



L'inf ormatique, un unhrers impitoyable 



22.15 



Apres Mod Men et les publicitaires des 

ifettaft la chaine Canal + S^rtes 
se penche, a partir de ce mardl solr, sur 
les debuts des ordlnateurs Jndlviduels 
dans les annees 19S0. A trarvers la fiction 
americaine Merit and Cotch Ffre, 
prograrmnee A 21 h 30. quarante-hult 
beures seulement apres sa diffusion sur 
la tharie cabtoe amfrrtcalne AMC. Malgre 
quclques passages techniques un brin 
barbants pour ceux que rViformatique ne 

passionrve pas, cette set le fascine 
par ses trols her os paurncs, 



au temperament excessif r chacun dans 
son genre HI y a Joe McMillan Joue par 
Lee Pace (Lincoln, Le Hobbit). un 
commercial vlslonnalre qui passe son 

temps a mentir, Gordon Clark interpr£te 
par Scoot McNalry (Twelve Veorso 
Stove), un Sng^nteur qui doute de luf- 
meme et Stouffe dans une vie de famaile 
etrtqutee. et Cameron Howe, Incamee par 
Mackenzie Davis [Breathe k\) t 
une developpeuse surctouee totalement 

asocioftc aux faux airs de Robin Wright. 
Un trio exptosll. 



Alexandra Aleveque au camping d'Argeles 

Pendant 21 jours, la journaliste a partage le quotidien des vacanciers et des salaries d un quatre-eioiles. 



CONSTANCE J AMET » *<omr.\:i: r.i;n.; 

haque annet\ & millions de 
Francis rescrv'ent un empla- 

cemeiil datts un camping. 
Une faeuii de vivre ensemble 
qui a ttttti la curiosity 
d'Alexandra AU-veque. La journaliste, 
professbnneUe de rtnGltration, a passe 
m 21 jours au camping >■ dans un etablls 
sernent qmtre Voiles d'Argetes-sur 
Mer (I^ninecs- Orientates). 



Itlstallee dans un mobile home, la re 
porSer pr^te main-forte aux employes, 
devenant animal rice, maitrc nngeur, 
agent de neltoyage, Cha- 
que instant de Libre. 
Alexandra Ak-veque Ic 
passe aupres des resl 
dents. Pnur certains, le 
camping, que Von qppcl- 

le mointcnant * hotellerie de plein air «, 
est un cholx ; aperitif et conviviality 
avant tout. D^utres y sont venus faute 

d'argent pour autre chose. 



france^ 



o 



l issant un earnel de bord aussi tou 
chant que celui mi de s^m scjour au cou- 
vent r Alexandra Aleveque capture Pair 

du temps, Vivre une 
parenthese estivalc 
dans rinsoueiatice. 
Uonrier un sursb a un 
qm htidien morose mar- 
que par la crise. Assise 

parmi les adolescents Qirteurs. elle sur- 
prend leurs rtves d f avenlr, tandls que 
les adulteseomplenl mois apres mots les 
euros;, ruecessaires a ces conges d'ete. 



23.25 



jUexandra Aleveque partage le de 
vouement des salsonnlcrs qui eA^Kjuent 
avec pudeur leurs difficidies h boucler 

les fins de mois. Et puis il y a la rencontre 
bouleversante avec Marcel, Ce retraite 
est, avec sa femme lily, un habitue 
d'AfKetes sur Mer. II (aut 1c voir hen 
reus sur la plage a admirer k*s baisneurs 
(et surtout les nageuses) et s'interroger 

sur le seas de la vie, la maladie et le 
temps qui passe. Un temolgnage testa- 
ment : Marcel est mort quelques semal 

nes apres le tournage. ■ 



LE FIGARO ■/*■ 




TV MAGAZINE 




BRIDGE 



Par Philippe Cronier wwwJehridgeur.coni 



PROBLEMEN 3490 

HORIZONTALEMENT 

L Femme de rkrhard neuf. -2.11a 

prts & fcbours ia lltteratire de son 
temps. - 3. Gagnes en douceur. 
-4 S'endort aiareperjtoa Chateau 
slm tlndre. - S-Pass^gederhymne- 
'.' brc ii la b.ancc n Baldci . 6. 
Ne sort pas sans mai Le cWffrede 
la semaine. - 7. Tue en silence- 
Poiu lymphatlQue. - 8, Fo wires de 
nagufre. Espace vert. - 9. Palais 
royal au-dei5 des Pyrenees - 10. 

Pierre ckj Paul mals pas nimportp 

quL - IL Mis en peine. Annonce 
Gortot on Ubu - 12- Placees dans 
des pieces bondeea 



VERT1CALEMENT 

L La coupe dHygle est rernbl^ffn^ 
de sa rnatson - 2, Freres de la 
diaritg. Eternei debutant. - 3. 
Un soldat a sauver. Confer* par 
les urnes. - 4 Trols lettres poir un 
canard, Dieu celte reprteerrte par 
gn tatreau accornpagne de trols 
i^rues S. Fait perdre le fit Pu±v 
directe, CEcocurementsartrlcn, 
Etait refce a Attunes par de^ Longs 
Mure. -7- Gras do conor ds, Envoye 
du ciel. Cadre pour Saint-Martin. 

- & Excluos. du contingent 



8 



SOLUTION DU PROBLEMS 3489 

HORIZONTALEMENT h Erosions. - 2. Mlracute. 3. Bedier. - 4. Gere 

5ki-iUsfeA^-RRu.P3oa-7*Gr*5L-8*£burrie^ 

- MX Bets Un - 11 Soieaire - 12. Enselles. 

VESTtCALEMENT LEn*0WBe^se-iR^-sur-Beton-3,Cki^ 
Auteis- - 4. Safe. Plratee - 5. Ire. Mann. - ftOurs. Os^e. 1-7. NL Kan 
Eoxe-8-Sepia Anooes. 



4 



6 



8 
9 
10 
11 
12 









































■ 










































































































































PROBLEMEN - 1797 

La rdgle des U 



A 965-1 
*AD94 




¥ AR72 

♦ A0V 
A V b 2 



Contrat : Sud joue 3 Sarts-Atout 



EntajiU! ; 7 de * 



SOLUTION DU PROBLEMS IT 1796 : 

Sur la corde raide 

Contut : Sud Joue 4 Piques 

Entamf : Vatet de V pour Ke Rol et r As (fEst qui retourne 
Ic 3 de V pour le 9 d Quest et la Dame du mort, Imfce : 
vchis devez faire deux levees a *. 

Pour italser Ak pis, vous avcz besoin de cinq atouts, 
un V, deux ♦ et done deux 4- Cela sl|nifie qu Est doit 
<toeolrlesdeuxhonneuesnw¥»iwntsa* 

Une fate « dfiafitees » ces con*to»s fewrables, ■ vous 
reste a trouvcr le boo timing. Des la tro&eme levte. 
Jouez * dumort- Est Intercale la Dame ? Respecte^-la ! 
Coupez le retour a V et poursiivez par As de 4 et 4 . Ici, 
Quest prend duRol trolsteme et retourne ♦ pour vofre As. 
La fin du coup est triviaie Monte2 au mort au Valet cTatout 
et faitesi'iT-^asseauRolde *. 
Constate/ que si vous prenez la Dame de ♦ avant 
de Jooer deux tours tfatouL Quest pourra rcjouer * et 
son parteoaine y cterrtera la coupe a *- 

*V8S 

♦7*43 
A852 



4R97 

f V1095 

*54 




a :> 

• D1D5 
*RD1072 



A A106 432 
* 82 

*AV6 
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TELEVISION 



METEO par 



meteo 



t 



41 



T F I 



19.00 Mor»ey Drop. Jeu 20.00 Jour rid! 
20.40 Nds chef S voteins. Feuilleton 
Avec Martin Lamot te 



20.50 



State* Policies 




Unforgettable 

EU, 2 episodes. Avec Poppy Morv 
tgornery. Dylan Walsh, Jane Curllrx 
Data* Roberts, Tawny Cypress. Une 
prise (forces a lieu lore, d'un cotk- 
tall organise par \e matre et un ridie 
profnoteur. 

22.30 Unforgettable Serie. Poll- 
clere, EU. (2 episodes) 0.15 Appels 
d'urgence. Magazine 



CA NA L+ 



19X15 Le Grand journal (C). Magazine 
20,00 Le Grand journal, la suite (C), 
Magazine 20.2S Le petit journal <C) 



20.55 



FiltEL Orame 






france ^ 



f ranee ^ 



1S.55 hToubliei pas les paroles [ Jeu 
20-00 Journal 20.40 Parents mode 
d'emploL Serie 



19.00 19/20 20.00 Tout le sport 
20.15 Plus belle Fa vie. Feuilletor. 
Avec Michel Corttes, Cecilia Hornus 



20.45 



Dtv«rtlffCffi«nt 



20.45 



Film TV, Dramt 








Qui sera le prochain 

grand patissier ? 

Pres. ; Vrfglnle Gullhaume. 2h30. 
InfcdlL Les carcdWats vonl devoir 
confronter leurs techniques et leur 
crtettVite au cours cT^preuves oH- 
verseset toujour s sous Toed du Jury. 

23.2 5 21 jours- Document*^ So- 
riete- Au camping. Irkedrt 0.25 Tous 
ensemWe. Documentaire 



Le voyageur 
de la Toussaint 

Fra, 2005. Real, ; Phippe La*. 1h40, 
Avec Renaud Cestre. En 1953, un 
homme apprend qui herlte des 
chantiers navals cte son oncte. 
2230 Grand Solr/3 

23.35 Les carnets de Julie Ma 

zine_ Culinaire- Presentation : JuBe 
Andrteu 0,30 Libre court Magazine 



arte* 




19.00 Douces Francefc). Serie docu- 
memalre 19.45 Arte)oumai2©.05 28 
minutes. Magazine 

20.50 



Documentaifc. Soclete 



18.50 100 % mag, Magazine 19.45 
Le 19-45 20-05 Scenes de manages, 
Senie. Avec Gerard Hernandez 

20.50 



TMereaUt* 




Promised Land 

EU. 2013. R£ai : Gus Van Sank- ln&- j 
dit-t>46. Avec M.itt Damon, Frances 
McOorrnarxl, TlttfiWeSvef, Dorothy 
Silver, Ungroupeenergddque terrte 
d'acheter les habitants June ville 
af'Hn de les laisser forer leur terre ! 


Produire bio : 

un business... | 

w comme les autres ? 
All. 2014, Real. : Christian Jentzsdi. 
Ih30. ftnedlt. En Europe, lesprodults 
bio gener em 21 milliards oTeuros de 
chfiffre oTarf (aires, cTou certalnsabus. 


Cauchemar a l'hotel 

Pres. : Ptiilippe Btchebest liviO. infi- 
\ dlt. Bcllegarde, Philippe Etchebest 
se renjd a Bellegarde ou Heiene et 
Guy tiennent un hotel Vote dix ans 
quils ont acquis cet Wtei mate teur 
r&ve s'est transf orme en caudiemar. 


22.40 L'attentat Film. Drame-Fra. 
2013, R6al. : Sad Douelrt. 1h45, In&llt 
CL20 Invasion, Flm, Action, ! 


22.20 Ou va 1 Ukraine ? Un pays 

en £tat tTurgence 23.15 Entre 
fractures et mutations ; la Chlr*c ] 


22.30 Cauchemar eo culsbie, 
que sont-ils devenns ? Teiereallte 
23.45 Cauchemar en cuisine 


18.55 Le meilfeur nelookeur. Diver - 
ttesement Parte 


19.40 Les Simpson. Serie 20,35 
Soda. Serie- Avec Kev Adams 


18-30 Touche pas a mon poste I 
Talk-show 20.30 DS leJT 


20-50 90' enquetes 

Mag, 5oci£t& Pres. : C Rousseau. 
1h45. Inecit. Rio avant la Coupe du j 
mondeirfrve.traficet business, <*9& \ 
enquj6tes» a sulvlles unltgsde poci - 
flcatlon dela poflce de Rio de Janeiro, j 


20.50 Le mac 

Film. Corrnl'die Fra. 2009. Real. :Pas- j 

cal Bourdaux. 1h30. Avec Jose Gar- \ 
cla. Un homme est contraint de se 
fatfe passer poor son jl-ticc j proxe- 
nete af in do f aire comber son reseau. 


20S0Lescanon5deNavajone 

\ Film Guerre. GB. 1961 Real : J. Lee 
Thompson 2h30. Avec Gregory Peck 
| Durant la Seconde Guerre mondiate, 
1 un commando alll£ doit dfitrulre une 
bate crle de canons allernartds. 


2235 90' enojuetes. Magazine 0.15 
New York, section triminelle. serie \ 


22*25 Les meflteurs amis du rntndc. 
Film. Comedle. Avec Marc Lavome 


23,35 Operation Matchbox . Fim TV. 
Action. Avec Davkl Ginota 




19.00 Les myst^res de I'arnour. 
Serie, (2 episodes) 

20.50 Le siffleur 

Fllm. ComerJe. Fra 2009. Real. ; P. 
Lefebvre. Th25. AvecFrar»(ofeBer- 
Band-Un retrain ratt appeJ A son Ju- 
meaupour emp6cher un pr&moteur 
de f ermer son restaurant pre! er& 

22.25 Les fous du stade. Film. Co- 

mtdic 0.05 Chroniques crfrninclles 



trance 



19,00 C a vous 20.00 C a vous. la 
suite 20,15 Gang de macaques 

20,40 Enquet e de sante 

Magazine. Sante. Pres. ; Michel 
Cymes, Marina Carrere oTEncdusse. 
ih40. Ir^dit. Dopage a tous tes 
stages. Le dopage sereiMI entre 
dans nos vies ? 

22.25 C dans ra-r. Magazine 2330 
La 2 r Guerre rncndiale en crxileur 



18.55 Stargate SG-1. Ser ie. Menace 
-Lasentinelte 

20.50 Les people passent le bac 

Oivertfesement Pr6 s. i Manu Levy, 
Enka Moulet. 4hr00. metiit. Invi- 
tes notamment : Damlen Sargue r 
Olympe, Caroline Receveur, Fauve 

HautoL Jean-Marie Blgard. 

0.50 Les anges de la tele-realite 6 

- Australia Telurcalite 2.15 Poker 



RMC* 



19.00 Man vs Wld : seul face a la 
nature. Sertedoc 

20.45 Les frrigmes de lUistoire 

Serie doc. Hrstorlquc. 0h50. IrtecIL 
L af f aire RosweM. Apres la decchj- 

verte de vestiges cfun etrange ob- 
Jet au Nouveau-Mexlque. en 1947. 
la folle des OVNI a exptose. 

21.35 Toute la verite sur les ovnls. 
22.20 Inside /one 51. Documentaire 



6ter 



19.05 Le Ca nelean, Serie. La decc-j- 
verte - Indlce d'6coute 

20.50 Zero Hour 

Serie Fantastique EU. 2013. Saison 

1 Course contre la montre. Inedit. 
Avec Anthony Edwards. Hank Gal- 
Iston consacre sa vie A Guelder des 
mythes in riveter descomplots. 

21.40 Zero Flour. Serie. {2 episodes) 
23.15 EnqufttesexUaordtnafres 



Tous les programmes 
dans TV Magazine 

et sur tvmag.com 
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Jacques-Antoine 
Granjon, digital Kane 

SUCCES Le president fondateur du site ventes-privees.com est devenu 
Tun des rois de la nouvelle economie. Avec le rachat recent du Theatre 
de la Michodiere et du Theatre de Paris, il explore de nouvelles terres. 
Itineraire d'un ancien soldeur devenu millionnaire. 






i 



r 



Anne Fulda 

afii(te5»leflgaro.ff 



II parte, parte, parte. N'en finit pas de raeonter, 
encore et encore, la merveilteuse histoire rte 
sa soctete. devenue Tun des gymboles de ta 
nouveUe Economie. n parte dedeslr., d'envfe* 
dVlan, ctad&uts. Des embuchcset desdou- 
lis avanl de toucher Ic Jackpot Jusqju^ devt 
nir nujaurd'hui, avec M,tic Simnndim et Xa- 
viet SUA. run des trois luou^qtit taires de hi uuuvelle 
Economie. Un chevalier blane de l*6conoriiie digita- 
te. Qui revcralt d'etre un nuuvel Anloine Ribnud, un 
patron social du >L\I* siede. Hi dinHuffler sa niaquc 
d cnt reprcneur oux jcu nes generat ions. 

Pas ftonnant que Jacques Axftolne Granjon, 
« JAG •* comme on le airntumue. soit si prolixe pour 
raconter sails se lasscr oe conic dc fees entrepreneu- 
rial- Vcnlo; prSv«SJXtt»t PtPttieprise qu'il a cretfe 
awe sept assocfe. en 2001. e'esl sa vie - « J'ypewe 
24 heures stir 24 » m avoue ce grand anxteux. En outre, 
et ce grille du marketing Fa blen comprfc, parler 
sans eessc de la Sudetc qu'il preside, e'est encore le 
meilteur moyen de lut falre de la publidtc. Avec en 
ttte de gondole, son meilkur pnxtuit a lui-mente* Un 
bon produll, Q taut dire. JAG, sa Bentley rose, sa 
Rolls, sa collection d'art contemporain d^marree i 

I'epoque oik ce n'£talt pas encore la muck* ■ * CW 
tine eotkxtimjfour k-pfabfr< la preuveje ne rcwtds jtt- 
rmifcr*. die iL Sa fortune ha lie en quckpioe annto 

(69** de France avec 750 millions d 'euros* selon le 
classemenl du magazine Oidfwttfes), en Lransposanl 




- une klee de gOnie - la vente a prix easses de stocks 
invendas de v£ temcnts de marques de pr£t- a-porter 
sur Internet , Et puis, e'est une evidence t Jacques- 
Antoine Granjon a 1'avantage d'etre un pnxtuit faci- 
lement Identifiable Sou allure, ses d&ormais cdlfe- 
bres chaussures sur n it-sure des Corthay en vernLs 
noir qui lui font des pietls longs comme des pthxichei. 
ses grosses « hagouses son T-shirt en V et, bien 
slu u its kings eheveux qui lui arrivent au milieu du 
dos, Et Lui donnent, e'est selon, un air de rocker ou 
de hobereau du XVUh' slecle. 



Vingt mflle francs 

Ah, ccs cheveux... une tignasse i\ faire ra - 

ler le bourgeois. A ftxigine, avaut de de 
venlr sa marque de (abrlque - puis son 
porte-bonheur, comme un Samson des 

temps modemes ihi ont ele respressjon 
de son Mai 63 a lui. t n Mai 6K a relardc- 

ment. Les 61ucul>railons d'?\ntoine - 
* Ma m&re m a diL Antoine* fabt -toi cou 
per les Aeveux j* - & I'gpoque du disco. 
Uti acte de douce rebellion de 
son milieu, de eelte bourgeoisie du XVI C 

;irroTKlissement de Paris, De ce pere 
suite, provlseur de Franklin, son ancien - 
ne ecole. qui lui tourna le dos « avec k 

meprts k plus total » lorsque urn ancien 
eleve lui expliqua ce qu'il faLsail mainte- 

nanl dans la \ie : * j'ui une petite affaire 
dems te textile, <i Repuhlupw 'in- m-i- 
nifere aussi de prendre ses distances avec 
sa fainille qu! Tavalt eleve pour fitre le 
mcllk-ur, Jacques- Anloine Granjon elall 

programme pour faire partie de la future 
elite de la Republiquc* Comaquti par une 



EXPRESS 



NaissancG^Marsefc 



mere qui lui a Ineulque le devoir d*exigenee et 1v- scils 
du detail : *< J 'of untfaum £te mor^ut 1 pen* cetle educa- 
tinn rre? rigoriste. On ne dft pas ies cht&es en I W, On 
™ chercher l r encycioped\e si on b&tte sur un mot, 
Encourage, aussE, parun pere entrepreneur et qucl- 
qiws references familialfiS marquantes : un ^rand 
pere entrepreneur el un uncle, Pierre Belloii, qui a 
hati la Sodexo, empire de 1'alinientatinn collective. 

Une entreprise dans laquelle H fera d'ailleurs son 
premier stage, comme « kveur de salades « . 

Sa rcMJte etalt route Oracle. Jusqu s i 
un scjour en Grande- Bretagne. Jac 
ques Anloine decouvre Ijondres. 
les filles,,. Tmit se gate. |] rate son 
b;*e - « Men grafuk- parents w me 
porloferi/ plus » - puis Sciences Po 
- # t\faintOTijflt je vals feur patter t 
one I?ewmd'entrt7jre»ieur5 souril- 
II-, se rctrcRive h I'KBS, un repaire 
de fib h papa. Ecume les boites de 
nuit, Castel, rElysee Mat' f drague 
beaucoup -«A J 'efxxjite, }'&ai& 

amoureuv de f tnties les fiHes que je 
cwisaGi I'sjut autant. il a un destr 
phis fort que tout : il veut Ctre Ind^- 
pendant, Voler de ses propres ailes, 
Et marque le coup en se laissaiit 
pousser les cheveux. - Et puree que 
ma mire me les a mupesjwiqu'ik Vdtfv 
dc IH am dit -il_ En buUe. il fait la 
eonnaissance dc oopaira jfokleurs- 
S*assixrie avec Julien Sorbac, un ami 
de I'EBS, avec qui il crte. en 1985, la 
Sofotex. Et se lance, grftoe A 20 ooa 
francs avanc^s \xir son pfere. Son 
buuli>t : celui de stJdeur. II est dans 



Fonde avec Juiten Sorbac 
la Cofotex. soclete 
specidlfe^e dans la vente 
en gros de Hns de series 
2001 

Lance vente-privee.com 

2013 

Vente-prlvcexom realise 
un dhilf re d'affaires 

de"L6 milliard cf euros. 
Achat du Theatre 
de Pat \s 

2014 

Accjuiert ic Theatre 

de la Michodiere et est 

eandfcdat & fexploltaUon 
de la Sane Ptoyel 



la It ipe, la « sctunotes 11 rachele des stocks puis les 

revend. « A sex debits js, /ucqueA -AnfofniecVjtf Anconi- 
nu qui arrive dans le Sentier dam La Vcrite .si je 

mens se marre son ami Jacques Bungert, [I reussft 
en s'attaquant a dc nouvelles petites rques des an- 
uees 1980 s tiberto, KookaL Chipie... Kevultat : l'an- 
cien de Franklin devient 1'im tk-s plus ffvs destoe- 
keursd' Europe, 

En 3001, Jacques-Anloine Granjon invente le nw- 
dele de ventes-privees.com. Mais ce n'est qu'a partir 
de 2004 que tout s'embalte. JAG fait fortune en per- 
mettant a des millions de clients d'accedcr en un die 
li des veutes express, - eveiieiuerit idles •> de pro 
duits de marque. I] explore de nouveanx secteurs. Tjcs 
produits alimcntaires .nve MLimMlam ou les pro- 
duits culturels, avec le rachat recent du Theatre de 
Paris et du TheAtre de Li Michodiere et ses vues sur la 
Sal le FleyeL Apparenunent, cette reusslte ne lui a pas 

IfHirne la lOte. 11 n'esl pas mondain. a refuse d'etre 
decora du Merite - « Car/e ne ie mdrff ou pas « - et est 
patriate avec <ja. repliant que hi France, est « leplus 
beau pays du rnonde >k « J'ai tout, j'ai Sl ans et J'al 
(our »„ dtt- Q sans forfanterie quand on TinterroRe sur 

>.i LiMidilion privtle^e, Etonriant puur un squale du 
digitaU il emane meme de lui quelque chose de doux. 
«« C^esf uji \rai gentfl, /?ipp£, en dnuf e peiTntinent » f 

continue Buugert. Mab e'est un patron qui est connu 
aussi pour ses coSferes honu£rlques v son sens du detail 

- U verifie les ventes tous les mat ins - et SOtl exigence. 

Les aiinees onl passe. JAG a garde ses theveux 
longs mai-s au fond, lui c(ui, au del our d'une phrase r 
lache que * ce quf Je mid dfrtgue, e'est rfnctvflfk 5 et Je 
manque de respect pur rctpport au bien eommun », est 
n&ld ftdele awx valeuis que lui ont inculqutes «3 
mere et les j^surtes de Franklin. « Ma mere in 'a dit, 
AnlQtih*f<tis-toicQttpwlestimvux*r, »■ 
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Roi |roi] n. m. 

Un Bourbon qui a mal vieilli en fut 

v e roi d'Espagne a annonce hler qu'il abdiquait. Le mot (venu de rex regis) fait 

I toujours forte impression, Depute Clows jusqu'aux. quarante rote qui la firent, 
la France s'est toujours blen accommodee des rois, au point d'en foumlr A 

rEurope ; roi de Rome, roi de Su4de r roi d'Espagne, D'ailleurs, Juan Cartas n'est-ll pas 
son cousin ? Son abdication s'explique : e'est un etat tres difficile auJourdTiui 

Comment Yttre sans fetre plus royalfcte que sol-mtme ? Se tlent-ll en retralt, le roi 

passe pour un faineant. Aglt-al, f alt— il des dioix (le dioix du ral fait toujours parler ), 

II est critique, vlte affuble de la couronne de I'lmMclle (parfols, te qu-illfJcatlf est plus 
tapldalre encore). Veut-ll tenir son rang, son train de vie est au ssftdt dissequ^ : de quol 

se compose la galette du roi ? De quelques chateaux en Espagne ? 

Juan Carlos n'a jamais su resoudre la contradiction. II a re tabli une couronne qui lui 

venaft du petlt-flte de Louis XiV, mals out pouvolr afflrmer que, bon sang ne sachant 

rnentir, un roi ne se concevait pas sans divertissement Notre epoque, cependant, 

devralt se gar der de toute sev^rltt Son tehee est peut-*tre aussl le n6tre ; « Pour 

grands que sent les rois, lis sont ce que nous somrnes » (Corneille). ■ 



FIGARO-CI ... FIGARO -LA 



Le jury du prix de 1' humour politique 
affine sa selection 

Le prix Tress club, humour et politique, qui a 1 2 ans, sera remis 
1c 29 scptcmbre. 11 rioompense Tauteur de la phrase b plus 
hituanle de 1'ann^e, votontaire ou involontaire, L'avant- 
de rnicrc selection du jury preside par Jean Miot {photo} a 
retenu les meilleures « petltes plmis^ » collect ^es depute le 
mofa d'avrD ? « (Jinjfu/ cm ne vu pas ussez Mn, c 'eat dc^ci qu'on va 
quelque part >" (MicltcISaptn) : * J'ai vu Marine Le Pen comme 
^twdionre & Ansa*, elte ext du meme nfWdli que Dorf et Maraita ; 
eBe ecrit en phonetiqw # {Jean-Qaude Martinez) ; Wouquiez, e'esf k Fm 
duPuy * (Francois Baroin) ; * CammejesutoaHibatalreet queje n'aipas 
d'cnfant&ijenemen&pwseitiivtefUir » (Jean-Claude Gaudln) ; « On change 

le bocal mais on garde le? mSmen eornkiwm » (Jean -ChliSlpplic Lagarde(. 




VOTRE RENDEZ-VOUS AVEC L'HISTOIRE 



EH VCWTE ACTUCLLEI4ENT CHEZ VOTRE MAHCMAND DC JOU^NAUX W> 

Ef SUA WWitFr&AfO »«/HIM0IBE * 



Les parlement aires cherchent 
une parade contre le trafic de tabac 

ARn de r^portdre mx m^ures chocs 
preseniees par Marisol Touraine pour lutter 
contre le tabac, parmi lesquelles le « paquet 
neutre *, les cigarettiers entendent signaler 

le rist[ue d'une hauxse tie b contrebande. 
Lcgravpc dc travail parlemenialre -sur le labac 
du depute toilogiste de FHerault Jean - Loub 
Roumegas va done esdger la mise en oeuvre de 
la Irac^bilite ind£pendante des cigarettes, telle 
quY'lle est d^finle par TOrganisarion mondiale 
de lasantt" (OMS) darts son prcrtoeule « visuFif 

a eHmaner Je commerce tHfdfe du taboc » f slgni 
par fUnion eumpeenne en decemhre 2013. 



Xavier Bertrand 

se prepare k la gestion 

des risques 

fancier* mtnistre de la San 16 
sera au Quebec, du 10 au 

U juin , pour partirijx-r ik un 
colltrtrue sur la jjcsl ion (les 

risques. Une nimaiinn de 
virconstance ft I'UMP, meme 
s' U s'agira , bien sur. de risques 
naturels. Pour cette rencontre, 

doiti le ticket d'entree est fixe 
ii 400 dolhrs, les nrj^anisateunE 

proponent un h^bergemenl 
de * type univerzitaiie ».„ 



In collaboration with 



LE "FIGARO 



Chi 



inas 



Global 

Energy 

Quest 



By CLIFFORD KKAUSS 
and KEITH BRADS HER 

Whether by diplomacy, invest- 
ment or force, China is going to great 
lengths to satisfy its growing hunger 
for energy. 

The Chinese government showed 
that desire recently when it reached 
a 30 -year natural gas deal with Rus- 
sia* even as China was locked in a 
tense standoff with Vietnam over a 
Chinese oil rig drilling in the contest- 
ed South China Sea. 

Both developments demonstrate 
China's expans ive approach to ener- 
gy, a political and economic strategy 
with significant implications for the 
rest of the world. 

"The dynamic growth of China's 
economy and energy growth is re- 
shaping global energy markets, and 
both the economic and strategic im- 
plications are still being developed," 



A nation tries to feed 
a robust appetite for 
oil, gas and coal. 



said Mark J. Finley, BP's general 
manager for global energy markets 
and United States economics. 

China has little choice but to look 
beyond its borders for its energy 
ucl'lIs. Wlulc it consumed It). I mil- 
lion barrels of oil a day last year — 
one-ninth of tin- world's total — tht> 
country produced only 4.2 million 
barrels a day, according to a recent 

OPEC report. 

China has had mi xed results drill- 
ing offshore, and it has been slow to 
develop what arc believed to be vast 
shale gas resources on la nd. 

Those deposits lie significantly 
deeper underground than in the 
United States and are in poorly un- 
derstood, Biologically complex fur- 

mations. 

China now has energy operations, 

investments or projects in Africa, 

I he Middle East, South America and 

North America. 

its demand has also provid- 
ed life support to coal producers 
chat are suffering from declining 
use in the United States and other 



She 




INTERNATIONAL WEEKLY 



3 JUNE 2014 



CopvrmJii < »H Tht Stew Yortc TIqom 



Continued on Page 6 



1KIHA 



Rivers of Ice 

GUc<n M n» io+ fc om mw and <ew 
tnd 0unp mndnetfi of btfcom of nwMc ton of 
MD ft* lajhi «vwy t>w, Tim km mM 



MONGOLIA > 



GJoocr? vi Iho WTaj»a5 
WOtfMtVOvMfr a^ 

u*ce *ho» th»r. to lot*. 



Kknya 



RUSSIA 



ARC 



fnncv/ WAim ^ pM 

Mr W 




WW 



lfw C*yo5« 

ai C*rtr* 



CAM A 0^ OS 



.! UMTID 
%TATU 



* 1 * * $ 




IV ' 



0 • ! 



T«*CMt 




The Big Melt Speeds Up 

As Giant Glaciers Thaw, Some Scientists Say the Chance for a Reversal Has Passed 



By KENNETH CHANG 

Centuries from now, a large swath of 
the West Antarctic ice sheet is likely to 

tie gone, its hundreds of trillions of Lons 

of ice melted, causing a rise of more than 

a meter in al ready swollen seas, 

Scientists reported in early May that 
the scenario may he inevitably w ith new 

research concluding that some giant gla- 
ciers had passed the point of no return, 
possibly setting olf achain reaction that 
could doom the ice sheet. 

For many, the research signaler! i hm 
changes in the earth s climate have al- 
ready reached a tipping point, even if 



global w arming halted Immediately. 

"We as people.' see it as closing doors 
and limiting our future choices/* said 
K ichard Al ley. a professor of geosciences 

at Pennsylvania St ate University. "Most 
of us personally like to keep those choic- 
es open." 

These glaciers show the latest signs 
chat the thawing of earth's icy regions 
is accelerat ing, wh ile some glaciers are 
holding steady or even growing slight- 
ly, most are shrinking, and scientists 

believe they will continue tr> melt until 

greenhouse gas emissions are rei ned i n, 
"It's possibly the best evidence of real 



global impact of warming," said The- 
odore A, Scam bos, lead scientist at the 
NationalSnowand Ice Data Center. 

Furthest along in melting are the 
smallest glaciers in the high mountain- 
ous regions of the Andes, the Alps and 
the Himalayas, and in Alaska, By it- 
self, their melting does not pose a grave 
threat; together they make up only l 
percent of the ice on the planet and would 
cause sea level to rise only by about a 
ha If meter. 

But the mountain glaciers have been 
i el I i ng scientists what t he West Antarcti- 
caglacier disintegration is now confirm- 



ing: in the coming cent .uries, more land 
Wil I be covered by water and more of na- 
ture will be disrupted. A full melt would 

<: a use sea level to rise 65 meters. 

During recent ice ages, glaciers ex- 
panded from the poles and covered 
nearly a third of the continents. And in 
the distant past during episodes known 
as Snowball Earth, the entire planet 
froze over. At the other extreme, a wa rm 
period near the end of the age of dino- 
saurs may have left the earth ice-free. 
Today the amount of Ice is modest — 
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Reaching Out to the People, Even When It Hurts 



Chief William J. BrattonoftheNew 
York Police Depa rtment wanted to 
connect with the city's people. So after a 
bit of del iberation, the N.Y. P. D. started 



LENS 



a Twitter campaign, 
asking citizens 
to post a smiling 
picture with an of- 
s • , ^ J , ficer and attach the 

hashtag -myNYPD. 

But instead of 
happy photos, the 
hashtag elicited 
criticism of the de- 
partment's stop-and-frisk policy and its 
heavyhanded response to Occupy Wall 
Street, The Times reported. 
"I would call this a rookie move * 




Far comments, write to 
ny t weefely@nytftties.com.. 



Scott Galloway, a profes sor of mar- 
keting at New York University, sa id. 
"Doing it on Twitter is no different as if 
they'd changed thci run iforms to bull's- 
eyes" 

TheN-Y.P.D. learned the hard way 
that it is difficult to control your public 
image in the Wild West or the Internet. 

Some in the department questioned 
the decision to engage on TWitter. where 
a series of embarrassing photographs 
showed officers restrainmgapho- 
tographer, a i m i ng a gu n at a dog and 
apparently sleeping on the subway. The 
Times reported. 

But some public servants, including 
Mr. Bration, see social medi a as a fo- 
rum that government agencies need to 
participate in, even if their efforts are 
poorly received. Mr. Bratton said any 
publicity is good publicity. 



The persona I Instagram account of 
Mayor Eric G a recti i of Los Angeles 
draws attention because it shows daily 
life from the perspective of a resident 
with better-than-average access, 

H is official govern mental account, 
tamayorsof f ice, has pictures of Town 
Hall meetings, speeches and other city 
offkia I s. But on the accou nt ertcgarcet- 
ti, the mayor posts artistic pictures 
of his city up close: President Obama 
deplaning Air Force One, the view from 
behind the famous Hollywood sign, cos- 
tumed minions from "Despicable Me" 
at Universal Studios, a mural of a tooth 
apparently in love, with " Korsen?! w 
( In his capt ion r Mayor Garcetti asked 
^whoiskorsen?'") 

"The contrast between Mayor 
Garcetti and most everyone else is 
striking,** John Delia Volpe, who directs 



polling at the Institute of Politics at 
Harvard University, told The Times. 
"Garcetti's shows a portrait of LOS AN - 
GELES. Both beautiful and brilliant;* 
The mayor reaches younger voters, 
who are more likely to browse the site, 
and builds a rapport witli other citi- 
zens. 

■ People are spending bi I tions of dol- 
lars giving voters what they don't want, 
which are tricky ads," Mayor Garcetti 
told The Times. "We spend no time giv- 
ing voters what they do want , wh ich i s a 
truer connection with their gove rnment 
and opportunities to engage" 

Another goal for politicians using so- 
cial media i s to create a sense of unity. 

After more than 200 Nigerian school- 
girls were kidnapped in April. Senator 
Barbara Mikulski, Democrat of M ary- 
land, gathered 11 of the 20 females 



serving in the United States Senate for 
a picture. They held a sign with -Bring- 
BackOui Girls, the hashtag created to 
raise awareness of the kidnappings. 
Many of the sen ators tweeted the pic- 
ture/The Times reported. 

M ichelle Obama star ted t he I'w it tor 
campaign, posting a picture with the 
same inscribed sign on May 7 with the 
tweet: "Our prayers arc with the miss- 
ing Nigerian girls and their families. It *s 
time to ?=BringBackOurGirls.-mo. w 

"I think when i he women of the Sen- 
ate come together across party lines, 
it's very powerful and ef fective," Sena- 
tor Mary L. La ndrieu. Democrat of Lou- 
isiana, told The Times. "I think when 
the women stand united on an issue like 
this, we can bring a tremendous amount 
of moral authority to the i ssue " 
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The Death Penalty's 
Shame and Secrecy 



Sooner or later, someone like Russel I 
Bucklew was going lo come along and 
throw a big wrench into ihe predict- 
able back-and-forth debate over the 
constitutionality in the United States 
of executing people by lethal injection. 

On May 21, just hours before Mr. 
Bucklew was scheduled to die in Mis- 
souri, the Supreme Court granted him 
a rare stay of execution after medical 
professionals found that an unusual 
congenital disorder would probably 
make him suffer on the executioner's 
table, 

Mr Bucklew, 46, was sentenced to 
death for killing his ex-girlfriend's 
boyfriend in 1996, and then abducting r 
beating and raping her. He challenged 
the st ate's plan to put him to death by 
lethal injection on the grounds that a 
condition called cavernous heman- 
gioma — which has led to expanding 
vascular tumors in his head and neck 
— wou Id expose li im to 44 unique risks * 
including "a substantial likelihood of 
hemorrhaging, choking, airway ob- 
struction and suffocation." The justices 
sent the case back to the lower courts. 

Lethal injection has already come 
under scrutiny after multiple botched 
executions, most recent ly Oklahoma's 
appalling 43-minute torture of Clay- 
ton Lockett in April* Legal challenges 
have centered on whether states may 
keep secret the drug protocols t hey use 
and the shady compounding pharma- 
cies that make them. 



But Missouri now has to find a way 
to kill Mr. Bucklew that doesn't hurt 
too much. At least state officials lei 
him live unt il the Supreme Court ruled 
on the case, a courtesy they did not 
extend io another death-row inmate, 
Herbert Smulls, in January. 

Welcome to the macabre absurdity 
of the modern American death penal- 
ty. Of course, death by lethal injection 
became the standard method only be- 
cause earlier methods — from hanging 
to the firing squad to the electric chair 
— were deemed too "barbaric," not 
because the state was taking a huma n 
life, but because the method of execu- 
tion offended the sensitivities of the 
public. 

By now, it is clear that lethal injec- 
tion is no less problematic than all ihe 
other methods, and that there is no 
reason to continue using it. But capital 
punishment does not operate in the 
land of reason or logic; it operates in a 
perpetual state of secrecy and shame. 

In most cases, it is conducted late 
at night, behind closed doors, and as 
ant i sept ically as possible. Were it to 
be done otherwise, Americans would 
recoil in horror, as they did after the 
debacle in Oklahoma. Mr Buck lew's 
unusual case shows that death-penal- 
ty supporters can't have it both ways. 
If they want the United States to re- 
main a global outlier by killing its cit- 
izens, they must accept that there are 
no clean executions. 



The Fruits 
Of Forced Labor 



Exploiting the poor is a huge S 1 50 bil- 
lion a year business in a world where 
21 million men, women and children 

are trapped in forced labor and out- 
right slavery, "Fundamentally evil, 
but hugely prof ii ahli\"* is i he summary 
from the* United Nations International 
Labor Organization report on global 
forced tabor. Ufuund profit* more than 
tripling smc:L! 2005 from an jar ray oi 
abysm ally underpaid jobs stretching 
from the world's pornography parlors 
to its hardserabbfe farm fields. 

Nearly two-thirds of the estimated 
profits — S*9 bil I ion — comes from t he 
industries of sexual exploitation where 
women and girts are br utilized, a 1 1 he 

same time, men and boys labor for sub- 
sistence in the more* corrupt corners of 

ngricu It u re, min ing and construction. 



The report debunks any notion that 

forced labor is a pmblem restricted to 
the most depressed places on earth. To 
the contrary, the world's most devel- 
oped areas, including Lhe European 
Union , account for nearly a th Ird of the 
profits from illegal forced labor. In fact, 
exploited workers in the richest coun- 
tries make the most money for their 

employers — S:W,HD0 per capita versus 

53,9>00 in undeveloped nations. In both 
k i nds of economies, the people produc- 
ing these profits remain trapped, real- 
izing next to nothing for them selves. 
The findings are deeply disturbing. 

The question is whether this evidence 

will prompt greater resolve from the 
world's governments to address the 
hellish reality of mi I lions of people toil- 
ing as forced laborers. 




mSKHVAmiO HnUAMI VIA AX^KIATI tl rttl-Vi 

Pope Francis struck a balance in the Palestinian-Israeli dispute during his visit to the Bethlehem-Jerusalem barrier, 

INTEIXI6EN C E/KQGER COHEN 

False Charges of Apartheid 



London 

Ignorance of history is an invitation 
to relive it. But the glib invocation of his- 
tory may be equally dangerous. Prime 
Minister Benjamin Netanyahu of Isra- 
el sees Chamberlain, Munich and 1938 
at every turn. He did in the 1990s when 
he opposed Yitzhak Rabin's attempt 
to make peace with the Palestinians 
through the Oslo accords, and he does 
now in opposing a nuclear deal with 
Iran. He is wrong on both counts. 

Opponents of Israel, by contrast, see 
apartheid everywhere in the Jewish 
state's treatment of Palestinians. They, 
too, are wrong. I knew apartheid in 
South Africa. I saw how its implacable 
persecution was codified and applied. 
Israel's oppression of the Palestinians 
does not constitute apartheid reborn in 
t he Holy Land, whatever the echoes of it 
in the West Bank. 

Oflatc, Roger Waters and Nick Mason, 
the Pink Floyd founders, have been vo- 
ciferous in invoking Israeli "apartheid, 1 * 
criticising a concert dale in Tel Aviv for 
Mick J agger, Keith Richards and the 
other Rolling Stones lads. " Playing Isra- 
el now is the moral equivaten I of playing 
Sun City at the height of South African 

apart heM ■ they wrote. 

Waters calls Israel a 'racist apart- 
heid" regime and has more than once 
compared the situation of the Palestin- 
ians to that of the Jews in Nasti Germa- 
ny, "This is not a new scenario* he told 
Countcrpunch magazine last year, allud- 
ing to Berlin after 1933, "exccpL thai this 

lime it's the Palestinian people being 
murdered." 
Jagger is right to play Tel Aviv, if for 

nothing else than as a powerful protest 
Send comments to 



against such charges. Jews suffered 
systematic, industrialized Nazi annihi- 
lation. There is no parallel to this in Is- 
rael, period. 

To suggest there is amounts to some- 
th ing much worse than intellectual slop- 
piness; it is a form of moral calumny. 

In a similar vein, Tom Paulin, an Ox- 
ford professor and poet, has written 
of the "Zionist SS" When words are 
stripped of meaning, and history is no 
more than a vast reservoir for incite- 
ment, the danger is great. 

But back to the inexact apartheid 
analogy: It gains purchase because the 
"apartheid wall,* "apartheid roads." 
house demolitions and land con fi scat ion 
in the West Bank — as well as the relent- 
less expansion of Israeli settlements 
there — tell an irrefutable story of the 
oppression and humiliation of one peo- 
ple by another. 

Nevertheless, Palestinians who are 

Israeli citizens, about 20 percent of the 
population, enjoy rights unthinkable 
in apartheid South Africa (and rare for 
minorities in the Middle East), even if 
discdmi nat ion and prejudice, both blunt 

and subtle, exist .They are represented in 
the Parliament and the Supreme Court. 
Kw:i in llu? occupied Wesi Brink, wherr 

Palestinians a re not citizens and hum 111- 
at ions large and small are com mon place, 
the systematic cruelly of apartheid — its 
disappearances and judicial hangings— 
is not the stuff of everyday life. 

Distinctions matter, as do intentions. 
Waters and Mason, in urging the Rolling 
s tones not to play, cited their support for 
the Boycott, Divestment and Sanctions 
movement, calling it "a growing, nonvi- 
olent global human rights movement" 
aimed at ending "Israel's occupation, 
racial discrimination a nd r i v n ial of basic 
Palestinian rights" 



The stated aim of that movement as in 
fact to end the occupation, recognize the 
rights of Arab-Palesti n i a n citizens of Is- 
rael to fullequality, and fight for the right 
of return of all Palest inianrefugees.The 
first objective is essential to Israel's fu- 
ture, The second is laudable. The third, 
combined with the second, equals the 
end of Israel as a Jewish state. This is 
the movement's hidden agenda, its un- 
acceptable subterfuge, and the reason I 
do not trust it 

The anti-apartheid movement did 
not have to deal with any such ambigu- 
ity. Those who urged divestment from 
South Africa had no agenda other than 
the liberation and enfranchisement of an 
oppressed black majority. The Boycott, 
Divestment and Sanctions movement 
can too easily be commandeered by an- 
ti-Semites posing as anti-Zionists who 
channel the quest for peace in a direction 
that ultimately dooms Israel as a nation- 
al home for Jews, 

Pope Francis got the balance about 
right. He became the first Vatican lead- 
er to lay a wreath on the tomb of Theodor 
Herzl, the founder of modern Zionism. In 

a gesture of solidarity with the plight of 
Palestinians, Ik- a i ho touched his fore- 
head to the graffiti-scarred concrete 

harrii-r spparaiing RHhtehetti from Je- 
rusalem. The objective of Zionism was 
to create not only a Jewish homeland but 
a state of laws; Israel can be that only 
when the lawless enterprise beyond the 
Green Line ends. 
A nuimced message was delivered by 

the pope. The message of Waters and 
Mason is false and unproductive. The 
Stoncs's message for the Jews and the 
Arabs of Tel Aviv is filling; "You can t 

always get what you want, but if you try 
sometime you just might find, yon get 
what you need,* 



PAUL KRUGMAN 

Holding Europe Together in a Time of Political and Economic Turmoil 



A century ago, Europe tore Itself 
apart in what was, for a time, known 
as the Great War — four years of death 
and destruction on an unprecedented 
scale. Later, of course, the conflict was 
renamed World War I — because a quar- 
ter- century later Europe did it all over 
again. 

But that was a long time ago. It's hard 
to imagine war in today's Europe, which 
has coalesced around democratic val- 
ues and even ta ken its fi rst steps toward 
political union. Indeed, elections have 
just been held all across Europe, not to 
choose national governments, but to 
select members of the European Parlia- 



ment , a t riu mph for l he Furoppa n idea. 

But an alarmingly big fraction of the 
vote went to right-wing extremists hos- 
tile to t he very values that made t fie elec- 
tion possible. Put it this way: Some oft he 
big winners in Europe's election were 
people taking Vladimir Putin's side in 
the Ukraine crisis. 

The truth is that the European project 
— peace guaranteed by democracy and 
prosperity — is in deep trouble; the Con- 
tinent still has peace, but it's falling short 
on prosperity and, in a subtler way, de- 
mocracy, And , i f Europe stumbles* it will 
be a very bad thing not just for Europe 
itself but for the world as a whole. 



The immediate problem ik poor eco- 
nomic perfomance. The euro, Europe's 
common currency, was supposed to be 
the culminating step in the Continent's 
economic integration. Instead.it turned 
into a trap. First.it created a dangerous 
complacency, as investors Tunneled 
huge amounts of cash into southern Eu- 
rope, heedless of risk. Then, when the 
boom turned to bust* debtor countries 
found themselves shackled, unable to re- 
gain lost competitiveness without years 
of Depression-level unemployment. 

Bad policy has aggravated all. Euro- 
pean leaders insisted, in the teeth of the 
evidence* that the crisis is all about fis- 
cal irresponsibility, and have imposed 
savage austerity that makes a terrible- 
situation worse. 

The good news, sort of* is that the eu- 
ro is still holding together* surprising 
many analysts — myself included. Why 
this resilience? Part of the answer is that 
the European Central Bank has calmed 
markets by promising to do "whatever 
it takes" to save the euro. Beyond that, 
the European elite remains committed 
to the project* and no nation has been 
willing to break ranks. 



The elites habit of 
disguising ideology as 
economic expertise. 



But the cost of this elite cohesion is a 
growing distance bet ween government s 
and the governed- By closing ranks, the 
elite has in effect ensured that there are 
no moderate voices dissenting from pol- 
ic y orthodoxy. And this lack of moderate 
dissent has empowered groups like the 
National Front in France, whose lop 
candidate in the European Parliament 
election denounced a "technocratic elite 
serving the American and European fi- 
ll ancial oligarchy " 

The bitter irony here is that Europe's 
elite isn't ac t ually technocratic. The cre- 
ation of the euro was about politics and 
ideology, not a response to careful eco- 
nomic analysis. The same can be sa id of 
the turn to austerity: All the economic 
research supposedly justifying that turn 
has been disc redited. 



And the European elite's habit of dis- 
guising ideology as expertise has cre- 
ated a deficit of legitimacy. The elite'* 
influence rests on the presumption of 
superior expertise; when those claims of 
expertise are proved hollow, it has noth- 
ing to fall back on. 

So far, as I said, the elite has been able 
to hold things together. But we don't 
know how long this can last. 

If we're lucky — and if officials at the 
European Central Bank, who are closer 
to being genuine technocrats than the 
rest of theelite, act boldly enough against 
the threat of deflation — we may see eco- 
nomic recovery over the next few years. 
This could* in turn, offer a chance to get 
the European project as a whole back on 
track. 

But economic recovery by itself won't 
be enough; Europe's elite needs to re- 
call what the project is really about. It's 
terrifying to see so many Europeans 
rejecting democratic values* but at least 
pa rt of t h e blame rest s with officials who 
seem more interested in price stability 
and fiscal probity than in democracy. 

Modern Europe is built on a noble 
idea, but that idea need s moredefenders. 
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As U.S. Deals With Iran, Book Faults Handling of Defector 




The overseer 
of a deadly 
attack on 
the United 
Stales 

Embassy in 
Beirut was 
protected by 
theC.LA. 
after he 
provided 
information 
about Iran's 

nuclea r 
program, a 
new book 
claims. The 
embassy 
after the 
attack in 
1983. 
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By MARK HANDLER 

WASHINGTON - To those who lost 
loved ones in the suicide bombing of the 
American Embassy in Beirut, Lebanon, 
in April 1963, it is often called "the for- 
gotten bombing* — overshadowed by 
an even deadlier att ack 011 a Mar Ine bar- 
racks at the Beirut airport six months 
later. 

Now, a new book shines a spotlight on 
the embassy bombing, which killed 63 
people, I? of them American, including 
eight Central Intelligence Agency offi- 
cers. One of those was Robert C. Ames, 
a C.I -A. operative who Is the hero of 
the book, "The Good Spy: The Life and 
Death of Robert Ames " by Kai Bird. 

Mr. Bird explores Mr. Ames's shad- 
owy path in the Middle East, where he 

formed an unlikely friendship with the 
intelligence chief of the Palestine Lib- 
eration Organization and used it to try 
to draw the Israelis and Palestinians to- 
gether in peace negotiations. 

But in sifting through the long-dead 
embers from the embassy bombing, M r. 
Bird makes a startling assertion: that an 
Iranian intelligence officer who defect- 
ed to the Unit u<t States in 2O07and is still 
living there under C.L A. protection over- 
saw the 1983 bombing, as well as other 
terrorist attacks against Americans in 
Lebanon. 

"When it comes out that at least one of 
the intelligence officers associated with 
planning these truck bombings is living 
in the U.S., the relatives of these victims 
are going to go ballistic,** M r. Bird said in 
a recent interview. 

"This is a classic intelligence dilem- 
ma" he said. "When do you deal with 
bad guys? When do you agree to give 
them asylum? In my opinion, this goes 
over the line" 



Mr. Bird, who shared a Pulitzer Prize 
with Martin J. Sherwin for their book, 
"American Prometheus: The Triumph 
and Tragedy oIJ. Robert Oppenheimer." 
spoke to more than 40 current and re- 
tired CJ.A. officers, though the agency 
declined to cooperate with him. He also 
consulted numerous sources in the Is- 
raeli Mossadand in Lebanon. 

A spokesman for the C.L A., Todd Eb- 
it z.dcel tned to com mem about Mr. Bird's 
assertion. 

The disclosures in "The Good Spy" 
are t imely, given that the United States 
is in a critical phase of negotiating a 
nuclear deal with Iran. The decision to 
grant asylum to the Iranian intelligence 
officer, Ali Reza Asgari, was made by 
the George W. Bush administration in 
2007, Mr. Bird writes, because he had 
valuable information about tram's nu- 
clear program, including that it had 
built a uranium enrichment facility at 
Nataoz* 

Mr. Asgari's information has since 
been superseded by new disclosu res, i n- 
cluding that a second enrichment facili- 
ty had been built in a mountain near the 
holy city of Qum . But even now, a critical 
negotiating issue is how many centri- 
fuges Iran will be allowed to operate at 
these facilities. 

On paper, Mr, Asgari would be a trea- 
sure trove for the C.I. A. He was sent to 
Lebanon in 1982, when Iran was bank- 
rolling a wave of terrorism against 
Americans. Later, he returned to Iran 
and rose to a senior post in the Islamic 
Revolutionary Guards Corps, which 
oversees the nuclear program. 

"He would have the crown jewels," 
said Robert Baer, a retired C.LA. agent 
who spoke to Mr. Bird for his book. 

But while Mr. Baer said Mr. Bird's re- 



porting is persuasive, he noted that the 
book does not establish Mr. Asgari's 
whereabouts, indeed, Mr. Asgari may 
no longer be in the United States. 

Mr. Bird said that when he asked a 
former senior Bush official about the 
decision to grant Mr. Asgari asylum, he 
received a cryptic reply: "At the unclas- 
sified level, I cannot elaborate on this 
issue" 

Stuart H, Newbcrger, a Washington 
lawyer who represents victims of the 
rut nek, >.aid hr believed the book 
was accurate. 



"Asgari got a get-out-of-jail-free card 
because of the Iran nuclear issue,** Mr. 

Newbergersaid. 

For the Obama administration, Mr. 
Bird's revelations could be awkward. 
The While House has tried to keep the 
nuclear negotiations tightly focused 
on technical questions of Iran's enrich- 
ment capability and international in- 
spections. 

"People just don't want to hear about 
Iranian terrorism," Mr Baer said. 
44 Nobody has the appetite to dig this 
up. You focus on the battle you can win. 



which is nuclear." 

For Anne Dammarell, a retired Amer- 
ican aid officer who was gravely injured 
in the Beirut bombing, Mr. Bird's book 
solved a mystery of who masterminded 
the attack that nearly killed her. But she 
said she was not outraged by the disclo- 
sure about M r. Asgari. 

In the murky world of spying, she said, 
such trade-offs were sometimes neces- 
sary. 

"Most people understand that deals 
get cut , M she sa id. * You can be a very cor- 
rupt person and still die in your sleep-* 
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Muir Glacier in Alaska is one of many worldwide that are melting. In August 1941, left; and in August 2004. 

The Melt Quickens, Raising Sea Level 



Continued from Page I 

10 percent of land areas, nearly all of 
t hat in Greenland and Antarctica. 

Glaciers are rivers of ice formed from 
snow in regions that are frozen year- 
round. The snow compacts into gran- 
ular, porous ice, called firn, When firn 
compacts , it becomes glacier ice, which 
flows, usually slowly, down mountain- 
sides. Depending rm how fast new snow 

accumulates at the top, or melts at the 
bottom, a glacier grows or shrinks in 
length and thickness. 

Not long ago, the only way to mea- 
sure glaciers was to put stakes in the 
ice and return later to see how Far the 
ice had moved. The* method gave scien- 
tists a sense of only the areas measured 
during that study period. "We had 
these point measurements which were 
very labor-intensive/* said Tad Pfeffcr 
at the University of Colorado. 

Now satellites provide a global view. 
Images show where the glaciers are 
and how areas change over the years. 
Most useful has been NASA's Gravity 
Recovery and Climate Experiment, or 
Grace. Two identical spacecraft have 
been measuring the earth's gravity. 
When glaciers melt, the water flows 
elsewhere, and that part of the plan- 
et weighs less, slightly weakening its 
gravitational pull. Grace isn't precise 
enough to measure the mass changes 
in an individual glacier, but it does pro- 
vide data on regional shifts. 

Another NASA satellite, IceSat, 
bounced lasers off the ice to precisely 
measure glaciers' height. 

In an analysis last year of aU the mea- 
surements, scientists concluded that, 
on average, glaciers in all regions were 
dumping 260 billion metric tons of wa- 
ter Into the ocean every year* 

i can't think of any major glacier 
region that's growing right now,** Dr. 



Scambos said, "Almost everywhere we 
look we're seeing mass loss " 

The melting from the mountain gla- 
ciers alone raises sea level about 0.7 
millimeters a year. 

The ice sheets of Antarctica and 
Greenland together possess about 
100 times as much ice as all mountain 
glaciers combined, but contribute only 
slightly more to the sea level rise: 310 
billion metric tons a year, On Scam- 
bos said. Most mountain glaciers lie 
in areas where temperatures are clos- 
er Co She melting point than they are 
in Greenland or Antarctica, so slight 
warming 1 1 ps them to melting. 

Greenland, with 10 percent of the 
world's ice, has enough to raise sea 



If Greenland's ice 
melted, sea level would 
rise seven meters. 



level by seven meters. "I still think 
Greenland is the most important thing 
to watch for this cent ury," Dr. Scambos 
said. 

In 2012, when summer Arctic tem- 
peratures were particularly warm, 
surface melting was observed almost 
everywhere on Greenland's glaciers, 
even in the mountains. That had not 
happened for decades. 

Researchers from Dartmouth Col- 
lege in New Hampshire found that an* 
other side effect from global warming, 
forest fires, made the melting worse- 
Soot from fires elsewhere in the world 
landed on Greenland snow, making it 
darker, causing it to absorb more heat. 

A new study of Greenland, publ i shed 



in the journal Nature Geoscience* 
paints a bleaker picture. The melting 
is accelerated because many of the 
glaciers flow in the warming waters 
around Greenland. However, scientists 
had believed that the melting would 
slow once the bottom of the glaciers 

nu'Ucdami^ht-y unr;>- longer touch- 
ing the water* 

The new research indicates other- 
wise. Researchers at the University 
of California, Irvine, discovered long, 
deep canyons below sea level and un- 
der I he ice sheet. So even as t heglaciers 
retreat, they will still tie in contact with 
the encroaching warm water, and as 
a result, more ice will melt. "They will 
contribute more to sea level rise/ 1 said 
Math ieu Morlighem, lead author of the 
Nat ure Geoscience paper. 

Antarctica is the largest frozen 
mass, accounting for 90 percent of the 
earth's ice. Most of it is in East Ant- 
arctica, which is generally higher and 
colder and less likely to melt. By some 
estimates global warming is leading to 
increased snowfall there, limiting the 
loss. But as in West Antarctica, some 
of the ice is in bowl-shape depressions , 
which are vulnerable to melting. 

Over all, data from the European 
Space Agency's CryoSat satellite, pub- 
lished in mid-May, indicates that the 
continent shed 160 billion metric tons a 
year from 2030 to 2011 

Scientists say the melting will contin- 
ue as long as the heat-trapping carbon 
dioxide in the atmosphere increases. 
Even if carbon dioxide and tempera- 
tures stabi I ize, t he melting and shifting 
of glaciers will continue for decades or 
centuries as they adjust. 

But a vast majority of the ice is not 
yet destined 10 melt. As Dr. Alley put It, 
"We have not committed to a lot more 
that could be committed if we keep 
tur ning u p t he r hermosiat* 



China Uses Varying Strategies 
To Tap Globe's Energy Sources 



Continued from Page J 

industrialized count ries. 

China's reliance . i imports poses for- 
eign policy challenges. That is, thecoun- 
try must look to unstable areas of the 
world to meet its needs. 

China imports much of its oil from 
the Persian Gulf region and through 

the Strait of H or muz, where .security is 

dependent cm the United States Navy. 
China relies on roughly a half-million 
barrels a day from Iran. 

But American sanctions on Iran have 
made that country a less rd table source 
of o4L At the same time, China has been 
receiving fewer crude shipments from 
Libya, Sudan and South Sudan. The En- 
ergy Department recently reported that 
China has ni mbly replaced those dechn- 
1 ng sources with imports from Oman , the 

United Arab Emirates, Angola, Venezu- 
ela, Russia and Iraq. 

China's relations with energy-rich 
countries differ widely. The situation 

in Vietnam seems extreme, with ships 
from both countries ramming each oth- 
er, and rho Chinese naval forces using 

water can nons against the Vietnamese. 

China's moves to exert claims to contest- 
ed Asian waters have drawn protests 

from its neighbors as well as from ihe 
Obama administration, 

But in I raq f where China is i he biggest 
oil customer and Chinese oil companies 
are major investors in some of the big- 
gest oil fields, the Chinese have been 
scrupulous about staying out of Iraq's 
strained sectarian affairs. And they do 
not seem eager to challenge the United 
States" influence in the region. 

China has also become a in ajor player 
in Latin America, an area traditional- 
ly dominated by the United States. But 
China is largely forging ties with oil-fi- 
nanced governments that promote a 
socialist ideology and seek to distance 
themselves from the United States, 
namely Ecuador and Venez uela. 

in Ecuador, China has become effec- 
tively the government's banker, provid- 
ing 60 percent of Ecu adorean borrowing 
needs in return for oil shipments. Chi- 
nese companies sell the Ecuadorian oil 
around the world, including to the Unit- 
ed States. Venezuela's state-owned oil 
company is repaying China for $40 bil- 
lion in loans procured over the last six 
years with a large share of its 600,000 
barrels a d ay i n oi I shipments. 

Africa has proved a more difficult 
place to invest, showing the limits of 
Chinese influence. Chad last year indef- 
initely suspended the activities of the 



slate-owned China National Petroleum 
because of oil spills sout h of i he capital , 
N'Djamena. Chaclian officials claimed 

that the Chinese forced local workers 
to clean up the mess without adequate 
protection, 

A subsidiary of another Chinese oil 
company, Sinopec, was forced 10 pay 
Gabon $400 million in January to settle 
what the government said was a breach 

of contract at an onshore oil field. Pre- 
mier Li Keqiang highlighted China's 
enduring interest in Africa by visiting 
four countries in May. including oil-rich 
Angola and Nigeria, 
The new gas deal with Moscow should 

strengthen Russia and China, both eco- 
nomically and politically. Jt will help 

China ease some of its dependence on 




root rwro &r u*ftK rai^tow 



President Vladimir Putin of Russia 
and President Xi Jinping of China 
reached a deal for natural gas. 



insecure transit routes and unstable 
countries. It will also guarantee an en- 
ergy market for Russia if Europe seeks 
to replace Russian energy with imports 
from other cou ntries, 

Russia could supply 38 billion cubic 
meters of natural gas annually — or 
more than 15 percent of current demand 
— to China beginning in 2018. Perhaps 
most important, the deal should enable 
China to replace some of its dependence 
on coal for electricity generation with 
natural gas. 

"The- Chinese public will appreciate 
being able to industrialize without bil- 
lows of toxic smog, 1 * said Jim Krane, 
an energy expert at Rice University in 
Houston. "And the world will appreciate 
the reduced carbon emissions if clean- 
er gas can thwart some of the coal con- 
sumption in China's power grid." 
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WORLD TREND5 



Ukraine Struggles to Control Even the Sympathetic Militias 



By ANDREW ROTH 

KARLOVKA, Ukraine - Ina secluded 
wood in eastern Ukraine, a group of 120 
men who call themselves the Donbass 
Battalion had commandeered a chil- 
dren's summer camp to prepare for wa r. 

The goal was to transform a motley 
collect ton of machinists, stockbrokers 
and students into armed fighters who 
could go toe-to-toe with the anti-Ki- 
ev militants who have swepi through 
uk ran ie's east over the past two months. 

"Isn* t it clear by now that the only way 
to lead is to have a weapon? " said Sergey, 
a gangly 25-year-old who awkwardly 
gripped an AK =7 a^au]: ufk- fos the 
first time in mid-May. 

He had just left his job as a journalist 
for the pro-revolution information cen- 
ter in Kiev, the capital, to come east and 
train under a coterie of army veterans, 
some of whom had served in the Soviet 
invasion of Afghanistan. 

" They tell me my job for now is to eat 
and get stronger," he said. 

What once seemed a sideshow to 
Ukraine's campaign against the reb- 



Violence escalates as 
amateur fighters take up 
weapons in the east. 



el militias took center stage on May 23 
when a f i refight pitting the Donbass Bat- 
talion against a pro-Russian militia left 
at least seven people dead just south of 
Donet sk, the I argest city in the region . 

The origins of the clash were in dis- 
pute. Before the shooting had stopped, 
Semyon Semenchenko, the battalion's 
leader claimed that his fighters had 
been ambushed near a rebel checkpoint 

in Karlovka, a village about 45 minutes 1 
drive from Donetsk. Locals and pro-Rus- 
sian fighters, however, said that Mr. Se- 
menchenko had led an assault on the 
checkpoint and found himself surround- 
ed when enemy reinforcements arrived. 

The battle showed the devastating 
potential for violence between ad hoc 



mi lii i as, some with little formal train- 
ing, wh ich could continue even if clashes 
between the Ukrainian Army and the 
rebels cease- Until then, the Donbass 
Battalion had seen little action, and was 
known best for storming a police station 
in the small town of Velyka ftovosilka. 
Yet the levels of violence have escalated 
recently. As many as 15 Ukrainian con- 
script soldiers were killed in an ambush 
on May 22 at a checkpoint on an isolated 
road about art hour south of Donetsk. 

Hundreds of Kiev supporters have 
joined the newly reinstated National 
Guard, hastily formed military units of 
inexperienced fighters who have found 
themselves on the front lines of the sim- 
mering conflict. 

The presence of these new units has 

often fueled anger hi the east 

On May 11, the group was accused of 
t he shooti ng deat hs of several unarmed 
pro-Russian activists, an episode that 
reinforced a common refrain here that 
western Ukraine is sending hired killers 
to subjugate the east . 

How the Donbass Battalion is fi- 



nanced remains murky. Mr, Stmienchen- 
ko, 4Q, claimed that the group did not 
have connections to the government, 
a i id survived on donations from a "num- 
ber of patriotically minded citizens * 

Asked about the danger of a wideni ng 
conflict as more militias acquire weap- 
ons and organize, M r. Semenchenko said 
that the government had lost control of 
the cou ntry. w It 's better a civil war than 
what they have in store for us, 1 * he said. 

After the clash in Karlovka, the body 
of a man who had graying ha ir and wore 
a flak jacket lay shot dead behind a con- 
crete outpost. Nearby, embers glowed 
from a fire that had gutted anew restau- 
rant, which pro- Russian fighters said 
had burned down after the pro-Kiev 
fighters took up positions inside. 

No police officers were present even 
hours after the attack. 

At a checkpoint several kilometers 
away, where dozens of heavily armed 
pro-Russian militants were positioned, 
a white van pulled up quickly and tossed 
another body onto the curb. 

"It was me who shot him," saidayoung 



ONLINE; UKRAINE VOLUNTEERS 

A video of pro-Kiev citizens training to 

fight: nytlmffs.com 

Scorch Donbass Battalion 



fighter who gave his name as Dmitry 
and who held a Dragunov sniper ri fie. 

Neither Mr. Semenchenko nor other 
members of his militiacould be reached 
that night, but those controlling the 
group's Facebook account denied ru- 
mors that he had been captured or killed. 

More than a month earlier, when 
the militia was first formed, Mr* Se- 
menchenko said his men were not ready 
to challenge militants in Slovyansk or 
other pro-Russian strongholds. 

M I won't take my soldiers to a fight if 
they are not ready/ 1 he said then. 

Others in the group, though, seemed 
keen for action. 

"We sacrificed Crimea without a shot 
fired/' said Andrey Gobzhelyan, 45, a 
military veteran. - This time we just 
have to fire* 




Once on Their National Team, 
Players Now Without Country 



By JAMES MONTAGUE 

GORINCHEM, the Netherlands 
— The IS Eritrcan refugees arrived 

tn (his picturesque hi tie-collar Dutch 
city 30 kilometers east of Rotterdam 
in May looking for safety and security 
after 18 months of fear and uncertainty 
in refugee camps. 

Refugees are not an uncommon 
sight in tlit' Netherlands, Has group 

of 18 was different, though; they com- 

posed I hi-- majority of Kritrean 

men's national soccer team, and the 

team's doctor. 

"It was a romantic story where a 
group of young people are defecting 
from their country for all the best rea- 
sons/" said Gorinchem's mayor, Anton 
Barske. 

In December 2012, the entire Erit rea 
national team disappeared after play- 
ing an international tournament in 



A Dutch town welcomes 
a soccer squad on the 
run from Eritrea. 



Uganda. The players resurfaced a few 
hours later at the compound of the Unit- 
ed Nations High Commissioner for Ref- 
ugees in Kampala, where they claimed 
political asylum. After six months, the 
majority of thegroup moved to a transit 
camp in Romania, They were the latest 
Of more than 50 soccer players who had 
fled the country since a nat ional squad 
failed to return from a tournament in 
Kenya in 2009. 

From Romania, the team traveled 
to the Netherlands and, finally to 
Gonnchem, Mr. Barske, who belongs 
to the Green Left party, welcomed 
them 

Not everybody was as happy. The 
country's far-right political Party of 
Freedom (PVV) asked why the Eritrea 
players had been allowed to enter the 

Mil ro Nazar contributed reporting. 



country and been given housing and 
cash. Geert Wilder^ the PWs parlia- 
mentary leaden said, "It is no wonder 
ihai thousnndsof Eritrea ns now seem 
to think that they are welcome in the 
Netherlands and that welfare benefits 
are waiting here for them,** 

Rut Gorinchem's five soccer clubs 
have been covetously watching the 
new arrivals. 

"We are small town and suddenly 

you get a complete national team turn 

up," said Ronald Tukker of SVW, which 

plays in the fifth tier of Dutch Miccer. 

"Then you think, maybe they can play 
with us." 

On the opposite side of the road sits 
Unitas soccer club, which has sent 
scoul s to watch the Eritreans practice 
in a local park. "We have said, you are 
welcome, all i he player*;, and that we 
are there for yew," said Bert Walhain, 
L'niiiis'sciiMirman. 

The 18 Eritreans have declined all 
interview requests since their arriv^ 
a!. According to the Dutch Council for 
Refugees, the players sti II fear for their 
lives and the lives of the family mem- 
bers in Eritrea , one of the world 's worst 
abusers of human right s, According to 
reports by Human Rights Watch and 
U.N, investigators, torture is routine, 
and young people are kept in a contin- 
ual state of army conscription. Human 
Rights Watch said thousa nds try to flee 
from Eritrea every week despite troops 
at the border with orders to shoot to kill . 

Eventually the Eritreans will be in- 
corporated into the community, play in 
the city's teams and work in the city's 
factories, most in Gorinchem agree, 

" We welcome people who are on the 
run from all over the world because 
there are conflict s c reati ng huge nu m- 
ber of refugees, and you can't shut your 
eyes to that " said M r, Barske, the may- 
or, even if he was unsure how much the 
local soccer teams W0U Id benefit. 

Mr. Barske noted that Eritrea was 
200 out of 207 nat ional teams in the FI- 
FA world rankings, "I guess it is prob- 
ably not necessary,™ he said, laughing, 
"to have a quick naturalization pro- 
gram to get them to the World Cup in 
Brazil." 
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Eritrea's national team, shown in 2011. Players feared for their lives 
and disappeared after a tournament in Uganda in 2012, 
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Food Crisis Worsens in Torn South Sudan 



By ISMA'IL KUSKKUSI1 

WAU SHILUK, South Sudan - At the 

beginning of the rainy season every 
year, Nyaaker Onwar, 34, would plant 

the sorghum and vegetables, white her 
husband and eldest son herded the cows 

and caught fish from the White Nile, 
This year, things a re different. 
In February, armed men looted their 

cows, burned their fishing boat and 
kidnapped some of their relatives. Ms. 
Onwar fled with her husband and seven 
children to this village* through rain and 

deep mud. She has teen here for weeks 
with thousands of people displaced by 
South Sudan's Civil war. 

-We had to sell our clothes to buy 
food," she said. 
Five months of war in Sout h Sudan h as 

led to the deaths of thousands and the 

displacement of more than one million 
people. But the tragedy could be just the 
beginning. 

"This can involve a famine of signifi- 
cant proportions," said Hilde Johnson, 
chief of the United Nations mission in 
South Sudan, 

The civil war erupted in December be- 
tween soldiers loyal to President Saiva 
Kiir and those loyal to his former vice 
president, Riek Machar. The conflict 
soon took on an ethnic dimension, pitting 
South Sudan's two largest groups, the 
Dinka and the Nuer, against each other 
Mr. Kiir is a Dinka, Mr, Machar a N uer. 

The planting season was disrupted, 
creating major concerns about the next 
harvest. Fishermen cannot work the 
rivers. Livestock have been lost. Cholera 
has broken out in the capital, Juba, and 
threatens other parts of the country. 

Here in Wan Shiluk in Upper Nile 
State, malnutrition is on the rise, along 
with other ailments en u sctl by -a lack of 
food and clean water. Aid workers and 
fleeing residents said some displaced 
people were so hungry they had resorted 
to eat i ng Leaves and grass. 

At a clinic here run by Doctors With- 






out Borders, exhausted mothers stood 
in line with thin young children. When 
volunteer doctors measu red the circum- 
ferenceof Ms, Onwar's 6-month-old son, 
the measuring tape's arrow landed in 
the red zone, indicating acute malnutri- 
tion. 

"When I was in this area last year* I 
used to admit 10 cases a week " sa id M it- 
suyoshi Morita of Doctors Without Bor- 
ders. M Now r the scale is much higher: in 
a week , we admit hundreds." 

Ajob Duath is a boy or 4. but he looks a 
fraction of his age. Incredibly thin and ob- 
v iously weak, he sat on the dirt ground, i n 
red shorts, almost still as a statue, other 
than the slow movements of his left hand 
to ward off flies from liis face* 

**He has been very sick since the war 
started," his mother, Angelina Fo!o> 20, 
said tearfully. 

On the advice of doctors, Ms. Onwar 
carried her son onto a motorboat to head 
down the river to the nearest hospital, 
also run by Doctors Without Borders. 
There, medics fed ham milk through a 
tube that ran through his nose. 

The hospital is, in fact, a large tent in- 
side a United Nations base in the city of 
MalakaL Thousands of displaced people 
now live there, while Matakal itself, Sout h 
Sudan's second-largest city, is a ghost 



War in South 
Sudan resulted 
in thousands of 
deaths and the 

displacement 

of more than a 
million people. 
A body bag and 
a skull outside a 
looted hospital. 
Elizabeth 
Garyang and 
her daughter, 
Nyajuba, 2. 



town. After several battles for control of 
the city, nearly all resident s have left, 

"No one in the conflict areas is doing 
what they are supposed to be doing right 
now" said Sue Lautze of the United Na- 
tions. "Preparing the land, moving the 
I ivestock and catch ing fish." 

Delivering assistance to people in 
need also faces challenges. With the 
rainy season underway. South Sudan's 
mostly dirt roads become impassible, 
c Li 1 1 i n g off large populations. River barg- 
es at times have come under fire. 

"The only other means of accessing 
these areas is to aird rap food in to them," 
said MikeSackeuof the World Food Pro- 
gram, u which is seven times more ex- 
pensive" 

And then there is the looting. In Mal- 
akaL United Nations food warehouses 
were looted this year. 

On May 20, in the Norwegian capital, 
Oslo, international donors pledged more 
than $600 million to avert famine in 
South Sudan. The United States is con- 
tributing up to $50 million. 

But given the scale of the crisis, even 
if donors meet ihetr target goal and act 
quickly, it may be too late for some. 

"It is not really a question whether 
lives will be lost due to hunger, but how 
many," Mr.Sackett said. 
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SCIENCE & TECHNOLOGY 



Personality Insights 
From Lives of Spiders 



By NATALIE A M.I LR 

Of Lhe world's 43,000 known variet- 
iesof spiders, an overwhelming major* 
ity are loners: spirinLnp webs, slinp,:nfi 
Lassos, liquefying prey and attacking 
trespassers. 

But about 25 arachnid speetes have 



ONLINE: NETWORKING SPIDERS 

A new toofc at the communal sides of 

some arachnids: 

nytlmes. com Search 25 spiders 



By BENEDICT CAREY 

SAN DIEGO, California — The last 
match of the tournament had all the el- 
ements of a classic showdown, pitting 
style versus stealth, quickness versus 
deliberation, -and Lhe world's foremost 
card virtuoso against Us premier num- 
bers wizard. 

It was not quite Ali-Frazier or Wil- 
lianis-Sharapova. The first Extreme 

M cmory Tourna 1 1 umt t or X M T, featured 
one-minute matches between ttf world- 
class ^memory athletes" from ail over 
the world as they met in a World Cup-like 
e l imi nation formatThegrand prize was 

S 20,000; the porcntial scientific payoff 

was large. 

One of the tournament's sponsors. 
Dart NeuroScience, is working to de- 
velop drugs for improved cognition. The 
other. Washing ton Un iversity i n St . Lou- 
is, Missouri, sent ;i research team to de- 
termine what, if anything, sets memory 
athletes apart. 

As the two finalists, both Germans, 
prepared to face off — Simon Rein hard, 
35, who holds the world record in card 
memorization (a deck in 21,19 seconds), 
and Johannes Mallow,32 , with the record 
for memorizing digits (501 in five min- 
utes) — the researchers had one prelimi- 
nary finding that wasn't obvious. 

"We found that one of the biggest 
differences between memory athletes 
and the rest of us," said Henry L, Roed- 
iger III, the psychologist who led the 
research team, "is in a cognitive ability 
t hat *s not a d irect measu re of memory at 
all but of attention." 

People have been performing feats 
of memory for ages, scrolling out pi to 
hnnd reds of d igits or phenomena tly long 
verses. Most store lhe material in a so- 
called memory palace, associating the 
numbers, words or cards with images 
i hey have already memorized; then 
they mentally place the associated pairs 



in a familiar location, like the rooms of a 
home or the slops on a subway line. 

Anyone can learn to construct a mem- 
ory palace, researchers say, and with 
practice remember far more detail of a 
particular subject than before. T he tech- 

n iq ue is accessible enough that pret eens 
pick it up quickly, and James Paterson, 
32, has integrated it into his teaching 
of psychology at a high school in Ascot, 
near London. 

44 I've got one boy, for instance, he has 
no interest in academics really, but he 
knows the Premier League, every team, 

every player," said Mr. Petersen:. "He's 

using that knowledge as scaffolding to 
help remember what he's learning in 
class." 

One of the Washington University 



Masters of recall who 
are, surprisingly, experts 
at forgetting things. 



findings is predictable, if still prelimi- 
nary: Memory athletes score very high- 
ly on tests of worki ng memory, the men- 
tal sketchpad of information we can hold 
in mind despite distractions. 

One way to measure working memory 
as to have subjects solve a list of equa- 
tions (5 + 4 * x; S + 9 ■ y; 7 + 2 * z; and 
so on) while keeping the m iddle numbers 
in m ind (4,9 and 2 in t he above example). 
Elite memory athletes can usually store 
seven items, the top score on the test the 
researchers used; lhe average for col- 
lege studentsisaround two. 

Why don't the competitors' memo- 
ry palaces ever fill up? Players usually 
have many favored locations to store 



studied far Is, but they practice :md rcm- 

pcte repeatedly. They use and reuse 
blueprints, and the new images seem to 
overwrite the old ones — virtually with- 
out error. 

"Once you've remembered the words 

at cards or whatever :t is, and ruporleil 

them, they're just goner Mr- Paterson 
said ■ The same process occurs when we 
change a password: The old one must be 

suppressed, so it doesn't interfere with 

t he new one. 

Memory champions are not only ex- 
ceptional at remembering. They Ye also 
experts at forgetting. To put it another 
way, competitors stumble not when they 
remember too little hut when they re- 
member too much. 

Al I of that seemed academ ic when M r. 
Reinhard and Mr. Mallow closed out the 
lournament in a best-of-nine series. 

For spectator appeal, the master of 
ceremonies* Nelson Dellis, 30, the Unit- 
ed States champion who designed the 
format, installed screens that displayed 
the competitors' every move. 

The first category was words. The men 
studied 50, taking no more than a min- 
ute. The seconds f lew.and the pa i r began 
entering the words. Mr. Reinhard was in 
motion as if physical ly touring his mem- 
ory palaces; he jumped to an early lead, 
with 43 words correct and time ticking 
down. 

Mr. Mallow, stuck at 16, looked nearly 
meditative, but he can finish like Usain 
Bolt. Not this time. 

After losing the words test, Mr. Mal- 
low won the numbers category. But in 
the next test Mr, Reinhard arranged his 
cards in order in practically no time. He 
then won names and the tournament. 

" Look , t here a re spel ling bees, there's 
poker on TV, there's hot- dog eating 
contests — memory contests should be 
popular," Mr, Dellis said, "Everyone is 
fascinated by memory.* 1 



swapped solitude for a more sociable 
strategy in which dozens or hundreds 
of spiders pool their powers. 

These spiders may offer fresh i nsight 
into an array of human mysteries: 
where our personalities come from, 
and why they arc the way they are. 

"It's very satisfying to me that the 
most m aligned of organisms may have 
something to tell us about who we are," 
said Jonathan N. Pruitt, a biologist at 
the University of Pittsburgh in Penn- 
sylvania who studies social spiders. 

The new work is part of the ex- 
panding field of animal personality 
research, which seeks to understand 
the many stylistic differences that 
have been identified in a vast array of 
species, including monkeys, minks, 



Communities pull 
together to weave 
webs as big as cars. 



bighorn sheep, dumpling squid, stick- 
leback fish and spotted hyenas. 

Reporting recently in The Proceed- 
tags of the Royal Society B, Dr. Pruitt 
and Kate L. Laskowski, of the Leibniz 
Institute of Freshwater Ecology and 
Inland Fisheries in Berlin, have de- 
termined that character-building in 
social spiders is a communal affair 
While they display their predisposition 
early on — a tendency toward shy nes s 
or boldness, irritability or docility — 
that personality is influenced by the 
other spiders in the group 

in laboratory experiments, the 
researchers showed that spiders ex- 
posed to the same group day after day 
developed stronger and more distinc- 
tive personalities than those i hat were 
shifted from one set of spiders to the 
next. Moreover, the spiders in a stable 
social si* I ! ing grew ever less like one 
another overtime. 

The researchers studied Stegody- 
phus mimosarum, small social spiders 
that live i n colonies of 20 to 300 individ- 
uals, weaving huge communal webs 



StegodyphiiK 

du mica la 
spiders 
collaborate in 
capturing prey 

in their webs. 



the size of automobiles over the trees 
and bushes of the Kalahari In southern 
Africa. The spider communities gain 
their strength through a division of la* 
bor. with some members specializing 
in web repair, same in attacking and 
subduing prey- Through team effort 
and professional expertise, the social 
spiders th rive. 

"You can capture much larger prey," 
Dr- Pruitt said, *Tveseen the skeletons 
of birds and rats i n some of these colo- 
nies." 

But how to decide who gets which 
job? Personality appears to dictate 
profession. Dr. Pruitt determined that 
the spiders in charge of defending the 
colony and capturing prey score high 
on tests of aggression, while those car- 
ing for the young a re measurably more 
docile. 

To gauge personality development 
under stable versus shi ft i ng social set- 
tings, the researchers simulated the 
approach of a predator by puffing air 
on the spiders through a bulb-topped 
syringe, to which the spiders respond- 
ed by huddling over and pulling their 
legs in. 

The time it took to become active 
again served as a measure of their 
boldness, and the differences could be 
dramatic. The boldest bounced back 
from the perceived threat after four 
or five seconds, while the shyest re- 
mained inert for 10 mi nutes or longer. 

Equally dramatic was the impact of 
social conditions on the boldness test. 
Stable spider groups, composed of six 
spiders thai remained together for up 
to four weeks, showed The greatest va- 
riety be l ween individuals, the greatest 
m be of bokl and shy, as well -as the high- 
est individual consistency. 

Alison M. Bell B who studies stickle- 
back fish at the University of Illinois, 
says the spider work illustrates the 
mix of plasticity and predilection that 
underlies personality, 

m l think it r s such an appealing idea 

that social interactions could cause 

social niches, and It resonates with 

our own experience as humans," she 

said. "When you go into a group, your 
behavior changes depending on the 

nature of that group, but it can only 
change so far," 
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Jonas von Essen, left, and Andi Beil during their match in the Extreme Memory Tournament, 

An Extreme Sport of Remembering 




New Ideas in Lighting Are Closer to Market 



By DIANE CAR DWELL 

WOBURNj Massachusetts — Even as 
American regulations have been pitas- 
ing out traditional bulbs, incandescent 
lights cont i nue to ou [sell ot her ty pes, by 
far, at larger retailers, 

"We make Jig lit sources today that are 
better than incandescent by any metric 
at delivering the benefits you're expect- 
ing from lighting," said Mark Rea of the 
Lighting Research Center at Rensselaer 
Polytechnic Institute in Trov, Nuw York, 
^Butit'sdifferenL" 

While government officials and 
manufacturers focus their efforts on 
improving a ad marketing LED tech- 
nology, researchers and entrepreneurs 
have been pursuing others, convinced 
that none of the options on the market 
offer consumers a close enough match 
to the familiar light quality at a low 
enough price. Now two start-ups are 
poised to begin selling light bulbs that 
use entirely different technologies than 
compact fluorescent s and LEDs — one 
borrowed from heavy industry and the 



other from old-fashioned televisions. 

At a small lab here, just outside Bos- 
ton, work is proceeding on a new bulb 
to be called Finally. It is the quest of 
John Goseha, 30, who has already had 
one successful start-up: Idea Paint, 
which allows must surfaces to func- 
tion as dry-erase boards. About three 
years ago, eager to do something new 
he enlisted the help of Victor Roberts, a 
former General Electric engineer, whu 
joined the venture. On a flight to Hong 
Kong, the two talked about induction, a 
technology that has many applications, 
includi ng electric motors in home appli- 
ances and construction cranes, because 
it is long-lasting. But it had not yet been 
widely adapted for home use in lighting 
because it was difficult and expensive 
to fit the electronics needed for bright, 
omnidirectional light inside a regular 
bulb. 

With the advent of smaller transistors 
and other advances, though, the compa- 
ny shrank the apparatus to a 7,6-centi- 
meter antenna wrapped in copper wire. 



That creates a magnetic field inside the 
bulb that prods mercury to produce ul- 
traviolet light, which in turn creates light 
when it interacts with a special phosphor 
coating the glass. 

The result, to be manufactured in In- 
dia, has almost all of the approvals it 
needs in the United States, Mr. Goscha 
plans to sell the bulb— which has shown 
enough promise to have attracted about 
$19 million front investors — for $8 P 
making it competitive with some or the 
cheapest LEDs on the market. 

Then there is the Vul, which was a bulb 
that was supposed to come to market 
more than three years ago but was with- 
drawn due to production problems. But 
William B. Smith, the chief executive, 
said that with new manufacturing op- 
erations in China rather than the Czech 
Republic, the company is now ready to 
begin shipping to stores. 

The Vul, which will be available first 
for use in recessed fixtures, uses a tech- 
nology like that of cathode ray tubes in 
televisions, a "state-of-the-art 1940s 
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The Finally light bulb, made by a start-up near Boston, is designed using 
induction, which makes it long-lasting. 



technology." Mr. Smith said, in which 
electrons hit a cocktail of phosphors on 
the glass, which then glows. 

Researchers, seeing a market that is 
wide open, are working on even more 
technologies, including plasma and so- 
called organ ic LE Ds, which spread 1 ighi 



over a flexible surface. 

Mr Smith said: "Twenty years from 
now, well walk into a room and OLED is 
going to be covering your entire ceiling 
and it's going to dim automatically and 
it's going to be able to figure out your 
mood and it's great." 



